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Pearson cède à l'opposition 
et ordonne une 2e enquête
"Je n'ai jamais vu une telle conversion", 
s'écrie Diefenbaker en saluant sa victoire

par Jacques Pigeon
OTTAWA — Au fond de l’abîme politique, le 

gouvernement libéral a complété sa double volte- 
face et accédé, sans compromis, à toutes les requêtes 
de l’opposition.

Deux commissions d’enquête seront ainsi créées.
Une première, composée d’un juge seul, devra 

déterminer si le présumé espion, Victor G. Spencer 
a été traité équitablement par les autorités libérales.

L’autre sera formée plus tard et examinera les 
méthodes judiciaires et policières utilisées dans les 
cas d’espionnage, à savoir si elles respectent suffi­
samment les droits des individus tout en assurant la 
sécurité de l’Etat.
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A sa sortie des Communes, hier, le ministre de In 
Justice, M. Lucien Cardin, a refusé de commenter 
les rumeurs de sa démission prochaine.

Lucien Cardin ne 
démissionne pas, 
pas tout de suite...

par Pigrr* O'Neil
OTTAWA. — Le parti libéral est de nouveau 

en pleine déroute, divisé et sans gouverne.
Un seul motif a empêché M. Lucien Cardin 

de lui porter le coup de grâce; la crainte que sa 
démission n’entraine celle de M. Pearson et la chute 
du gouvernement.

C’est du moins l’interprétation que Ton 
donnait hier soir au fait que M. Cardin ait accepté 
de ne pas démissionner.
On dit, en effet, que tôt hier 

malin il s’est présenté à la 
réunion des ministres québécois 
avec l’intention ferme de donner 
sa démission.

Ses collègues du Québec l’au­
raient convaincu de rester en 
lui expliquant que son honneur 
n’était pas en jeu, qu’il porterait 
un dur coup à l’aile québécoise 
et qu’il signerait publiquement 
la déconfiture du gouvernement.

Il n’est pas facile de recons­
tituer l’histoire des événements 
qui se sont produits hier matin 
au cours rie la réunion des mi­
nistres québécois puis au cours 
de la réunion plénière spéciale 
du cabinet.

Tout ce qu’on en savait hier 
soir c’est que M. Cardin avait 
l’intention de démissionner, 
qu’on l’en avait dissuadé et que 
plus tard, au cours de la réunion 
du cabinet, le premier ministre 
a fait appel à l’unité de ses 
troupes en prenant la plus large 
part ries responsabilités d’une 
décision qui, si elle était logi­
que, a créé un profond remous 
dans le parti à cause ries cir­
constances dans lesquelles elle 
a été prise, soit à la suite d’une 
bagarre qui durait depuis plu­
sieurs jours et au cours de 
laquelle plusieurs ministres 
avaient laissé entendre avec 
force que le cabinet ne change­
rait pas un iota à ses décisions 
précédentes.
Ptrienn* ne m» 
fera dire que j'ai fort

Quelques heures seulement 
avant la declaration du premier 
ministre, M. Cardin avait tenu 
ses propos qui. à la lumière de 
ce qui est arrivé plus tard, 
justifiaient amplement sa dé­
mission: "Quoi que les vis-à- 
vis en pensent, j’ai dit ce que 
j’avais à dire, ,1e suis persuadé 
que j’ai pris la bonne décision. 
Il n’y a personne ici qui me 
fera dire que j’ai tort quand je 
sais que j’ai raison’ ’.

Ces paroles donnent un carac­
tère presque indigne au traite­
ment qu’a infligé M. Pearson à 
son ministre de la Justice.

I.a fougue et l’acharnement 
qu'a mis M. Cardin a défendre 
les positions du cabinet don­
nent une tdee de I humcur qu’il 

'"devait avoir en se présentant 
hier matin devant scs collègues

du Quebec qui disent de lui que 
c’est "un homme entier, d’un 
vrai courage et d’une grande 
sincérité".

Que ces qualités ne se soient 
pas traduites en pratique dans 
une démission qui aurait pointé 
du doigt à l’inconsidération si­
non à la morgue avec laquelle 
le premier ministre traite ses
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Le débat passionné et enle­
vant de vendredi est resté sans 
suites. Hier, le monologue rie 
M. Pearson équivalait a une 
confession et John Diefenbaker 
s’est empressé de tirer profit 
de la situation.

Mais quelques instants plus 
lard, l’opposition a adopté les 
crédits du ministère de la Jus­
tice et accéléré l’étude de ceux 
des autres ministères.

La crise qui, au cours du 
week-end a atteint son sommet, 
a maintenant perdu sa grande 
intensité mais les plaies infli­
gées au gouvernement sont a 
peine pansées.

L’oppositiop lui consent un 
moment de répit, le temps de 
reprendre haleine.

Vendredi, le gouvernement 
libéral aura probablement, en 
poche l’argent nécessaire pour 
ses dépenses ordinaires.

En fin d’après-midi, le député 
conservateur Erick Nielsen a 
tenté de faire de l’épate en 
s’opposant, seul, au retrait de 
la motion Lewis, présentée ven­
dredi pour réduire de 517,000 le 
salaire du ministre de la Jus­
tice.

Mais c’était du bluff. Cinq 
minutes plus tard, le leader 
parlementaire des conserva­
teurs a rectifié la situation en 
déclarant que tous les membres 
de son parti consentaient à ce 
retrait.
Dans las cas 
d'aspiannaga

Pour compléter sa volte- 
face. le premier ministre a fait 
savoir à la chambre qu’une 
commission d’enquête sera 
créée pour déterminer si les 
procédures, utilisées au Canada- 
depuis une vingtaine d’années, 
sont vraiment efficaces dans 
les cas d’espionnage.

Le solliciteur général Larry
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Uniting est condamné à mort
Le leader du coup d'Etat raté contre le président Sukarno, 
le 1er octobre dernier, le lieutenant-colonel Untung. a été 
condamné à mort hier à DJakarta. L’ancien commandant 
de la garde personnelle du président a été reconnu cou­
pable de tentative de renverser le gouvernement.

Les étudiants saccagent 
le ministère indonésien 
des Affaires étrangères

DJAKARTA. 'AFP-PA-Reuter' — Une foule de plusieurs 
milliers d étudiants ont occupé et saccagé aujourd'hui tes 
bureaux du ministère indonésien des Affaires étrangères 
pendant que le ministre. M. Subandrio. assistait à une 
réunion de masse aux côtés du président Sukarno.

Malgré l'intervention de la police, qui utilisa des gre­
nades lacrymogènes, les étudiants ont occupé le ministère 
ou ils ont brûlé en grande pompe un drapeau de la Chine 
communiste. Six des manifestants ont été blessés et hospi­
talisés.

Veir ETUDIANTS tn page I

Pennell sera chargé d’élaborer, 
en consultation avec les repré­
sentants de l'opposition, ses 
temps de référence.

Il s'agira de déterminer si la 
sécurité de l’Etat est telle 
qu’elle devrait être et si les 
droits des individus sont bien 
protégés.

Il est probable que cette 
commission pourra scruter le 
cas "Munsingor", ébruité en 
chambre par le ministre de la 
Justice.

Jusqu’ici rien, aucun fait, 
n’est venu contredire la thèse 
selon laquelle un ou des minis­
tres conservateurs auraient eu 
dos aventures avec cette jeune 
allemande, au moment nu elle 
occupait un poste dans une am­
bassade communiste de la capi­
tale fédérale.

Evidemment rien n’est déci­
dé, mais on croit, dans les mi­
lieux informés, que cette en­
quête, tout comme la premie­
re. sera tenue à huis-clos. 
Seules des conclusions généra­
les pourraient être rendues pu­
bliques.
Lt tribunal : 
un juga îtul

Au débul de l'après-midi, le 
prwnier ministre a fait con­
naître les lermes de référence 
de la commission d’enquête 
qui étudiera le cas Spencer,

La commission sera présidée 
par le juge Dalton Courtright 
Wells, de Toronto. Le juge de­
vra, dans son rapport, dire si, 
scion lui, M. Spencer a été 
traité équitablement ou. sinon, 
quelles rectifications devraient 
être apportées pour lui rendre 
justice.

La procédure à suivre a été 
laissée à l’entière discrétion du 
président du tribunal. Il aura 
le pouvoir de tenir ses sessions 
à huis-clos et d’adopter les 
procédures qu’il jugera appro­
priées, dans le but de protéger 
la sécurité de l’Etat.

Enfin, le procès verbal du 
conseil ries ministres précise 
que le juge devra faire ’■ap­
port dans le plus bref délai 
possible.

On imagine facilement l’allu­
re triomphale du chef de l’op­
position lorsqu'il s'est levé 
pour décrire la victoire de l'op­
position.

Vendredi, a-f-il déclaré, ils 
disaient tous "jamais, jamais, 
jamais il n'y aura, d'enquête", 
-le n’ai jamais vu une telle 
conversion, a ajouté M. Diefen­
baker, mais elle doit être bien 
embarrassante pour le ministre 
de la Justice.

D’ailleurs, le leader conser­
vateur n'a pas hésité à le ridi­
culiser. Vendr.’di il disait qu’il 
tiendrait son bout jusqu'à la 
fin, "aujourd'hui il est passé 
par dessus bord".

Le premier ministre n'a pas 
échappé aux sarcasmes du 
vieux tory. C’est incroyable, 
a-t-il dit. Imaginez le premier 
ministre appelant un espion 
au téléphone.

Le gouvernement, a-t-il con­
clu, a voulu taire l'opposition 
par le chantage. Quand il est 
devenu évident que nous y ré­
sisterions, il n changé de di­
rection.

Comme prévu, les néo-démo­
crates, par la voix de M. Da­
vid Lewis, ont bien accueilli 
la création des deux commis­
sions denquéte. Mais, de son 
côté, le chef du Ralliement des 
créditâtes s'est surtout attar­
dé au cas "Munsinger" et de­
mandé vigoureusement au gou­
vernement d'en divulguer les 
details.

Le ministre de la Justice, la 
tète entre les deux mains, 
n'était pas d'humeur à repon­
dre.
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I.c premier ministre renrsnn quitte le Parlement où 
il vient d'annoncer que le pige Dalton Courtright 
Wells, de Toronto, présidera l'enquête sur le cas 
Spencer.

Les USA n'ont 
pas demandé au 
Canada d'envoyer 

des militaires 
au Vietnam 

— Martin
OTTAWA. (PC, AFP' - 

Le ministre des Affaires 
extérieures. M. Paul Martin, 
a déclaré hier que les Etats- 
Unis n'ont pas demandé au 
Canada d'envoyer des trou­
pes au Vietnam, lors des 
entretiens qui se sont dérou­
lés à Washington durant le 
week-end.

.M. Martin a fourni ces 
précisions en réponse a une 
question du chef de l'Opposi­
tion. M. Diefenbaker a en 
effet demandé au ministre 
s'il estimait que la guerre au 
Vietnam pourrait éventuelle­
ment aboutir à un conflit 
avec la Chine populaire et 
si. d'autre part, les Etats- 
Unis avaient demandé au Ca­
nada de fournir un contingent 
de militaires pour le Viet­
nam.

M Martin a précisé qu’il 
avait été entendu avec le 
secrétaire d’Etat Dean Rusk 
que le rôle du Canada se 
limitait à celui dp memhre 
de la Commission interna­
tionale de contrôle <CfC) au 
Vietnam.

Voir USA tn p. 1

Les Américains effectuent 
leur attaque la plus dévai* 
tatrlce au Nord-Vietnam.

— page 37

UN POLICIER PERD UN DOIGT

Les cultivateurs du village de Russeltouin dans le 
comté de Chàtcauguay ont “sorti” leur carabine de 
chasse hier après-midi afin de prêter main forte aux 
policiers provinciaux qui pourchassaient deux des 
trous individus qui ont ouvert le feu sur deux agents 
qui leur barraient la route. L'un des agents a perdu 
un doigt. (Texte et autres photos en page 46)

LES RELATIONS ECONOMIQUES
AVEC LES ETATS-UNIS

Selon le leader de l'opposition aux Communes, M. 
John Diefenbaker, la déclaration de M. Paul Martin, 
a la suite des dtsaissions entre six ministres cana­
diens et des représentants américains, à Washington, 
en fin de semaine, est une “simple déclaration di­
plomatique”. M. Diefenbaker ajoute qu’il est appa­
rent que le gouvernement applique à la lettre le 
rapport Merchant-Hccney qui, selon lui, empêche 
le Canada de se faire entendre. (En page 13).
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LESAGE ET LA SSJB

Renouvelant sa cotisation n la Société Saint-Jean- 
Rapttste, lé premier ministre du Québec, M. Jean 
Lesage, a déclaré qu'il appartient aux corps apoliti­
ques. et non aUx hommes politiques, d'aider les 
“nov-parlant français" des autres provinces a 
comprendre qu'il est bien question de “droits ’ dans 
1rs revendications des minorités françaises du reste 
du pays". (En page 13).

Une explosion dans la soute à bagages peut 
être la cause de l’écrasement du Boeing 707

TOKYO. (PA.UPI) — Un 
haut fonctionnaire de l’av iation 
japonaise n dit, hier, que la 
possibilité d'une explosion dans 
le compartiment a bagages est 
une des hypothèses à retenir 
dans la minutieuse enquête en­
treprise pour déterminer la 
cause de l’écrasement d'un 
aérobus réacté Boeing 707 de 
la société British Overseas Air­
ways Corporation, qui a coûté 
la vie à 124 personnes.

Le chef adjoint du Service 
ries vols, M.Juichi Narahashi, 
a ajouté que l’enquête prélimi­
naire démontre qu'il y a trois 
autres possibilités : violente 
turbulence de l'air, explosion 
d'un moteur ou autre équipe­
ment défectueux a bord de 
l’appareil.

Les autorités japonaises ont 
contredit une déclaration du 
président de BOAC, sir Cites 
Guthrie, voulant que "l’enre­
gistreur rie vol" de l'avion ait 
été trouvé. Les recherches se 
poursuivent pour trouver cet 
instrument d'une extrême im­
portance. capable de fournir 
des indices sur les raisons pour 
lesquelles le gros avion s'est 
désintégré en plein vol et s'est 
écrasé peu après sur le flanc 
inférieur du mont Fuji.

Les recherches sont retardées 
sur la scène de la catastrophe 
par la pluie, le verglas et un 
épais brouillard.

Un convoi rie camions a 
transporté hier les corps de lit 
des victimes. Les experts pour­
suivent la pénible tâche d'iden­
tifier les victimes : jusqu’ici 71 
corps l'ont été mais les auto­
rités sont d'avis que les autres, 
horriblement mutilés, le seront 
difficilement.

Les enquêteurs japonais souli­
gnent que l'avion dans sa chute

à une vitesse vertigineuse a 
perdu la section arrière, le 
nez, les quatre moteurs et une 
partie des ailes.

Un ries préposés à ta (mo­
de contrôle d'une piste de cour­
se, Yoshihaçu Tachibara, 40 
ans, a dit que samedi il con­
templait le célèbre mont Fuji 
au moyen d'une lunette d'ap­
proche, qu’il a distinctement 
aperçu cinq redoutables trom­
bes d'air et que le Boeing 707 
a semblé pénétrer entre deux 
de ces trombes. C’est alors qu'il

Un DC-8 d'Air Canada 
doit atterrir en hâte

WINNIPEG (PC) — Un avion DC-ê d'Air Canada, partant 
pour Toronto «t Montréal avtc 54 passagers, a attarri hier 
quelques minutes seulement après la décollage après qu'unt 
panne se fut manifestée dans un moteur et quo I# capot du 
moteur eut tombé au sol.

Un porte-parole da la compagnia a déclaré que l'avion à 
réaction avait commancé i décoller, peu après J h. p.m. (HNE), 
quand un de ses moteurs est tombé en panne. En même temps, 
a déclaré le porto-perole, un capot do métal, qui recouvrait 
un motaur, s'ast détaché et est tombé au toi.

Pcrsonna n'a été blassé at tous las passagers et l'équipage 
de six membres sont partis plus tard à bord d'autres avions.

On no connaît pas la causa da la panna du moteur.

a vu l'appareil s’engager dans 
son plongeon mortel, suivi 
d’une épaisse fumée et de dé­
bris de toutes sortes Une équi­
pe d’enquêteurs s’est installée 
dans un poste de police pour 
interroger une quarantaine rie 
personnes qui prétendent avoir 
été témoins oculaires de la 
tragédie.

Jamais jusqu’ici l’écrasement 
d’un acrobus n’a été vu par 
autant de personnes. Le temps 
était clair et ensoleillé. Les 
stations de télévision ont même 
présente line séquence filmée 
de la catastrophe, grâce à ia 
présence d’esprit d’une équipe 
qui se trouvait dans la région 
du mont Fuji au moment rie 
l’accident.

I
Pendant ce temps, une équipe 

d’enquêteurs canadiens s’est 
mise à l’oeuvre à la suite de 
l’écrasement d'un appareil pr­
it ries lignes aériennes du Paci­
fique canadien," qui s'est abimé 
à l’atterrissage à I aéroport de 
Tokyo, vendredi soir, entrai- 
nant dans la mort 04 de- 72 
personnes à bord, dont 18 Cana­
diens.

P autre part, à Londres, le 
ministre britannique de l'Avia­
tion, M. Alfred Miilley, citant 
les premiers résultats de l’en­

quête menée par les autorités 
japonaises sur les causes de la 
catastrophe du Boeing 707, a 
dit qu'elle serait due à une 
"défaillance de structure" de 
l’appareil.

Séismes en 
Turquie et 
en Chine
d'apres UPI et PA

Deux tremblements de terre 
ont secoué le nord-est rie la Tur­
quie et l'est de la Chine

En Turquie, les rapports par­
venus a Istanbul attribuent là 
morts et plusieurs blesses au 
séisme. Toutefois, le nombre 
des victimes pourrait être beau­
coup plus élevé, étant donné 
que l’on est encore sans nou­
velles de plusieurs villages iso­
lés par la neige. Dans quatre 
des villages sinistrés, 230 mai­
sons ont été détruites.

Selon l'agence Tass, le trem­
blement de terre qui a frappé 
l’est de la Chine avait son epi­
centre dans la région de Kai- 
feng, une grande ville de la 
province de Monan, environ 350 
milles au sud de Pékin.

Washington dément que Johnson ait fait 
subir une rebuffade au général de Gaulle
Johnson n'aurait pas dit non catégoriquement à Paris qui demande que les bases 
des Etats-Unis en France soient placées sous commandement français

WASHINGTON. fAFP) — Les 
milieux officiels américains a 
Washington confirment aujour­
d'hui que le président Johnson 
a répondu au message que lui 
a fait parvenir hier 1p général 
rie Gaulle au sujet de l’OTAN.

Ils soulignent toutefois qu’il 
s'agit d'une réponse "prélimi­
naire" qui sera suivie ulté­
rieurement d’un message plus 
étoffé. C’est le sous-secrétaire 
d’Etat. M. George Bail, qui a 
remis hier soir rette réponse 
"provisoire" a l’ambassadeur 
de France aux Etats-Unis. M. 
Charles Lucet.

Les milieux officiels améri­
cains affirment que. contraire­
ment à une information parue 
dans le "Washington Posijl, le, 
chef de l’exécutif américain n’a 
pas répondu par un "non"

catégorique à ce qui aurait 
constitué, selon ce journal, une 
exigence de Paris pour que 
les forces américaines el les 
hases des Etats-Unis en France 
soient pincées à l'avenir sons 
commandement et contrôle 
français.

Ces mêmes milieux se refu­
sent par ailleurs a confirmer 
une information de ce même 
journal selon laquelle le pré­
sident Johnson aurait fait sa­
voir à Paris qu'il est disposé 
à retirer de Fiance toutes les 
installations militaires améri­
caines sons contrôle de l’OTAN, 
plutôt que de les voir placées 
sous contrôle français.

En lout étal dé cause. sm:li- 
.3ne;t-on a Washington, une ré­
ponse plus développée au mes­
sage, du chef d'Etat, français

devra être précédée de consul­
tations entre les Elats-lfnis et 
les autres pays membres de 
l’OTAN. En effet, il s’agit 
moins d’un problème d’ordre 
bilatéral que d’une question qui 
intéresse au plus haut point 
l'ensemble de la communauté 
allantique.

De son côté, l’ambassade de 
France a Washington a confir­
mé que le président Johnson 
a fait parvenir au général de 
Gaulle une "réponse Intéri­
maire" au message de ce der­
nier concernant l'OTAN,

On ne donne aucune indicas 
tion. a l'ambassade française, 
sur le contenu rie la réponse 
du président Johnson, mais on 
précise qu'une réponse plus 
complète devrait*être adressée 
a la France par les Etats-Unis

lorsque ceux-ci auront consulté 
leurs autres alliés de l’OTAN.

Le fait que Washington con­
tinue à étudier la lettre du-pré­
sident de Gaulle et dni' consul­
ter ses allies a son sujet sem­
ble indiquer que la réponsr de 
M. Johnson ne conslitlie pas un 
rejet catégorique des deman­
des françaises, estime-t-on dans 
les milieux informés rie Wash­
ington. On souligne toutefois 
que le chef de l'exécutif amé­
ricain a répondu avec une rapi­
dité inhabituelle au . chef de 
l'Etat français.

En effet, le message du gé­
néral de Gaulle n’a été remis 
qu'hier à l'ambassadeur '■ des 
Etats-Unis à Paris, M. Char­
les Bohlen. par \e- ministre 
français des Affaires étrangè­
res, M. Couverte Muriel le.
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Nomination de cinq membres au 
Conseil de la Banque du Canada

OTTAWA <DNC> — M. Mit- 
chell Sharp, ministre rips Fi­
nances, a annoncé la nomina­
tion rie cinq nouveaux membres 
au conseil d'administration de 
la Ranque du Canada,

Ce sont MM. Francis J.- 
Ryan, C.U., de Saint-Jean T.- 
NSidney T. Green, de Char­
lottetown; Jacques Taschereau, 
de Québec: Paul-Henri Lavoie, 
dp Montréal; et Sol Kanee, de 
Winnipeg.

Les nominations sont pour 
trois ans, à compter du 1er 
mars

M. Ryan, qui a 39 ans, est 
avocat et membre du conseil 
d'administration de plusieurs 
sociétés de Terre-Neuve, y com­
pris les sociétés Price New­
foundland Pulp and Paper Ltd. 
el Bennett Brewing Company. 
Il est gouverneur de la Cana­
dian Tax Foundation et ancien 
vice-président pour Terre-Neuve 
rie l'Association du barreau ca­
nadien.

M. Green, qui a 41 ans, est 
propriétaire rie Sidney T. Green 
Ltd., commerce d'épicerie en 
gros de Charlottetown Diplômé 
du Prince nf Wales College et 
rie l'université Acadia, il a ser­
vi outre-mer dans l'armée ca­
nadienne de 1943 à 1945. Il est 
président de la commission de 
l'aqueduc de la ville de Char­
lottetown.

M. Taschereau, qui est âgé 
de 4t ans également, est notai­
re et, depuis 1949. chargé de 
cours à la faculté de droit de 
IT niversité Laval. Né a Qué­
bec. il a obtenu en 1949 son di­
plôme en droit de l’Université 
Laval.

M. Lavoie, qui a 47 ans, est 
depuis 1993 secrétaire général 
de l'Union catholique des culti­
vateurs. Né à Hébertvilie 
tr.Q i, il a obtenu ci? 1941 un 
diplôme en agronomie de l'Uni­
versité Laval et, pendant six

ans, a été à l'emploi du gouver­
nement du Québec. Plus tard, 
il devint secrétaire general de 
la Fédération des chambres de 
commerce des jeunes et rédac­
teur en chef de l'hebdomadaire 
rie l'U.C.C., "La terre de chez 
nous”.

M Kanee, qui a 56 ans. est 
président des sociétés Soo Line 
Mills Ltd., de Winnipeg, et de 
Milling Products Ltd , de Cha­
tham (Ont.1. Né à Merville 
tSask.), il a pratiqué le droit 
à cet endroit avant la guerre, 
et,, a Winnipeg, après que les

La population française semble 
approuver l'attitude gaulliste

hostilités eurent pris fin. Offi­
cier de l'artillerie royale cana­
dienne, il a servi en Angleterre 
et dans le sud du Pacifique. 11 
est président sortant du Com­
munity Welfare Planning Coun­
cil, du Winnipeg Métropolitain, 
et président du Royal Winnipeg 
Ballet et ancien vice-président 
du Canadian Jewish Congress.

USA
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correspondant de LA PRESSE 
a Paris

PARIS — Les Français sa­
vaient que de Gaulle élait ré­
solu à mettre fin au '’protec­
torat américain", mais ils ne 
s’attendaient pas que le pro­
cessus du retrait de leur pays 
de l'OTAN allait commercer 
si tôt.

C’est le sentimeol que l'on 
recueille aujourd'hui à la suite 
du message de de Gaulle au 
président Johnson, que M. Cou­
ve de Murville a remis hier à 
l'ambassadeur de Washington 
en France. La majorité de la 
population parait approuver 
l'attitude gaulliste.

De l'avis général, ce mes 
sage ouvre la crise atlantique 
et marque le commencement 
de la fin de la participation 
française à l'OTAN. Passé 
avril 1969, eslimc-l-on. les trou­
pes étrangères actuellement sta­
tionnées en France — y com­
pris les canadiennes — auront 
été transférées dans d'autres 
pays de l'OTAN, en Allemagne 
probablement, où seront sous 
commandement français. On 
va même jusqu'à dire que le 
départ de ces troupes pourrait 
se faire bien avant cette date, 
terme des obligations françai­
ses dans l'Organisation atlanti­
que.

La déclaration faite par de 
Gaulle à sa dernière confé­
rence de presse, selon laquelle 
des "éléments étrangers" pour­
raient être maintenus en France 
à condition de "relever des seu­
les autorités françaises", avait 
été accueillie avec scepticisme 
dans les milieux américains et 
canadiens.
En clair, le message de de 

Gaulle à Johnson signifie, se­
lon les observateurs : "Evacuez 
les bases américaines en Fran­
ce" Bien que le quai D'Orsay 
n'ait pas encore convoqué 
l'ambassadeur du Canada en 
France. M. Jules Léger, on 
s'attend que les propositions 
françaises concernant la revi­
sion des accords sur la présen­
ce de troupes étrangères se­
ront bientôt transmises à Ot­
tawa.

Dans les coulisses, on consi­
déré que Washington retirera 
lout bonnement ses troupes 
mais le maintien en France de 
certaines installations, notam­
ment le pipe line qui va de 
Saint-Nazaire, a l'ouest de

ANNONCE

France, à la frontière alleman­
de. pourrait faire l'objet de né­
gociations.

Selon des milieux non-gou­
vernementaux, de Gaulle tenait 
à prendre les premières me­
sures de dégagement de la 
France de l'OTAN avant son 
voyage officiel à Moscou, en 
juin prochain.

Au cours des prochains mois, 
tous les officiers français se­
raient retirés du SHAPE, com­
mandement suprême ries forces 
alliées en Europe, et du com­
mandement centre-Europe.

La France quittera l'Organi­
sation militaire atlantique, sou­
ligne-t-on encore, mais demeu­
rera dans l'Alliance atlantique. 
En d’autres termes. Paris fera 
bande à part sur le plan mili­
taire. puisqu'il ne sera lié en 
aucune façon par les décisions 
de l'Otan. et conservera toute 
liberté d'action sur le plan po­
litique.

La France va donc recou­
vrir son indépendance à 
l'égard de ses alliés occiden­
taux, sans toutefois devenir 
neutre.

Cette situation posera des 
problèmes compliqués, notam­
ment pour ce qui est des 
troupes françaises en Alle­
magne (effectifs rie 70,0001. 
C o m m e elle n'appartiendra 
plus à l'OTAN, dont les trou­
pes stationnées en Allemagne 
sont sous un commandement 
intégré, on croit que la Fran­
ce proposera un accord bilaté­
ral à Bonn.

Cependant, vu que l'Alle­
magne a choisi de s'aligner 
sur Washington au détriment 
de Paris, on ne cache pas 
que la nouvelle politique fran­
çaise va soulever de grandes 
difficultés et aggraver les 
divergences franco-allemandes, 
des.
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Vie nouvelle 
pour les 

coeurs ralentis
Usez comment un grand car­
diologue de Montréal a dé­
couvert et développé une 
nouvelle méthode chirurgi­
cale pour remédier aux in­
suffisances des artères coro­
naires. la portée de cette 
découverte est inappréciable! 
Dos centaines do patients en 
ont déjà bénéficié et peuvent 
maintenant jouir d'une vip 
normale. Renseignez-vous à 
ce sujet et sur bien d'autres en 
lisant Sélection du Reader’* 
Digest de mars!

Les employés de la 
Voie maritime vont 
en arbitrage

OTTAWA. (PC) — Les né­
gociations entre le conseil d'ad­
ministration de la Voie mariti­
me du Saint-Laurent et un syn­
dicat représentant 1.250 em­
ployés de celle entreprise en 
sont venues à une impasse. 

Les dirigeants de la Frater- 
,% nité canadienne des cheminots, 

employés des transports et au­
tres ouvriers tCTCt ont décla­
ré qu'ils avaient demandé la 
constitution d'un conseil d ar­
bitrage.

La principale pierre d'achop­
pement touche l'augmentation 
de salaires de .15 pour cent en 
deux ans que réclame le syndi­
cat. L'employeur a offert une 
hausse de neuf pour cent éche­
lonnée sur trois ans Le salaire 
horaire actuel est $2 55 

Un porte parole syndical a 
déclaré que la hausse récla- 
méc a pour but d'établir la 
parité entre les travailleurs ca­
nadiens et ceux de la partie 
américaine rie la Voie mari­
time du Sl-Laurcnt.

Sans adresse on ne peut mê­
me pas attraper une puce.

Proverbe russe
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Par ailleurs, le secrétaire 
au Foreign Office. M. Mi­
chael Stewart, a déclaré que 
le gouvernement britannique 
n envisage nullement d'en­
voyer des troupes au Viet­
nam M. Stewart a affirmé 
d'autre part que la Grande- 
Bretagne n'avait pris aucun 
engagement d'ordre politique 
ou militaire a l'égard des 
Etats-Unis quant a sa politi­
que en Extrême-Orient.

A Washington, le porte- 
parole du département d'Etat 
a déclaré hier qu’à sa con­
naissance le minage du port 
de Haiphong n'était nas en­
visagé par l'administration 
américaine. Il a fait celle 
déclaration à la suite des 
propos tenus par le général 
Maxwell Taylor, qui avait 
préconisé durant la fin de 
semaine la pose de mines 
autour du grand port nord- 
vietnamien.

Enfin, la Commission des 
Affaires étrangères du Sé­
nat a approuvé la demande 
de crédits supplémentaires 
de $415 millions présentée 
par le président Johnson 
pour financer l'aide écono­
mique au Vietnam pendant 
l'année en cours. Auparavant 
la Commission avait rejeté, 
par 12 voix contre 6, un 
amendement présenté par 
son président. M. William 
Fulbright. déclarant q u e 
l aide économique ou mili­
taire fournie par les F.ia's- 
l'nis à un pays ne signifie 
nullement que les Etats- 
Unis s'engagent a défendre 
ce pays par les armes. Elle 
avait également rejeté un 
amendement du sénateur 
'démocrate) George McGo­
vern affirmant que l'appro­
bation des crédits ne signifie 
nullement que le liénat ap­
prouve la politique du prési­
dent Johnson dans le conflit 
vietnamien.
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L'indépendantisme a progressé parce que 
les Canadiens français sont plus fiers

RENSEIGNES MALGRE GREVE
Pendant que la grève paralyse les cinq quotidiens 
de Boston, des journaux de l'extérieur affluent dans 
la ville pour être offerts aux Bostonnais privés de 
leurs sources habituelles d'information. On voit ici 
des,camelots postés prés d'une entrée de métro avec 
de fortes quantités d'éditions newyorkaises empilées 
le long de la rue.

Aux urnes le dimanche : 
tous les Québécois ne 
semblent pas d'accord

QUEBEC. (G. D.) — Un petit courrier a 
commencé de s'accumuler depuis quelques jours 
au bureau du premier ministre de la province, relatif 
à l'intention du gouvernement de tenir les prochaines 
élections provinciales un dimanche.

M. Lesage a révélé hier qu'il avait reçu une 
douzaine de lettres, rédigées de très sobre façon, 
indiquant au gouvernement qu'une élection provin­
ciale ne saurait être tenue le Jour du Seigneur. Les 
lettres, qui viennent de divers coins du Québec, 
sont toutes rédigées en anglais.

Le premier ministre a, de son côté, répété aux 
journalistes que le fait de tenir les élections un 
dimanche présentait de nombreux avantages, non 
seulement en ce qui a trait à la masse du vote, mais 
aussi en ce qui touche le prix de location des salles 
de poils (prix de location nul dans les écoles), le 
travail de surveillance de la police, etc.

I.indépendcntisme a fait dé- 
normes progrès dans le Québec 
depuis cinq ans. et la meilleure 
preuve qu'on en puisse donner 
est le tait que. maintenant, les 
Canadiens français sont en gé­
néral fiers comme jamais d'être 
Canadiens français.

Telle est la thèse qu'a soutenu 
hier midi le président du Ras­
semblement pour l'Inriepenrinn- 
ee Nationale, M Pierre Bour- 
gault. an cours d'un débat au 
centre social de l'Université 
de Montréal, devant quelques 
centaines d'étudiants.

Son antagoniste, M. Jean- 
Charles Harvey, rédacteur en 
chef du Petit Journal, a soutenu, 
il va sans idre, la thèse contrai­
re, alléguant que l'indépendan­
tisme est statique parce que 
15'idée d'indépendance n’a pas 
pénétré l'ensemble de la popu­
lation de la province.

Le sort a voulu que M Bour- 
gault parle le premier, au »“dé- 
bat-midi".

M. Rourgault a énuméré les 
raisons qui lui fonl dire que l'in­
dépendantisme est en progrès 
comme jamais, surtout depuis 
cinq ans.

Les tenants de l'indépendan­
ce, a-t-il dit se sont donne un 
instrument d’action et, éven­
tuellement, de pouvoir ; le parti 
RIN.

Ce n'est peut-être pas le 
meilleur parti qui soit, mais 
c'est une organisation structu­
rée et efficace, a-t-il dit.

Les indépendantistes ont aus­

si un programme 11 compte 
228 articles dont un seul parle 
directement d indépen dance. 
Les autres ont trait à des pro­
blèmes propres au Québec cl 
indiquent les solutions que le 
RIN veut leur appliquer, solu­
tions qui ne sont pas réalisa­
bles. dans la plupart ries cas. 
sans l'Indépendance.

Les indépendantistes se sont 
aussi diinné un organe dp dif­
fusion. le Jour "L'Indépendan­
ce", qui tire de sn.nno à ôn.imn 
exemplaires.

Le groupe a aussi des secré­
tariats. Le secrétaire général 
est a Montréal, et il s'en trouve 
d autres a Hull et a Québec.

Un autre fait important mon­
tre la progression de l'indépen­
dantisme dans le Québec, selon 
le président national du parti : 
ce dernier, le RIN, a décidé de 
prendre part aux prochaines 
élections provinciales. Déjà, le 
RIN a choisi 25 candidats dans 

25 conventions, alors que l'Union 
nationale n'en a tenu que 16, 
les libéraux 11, le Crédit social 
1 et le RSQ 0

Au niveau de la population, 
l'indépendantisme a réussi au 
cours des dernières années a ré­
pandre beaucoup l'idée même 
d'indépendance, dont on ne par­
le pas seulement au Québec, 
mais à la grandeur du Canada.

Dans le domaine de l'unilin­
guisme nu dp la priorité du 
français au Québec, le RIN a 
lait beaucoup de travail. On 
commence a en sentir les effets 
dans divers domaines notam-

— Pierre Bourgault
menl dans sa signalisation rou­
tière nu par exemple, la mau­
vaise traduction "cédez" est 
remplacés à bien ries endroits 
par le mot français plus juste 
"priorité".

Le RIN. par son action, force 
rie plus Ions le« partis politiques 
n être nationaliste*. La forme 
varie d'un parti à l'autre, mais 
personne ne peut plus (aire de 
politique sans tenir compte de 
cette réalité

Enfin, a déclaré M BnurgatiH. 
la "victoire principale est que 
tous les Canadiens français sont 
maintenant plus hors que ja­
mais d'être Canadiens fran­
çais".

Quand à M Harvey, dans son 
exposé plus bref et moins four­
ni que celui de M Bourgault. il 
a exprimé son accord avec plu­
sieurs points de vue soulevés 
par le chef indépendantiste, 
mais il a affirmé que l'indépen­
dantisme est statique.

Pour M. Harvey, le nationa­
lisme qu'il a déjà défendu, 
notamment lorsqu'il a fonde 
"Le Jour” a Montréal' et l'in­
dépendantisme ne sont pas 
nouveaux au Québec.

Mais l'idée n'a pas encore 
pénétré les masses populaires.

Le Québec, a-t-il dit. vit gras­
sement. ayant le niveau rie vie 
le plus élevé au monde "après 
les Etats-Unis et peut-être aus­
si l'Ontario", et les salariés, 
les travailleurs, les classes 
moyennes, ne sont pas in­
quiets.

m
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laurentide 
accorde des taux 
encore plus avantageux 
pour les prêts 
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vis-à-vis au cabinet, on ne peut 
l'expliquer que d'une seule fa­
çon; la crainte qu'un geste pa­
reil n’entraine des réactions en 
chaîne susceptibles d'affecter le 
leadership du premier ministre 
et l'avenir immédiat (lu parti 

Aussi paradoxal que cela 
puisse paraître, il n'est pas 
certain qu'en se sacrifiant et en 
subissant l'humiliation qu'il a 
subie en chambre hier le mi­
nistre de la Justice ait atteint 
ces buts.

Le leadership du premier mi­
nistre est pins que jamais 
contesté. Au lait, certaines per­
sonnes proches dit cabinet 
n'hésitent pas à dire qu'il 
n'existe plus, que le peu qui en 
restait s'est envolé avec la 
décision que M. Pearson a prise 
a la hâte vendredi après-midi.

An cas où certains en doute­
raient , des députés leur diront 
que l'éventuelle succession de 
M. Pearson faisait l'objet rie 
toutes les discussions au lobby 
^viarti hier après-midi.

Un certaine nombre rie minis­
tres, surtout chez les Canadiens 
français en auraient definitive­
ment soupe des attitudes non­
chalantes du premier ministre 

y et de l'habitude qu'il a prise, 
après s'être souvent fait trom­
per, de prendre ses décisions 
dans l'isolement de son bureau.

Quoi qu'il en soit, l'opinion 
générale à Ottawa veut que la 
démission de M. Cardin ne sau­
rait tarder. On prétend, en 
effet, (pie la crise passée, le 
ministre de la Justice n'aura 
plus rien pour le retenir. A ce 
moment, ses collègues du Qué­
bec seront peut-être d'accord 
avec lui.

En tous cas. il se trouvait 
des gens désillusionnés hier 
pour prédire qu o plus ou moins 
brève échéance le premier mi­
nisire effectuerait un remanie­
ment de son cabinet. "Le mal­
heur, disent ceux-là, c'est que 
ic premier ministre a toujours 
Pair de penser que c'est lui qui 
est indispensable alors qu'en

SUITE DE LA PAGE 1

Après avoir tout saccagé à l'intérieur, les étudiants 
posèrent une nouvelle plaque a l'entrée du ministèrp ; 
"Quartier général du peuple qui souffre ". Puis ils ont 
peint sur les murs un chien dont la tète ressemblait a 
celle de M. Stibandrio, et dont la queue formait une 
faucille et un marteau.

Pendant cette manifestaion, des troupes cl des blindés 
gardaient toutes les rues menant au palais présidentiel

Durant la réunion de masse au stade Senayan, le prési­
dent Sukarno a notamment déclaré qu'il ne rencontrera pas 
le premier ministre malaysien tant que la Malaysia existera 
Uetle déclaration fait suite à celle laite hier par le chef 
malaysien. le ttmku Abdul Rahman, qui avait affirmé, à 
propos d'une éventuelle réunion a trois suggérée par le 
président Marcos des Philippines, qu'U n otait disposé a ren­
contrer le président Sukarno que "si la sincérité de ce dernier 
était prouvée".

A Kuala Lumpur, en Malaysia, une centaine rie per­
sonnes ont manifesté devant l'ambassade américaine pour 
protester contre la politique des Etats-Unis au \ietnam et 
contre la visite que se propose (le faire dans leur pays le 
secrétaire d'Etat adjoint William Bundy.

Les manifestants, des communistes pro-chinois, ont causé 
quelques dommages a l'édifice (le la banque qui abrite 
l'ambassade, en brisant plusieurs vitres.
Untung est condamné

Par ailleurs, le lieutenant colonel Untung. considéré 
comme le leader du coup d'Etat raté le 1er octobre dernier 
en Indonésie, a été condamné a mort par un tribunal 
militaire qui siégeait a Djakarta

Le tribunal l a trouvé coupable de lous les chels d ac­
cusations retenus contre lui: tentative de renverser le gou­
vernement. organisation de la rébellion et tentative de 
s'emparer du pouvoir.

Au moment du coup d'Etat. Uniting, qui est Agé de 41 
ans. commandait la garde personnelle du président Sukarno. 
Le condamné a un délai (le 39 jours pour faire appel à la 
clémence du président.

vérité il est devenu a peu près 
inutile au parti."

Entre temps, on s'efforce de 
reconstituer les événements de 
vendredi dernier el de déceler 
comment M Pearson a pu 
prendre aussi rapidement une 
décision aussi lourde (le consé­
quentes pour le parti. Certains 
prétendent que M. Cardin a 
bel et bien été consulté et les 
propos de M. Pearson le lais­
sent entendre. Mais ce dut 
être fait à la sauvelte, derrière 
les draperies de la Chambre 
car apparemment M. Cardin 
ne s'est, à aucun moment, 
éloigné de la Chambre.

On dit aussi que le leader 
parlementaire ries libéraux, M
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Maellraith, a pu être celui qui 
a incité le premier ministre à 
prendre cette decision hâtive.
Il aurait, dit-on, été saisi de 
panique à la pensée que les 
crédits ne seraient pas adop­
tes et avec le peu de sens poli­
tique qu'on lui reconnaît il se 
serait précipité chez Pearson 
pour qu'il fasse "absolument' 
quelque chose.

D'autres prétendent que M. 
Pearson a craint que son gou­
vernement ne soit défait sur la 
motion de blâme de David Le­
wis. Mais cela tiendrait de la 
fable, ear M. Grégoire avait 
laissé entendre que son parti 
appuierait le gouvernement. 
C'était aussi l'intention de M 
Robert Thompson.

La prochaine étape de cette 
crise qui secoue les libéraux et 
qui est loin d'etre terminée se 
déroulera aux caucus de mer­
credi. caucus des Québécois et 
caucus général du parti.

Toute cette histoire aura mis 
en lumière les pouvoirs eonsi 
dérables dont jouit le premier 
ministre dans un système par­
lementaire comme le nôtre. 
En fait, il peut imposer à ses 
collègues du cabinet n'importe 
quelle décision.

On raconte ainsi que M 
Mackenzie King disait souvent 
en pleine réunion du cabinet 
"Il y a une majorité en faveur 
de ce projet ; je suis contre, 
les "contre" l'emportent "

Le premier ministre est tout 
puissant. Il l'est d'autant plus 
lorsque les crises sonl impor- 

; tantes. Par la solidarité par­
tisane exigée alors, comme ce 
fut le cas cette fin de semai 
ne. qu'un ministre ait l'air ridi­
cule plutôt que de mettre en 
danger la vie du parti.

Scs collègues ont encore une 
fois sauvé M Pearson dune 
position inconfortable. Mais peu 
a peu on sent que ie vide se 
fait autour de lut.

Matériaux do construction en aluminium
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NOUVEAUX MODÈLES DE 

CHALETS VICEROY POUR 1966

LE "PIONEER" — l'un des nouveaux modèles Viceroy 1966

LES PLUS BEAUX CHALETS 
JAMAIS OFFERTS AU CANADA

Comment Viceroy peut-il construire ce 
chalet de cèdre à 3 chambres peur seulement $2527 érigé

La réponse est simple :
DES ACHATS MASSIFS DE MATERIAUX ET DES 
TECHNIQUES MODERNES DE CONSTRUCTION

le» équipes d'elite Viceroy de maîtres-menuisiers travaillent selon une 
méthode scientifique de manipulation et d'installation de matériaux. Cetta 
efficacité qui élimine lev pertev de tempv vous font épargner tout en geren- 
tissant un heut standard uniforme, de main d'oeuvre. De plu», le» lupervi 
leurs Viceroy accélèrent le» travaux e» vérifient la qualité de l'ouvrage 
durent la construction. Nos camion» sont chargés la veille de la livraisonj 
les homme» et les matériaux arrivent sur le chantier des S heures et les 
travaux débutent immédiatement; le contremaître peut donc vous livrer le 
clé quelques jours après.
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Le conseiller Paul-Émile Robert réclame 
la création d une régie du taxi à Montréal

par Florian Bernard
Un débat soutenu s’est engagé hier soir, au 

conseil municipal de Montréal, sur les nombreux 
problèmes du taxi dans la métropole. Plusieurs 
conseillers ont profité de la lecture d’un règlement 
modifiant la procédure à suivre sur l’acquittement 
du prix des permis d'autos-taxi pour exposer leurs 
griefs. Le conseiller Paul-Emile Robert a même 
demandé à la ville d’entreprendre l’étude de la 
création possible, dans un avenir rapproché, d’une 
régie du taxi.

Les travaux du métro à l'île Ste-Hélène vont bon train
Photo Paul-Henri Talbot, LA PRESSE

La construction de la station de métro "ile Ste- 
Hélène” va bon train. Les travaux y sont exécutés 
à ciel ouvert, à proximité du pavillon des baigneurs 
Ici-haut). Ce sera la seule station de métro aménagée

sur l’emplacement de l’Expo 1967. Cette station 
fera partie de la ligne "Montréal-Longueuil” qui 
sera inaugurée en avril 1967.

Première traversée officielle du 
de fa Signe "Montrée*B _ "

par Raymond MASSE

Traversée mémorable que 
celle effectuée par deux jeeps 
— des familiales — à plus de 

W) pieds sous le lit du fleuve 
St-Laurcnt, hier après-midi.

C’était la première traver­
sée officielle du tunnel de la 
ligne "Montréal-Longueuil" du 
métro, plus précisément à mê­
me le tronçon long d’environ 
un mille dont on avait termi­
né le creusage vers 5 h. du 
matin la veille, entre la sta­
tion "Ile Sainte-Hélène" cl le 
chantier établi dans le secteur 
ouest du square Viger, à proxi­
mité de l'intersection des rues 
Saint Denis et Craig.

Profondeur maximum d u 
tunnel: ISO pieds, notamment 
sous la rue des Commissaires. 
Les pentes: de 1 à 6 p. 100.

Les travaux d'excavation du 
tronçon reliant le square Viger 
a la Station "ile Ste-Hélène" 
istation en construction à ciel 
ouvert, dans le voisinage du 
pavillon des baigneurs1 ont clé 
exécutés en huit mois.

Moyenne d'excavation pat- 
jour: 18 pieds de tunnel. Maté­
riaux excavés 'du schiste d'U- 
t ica > : 77.000 verges cubes.
Tous les tunnels 

sont creusés

Incidemment, a-l-on appris, 
hier, l'excavation de tous les 
tunnels du métro estimée à 
$213,700,000 'y compris l'équi­
pement 1 est chose faite.

Les deux tiers du tunnel em­
prunté hier par les deux jeeps 
sont bétonnés, tout comme l est 
le tronçon disponible entre la

DODGE 
CHRYSLER 
VALIANT 
CORONET 
SI MCA

station "ile Ste-Hélène" et la 
station "Rive sud" 'à l'est du 
pont Jacques-Cartier'.

Ces deux tronçons constitue­
ront la ligne no 4 'inauguration 
en avril 19671 qui a son point 
de départ à l'angle des rues 
St-Denis de Montigny, suit, en 
direction sud, les rues St-De­
nis et Bonsccours, passant en­
tre l'historique église Notre- 
Dame-de-Bonsecours et l’édifi­
ce du Marché Bonsecours, puis 
ensuite sous le quai Victoria et 
sous le lit du fleuve, pour dé­
boucher à la station “ile Ste- 
Hélène" et se prolonger sous 
le chenal Lemoyne, Tile Notre- 
Dame, le canal de la Voie ma­
ritime du Saint-Laurent jusqu’à 

la station "Longueuil".
Les deux jeeps utilisées hier 

n on étaient toutefois pas à leur 
première traversée sous le fleu­
ve. Elles avaient atteint Tile 
Ste-Hélène en empruntant le 
“puits d’accès" aménagé au 
square Viger.

Les voyageurs “officiels", qui 
s'étaient rendus sur Tile en au-

funnel 
" du métro
to, durent d'abord descendre 
dans la station "ile Ste-Hélè­
ne” dont la construction va bon 
train, puis franchir une distan­
ce d'environ 1,000 pieds, dans 
les flaques du tunnel, avant de 
monter en voiture.
Voyageurs de la 
traversée officielle

Avaient pris place dans la 
première familiale conduite 
par M. Pat Davis, gérant de 
la construction de la société 
Kaiser: MM Pierre Dupuy, 
commissaire général de l'Expo 
1967, Gérard-D. Lévesque, mi­
nistre de l'Industrie et du Com­
merce du Québec: Lucien 
Saulnier, président du comité 
exécutif de la ville de Mont­
real; Michel Bélanger, sous- 
ministre de l'Industrie et du 
Commerce du Québec et An­
drew Kniewasser, directeur gé­
néral de l'Expo 1967.

bit dans la deuxième fami­
liale conduite par M. Martial 
Quesnel. Ing , chef surveillant 
Voir TUNNEL DU METRO p. 4

Il a déclaré que les Montréa­
lais sont de plus en plus mal 
servis par les differentes com­
pagnies qui exploitent l'industrie 
du taxi. Par exemple, dit-il, il 
est absolument impossible d'ob­
tenir une voiture un jour de 
pluie. Il s'en prend également 
aux propriétaires qui dirigent le 
flot de leurs voitures vers le 
centre de la ville, négligeant les 
autres secteurs.

M. Robert a souligné que, 
lorsqu'une tempête survient 
dans la métropole, la plupart 
des propriétaires de taxis lais­
sent leurs automobiles au gara­
ge alors que la police, de son 
côté, invite les citoyens à ne 
pas sortir leur voiture person­
nelle. Il en résulte que plusieurs 
personnes doivent attendre des 
heures avant d'obtenir une voi­
ture et que, très souvent, ils 
arrivent en retard à leur tra­
vail. Selon lui. la meilleure 
façon de pallier la situation 
est de créer une régie du taxi 
qui verrait à obliger certaines 
compagnies à maintenir un 
nombre suffisant de voitures 
dans tous les secteurs de la 
métropole.

Le conseiller John Lynch 
Staunton, pour sa part, s'est 
plaint des chauffeurs eux-mè- 
mes. Il a déclaré que non seu­
lement beaucoup de voitures 
sont sales, mais que plusieurs 
chauffeurs sont mal vêtus, fu­
ment le cigare sans demander 
l'avis de leurs clients et of­
frent parfois l'exemple d'une 
conduite pas très rassurante.

Il a ajouté que plusieurs dé­
tenteurs de permis de taxis ne 
connaissent même pas la ville 
et qu'en plus certains d'entre 
eux, récemment arrivés au Ca­
nada, ne parlent ni le français 
ni l'anglais'. Selon lui, les exa­
mens que fait passer le Service 
du tourisme de la ville sent

beaucoup trop faciles. Non seu­
lement M. Robert s'inquiète de 
la situation présente, mais il 
se demande ce que penseront 
nos visiteurs lors de l'Exposition 
universelle en 1967 !

Autres nouvelles 
en page 9

Le président du comité exécu­
tif, M. Lucien Saulnier, a décla­
ré que la situation actuelle a 
été causée par la mauvaise 
administration de la ville il y a 
10, 15 ou 20 ans. Il a accusé 
les anciens dirigeants de la 
ville d’avoir toléré ce qu'il a 
qualifié du "trust des permis", 
accordant le monopole du taxi 
a une quinzaine de propriétai­
res. De plus, a-t-il dit, les droits 
acquis à ces propriétaires para­
lysent actuellement tout geste 
correctif que la ville voudrait 
entreprendre.

M. Saulnier précise que le 
‘'renouvellement automatique 
des permis” accordé par l'an­
cienne administration municipa­
le cause un réel problème. Par 
ailleurs, dit-il, il est pratique­
ment impossible aux policiers 
d'exercer une surveillance com­
plète des autos-taxis en raison 
de leur trop grand nombre. Car, 
cxplique-t-il, il y a présentement 
dans la métropole 4,295 autos- 
taxis . . . contre une équipe 
composée d'un nombre ridicule 
de 15 policiers assignés à cette 
surveillance !

M Saulnier a promis toutefois 
que le comité exécutif entre­
prendra une étude sérieuse du 
problème et que les correctifs 
qui s'imposent seront apportés 
Il a conclu en disant qu'il est 
impossible de régler en trois ou 
quatre ans une situation que 
certaines personnes ont mis 20 
ans a gâter.

-QA VA DONNER, un PLTirAlrî DÉLAQtîEt ...

Une nouvelle crise se dessine 
entre Québec et les étudiants 
de l'enseignement artistique

La présentation du budget de 
Montréal retardée au 15 avril

(F.B.' — Le comité exécu­
tif de la ville de Montréal de­
mandera au cabinet du Qué­
bec de prolonger jusqu'au 15 
avril le délai pour déposer au 
bureau du greffier le Livre 
blanc des prévisions budgétai1 
res de la ville pour l'année fi­
nancière 1966-1967.

La date prévue était le 15 
mars, mais M. Lucien Saulnier 
a déclaré que certaines rai­
sons majeures ohligent !a vil­
le à demander que le délai soit 
prolongé d'un mois.

La demande sera adressée 
ces- jours-ci au lieutenant-gou- 
vcrneur-en-conscil.

par Gilles GARIEPY

Le souvenir de la grève des 
étudiants ries Beaux-arts et des 
Arts appliqués commence à 
peine à s'estomper qu’une nou­
velle crise est en voie de s'ou­
vrir entre le ministère de 
l'Education et les étudiants de 
l'enseignement artistique.
C'est que le Comité d’étude sur 

les arts plastiques et les arts 
appliqués, dont la création a été 
annoncée vendredi par le minis- 
ière de l’Education, ne répond 
pas, manifestement, à l'attente 
des étudiants.

Ce comité a été formé à ia 
suite des discussions menées 
entre le ministère de l'Educa­
tion et les représentants des 
étudiants depuis la grève étu­
diante en décembre

Le déclenchement immédiat 
d'une nouvelle grève semble 
exclu pour le moment, mais 
il est vraisemblable que le 
ministre de l'Education recevra, 
aujourd'hui ou demain, un ulti­
matum en, bonne et due forme 
lui enjoignant de rouvrir le dos­
sier du Comité d'étude.

C'est le branle-bas, aujour­
d'hui, chez les étudiants de 
l'enseignement artistique. Et 
non pas chez les seuls étu­
diants des Beaux-Arts et des 
Arts appliqués : la protestation 
a fait rapidement tache d’huile 
et a gagné les étudiants des fa-
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Deux sinistres à St-Jean en moins de deux semaines
Les pompiers de St-Jean ont connu un deuxième incendie majeur en moins 
de deux semaines alors que les flammes ont dévoré un immeuble abritant deux 
établissements commerciaux et trois logements, rue St-Jacques. Les pompiers 
ont mis plus de six heures a circonscrire les flammes. Les dégâts dépas­
seraient les $100.000.

Dégâts de $100,000 dans un 
violent incendie à St-Jean

par Leopold LiZOTTE

Elide Allard, un organisateur 
ouvrier qui a créé de nombreux 
remous dans le monde syndi­
cal, ces dernières années, par 
ses méthodes peu orthodoxes 
de procéder, a été condamne, 
hier après-midi, à deux ans de 
pénitencier par le juge Jacques 
Trahan.

Le prévenu s'était lui-même 
reconnu coupable d'une fraude 
de $13,639, v endredi dernier, au 
beau milieu de son procès.

C’est un employé de Sanitary 
Refuse Collectors, qui, en son 
nom et en celui de scs quelques 
350 compagnons de travail, 
avait porté plainte, il y a quel­
ques mois, reprochant à Allard 
de les avoir frustrés de cette 
somme entre le 1er octobre 
1962 et le 30 avril 1964.

Devant In cour, le procureur 
de ia Couronne. Me André Cha- 
loux, a expliqué que c’est en 
tirant ries chèques personnels 
sur le eompte du syndicat qu'il 
dirigeait et en utilisant d’autres 
méthodes semblables, que le 
prévenu avait volé cette impor­
tante somme.

Il a aussi fait état des con­
damnations antérieures du pré­
venu, qui. sans être d'une gran­
de gravité, démontraient tout 
de même qu'il n'était peut-être 
pas la personne la mieux dési­
gnée pour administrer des 
fonds syndicaux surtout iors-

Elide Allard
qu'il s'agissait de modestes em­
ployés comme nos boueurs.

On sait qu’Aliard attend par 
ailleurs de subir son procès 
sous l'accusation d'avoir tenté 
d'obtenir frauduleusement quel­
ques milliers de dollars d'un re­
ligieux de Jonquière en agis­
sant apparemment de concert 
avec un avocat montréalais 
qui avait eu certains démêlés 
personnels avec ce membre 
du clergé.

par Lucien RIVARD

I.es pompiers de St-Jean, as­
sistés des pompiers d'Iberville 
et d'une équipe de militaires 
de la base locale de l'ARC, 
ont mis plus de six heures 
à circonscrire un violent incen­
die qui faisait rage, hier soir, 
dans un immeuble rie deux éta­
ges abritant deux établisse­
ments commerciaux et trois 
logis, rue St-Jacques, près de 
l'intersection de la rue Cousin.

L'alerte a été donnée vers 
7 h . et à 1 h , ce matin, une 
soixantaine d'hommes travail­
laient toujours sur les lieux du 
sinistre.

Personne n'a été blessé sé­
rieusement dans la lutte mais 
les pertes matérielles dépasse­
raient les $100,000. Cependant,

un pompier du Service des in­
cendies d’Iberville a été trans­
porté à l'hôpital de St-Jean, 
après avoir été asphyxié par 
la fumée. Toutefois, il a pu 
revenir plus tard sur les lieux 
de l'incendie et reprendre son 
travail.

Le directeur du Service des 
incendies rie St-Jean, M. An­
toine Morin, a révélé que les 
flammes, d'origine inconnue, 
avaient pris naissance dans la 
cave de l'épicerie Leclair, au 
335 rue Sl-Jacqucs.

Le directeur Morin a egale­
ment ajouté que c'était la 
deuxième fois en un peu plus 
d'un an que cet immeuble était 
la proie des flammes. Après le 
premier sinistre, il avait été 
complètement reconstruit.

Au debut, les pompiers ont

eu beaucoup de mai à localiser 
le foyer de l'incendie car au­
cune flamme ne se dégageait 
du brasier; seule une fumée 
très dense enveloppait l'im­
meuble. C'est à l'aide de mas­
ques a gaz que ies pompiers 
ont pénétré dans l'épicerie pour 
tenter de poursuivre leurs re­
cherches.

Quand ies flammes ont sur­
gi. elles ont rapidement gagné 
le deuxième étage, se commu­
niquant au restaurant Chez 
Bruno, au 339 rue St-Jacques.

Pour combattre les flammes, 
les pompiers ont utilisé deux 
camions à échelles de l'Hydro- 
Québec. Ces camions avaient 
été amenés sur les lieux pour 
couper des fils à haute tension 

Voir INCENDIE en p. 4
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cultes de musique et du conser­
vatoire d'art dranjatique.

Des assemblées spéciales 
d'urgence doivent être tenues 
aujourd'hui dans chacune de 
ces institutions.

Le fond du litige repose dans 
le mandat qui a été attribué 
par le gouvernement au Comité 
d'étude qui vient d'être nommé. 
Ce mandat diffère de celui qui 
avait fait l'objet d'un accord 
préliminaire au mois de jan­
vier, entre le sous-ministre ad­
joint. M Gilles Bergeron, et les 
représentants des étudiants.

Les étudiants avaient deman­
dé une enquête en profondeur 
sur toutes les questions relati­
ves à l'enseignement des arts 
dans la province, qu'il s'agisse 
rie l'enseignement des arts plas­
tiques, des arts appliqués, de 
l'art appliqué, de Part drama­
tique. de la musique, et même 
de la formation artistique géné­
rale dispensée dans les écoles 
élémentaires et secondaires, 
voire jusqu'à l'université.

Or. le mandat annoncé ven­
dredi. en même temps que la 
composition du Comité d'étude, 
est loin d'être aussi étendu 
puisqu'il se limite à l'étude des 
questions relatives à l'enseigne­
ment des arts plastiques et des 
arts appliqués.

Le Comité ne fera enquête

que dans les écoles relevant di­
rectement du ministère de 
l'Education : les écoles relevant 
des Affaires culturelles i com­
me les Conservatoires! ou des 
universités < telles les Facultés 
de musique) ne seront pas tou­
chées.

En outre, le comité, aux ter­
mes du mandat confié par le 
gouvernement, devra avoir ter­
miné son travail avant le 1er 
septembre prochain, ce qui lais­
se croire aux étudiants qu'ils 
ne peuvent espérer qu'une étu­
de sommaire ou superficielle 
des problèmes qu'ils ont signa­
lés à l'attention du ministère de 
l'Education.

Hier soir, les représentants 
des divers groupes d'étudiants 
impliqués ont tenu une rencon­
tre au sommet. Plusieurs diri­
geants de l'L'nion générale des 
étudiants du Québec y ont par­
ticipé, de même que les porte- 
parole des professeurs de l'Eco­
le des Beaux-Arts de Montréal.

Le groupe a pris connais­
sance du communiqué officiel 
annonçant la formation du Co­
mité d'étude et des propos 
échangés au téléphone hier ma­
tin entre un porte-parole étu­
diant et le sous-ministre ad­
joint, M. Bergeron.

Les dirigeants ont résolu de 
Voir NOUVELLE CRISE p. 4

Le "chef syndical" Elide 
Allard condamné à 2 ans 
pour une fraude de513,839
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Madame Hugues Lapointe heureuse 
de rentrer à Québec

Offre fabuleuse 
de bas Cameo!

du 9 au 19 mars
Une occasion merveilleuse d'épargner sur tous 
genres de bas Cameo, lors de cet événement 
annuel. En nouveaux tons plus clairs, ainsi qu’en 
tons de base. Pointures 9-11, courts, moyens ou longs.

P

FILET SANS COUTURE
Ordinairement $1.50

$1 /tfO la paire . . 3 paires pour S3.50
Macai^00' 'cecl lvory- Sunspice ou Burnt Ember.

UNIS SANS COUTURE
Ordinairement $1.50

$1.20 li? Pa're • ■ 3 paires pour $3.50
Avec talon nù: Macaroon, Iced Ivory, Sunspice ou
Bonanza.

BAS UNIS ‘^JUST FABULOUS”
OrdirTirement $1.50

$1.20 la paire . . 3 paires pour $3.50
Offerts en Bonanza ou Sunspice.

BAS TEXTURES PETIT-POINT
Ordinairement $1.50

$1.20 la paire . . 3 paires pour $3.50
Talon nu. Alabaster ou Jet Brown.

BAS CANTRECE “LITTLE NOTHING"
Ordinairement $1.75

$1.40 la paire . . 2 paires pour $2.75
Ordinaire; ou avec talon nu. Burnt Ember, Café 
Royale ou Sunspice.

Pour vos commandes, veuillez écrire ou composer 
842-5111

Accessoires ,. rez-de-chaussée

HOLT RENFREW*
Egalement au magasin H.R. de la Place Ville-Marie

_ Stationnement gratuit, 1 hr__Sherbrooke et de la Montagne .

LONDRES (PC) - Lucette 
Lapointe, épouse du nouveau 
lieutenant-gouverneur de la pro­
vince de Québec, est toute heu­
reuse de son retour prochain 
dans la ville de Québec, "un 
endroit qui a tellement de 
charme et d'ambiance" où son 
mari. M. Hugues Lapointe pra­
tiquait jadis le droit.

Ce nouveau rôle signifiera ce­
pendant que leur vie sera beau­
coup moins privée qu'au cours 
des cinq années passées à Lon­
dres où M. Lapointe était délé­
gué général du Québec.

"Nous avons mené un train 
de vie très régulier ici, parve­
nant a aller au théâtre ou à 
assister à un concert au moins 
une fois la semaine et à passer 
les fins de semaine à la campa­
gne avec des amis,” nous a con­
fié Mme Lapointe, une sympa­
thique femme au sourire timide.

Se détendant dans le salon de 
son appartement situé au cin­
quième étage d'une concierge­
rie qui donne sur Hyde Park, 
Mme Lapointe a parlé des pre­
miers jours bouleversants après 
que le premier ministre, M. 
Lester B Pearson, eut télé­
phoné à son mari pour lui an­
noncer la mort tragique de M. 
Paul Comtois et lui offrir la 
succession.

En ce tragique lundi 2! fé­
vrier. les Lapointe avaient diné 
en ville et ils venaient à peine 
de réintégrer leur appartement 
lorsque l'appel d'Ottawa leur 
est parvenu. Le lendemain, M. 
Hugues Lapointe arrivait a Qué­
bec par avion
Excellente hôtesse

Sauf les tragiques circons­
tances qui ont entraîné cette 
nomination, Mme Lapointe s'est 
dit heureuse de cette nouvelle 
étape dans la brillante carrière 
de son mari. Elle n'avait ja­
mais rêvé que son époux puisse 
devenir un jour lieutenant-gou­
verneur. Son mari et elle 
s’étaient organisé un train de 
vie à Londres où ils prévoyaient 
demeurer un autre cinq ans.

Les nombreuses réceptions 
qu elle devra donner à titre 
d epousc du représentant de la

Pierres 
de mars

Les pierres de naissance at­
tribuées au mois de mars sont 
l'aigue-marine et le jaspe san­
guin. On dit que ces deux pier­
res symbolisent le courage.

L'aigue-marine est une varié­
té du béryl, que certains asso­
cient a l'émeraude à cause de 
sa transparence et ses nuances 
variant du bleu pâle au vert 
rappelant la couleur de l'océan.

Les Anciens portaient cette 
pierre avec l'effigie de Neptu­
ne, en guise de protection con­
tre les périls de la mer.

La pierre sanguine, de la fa­
mille des calcédoines, est d'un 
vert gris acier à éclat métalli­
que. avec des courants de ton 
rouge.

On la trouve en Sibérie et en 
Inde Le jaspe sanguin con­
vient parfaitement pour des ba­
gues et boutons de manchettes 
de messieurs.

Le plus souvent, ces bijoux 
pour hommes sont incrustés "•* 
d'un monogramme ou d'un 
écusson.

reine au Québec ne lui font pas 
peur. Par ailleurs, à l'instar de 
la majorité des hôtesses, elle 
préfère les réceptions intimes. 
A l'époque où Hugues Lapointe 
faisait partie du cabinet Saint- 
Laurent, Mme Lapointe aimait

participer aux campagnes élec­
torales aux côtés de son mari 
de sorte qu elle ne redoute pas 
les fonctions publiques.

Fille d'un chirurgien d'Otta­
wa, feu le Dr R.-E. Valin, elle 
a épousé Hugues Lapointe en

1938. Le couple n'a pas d'enfant.
Femme élégante

Lucette Lapointe avoue avoir 
un faible pour la mode. Aussi, 
sa garde-robe est-elle volumi­
neuse. "Je succombe aisément 
à la tentation de m'acheter une

A

Présentation de la 
gaine au contrôle partait

“Life” de

jormfit
l'ne magnifique création de 
type français en élastique Le- 
no. Panneau avant en taltctas 
de nylon baleiné La section 
du dos coupee sur le biais 
assurant un contrôle ferme 
monte a 34 pouces au-des­
sus de la taille 13" en blanc 
ou noir. 16" en blanc seule­
ment. Tailles 26 - 36
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COMMANDES POSTALES OU 

TELEPHONIQUES ACCEPTEES 

276-9705

Centre Fairv ievv- 
Poinle-Claire 
6688. Saint-Hubert 

1 1682, Mont-Royal est 
Centre d'achats Wilderton

I ill i.or-rt* !nr.. 7001

NOUS HONORONS 
IA CARTE 
CREOICO

• Place Ville-Marie
• 378 ouest. Sainte-Catherine
• 3601 ouest. Notre-Dame

Sl*Hubort
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t
Madame LUCETTE LAPOINTE, épouse du nouveau lieutenant-gouverneur de 
la province de Québec.

nouvelle robe." avoue-t-elle avec 
un sourire. Elle apprécie parti­
culièrement les vêtements des­
sinés par le couturier londonien 
Michael, réputé pour ses cos­
tumes et robes simples et fa­
ciles à porter. Au sujet de ses 
trois ou quatre voyages à Paris 
depuis son arrivée à Londres, 
elle dit avoir acheté des cha­
peaux plutôt que des vêtements. 
Ses loisirs

Les concerts, le théâtre, le 
golf, une ou deux fois la se­
maine, et la lecture, surtout 
l'histoire et des biographies, 
voilà autant de passe-temps qui 
remplissent ses heures de loisir 
à Londres.
“Nous avions notre discothè­

que au Canada, mais ici, il y a 
tellement de concerts et d'opé­
ras que je ne me souvient pas 
d'avoir acheté un seul disque au 
cours des cinq années que nous 
avons passées à Londres."

Mme Lapointe ne déteste pas 
faire la cuisine, se plaisant sur­
tout à expérimenter de nou­
veaux plats. Cependant, avec un 
chef à plein temps ainsi qu'avec 
un butler à son appartement 
londonien, elle s'aventure rare­
ment dans la cuisine.

L'un de ses passe-temps fa­
voris à Londres consiste à vi­
siter de petites boutiques le long 
des rues pittoresques du mar­
ché. à la recherche de bibelots 
anciens.

"11 m'arrive souvent de ren­
trer à la maison les mains 
vides, mais parfois je déniche 
de jolies pièces en porcelaine 
de Chine. J'aimerais bien rap­
porter un souvenir de Londres 
avant de rentrer au Canada, 
mais je n'ai pas encore arrêté 
mon choix."

SERVICE

D'ACHAT
à domicile

11J
CONFECTION GRATUITE
*v«< tilt UC rie 1 98 su plu» I» 
*»»t« tf ir.Mîmga <h U" tfe ler9

Diefenbaker chez les femmes
Près de mille personnes assistaient à la partie de cartes organisée par l’Asso­
ciation féminine progressiste conservatrice, ces jours derniers à l'hôtel Queen's. 
Ces dames ont eu l’agréable surprise d’avoir la visite du chef de l'Opposition, 
M. John Diefenbaker. Sur la photo, on reconnaît Mme Paul Sauvé, M. Théo 
Ricard. M. Diefenbaker, Mme Gertrude Lessard, Mme Marie Campeau et Mme 
Irène Laflamme.

B I R KS
J O A I L L | ERS

le VERRE

d IRLANDE

de WATERFORD

Créé par les artistes de la maison Waterford 
à l'intention des amateurs de café d'Irlande 

"fort et chaud". Faites une surprise agréable 
a vos amis — offrez-lcur un ensemble, ils 

seront ravis de goûter cette délicieuse boisson ... 
et vous de même.

Prix spécial
a l'occasion de la St-Patrice

7.95 'l'ensemble de
8 verres)

&
® 1 R K S
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LAISSEZ CE TRAVAIL A UN PROFESSIONNEL

TfîFVTiTTOTIfrîTrlTÎTFT^

Notre méthode est moins exténuante I
• Nettoyage de vos tapis mur à mur à domicile 

ou a notre atelier.
• Pose et réparation.
• Honnêteté, expérience ef service depuis 1908.

Canada
Carpet
Cleaning
ClE LTËE

3939 ouest JEAN-TALON 342-1230
CARRE PHILIPS 

fAIRVIEW
DORVAl • ROCKLAND 

PLACE VERSAILLES

-\

LAINAGES
DU PRINTEMPS

DE /

/|M-

Toute la saveur d'un printemps de 
rêve dans cette création de Wilson 
en point d'aiguille Montana de 
PURE LAINE VIERGE. Doux contraste 
de couleurs aux revers du collet et 
sur le rabat des poches. Un man­
teau que vous serez fière de porter 
puisqu'il est marqué à l'étiquette 
PURE LAINE VIERGE, la meilleure 
au monde.

$79.95

recherchez cette maroue 
internationale de qualité

PURE LAINE VIERGE

CDnSEIL
SUR LA PLAZA

J-

/cA
6500 ST-HUBERT, Mtl - Tél. 279-4581
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VOTEE
MEDECIN

Boulet a mis le 
feu à la maison 
de Victor Larose

VOUS PAELE
Méoiat tout lit AUSPICES DU COLltaC 
DES MEDECINS ET CHIRURGIENS DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC

La mort du 
foetus "sur" 
la mère

Dr Lorrain» Tramp», M.D.
Voilà comment très souvent, 

la mère enceinte et inquiète 
demande à son médecin “Mon 
enfant est-il mort ‘‘sur’’ moi ?” 
Et de porter cet enfant mort 
affole la mère. Elle ne com­
prend pas comment elle garde, 
en elle, cet enfant. C'est qu’elle 
ne sait pas que la mort du 
placenta, seule, va en provo­
quer l'expulsion. Elle demande 
avec anxiété depuis combien de 
temps “l'accident” est-il arri­
vé. Elle ne sait pas non plus 
que l'embryon ne prend le nom 
de foetus qu'à partir du 2ème 
mois. Jusqu'à la moitié du 
4ème mois il n'y a pas de pro­
blème. S'il y a arrêt de vie, 
c’est l'avortement banal. Où le 
problème devient particulier, 
c'est dans les 3 ou 4 derniers 
mois de la grossesse.

D’abord la mère ne ressent 
plus aucun mouvement de l'en­
fant qu'elle porle, et elle s'éton­
ne d'une montée laiteuse qu'elle 
ne prévoyait pas. Son ventre 
reste immobile, pourrait-on di­
re, tant en activité foetale que 
comme hauteur de l'utérus, il ne 
grossit plus. C’est au médecin 
alors de se prononcer, qui trou­
ve certains petits signes biologi­
ques, à la radiologie, à la palpa­
tion du pôle céphalique de l'en­
fant et à la disparition des bat­
tements de son coeur. Mais tous 
ces si (Tirs ne sont souvent pas 
suffisants à faire un diagnos­
tic. C’est en répétant les exa­
mens qu'on arrive à en être 
certain.

Pourquoi cet enfant est-il 
mort ? Evidemment s'il y a eu 
un traumatisme, qu’il soit phy­
sique (accident d’auto, par 
exemple) ou plus exceptionnel, 
psychique, la cause en est si­
gnée. D'autre part, très sou­
vent on attribue cette mort a 
une maladie grave de la mère, 
mais plus souvent, c'est l'expul­
sion d’un foetus vivant qui sur­
vient alors ; cependant jouent 
un rôle les maladies du rein, 
le diabète, la syphilis (dange­
reuse dans la seconde moitié 
de la grossesse surtout), l'in­
compatibilité sanguine foeto- 
maternelle. On parle aussi de 
la grossesse prolongée (mais 
on en voit si peu de cas !) et 
c’est le travail qui tue plutôt 
l'enfant.

Par contre, des maladies (à 
la mode depuis quelque temps : 
listériose, toxoplasmose et pa­
ludisme récent jouent aussi un 
rôle prouvé, disent les accou­
cheurs. Restent les causes 
hormonales et génétiques que 
nous ne faisons que mention­
ner.

Une femme dans cet état doit 
absolument se confier et se fier 
à son médecin qui jugera s'il 
doit trailer par abstention ou 
par intervention, tout dépen­
dant des risques de l'une ou de 
l'autre. C’est à lui d'en juger. 
La rétention peut se prolonger 
jusqu'au terme précis de la 
grossesse dans certains cas ; 
mais 8 fois sur 10, l’expulsion 
se produit une quinzaine de 
jours après la mort, expulsion 
semblable a l’accouchement 
d'un prématuré S'il faut une 
intervention, celle-ci est laissée 
au jugement de l'accoucheur qui 
choisit un mode médicamenteux 
nu mécanique (laminaire, bal­
lon, hyperpression), césarienne 
ou autre.

Pendant celte période d'ex­
pectation, il faut sûrement sur­
veiller la mère quant à son état 
physique et psychique. 11 faut, 
a demi-mot généralement, lui 
faire comprendre que ce qui 
doit être fait est nécessaire, 
mais qu'il ne s’agit pas de sau­
ver la vie de l'enfant.

ANNONCE

La fièvre du hockey 
se répand 

dans le monde
Lea Canadiens ont toujours 
adoré ce jeu rude, brutal, ra- : 
pide et excitant. Les joueurs 
professionnels sont au 
Canada ce que les grands 
toréadors sont à l’Espagne, j 
De la Russie au Mexique, de i 
plus en plus de pays succom- I 
bent à l'attrait et à l'émotion 
que ce sport soulève. Ne man­
quez pas cet article sur notre 
sport national, un article 
rempli d'anecdotes et de faits 
inédits, dans Sélection du 
Reader's Digest de mars!

QUEBEC. (PC) - Ovila Bou­
let. un incendiaire reconnu, a 
déclaré en Cour hier qu'il avait 
mis le feu à la résidence rie 
Victor Larose, de Disraëli, à la 
demande de ce dernier et 
moyennant une rémunération 
de $300.

Boulet, un journalier âgé de 
53 ans et demeurant à Cap- 
Rouge, en banlieue de Québec, 
qui a été condamné à plusieurs 
sentences de pénitencier après 
avoir reconnu sa culpabilité à 
une impressionnante série d’ac­
cusations de crime d'incendie, 
témoignait au procès de Larose 
qui s'est ouvert mardi aux as­
sises criminelles à Québec.

Larose. un entraîneur de che­
vaux, fait face à une accusa­
tion de conspiration pour com­
mettre un crime d'incendie.

Boulet, qui à l'instar de trois 
autres individus a été tenu cri­
minellement responsable d'une 
série de meurtres imputables 
à l'action de la pègre qui vou­
lait se débarasser de témoins 
gênants, a raconté en détail la 
façon dont il s'élait pris pour 
incendier la résidence de La­
rose à Disraëli, dans la nuit du 
27 mars 1965.

Boulet a révélé qu'il a reçu 
les clefs rie la maison de La­
rose des mains de ce dernier 
et qu'au cours de la nuit sui­
vante il s'était rendu à Disraëli.

Il a dit qu'il avait pénétré 
dans la maison par l'arrière, 
qu'il avait pris un papier et du 
bois qu'il a entassé dans un pla­
card de la salle de bains 
avant d'y mettre le feu et de 
déguerpir.

Me René Letarte, procureur 
rie l’accusé, a demandé à Bou­
let en contre-interrogatoire s'il 
était exact de dire que le total 
des condamnations concurren­
tes qui lui ont été imposées au 
cours de sa vie se chiffrait par 
638 ans et 8 mois.

“C'a du bon sens”, a répliqué 
le témoin.

Un agent d'assurances, M. J. 
A. Tessier, a révélé que Larose 
avait reçu un chèque de $14,000 
de la compagnie, à la suite de 
l'incendie qui a ravagé sa 
maison.

Le procès, qui se déroule de­
vant le juge Eugène Marquis, 
se poursuit aujourd’hui.

Un conducteur 
libéré dès 
son enquête

Convaincu qu'aucun Jury des 
Assises ne le déclarerait cou­
pable, le juge Jacques Trahan 
a libéré dès l'enquête prélimi­
naire M. Gérard Fournier, âgé 
de 61 ans, boulanger de son 
état, domicilié au 72, de la rue 
Guy, à Jacques-Cartier; il avait 
été inculpé de négligence crimi­
nelle 'homicide involontaire) 
par suite de la mort d’un ado­
lescent survenue dans un acci­
dent de la route.

M. Fournier, que Me Yvan 
Mercure représentait, était au 
volant d'une automobile qui 
avait heurté Richard Lemaire, 
13 ans, du 100, rue Sénécal, 
Jacques-Cartier, le 8 août 1965.

L'accident s’était produit en 
face du 180, de la rue Richard, 
dans la municipalité précitée.

Les dépositions prises au 
cours de l’enquête du coroner, 
à l'issue de laquelle M. Four­
nier avait été tenu criminelle­
ment responsable, avaient été 
versées, d'un commun accord 
entre le procureur de la Cou­
ronne et Me Mercure, au dos­
sier pour les fins de l'enquête 
préliminaire.

L'instruction a révélé qu'il 
ne s'agissait pas d'une ques­
tion rie boisson alcoolique, a 
déclaré le juge Trahan en ac­
quittant le sexagénaire. Le tri­
bunal a ajouté que M. Fournier 
souffrant d'hypertension avait 
souffert d'une amnésie momen­
tanée et partielle au volant de 
sa voiture et c'est ce qui avait 
causé l'accident.

Une semaine avait l'accident 
fatal, M. Fournier était allé 
voir son médecin; mais ce der­
nier ne lui avait pas recom­
mandé de ne pas conduire sa 
voilure.

En le libérant, le juge Tra- j 
han a, toutefois, recommandé 
a M. Fournier de subir un nou­
vel examen médical et un autre 
examen devant les fonction­
naires du ministère des Trans­
ports du Québec pour voir s'il 
est encore en état de prendre 
le volant.

-•>

ANNONCE

Nouvelle substance exclusive 
rétracte les hémorroïdes
apaise la démangeaison

l ne substance cicatrisante exclusive provoque la 
rétraction des hémorroïdes et la cicatrisation des tissus.

lin grand institut de recherche vient 
de mettre au point une substance 
cicatrisante sans pareille pour la 
rétraction des hémorroïdes, le sou­
lagement de la démangeaison et la 
cicatrisation des tissus.

l 'une après l'autre, les histoires 
de cas d'hémorroïdes ont rapporté 
“une amélioration évidente." On a 
pu observer un soulagement rapide 
de la douleur, une rétraction notoire 
des hémorroïdes.

Ces histoires de cas avaient été 
choisies en fonction de leur diver­
sité. Même dans des cas anciens, 
on a observé un bienfaisant sou­
lagement. Mieux encore, ce soulage­
ment s'est maintenu durant plu­
sieurs mois.

Cette nouvelle substance dont

; les résultats sont si merveilleux se 
nomme la Bio-Dyne; elle a pour 
effet de hâter la cicatrisation des 
cellules atteintes et de stimuler la 
croissance des tissus nouveaux. La 
Bio-Dyne est offerte soit en on­
guent, soi t en suppositoires, sous 
le nom de Préparation H.

En plus d'aider les hémorroïdes 
à se rétracter, la Préparation M 

‘ agit comme lubrifiant et rend l'éli- 
j mmation moins douloureuse. En­
fin. elle diminue les risques d'infec- 

! non, l'une des principales causes 
! d'hémorroïdes.

Demand»? à votre pharmacien 
la Préparation H sous forme de 
suppositoires ou d'onguent (avec 
accevsoire spécial). Satisfaction ou 
remboursement.

T-V’.v

Tailles 24 - 28

T ailles 29-34

Ipïëi
Wmë

' MB

LE PRINTEMPS 
EN HOLLANDE

Participez • noir» concours "Printemps 
an Hollande" et gagnes un superbe 
voyrne en Hollande pour deux, via 
KLM?
Formulas de participation eu con* 
cours disponibles dans tous las 
magasins I

WJÜÎr.

Ages 6- 12

Ages 8-78

MÈRACLE MART

Satisfaction garantie ou vos achats remboursés!
Prix convenant à tous les budgets!

PALETOTS
TOUT-USAGE

Messieurs, profitez sans plus tarder de cette offre 

incomparable ... Ils sont entièrement doublés 

en peluche d'Orlon. Notez par vous-même ces 

caractéristiques de luxe :
• Faits en mélange de coton 

et nylon résistant

• Doublure Orion amovible 

e Boutonnières dissimulées 

O 2 amples poches à rabat 

O Fente à l'arrière 

O Col militaire 

0 Manches semi-raglan

• En beige, sarcelle ou noir 
dans le groupe

• Tailles 36 à 44 ind. 
dans le groupe

• Fabrication canadienne

Vôfamonfi pour fiommti

Pour garçons et adolescents, choix de

Vestons 100% laine 
à prix d'aubaine
cotes, avec 2 poches appliquées et martin­
gale à l anière. Offerts dans une variété de 
nuances très nouvelles : bleu sarcelle, bour­
gogne et vert loden. Tailles, 24 à 34 (âges, 
6 à 16 ans).

Vitementt peur gerçant

En spécial:

Pressage permanent I

Pantalons en flanelle 
"Koratron" pour garçons

Elégance et confort à la portée de tousI

Souliers pour hommes
n .................. , Pour garçons, assortiment complet de pan-
ropulaire modèle Windsor' fendu sur les

talons en flanelle et nylon "Koratron" pour 

une mise impeccable. Modèles : continental

pour la plupart; quelques-uns avec passants 

pour ceinture. Couleurs, gris, anthracite, 

noir ou brun. Ages 6 à 12 et 8 à 18.

Vit9m»ntt pour parfont

a paire
Au choix, toute une gamme de chics souliers alliant 
e confort aux styles dernier cri. Empeignes en cuir 

uni ou grenu. Semelles composition très résistantes. 
Modèles "Oxford", "Balmora1" et flâneurs avec em­
peigne en fuseau. Pointures 7 à 11 ainsi que demi- 
points. Largeur moyenne dans le groupe.

Sovf/cri pour hommot oi jtunti gant

• CHOMEDEY
Centre d'Achats St-Martin

• GREENFIELD PARK 
Plaza

• PONT-VIAU 
Centre d'Achats

• JEAN-TALON 
4325 est, rue Jean-Talon 7850

• LASALLE 
bout. Champlain

• RUE SHERBROOKE 1ST 
Place Versailles

OUVREZ VOTRE PROPRE COMPTE !
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AUTOUR DU MONDE
Les Américains effectuent leur attaque 
la plus dévastatrice au Nord-Vietnam

La rébellion au Congo
LEOPOLDVILLE (UPI) — Plus de 100 personnes, dont de 

nombreuses femmes et enfants, ont été tués dans la région nord- 
est du Congo dans la rébellion qui s'y poursuit. L'armée natio­
nale congolaise a annoncé une importante victoire militaire 
sur les rebelles. 180 rebelles ont été tués et cinq fusils mitrail­
leurs de fabrication chinoise communiste ont été capturés dans 
un camp rebelle.

Colèra de Mobutu
LEOPOLDVILLE (AFP> — A l'occasion de l'ouverture rie 

la session ordinaire du parlement congolais, le général Mobutu 
a prononcé hier, un violent réquisitoire contre les députés et 
sénateurs qui ont, selon lui, cherché à saper le régime issu 
du coup d’Etat du 24 novembre dernier. “Je croyais que vous 
alliez tous collaborer avec le régime qui ne visait qu'au bonheur 
du peuple. Ma désillusion est grande a déclaré le chef rie l'Etat 
congolais.

Pétrole pour la Rhodésie
JOHANNESBOURG f.AFP> — lin pétrolier transportant 

18.000 tonnes de pétrole brut pour la Rhodésie, se trouverait 
actuellement dans les eaux territoriales portugaises du Mo­
zambique, selon le correspondant a Salisbury du journal afri­
kaans de .lohannesbourg “Die Transvaler”, Le journal ne 
fournit aucune précision sur l'identité du navire ni sur sa 
provenance.

L'affaire Ban Barka

PARIS (AFP) — Le deuxieme interrogatoire de Marcel 
Le Roy-Finville, agent des services français du contre-espion­
nage arrêté le 10 février pour non-dénonciation de crime dans 
l'affaire Ben Barka, a été aussi parfaitement négatif que le 
premier. L’ancien agent secret persiste a affirmer qu'il ne peut 
aborder le fond de l'affaire sans que ses supérieurs aient au 
préalable répondu aux douze questions qu'il leur a fait tenir 
la semaine dernière.

L* vote des Noirs aux USA

WASHINGTON (AFP) — La Cour suprême des Etats-Unis 
a estimé hier, que la loi de 1965 destinée à assurer aux Noirs 
l'exercice du droit de vote est constitutionnelle. Cette loi avait 
été attaquée devant la Cour suprême par six Etats sudistes : 
la Caroline du Sud, la Virginie, la Louisiane, l'Alabama, la 
Géorgie et le Mississippi.

Conflits sociaux an Suède ?

STOCKHOLM (.AFP1 — Il se peut que la Suède connaisse 
une ère de conflits sociaux, les premiers depuis 21 ans. C’est 
aujourd'hui qu'expirent les conventions collectives qui n'ont 
pu être prolongées, malgré plus de trois mois de négociations 
ardues entre syndicats et patronat. La Confédération des 
syndicats comptant 1,500,000 affiliés, et couvrant la presque 
totalité des secteurs industriel et commercial, la grève pourrait 
rapidement devenir générale.

Nouvelles grèves en France

PARIS (AFP — Le comité d'action et de liaison des deux 
syndicats français, la Confédération générale du Travail et la 
Confédération française démocratique du Travail, ont décidé 
hier que des grèves tournantes auraient lieu dans le secteur 
nationalisé durant la deuxième quinzaine de mars. Les deux 
organisations reprochent au gouvernement rie ne pas avoir 
“respecté ses engagements et promesses antérieures relatives 
au pouvoir d'achat des salariés de l'Etat".

Congé d* Piquas à Berlin

BERLIN (AFP) — Les trois commandants alliés de Berlin 
ont publié hier un communiqué à la suite de la signature d'une 
nouvelle convention rie laissez-passer pour les Berlinois de 
l'Ouest, à l'occasion ries fêtes de Pâques et de la Pentecôte. 
Ils rappellent toutefois que “ces mesures n affectent en rien 
le statut de Berlin ",

Arme» tchèque* en Argentine

SALTA, Argentine (AFP) — Trois camions chargés d'armes 
automatiques de fabrication tchécoslovaque ont été interceptés 
par la Gendarmerie nationale. Les conducteurs des véhicules 
et les personnes qui les accompagnaient ont été incarcérés. 
Le convoi venait du territoire bolivien. Les autorités observent 
le mutisme le plus complet sur la destination de ces armes.

Découvert* de manganèse aux USA

WASHINGTON *AFP> — Une vaste zone du plateau conti­
nental américain entre le nord rie la Floride cl la Géorgie est 
littéralement pavée de manganèse, révèlent dans la derniere 
livraison de la revue “Science" deux géologues de l'Institut 
océanographique “Woods Hold” du Massachusets. Cette chaus­
sée sous-marine dont l'épaisseur atteint par endroit plus de 
trois pieds, s'étend sur 1,900 milles carrés.
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Un "profiteur" est condamné à mort à Saigon
téléphoto UPI

SAIGON (UPI, AFP) - C'est 
la consternation dans la famille 
Ta Vinh. Ce Chinois, homme 
d'affaires millionnaire, vient 
d'être condamné à mort à Sai­
gon après avoir été reconnu 
coupable de mercantilisme. Il 
s'agit du premier procès à se 
dérouler dans ce domaine de­
puis la récente adoption au Sud- 
Vietnam de nouvelles lois pour

parer aux crimes économiques.
Trois officiers militaires ont 

trouvé M. Ta Vinh, âge de 35 
ans, coupable de spéculation sur 
les prix, d'accumulation de mar­
chandises et de corruption.

De sources gouvernementales, 
on a déclaré que si le condam­
ne est fusillé, le peloton d'exé­
cution comprendra des fem­
mes. On espere que cette

mesure aura des effets psycho­
logiques.

M. Ta Vinh a huit enfants 
dont l'âge varie de un an à 14 
ans. Sa femme, âgée de 31 ans, 
a fondu en larmes en entendant 
les juges prononcer la sentence.
La cour a également annoncé 
que tous les biens du condamné 
étaient confisqués.

On estime dans les’ milieux 
gouvernementaux qu'un exem­
ple de ce genre est nécessaire 
"pour inspirer la crainte dans 
les milieux commerçants chi­
nois" dont l'influence est déter­
minante sur toute la vie écono­
mique du pays. Ceux-ci et leurs 
pratiques avaient été dénoncés 
publiquement à plusieurs re­
prises.

Le Cubain qui a voulu tuer Castro 
fait une incroyable autocritique

LA HAVANE. (AFP' — “J'ai 
mérité le poteau d'exécution. 
Je suis un caractère instable, 
rempli de contradictions et de 
faiblesses, je me suis livré a 
la débauche et. cela, du jour 
où j'ai abandonné la révolution. 
C est pour cela que. corrompu 
moi-même, je me suis allié aux 
ennemis corrompus de notre 
peuple et de notre révolution."

Se frappant la poitrine, fai­
sant son mea cuipa en un acte 
ri ' a u t o- a c c usation incroyable, 
l'ex-chef des guérillas de l'Es-

eambray, le leader des étu­
diants révolutionnaires qui abat­
tit lui-même a bout portant en 
pleine Havane le chef de la sé­
curité militaire de Batista, 
I ancien président de la puissan­
te Fédération universitaire. Ro­
lando Cubela. ancien comman­
dant des forces armées révolu­
tionnaires. a tout confessé. Il a 
même terminé sa profession de 
foi — à nouveau révolutionnti- 
re — par le cri célèbre de 
Castro "La patrie ou la mort".

Evoquant son entrevue avec 
Fidel qui, en janvier, le con­
voqua pour essayer — selon 
l'acte d'accusation — de le re­
mettre dans le droit chemin. 
Cubela affirma "qu'il n'avait 
jamais ressenti pour Fidel la 
moindre haine, tout au con­
traire".

Se frappant sur la tête, il 
cria au tribunal : “Je ne com­
prends pas pourquoi j'ai pu 
penser accomplir un acte aussi 
lâche et honteux que de vou­
loir assassiner le premier mi-

Harold Wilson promet aux électeurs 
britanniques une "meilleure société”

nistre, caché derrière une fe­
nêtre, en me servant d'un fusil 
a lunette télescopique."

Rolando Cubela a laissé au 
soir de ce premier jour du pro­
cès qui a eu lieu devant le tri­
bunal militaire révolutionnaire, 
siégeant en la célèbre prison 
rie La Cabana, une impression 
aussi désastreuse que pénible. 
Son passé révolutionnaire et sa 
jeunesse plaidaient en sa fa­
veur, mais ce spectacle d'un 
homme qui fut un combattant, 
se couvrant de fange, s'accu­
sant de toutes les faiblesses, de 
toutes les lâchetés, de tous les 
vices, avait quelque chose d’ir­
réel .

SAIGON. (PA, UPI, AFP) _ 
Les forces aériennes des Etats- 
Unis ont attaqué le Vietnam 
du Nord avec une intensité sans 
précédent au cours des derniè­
res 24 heures. L'opération, que 
l'on dit être la plus dévastatri­
ce depuis le début des raids 
au nord du 17e parallèle, a 
entraîné la perte de quatre 
avions et des équipages de trois 
d'entre eux.

Les pilotes qui ont participé 
à l'attaque ont dit avoir détruit 
un dépôt de pétrole et un em­
placement de missiles Les 
appareils de l’armée de l'air 
et de la marine ont effectué 53 
missions de combats.

Des explosions et d'épais 
nuages de fumée indiquaient 
le succès du bombardement des 
réservoirs de pétrole de Son La. 
130 milles à l'est de Hanoï. Les 
pilotes américains ont aussi dé­
moli leur second emplacement 
de missiles en quatre jours, le 
dernier étant situé à 80 milles 
au sud de Hanoï.

Profitant du beau temps, les 
Américains ont aussi attaqué 
des routes, des voies ferrées, 
des ponts et des bateaux-pas­
seurs sur un large front allant 
du 17e parallèle a la ville cô­
tière de Vinh.

Les avions perdus sont deux 
F-105 Thunderchiefs et deux 
E'-lOl de reconnaissance.

Cependant, les B-52 ont frappé 
une autre fois dans la province 
de Binh Duong, 35 milles au 
nord-est de Saigon, la cible 
étant un quartier général mili­
taire du Vietcong. Tin porte- 
parole a dit que trois régiments 
ennemis opéraient dans ce sec­
teur depuis le 1er janvier. On 
n'a pas précisé les dégâts cau­
sés par les gros bombardiers.

Sur terre, la plupart des gran­
des opérations menées par les 
forces américaines, sud-vietna­
miennes et alliées ont pratique­
ment cessé, les Viotcongs 
étant devenus pratiquement in­
trouvables.

Lt Nord-Vietnam 
protesta

De son côté, l'agence de pres­
se de libération du Sud-Viet­
nam rapporte que le 5 mars, 
le Vietcong a anéanti dans le 
secteur de Ban Bang, province 
de Thu Dau Mot, tout un ba­
taillon de troupes américaines 
renforcé en artillerie, abattu 
un avion F-105 et un hélicop­
tère et capturé une grande 
quantité d'équipement militai­
re. Il s'agit là "d'une grande 
victoire", souligne l'agence du 
Vietcong.

Par ailleurs, la mission de 
liaison de l'armée nord-vietna­
mienne a adressé à la commis­
sion internationale de contrôle 
en Indochine un message ur­
gent accusant les Etats-Unis 
d'avoir intensifié ces jours der­
niers les bombardements aé­
riens au Nord-Vietnam et d'a­

voir étendu le rayon d'action 
des "avions pirates qui atta­
quent sans discernement de 
nombreuses régions à popula­
tion très dense, les hôpitaux, 
les écoles et les barrages". La 
mission de liaison proteste spé­
cialement contre le bombarde­
ment "sauvage”, le 3 mars, de 
deux écoles situées dans le dis­
trict d'Ha Hoa, affirmant qu'il 
y a eu des morts et des bles­
sés parmi les écoliers et les 
instituteurs.

On annonce d'autre part à Sai­
gon que le gouvernement aus­
tralien a décidé d'accroitre le 
contingent de troupes combat­
tant au Vietnam. Le contingent 
actuel qui est d'un bataillon 
renforcé, soit 1,500 hommes.

sera porté à 4.500 hommes qui 
formeront un régiment renforce.

A Washington, la commission 
des relations étrangères du Sé­
nat entreprend aujourd'hui un 
débat sur la question des rela­
tions américaines avec la Chine 
communiste. Ce débat promet 
de rouvrir des blessures remon­
tant jusqu'à la deuxième guerre 
mondiale. Le président de la 
commission, le sénateur Wil­
liam Fulbright, a appelé comme 
premier témoin M. Doak Bar­
nett. un spécialiste des ques­
tions chinoises qui a déjà tra­
vaillé au département d'Etat. 
Le but de l'enquête, selon le sé­
nateur, est d'empêcher la guer­
re entre la Chine et les Etats- 
Unis.

Lord Astor,qui avait été 
mêlé au scandale Profumo, 
est décédé aux Bahamas

LONDRES. (PA) - Lord As- 
tor. membre de la riche famille 
anglo-américaine Waldorf-Astor 
et l'un des principaux personna­
ges mêlés au scandale Profumo, 
en 1963, est décédé hier soir aux 
iles Bahamas d'une crise car­
diaque.

Le troisièn.e vicomte d'Astor 
était âgé de 59 ans. Il s'était 
rendu samedi par avion à Nas­
sau, capitale des iles Bahamas, 
pour des vacances d'un mois.

Lord Astor et son épouse, un

ancien mannequin, rendaient 
visite à sir Harold et a lady 
Christie quand lord Astor s'est 
plaint de douleurs à la poitrine 
Il est décédé à l'hôpital à 5 h 45 
p m

Lord Astor avait été un hom­
me politique important dans le 
parti conservateur jusqu'à ce 
qu'il hérite du titre de son 
père, en 1952.

C'est à Cliveden, la demeure 
ancestrale de la famille Astor, 
que Stephen Ward avait pré­
senté Christine Keeler à l’an­
cien ministre de la Guerre. M. 
John Profumo. à l'été de 1961.

Profumo a plus tard admis 
qu i) avait menti au Parlement, 
relativement à ses relations 
avec Christine et il a démis­
sionné

Ward était un ostéopathe de 
la haute société qui s'est plus 
tard suicidé après avoir été 
reconnu coupable d'avoir tenu 
une maison de désordre. 
Impliqué par 
Christina et Mandy

Au cours du procès de Ward, 
Mlle Kecier avait raconté que 
lord Astor payait le loyer d'un 
logement qu'elle partageait 
avec Mlle Mandy Rice-Davis, 
une jolie blonde qui est depuis 
devenue chanteuse de cabaret.

Mlle Rice-Davis, témoignant 
devant la cour, a raconté 
qu elle avait été la maitresse 
de lord Astor, ce que celui-ci 
avait nié catégoriquement.

L'année suivante, lord Astor 
avait subi une attaque car­
diaque.

Jusqu'à l'affaire Profumo, 
lord Astor possédait une longue 
carrière de services distingués. 
Il avait été élu aux Commu­
nes en 1935 et durant la Secon­
de Guerre mondiale avait servi 
dans la marine. U était reve­
nu au Parlement en 1951. L'an­
née suivante, il avait été obli­
gé d'abandonner son siège pour 
succéder a son frère a la Cham­
bre des lords.

Il était considéré comme 
l'un des hommes les plus riches 
rie Grande-Bretagne, partageant 
la fortune amassée par John 
Jacob Astor.

L'héritier du titre est Wil­
liam Waldorf Astor. âgé de 14 
ans, son fils par son premier 
mariage. Il laisse aussi une fille 
de son second mariage, et deux 
filles de son mariage actuel. 
Scs deux premiers mariages 
s'étaient terminés par ties di­
vorces.

LONDRES. (AFP, PA, UPI) 
— Le parti travailliste, dans 
son manifeste électoral, inti­
tulé “le temps des décisions", 
s'est fixé les principaux ob-

Les terroristes décapitent 
la colonne Nelson à Dublin

DUBLIN. (AFP, UPI) — La 
célèbre colonne Nelson qui se 
dresse dans O'Connell Street, 
au centre rie Dublin, a été ren­
versée la nuit dernière par une 
violente explosion. Deux jeunes 
filles qui revenaient d'un bal 
ont été blessées et hospitali­
sée*.

La colonne, réplique exacte 
de celle qui se trouve à Tra­
falgar Square à Londres, me­
sure 125 pieds de hauteur.

Les autorités policières disent 
que cet attentat est l'oeuvre 
d'experts puisque seulement 
quelques carreaux ont éclaté 
dans les rues voisines. Le spec­
tacles qui s'offre du sommet 
rie la colonne est une attraction 
toute particulière pour les tou­
ristes. On y parvient par un 
escalier aménagé a l'intérieur 
de la colonne.

Un détachement du service 
de déminage de l'armée irlan­
daise s'est rendu sur les lieux 
pour s'assurer que d'autres en­
gins non éclatés ne se trouvent 
parmi les débris. Selon les pre­
mières constatations, les artifi­
ciers estiment qu’il a fallu plu­
sieurs bombes pour couper la 
colonne en deux à une trentaine 
de pieds du sol.

O'Connell Street, la plus acha­
landée de la capitale irlandaise, 
a été complètement bloquée 
par les chutes de pierres, et 
la circulation devra probable­
ment être détournée, pendant 
une bonne partie de la mati­
nee, en attendant sur les ser­
vices de la voirie aient dégagé 
la chaussée.

Depuis quelque temps, la Ré­
publique irlandaise et les six 
comtés de l'Irlande du nord, 
qui fait toujours partie du 
Royaume-Uni, ont connu une

recrudescence d'actes d'extré­
misme. Jusqu'ici, l'armée ré­
publicaine irlandaise hors la 
loi a rejeté toute responsabilité 
ries attentats a la bombe contre 
des institutions britanniques a 
Dublin et Belfast.

Cependant, les deux gouver- 
«s»; v « rem - nasTii ir

nements s'attendent à une es­
calade de l'activité terroriste 
en Irlande qui marquera, le 
mois prochain, le 50e anniver­
saire de l'insurrection rie Pâ­
ques de 1916, qui a conduit la 
République a l'indépendance de 
la couronne britannique.

jectifs suivants : oeuvrer en 
vue de l'entrée de la Grande- 
Bretagne dans le Marché 
commun “tout en sauvegardant 
ses intérêts essentiels et ceux 
du Commonwealth", s'opposer 
à la dissémination des armes 
nucléaires et renforcer l'OTAN 
tout en multipliant les contacts 
avec l'URSS et l'Europe orien­
tale, garantir au peuple bri­
tannique une élévation du ni­
veau de vie rie l'ordre de 25 
pour cent en 5 ans.

Commentant le manifeste 
électoral publié hier soir, M. 
Wilson a déclaré que le gou­
vernement travailliste, s'il re­
vient au pouvoir, présentera 
la loi sur la nationalisation de 
l'acier sur la base du Livre 
blanc publie il y a un an.

Le manifeste indique :
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La fête de Kelson retirée des débris
La tête de l’amiral Horatio Nelson, le célèbre héros de la bataille de Trafalgar, 
est retirée des débris de la colonne Nelson à Dublin en Irlande, par des 
sapeurs, après qu'une partie de la colonne de 125 pieds se fut effondrée 
sous la violence d’une explosion, hier soir. La police irlandaise est d’avis que 
cet attentat est l'oeuvre de l'Armée républicaine irlandaise, hors-la-loi.

— Défense : “Les engagements 
militaires et politiques de la 
Grande-Bretagne seront déter­
minés par les limites de ses 
ressources”.
— Relations avec l'Europe: La 
Grande-Bretagne, en consulta­
tion avec ses partenaires de 
l'Association européenne de 
libre - échange, devrait être 
prête à entrer dans le Marché 
commun a conditions que 1rs 
intérêts essentiels, notamment 
dans le domaine de l'agricultu­
re, du Royaume-Uni et du 
Commonwealth soient sauve­
gardés Ua référence à l'agri­
culture rend d'ores et déjà 
impossible cette adhesion, esti­
me-t-on).
— OTAN : priorité absolue à 
la non-dissémination des ar­
mes nucléaires.
— ONU : Londres doit oeuvrer 
pour renforcer TONU, qui est 
le principal instrument de 
paix dans un monde divisé.
— Vietnam : le parti travail­
liste s'engage a poursuivre ses 
efforts en vue d'un règlement 
négocié du conflit vietnamien.
— Chine : le Labour s'effor­
cera d'assurer l'entrée de 
Pékin à l'ONU.
— Commonwealth : il doit évo­
luer "s'il veut demeurer une 
force cohérente dans le mon­
de"
— Economie : en dehors de la 
nationalisation de l'acier, créa­
tion d'une "commision fon­
cière" qui aura le pouvoir de 
nationaliser les terrains à 
bâtir: rationalisation de l'in­
dustrie aéronautique compor­
tant une prise de participation 
de l'Etat dans cette industrie.
— Domaine social : plein em­
ploi. réorganisation de la sé­
curité sociale, amélioration de 
l'éducation nationale, aide aux 
petits salariés pour l'achat de 
logements.

Commentant l'absence dans 
le manifeste de toute allusion 
a la Rhodésie. M. Wilson a par 
ailleurs dit que ce dernier 
problème était un problème de 
gouvernement à traiter au fur 
et a mesure de ses possibilités.

Un communiqué du Foreign 
Office a d'autre part exprimé 
la confiance de la Grande- 
Bretagne que l'OTAN survivra 
“avec ou sans la France",

Qui dit... RAMBLER dit ARBOUR
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rte la sepulture Parent» et ami* 
sont Ptiè* d'y assmter aans autre 
invitation

& wcnirM^I Réfection du pavé
en vue de l'Expo

A Lachine. 
IB 7 mar# 1966 A l A** de fio an* 
e*t détéHf M .1 Rene Pelletier, 
epottr de l.urillf Nnlaeux. et pere 
df .lean, èturttant en Droit A ITni 
vèraitè rte Montréal. Les funérailles 
auront Heu jeudi, le 10 eourant 
l.e ronvol funehte partira de* aalon* 

Raoul Rourgie Inr
i F.B.'—S'il n>n tirnt qu’aux 

ma* . v»-- . I membres du conseil municipal
a Rtu» 4.v pour *e rendre a l egiiae les rues de Montreal seront 

L*5hin?* où exemptes de trous lors de l'Ex-vice «et A célébré a 9 hr«. et de IA ... .. .
au nmftléré rte Lachine. lieu rte POSltlOIl Universelle Ch 1%« î 
J* ,ép“!;urfr Parente et ami* »nm j|s l'ont prouve hier soir en 
pi if * dt assister «an» autre invi 1
talion.

BIUIVULS -Ronald- _ B Chut 
rhlll. Man . est deredf accidentel-
Ifmfnt Ronald RelleviUe. fil» rtf BRUNEI' J Georee* E — A Mont
Roland RelleviUe h rtf Phyllis M 
r» P»t k*r La dfpouille mortelle 
»*ra fspo«ff mardi soir a 6.10 heu 
rf* au «i|on

t'larke Funeral Horn*
3390 rue Sherhrookf ou*»t 

Sér»|r* funèbre a realise s» R*» 
mortrt mercredi a 8 hr* 10 » m 
inhumation au cimetiere de Cote 
de* Neiges.

BENOIT télèma Blanche- — A Mon' 
rèal. le B mars tnfifi a l'Age rtf 7B 
an* f st décédée Mme l F.l/éar 
Rfnoit. née ^éléma Rlanrhe Mailen 
demeurant au 1260 rue Shfthrook* 
e*t appt I 1 e* funérallle* auront 
lièu ieudi. 1* 10 mutant Le con\oi 
funèbre par'lta de* salon*

T Sln*r egret Lté*.
1198 rué OnlAriD f*' 

pour »* rendre A l'église St-Fmi'e 
eu le «ervlee «*r* célébré a 9 b 
et de la, au cimetière d* I F.*', lieu 
rte |4 «f pull Urc Taienl* cl A'Ul* 
*npt pues d'y a**i«tér *an* autre 
invitation.

BINION Allan — A I e. bine le 3 
met* 1966 a l'éif de 78 an* eu 
decérte Allan Ren«on époux rte 
peitha naaenai- autrefois rte Hurt 
tnn pere rte rtnbeit ITonalrt. 1 or 
raine -Mme Édouard Matrone Ma» 
mr-nd. I»»n Roae Marie 'Mme 
Raymond Héniuli'. demeurant au 
29 Des Fiable*. Lachine. Les funé­
railles Auront lieu mercredi le 9 
courant Le convoi funèbre partira cmartrand Ro*ar.o — A .Montréal, 
des aalon* mortuaires ,* 5 mais lOBfi.

Raoul Bourgie In- 1 est rtfrèrte Ro«ai 10 ChartraOrt. époux
IM» ni* Noiir llam». l.»<-hl«f. »*.» <1. nan*

A a h. 10. pour «e renrtte A I étii**

téel If B mar* 1966. A I àse df 75 
an*, e*' dérédè George* F Hruncllc. 
emploxé rte Canadian Import Ltd. 
époux de feu Mire Chexrier. porc 
de Maurice. Jarque*. Pierre et Ja« 
queline -Mme Ciaude Rlou-n-. demeu- 
rant au 640 est. boul. Gouin Le* 
lunéraille* auront lieu mercredi le 
o courant L.e convoi funèbre partir* 
rtc* «aluns

Crie! Komcif Liée.
400 boul Henri Mouraasa c*t.

A a h <1 pour *e rendre a l'église 
Ste-Madeleine Sophie, ou le service! 
sera céléhré a 9 b . et de la. au 
cimetière de la ÇAle dea Neiges, lieu 
rte la -• oulture Parent* et amis sont 
prie.» d'y assister sans autre invita 
tion.

CAron -Lucien- — Accidentellement 
A Montreal le 7 mar* 196B. A I Age 
de 42 an*. c»i décédé Lucien t aron. 
fil* rte feu Hyacinthe Caron et rte 
feu Coi belle Richard, rtemfutant 
2B50 LArorrtaire, appt I Le* funé 
railles auront lieu jeudi le |0 con­
tant Le convoi funehre partira rte* 
•A Ions

Dalÿcire. Ronnevllle et Gingias 
1R05 rue Boileau

A R hr« .10 pout «e icnrtre A l’égli*e 
Notre.f)ame-rtc« \ u toil c« nu le »ei 
vice -fia célébré à 9 hrs el rte la au 
cumètlèie rte Waiwick. comté \i 
t b a h a - k a. lieu rie la «épulltlte Pa 
lents et Ami» sont priés d'y assis 
ter sans autre invitation

HAMELIN Aimai — Subitement. A 
Montréal, le 6 mat* lflfirt. a l'Age de 
56 an*. e*t dfrerte Xime Hamelin 
epoux de feu Rerthe Laroche, pere 
rte Francine et Ginette Le* fune 
raille* auront lieu mercredi, le 9 
courant l.e convoi funehre partira 
des salons

l A. Guilbault Inr .
5139. Meme ave. Rosemont, 

a o h. 45. pour »e rendre a l'eglls» 
sic Rihiane, ou le service *ei* ,-e|r 
b'f a 10 h et de |A. au cimetiere 
de IT.st. lieu rte la sépulture Paient* 
Ct ami* sont pries d'y assister aan* 
autre invitation

PIZZOLONGO Ro*.
autorisant la ville a dépenser 

, „„ , ... A.M“lr-*'.! prés rie $2 millions, telle an-]C 7 mai* 1066. a I Aie rte 30 ans. ,
c*t rtecedee Rosa la pore iserréta! nef*, polir IR rPlPCtlOn 005 TUCS, 
jHrf.»n,r du m.-ij «nn i.iir-. ( n ]a réparation ries trottoirs el
Ltrt cpotise rte Gaétan Pir/olongo
Mere rte Lina Elle laisse son pere I élargissement (le Certaines 
et sa mere. M Mme lapnee. et I artères '
soeur. Mme Louis Marra «Giarintai ,
Le* funérailles auront lieu Jeudi Alix SOIIIPS fins de pavage, la
partiraCde«"uionae <onvo1 fun*hrr ville dépensera d'ici lHfiT plus 

-f r Desiauriet* i.tce d’un million do dollars. Des
> q6h?. ioh#inin rAt* , travaux sont prévus dans tous

JtaRan Christian Pentecostal *«724 IPS SectPlirS de la Ville, depuis
lest jusqu’à l'ouest, du nord

LALONDE Aibertine- — Hawkc»
b -i ' le fi mai « lflfifi. s i'Aie rte 61. 
an» c-i deceilée Mme Henri l.alon PEPIN E.ilrt» 
rtc nce Albértlne I.Almide demeu E.ilda- —
ian» R R \o |. Vadkleek Mill, mé 
ie de MM el Mme* ! âurifr I alonrte 
-fva-. de Mon' » * a I Eugène l.alonde 
- leannette». de Hudson Rene |.a 
Jonrte «ldi»', de \ anrotivet, de Mme*
B Idem » Lait ance ' Mgyguei Ite-. Rr 
noli I.Afrance 'Théré»ei. rte Sie \nne 
rteprescntl. Méilotrt De Rellefeuille 
'Andrée*, de Sic Marthe, et Napo 
léon Marthe -Rerthe». rte St-Rédemp 
leur 1 c* funérailles auront lieu 
mereredi le B courant le convoi 
funèbre partira des salon*

NoU Liée
41B lue McGill. Hav«keshtiiv 

A 9 h io. pour *e irndrè a l'eglise 
5' Grétnlre rie Naeiante. N diikleek 
Mill, o-i le servire «era célébré a poirier

Fibre), où le service «era célébré 
A 10 hrs. ci rte |A au cimetière 
Mont Royal, lieu rte la fépultuie 
Paient* et ami» sont pnés rt y a- 
aister sans autre invitation

A Montréal, le fi

au sud et dans les villes rie la 
banlieue.

Plusieurs trottoirs seront
mai. ms». » rt,, a, sa ,n. ,.! ésalemenl construiLs. surtout
décédée Mme veuve Joseph Pepin 
nee Kxilda Cloutier demeurant a 
R031 M Dominique, mère rte Delphi*.
Mme Léon Dlifiult 'Fernande Mine 
MAUrltè Dupuia Madeleine' Le* fu­
nérallle» aiiindt beu merrredl le 9 
courant l.e convoi funèbre partira 
rte* «alons

\ Savaria Liée 
R07B rue Drolet coin Jarry 

A ü hr* 43 pour *e tenrtie a l'église 
>t Vinrent l ot i ier nu le «etvlcè «e 
la rèlcbré A B hrs e' rte IA au rime 
Mèi e rte CAte-rte» Neiges. Heu dé la 
xcpultuif Pa-ents et ami» sorti priés 
rt > aesiater sans Autre invitation.

10 h et rte IA au cimetière parois 
sial, lieu rte la «épultuie. Paient» 
ei amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

Olivien A sa demeure

Balnt-Pièrre aux Liens, de B ille 
Pierre, ou le «ervlee sera célébré *
9 b et da !» au cimetière de 
Hudson, lieu d* la sépnl.'urf ou un 
Ithér» seta «hanté Parent* e' ami» 
son» prié* d'y a««t«'er aan» autre 
invitation.

BftGERON Auaus'ln- — B Montréal, 
le B mar» 19fi«. A l'Age rte «0 an*. Il 
moi*. e«t décédé Augustin Pc soi on. 
epoux de feu l.éonirta Chabot, pèie 
rte Léopold. Bnnelle ci Gahriéllf 
I es funérailles auront lieu Jeudi, le
10 courant, l.e convoi funèbre par 
tira des salons

J 5 Baltée Liée 
1111 rue Laurier oüeAt 

a B h 30. pour *e tenrtie A l'église 
St-.iacque*. ou le service seta télé 
hré A 9 h . et rte IA. au cimetière rte 
la CBtê-dè* Neige», lieu de la vepul 
lure Pareni* et ami» sont pries d'.v 
assister lans autre invitation.

Denise Leo. Rose. Real, demeurant 
au R.l.iO De» Rclge» Les funérailles 
auront lieu meteredi. le 9 murant 
Le convoi funèbre partira des salon» 

l rgel Bourgie Liée,
741 boni ( réma/te c»t.

A 9 H 13. pour *e rendre à l'église 
Si -Alphonse d'Youville, ou le ser 
vice scia rèlebré A 9 h 10. et de |A. 
au cimè.tlère de l'Est, lieu rte la 
«epultuie Parents et ami» sont Plié» 
d'y assister aan« autre invitation

l'Age de fi4 an*. LAMARRE Emile — A Mlle rtc Rio» 
sarrt. le fi mars 19fifi A l'Age rte 37 
an*, est rtérérié Emile Lamatre. e» 
prnprlétUlé rte Marvel » leaner» \ ci 
rtun. époux rte Simone Lacoste rte 
nvètlrant 7033 boni. Milan. Bille rte
Pio*»arrt Les funéieille» auront Leu RtENOEAU Albertlb#' — B Sie-Julie

le fi mars lflfifi. est decede subite 
ment Olivier Poirier époux de ( a 
1 ix»rf -lanelle et pèie rte Ellen et 
Robert. La dépouillé mortelle est 
exposee au Salon

Clarke Funeral Home 
5560 rue Sherbrooke ouest 

Service funèbre A l'église st Bto 
mca mercredi A B a m Inhumation 
au rimètièié de B alle.vfielrt.

D/tWES Carmen. A Montréal, le 
7 mar* l%fl. a 1 Age dp 18 an». p*t 
décédée 'line Robert Dawe*. née 
Carmen Labelle, anciennement 1019. LANGLOIS Ouy __

mérrrèdl. le 9 coûtant Le convoi 
funèbre partira rte* salon* 

l rgel Rnu. ne Lice.
1563 boul LaSalle.

Alb 43. pour *e tenrtie A lVgli*e 
Notre Düme rle IA paix, ou le service 
«crA (éléhté A 10 h . ct rte la au 
cimetière rte la f Aie de* Neige*. Leu 
rte la «épultuie Parent* et ami» sont 
prié* d'y assister sans autre invita 
tlon.

rue Renl Le* funérailles auront 
l.eu Jeudi, le il courant. Le convoi 
funèbre partira rte» salon*

Georges Vandelac Liée 
4140. rue St-Deni» 

à 7 br« 4.3. pout »e rendre A l'église 
Not re Dame du-Tres-Saint San ement 
ou le «ervlee sera céléhré A R ht*, 
et rtc là au cimetière rte l'Est, lieu 
rte la sépulture Parents et ami* 
sont pilés ri> assister sans autre 
invitation.

A Montréal, le
5 niais 1966. A l'Age rte 29 ans. e»t 
décédé Guy Langloi». fils rte feu 
Joseph Langlois et ri'F.va Lacombc. 
demeurant Au 22fi3 rue Cuvillict THERRIEN Bernadette) — A

comte B'errhèiè*. le fi met» t9fifi A 
l'Age rtc 61 ans. est décédée Mme 
Dollard Rienrieau. nce Albértlne 
Rcauchemln. demeurant Rang rtc la 
( bip. a Str Julie Les funérallle*. 
auront lieu Jeudi, le 10 courant Le 
convoi funéhte pat tira des salons 

Démet «.
Rue Principale. Sie-Julie.

A 9 h 43. pour «e tendre A I église 
paroissiale. oU lé service acta cele 
hré a 10 h . et rte là. au clniftièif 
rtu meme endroit, lieu rte la sépul 
tut p Parents et amis sont prié* d’y 
assister «an» autre invitation

RUANTE Luelai — Subitement.
I HApItAl Géneial rte Montreal, le 
niai* Pfifi A I Age rte 39 «n*. est DAME Maria) — B B ririun. le B mar 
décédée Mme veuve Angelo Bisante, 
née Lucie DélirAtn, mè-e rte Relia, 
soeur de Mme Louis Rlsante - \ntni 
cette) Mme Al St orlrl b rt "arme" .
Mme R Lachance -Juliette- soeur 
rte Johnny et Louis Dell* ato l.e* 
funérailles auront lieu Jeudi, le 10 
courant Le convoi funehte partira 
de» salons

J A G u il haul t Inc 
3159 lierre ave. Rosemont

I e» tunéi aille» auront lieu mercre­
di- le 9 t muant. Le convoi funehre 
partira rte» salons

T SAnaregtet Liée.
9196 rue Ontario c»t, 

pour «e tenrtie a l>g|l«e Notre 
Dame-rte l'Assomption, ou le *ci 
vice scia célébré a 9 h., et rte I,». 
AU rlmetieie rte l'Est, lieu rte la 
AéPUIture Patents et ami* »<»nt prie* 
d'v assister sans autre Irtvlttltion.

Mont

1966. A l'Age rte 60 ans. r*t décédée 
Mlle Blaiia Daine, fille de feu flavtrl

'M dé fe-^Mailr Agités Bien*. LAURIN Mari* Louise) \ Sf.\po| 
Hilaire, comté l.otbldlére. le 4 mai

* ° h 13 pour ve rendie a l'eglisé 
Notre Dame-rte la Defense, ou le xej 
vice «et a célébré A 10 b . et de IA 
eu cimetière rtc I* (Vite «les Neiaes.
L*u rte I» sépulture. Paient» et 
ami* sont pries d'v assister sans 
*-1ère Invitation Ralliement an.le DAlGNEAULT 
boni. St-Laurent et Dante, a 9 h

demeurant a i fl.37 rue Miellé. I e* 
funéi aille» auront lieu meteredi. le 
9 courant Le convoi funèbre partira 
rte la résidence funéraire 

!.. Thèriaull Enrg.
312 rue rte l'Eglise. Betrtitn.

A R h 45. pour se rendre A l'église 
Notre Dame rte* 9ppt potileuf s. ou le 
service scia «elébie A 9 h . et rte la. 
au cimetière rte la CBte-deg.Neige», 
lieu rte la sépulture Patents et amis 
«ont prie* d'v a*st»lér sans autre 
invitation.

Eabian* — \ Blont-

196»'-. a l'Ace «te RO ans. est rtécértee 
.Mme Joseph Ovlla I.Aurln. née Ma 
ne I-nuise (JlngrA* Les lunéraille* VALLEE 
auront lieu mercredi, le 9 courant 
Le convoi funéhte partira rte» «alon*

Eugène Reaitdnln A Fil*
.18 tue De l'Eglise 

St-Apollinalre
A 9 hrs 20. pour «e «enrtre A l'église- 
«le St Apollinaire ou le service xeia 
«éîébfé A 9 ht* .10. et rte IA au cime 
llè-e naioisfial. lieu de la «epulture 
Parents rt amis «ont prié* d'v a* 
sister sans autie invitation.

real, le 5 niai* I96R A I Age rte 36 
an», est décédée Bime Albéit Thér­
rien. née Rfinartette Foatfi. demeu­
rant a St-4. alixte. comte Montcalm 
l.e* funérailles auront lieu memèdl. 
le 9 murant Le convoi funèhré par­
tira des salons

Alfred Dallaire Inc.
2300 rué Rouen.

A R h 43. pour se rendre A l'eglise 
v>' Anselme, oti le service set * ré|é 
hie a 9 h., et «le IA. au cimetière 
rte la CAte-rtes Neige», lieu rte la 
sépulture. Parents et amis sont prié* 
rt v assister sans Autre invitation

rians Ipb districts neufs où ils 
n exislent pas présentement

Il faut dire qu'une partie riu 
coût rie res travaux sera ab­
sorbée par les riverains, sur-

Au fonds de 
pension des 
policiers

l.e sergent-détective Knger 
Lnvigueur vient d'être élu pré­
sident riê l'association rie bien- 
laisance et rie retraite du Ser­
vice rie la police rie Montréal.

11 a obtenu t.twt votes el son 
adversaire, le sergent Jean- 
Claurte Rioux, .113.

Le sergent Roger Lasnirr a 
été élu vice-président, et Ip lieu­
tenant Jean Bernard, directeur.

La caisse rie retraite rie la 
police municipale, dont le ca­
pital atteint $.13 millions, grou­
pe 1.300 policiers. Elle est ad­
ministrée par un bureau de di­
rection dont une partie est elue 
par les policiers ct l'autre, 
choisie par la Ville de Montréal.

Le détective Lavigueur, qui 
remplissait les fonctions rie 
vice-président, remplace le ca­
pitaine Jean-Paul Lapointe, re­
traité.

Les sculptures dans 
le parc du Mont Royal 
propriété de la ville

F.B.) — Le parc du Mont­

es.

BE3SETTE 'Louis Euoèn*) B St-
'•an I* fi nidt » I96fi a |'J;e ri* 
fil an» *«» rtn ert* M l.mn* Eugène 
R*«»*tt*. Autrefois rt* K.a«r« *t
Re«»ette. biiotifirt». ebnux «l* fm 
Bltr* Mr.NtHt v. «Ifmetnant a lfiO. 
I.nntueiiil. Le» funei*i||*« auront 
heu mérrredi, le 9 mutant Le con­
voi fltnèhre rai tira rte» salons 

Le Stem A Frère l.te*
114 rue St -Jerque* 

a in hrs 13. pour se rendre A la 
» aiherttale. ou |* service seta célé 
bie a 10 h es .10. *t rt* là au cime 
Dér* rte Sl-J*an. lieu rte la >epul 
»ure ratent* et ami* sont pii*« 
d'v assister sans autre invitation.

leal, le 5 mai* 19fifi a I Ace «1* 6o
an* e«t rte< èrte* Mme Rosarm Pal LESCARBËAULT -Loui») A Mont 

de réal. le 7 mars lofifi, * rAg* rt* 39gneaillt. ne* Ealuana Sahourln 
mentant au 3|fi7 ‘'t Ambroiv* Le 
futiéiaille* auront lieu men redl. le 
9 rmii Ant. Le convoi funèbre pat tira 
rte* salon*

I icel Rourcie Liée,
4303 in* Not i eDaine ouest.

* R b 4"'. pour «e tendre a l'eglise 
Ste ( lotilrte. ou le service sera , éle 
hié A 9 h. et rte là. au cimetiere 
rte la ' Ole des Neige* lieu «I* la 
séptilltite Parents et ami» «nnt prié* 
rt y assistei sans autie invitation

BLANCMET (Ludqer- — B Monlr*al 
le fi mai* lflfifi a I Ace rte 74 auv. 
e»» rt*rerte Lurtget Rlanrhe! epoux 
en l*re* no< e* rte Bt*rie Reine ^e 
nèral, et en 2eme» noces rte Blane 
Bnge Brptn demeurant au 9 
Bruchési Le* funetaille* auront lieu 
mercredi. le 9 courant I * convoi 
funehre partira rte» «alon%

1 rgel Bourgie Liée, 
ififil me Jean 1 alon est.

pour .* rendra a j’égliae Notre
Dame-rte ia Bteirt, ou le «rrvice s*ia DROU'N 
relehr* a 10 h et rte la. au cime 
Here rte ' hamhlv. lieu rt* la sépul- 
tut* Tarent» et ami» sont prie» d'v 
assister san» antre invitation

DESROCHES Charles A A Blont
féal, le fi mats lflfifi. a l'Age rt* »n 
an* e«.t décédé < haïtes A Desro-
«•he« ( B époux rte lulienn* Cm LUSS’ER 'Jov*ph 
miei. pet* ri* (,iiv Pnul pt l ouis 7 mat » lflfifi a 
demeurant au «01 m* Billeinv Le» 
funetaille» auront heu mercredi, le 
o «autant. Le convoi funehre partira 
de» salon»

I i gel Rum gi* 1 t**
74*> boni ( iema/ip p^t, 

a R ht* 43. pur ** rendre a l'egh**
Notre Dame «lu nosmic. ou ]p .ri 
\i«p sera «p|*h«p a fl hi«. *t «i* la 
ail cimetiere rte la Chte rte* Neige», 
lieu «te la «epultu'p Paient* et 
ami* sont priés d'v assister sans 

invitation.

an» r*t décédé M i.oui» !.e*cat 
beam», autréfni* «le St Menri-rte Ma*, 
muebe époux rte l.aurett* Archam 
bault Le* funérallle* auront lieu 
Irurti. le 10 coûtant I * convoi fu­
nèbre partira «le» «aloha 

» H Réunit 
2102. rue folium

A 9 hiv 43. pour se tenrtie A !'ésli*e
St-Etisèbe-de Veriell, ou le «*tvice
sera célébré A 10 hr*, et rte la au 
cimetière de Cfite-des-Neige*. ||*u 
rte la sépulture Paient» et ami» 
vmt prié» d'y assister san* autre 
invitation.

René» A Rigaurt. le 7 
mats lflfifi. a l'Ace «te 42 an*, est 
decode Rene N'allée, restaurateur 
a Rigaurt. epoux rte Françoise Ru*
.siei*» Le* funérailles auront lieu 
jeudi, le 10 courant. Lé convoi fu 
nèbre partira «les salons mortuaire»

Aubry et Fil*
à Rigaurt _ , , ,

A 0 ht* 45. pour se lenrite A l'église Royal. pPPB fill IRC RI1X CBStor»,

hfri'To1 ph nu !p ^ enrichi flp plualÔurFhié a 10 hrs. et rte IA au rimètière , , * .
du même endroit, lieu rte la »epul OPilBTPS R 16 SUilP nil SympO-
lur, ,1 ami, ...ni prl«, d'y sium Intpi natinnsl rip HIM.
assister sans aut«r invitation. .

( p.b sculptures riemeurflirnt
VENDITTOLI .Maria -- A Mnnliéal IniltPfniS IA pIDpliotà fie 11 Sn 

le A niai* lflfifi. a l Age rt* 6.1 An*. ... . * 1 ,
e«t rté.ért** Mme veuve Rasilio, CielP (III Symposium. Dim 
Venrtltloh. née Maria Leone, meie nu'el|p5 aimt trOUYP 50flÇ Ml T

un Iprrnin numicip.il.

autr

BONI NEANT Mar«o
ment a Blontte^l 
a 1 Age «i* A an» r 
Ronenfant enfant

Accidentelle 
’ 5 mai* lflfifi. 

«le. éfle Mario 
bien aime rte

Normand Ronenfant et q* Mutuelle 
rel|efi*t Le* funeraille» auront lieu 
merrredi. le fl courant Le mn«oi 
funèbre partira «le* salon*

• B Guilbatlli Inr 
31.39, il* B\*nu* Rosemont 

a ! hr* 43 pnut »p renrtte a I eg|i«e 
Me Ribtanne. o«i i* **i\|,* «*ra «e 
lèhre a 2 ht * p m et rt* la au ci 
mfttfre rt* I F.st. Ii*u rt* la «ppul 
Dire Parent* *t ami* sont priés d'v 
assister «an* autre invitation.

BOUCHARO Joseph f mil» — A Blont 
teal. 1* fi mat* lflfifi. a l'Age «1* fiO 
an» *«t «V, *q* Joseph Emile Row 
«hard, epoux rt* Gertrude Rrothers 
demeurant au 4«15 Papineau le» 
funérailles auront lieu Jeudi, le m 
courant l.e ronvoi funehre partira 
des salons

•'«« I u s si e i a è il»,
471.1 i u* Papmeaw.

» B b 13. pour »e rendre a l>g!.«* 
N t-Pierre-f'la ver. ou |* »*r«i«e seia 
célébré a A h 10. et fl* 1*. au cime
"et. rt* la i ■. • *. d * * N *,«*«. ||eu rt*
la sepulture Parent* et ami» *onf 
nne* d'y assister aan* autre in»i«* 
tion.

BOUORIA» «Arthur \ 1 h«.pita| rt* 
St-.lean. 1* 7 mat» lflfifi a ! à«* «1* 
fifi an» e si décédé M Bithut R.mi 
drias epoux «I* Gracia Gaiithiet. «I* 
mentant I2R B Routhilliei . St-.lean 
Le» funérallle» auront lieu ieudi. 
le 10 murant Le convoi funèbir 
partira de* salon*

I.angloi*
?R0, rue Jacques-Cartier 

St Jean
Pour «e rendre à l'rglies St Edmond 
rte Si-Jean, on |* service »era cele 
bre a to b«s. rt rte la au cimeiiete 
rtu même enrttoi'. lieu rte la s*pUl 
'ure Parents et amis sont piles 
d'v a*»<«ter sans autre invitation

ASSEMBUt DOtURD 
DE MONTREAL
Avon» /• , 0 q , * «

O «nrionf*. I* W*r*» 
We *««• Chevfi/,#r

CHARLES i DESROCHES C A.
«tu Cso«*il Cr*m«|i*

H Y AURA GARDE DHONNEUR

(E SOIP. MARDI » 8 hrs
Sa'oo URGEl ROURGK l«*« 

745 157 CREMAZII 
fun*r«ill(» m»r<r»éi ♦ kr» 

?jl'«» N#ii» D»m» du Rb«ii«i 
J M CONTANT f<d*U «uvi»ii»u«

O • i 'fmifttit | Mftftt

Paul Emile B Btontieal 
le 7 mai» lflfifi, a lag* «1* .SA anv. 
est deerri* 3| Paul Emile Drouin, 
epoux rt Mu p Dupias I «•» funeiail 
le* auront heu vendredi, le |] cou 
tant Le convoi funehre paitira de» 
salon*

A Savaria lire
6976. rue Drolet, coin .lartv

a fi b : * .50 pour se tenrtie a l'egh** 
St \ tnt ent-Fei nei. ou I* «et vu * »r 
ta «olehie a fl hr*, el «te la au « ime 
tieir «l* l'Est, lieu rte la «epultuie 
Parent* et ami» «*>ni pne» d'.v a« 
sister sans autre invitation.

DUBOIS Andre Accidentellement 
a Blontreal I* loi niai» lflfifi a 
l'Age de 22 ans. est rteredé André 
Duboi* demeurant 8991. lie Ave
nue. B ille St Nlichel.

FOURNIER Joseph Clovit) — B Blont 
teal, le .3 mat* lflfifi. à làge rt* .30 
an*, est rte»c«|* Joseph Clnxts Foui 
nier, epoux en 1ère» noces rie
O/iha C'asgrain. et en Sèmes no«-e» 
rte r,ermaine pet t on Les funerail 
le» amont lieu mercredi, le fl cou­
lant. Le convoi funehte partira de* 
talons

J H Penoit.
2102 rue Fullum.

A A h 43. pour se rendre A l eg'ise 
St Eiisehe-rie-B rrreil. ou le servir*1 
sera reléhrê a fl h . et rte la au 
cimetière rte la CAte de* Neige», lieu 
«1* la aépulture Parents et ami* 
'«ml prie* d'y assister sans autre 
un Ration.

GAUOREAULT Alphonse — B Mon! 
real, le .3 mai» lflfifi. a l'Ag* rt* 7fi 
an* est decede Alphonse Gaudreault. 
époux rte Mau«* Bnne Gauthier, rt* 
mentant au 4463 st /.otique Le* fu 
neraille* auront heu meteredi. le fl 
courant Le convoi funehre partira 
rte* salon*

T Sansregiet Ltée.
4419 rue Rcaufiien est.

I pour »e tenrtie a !>ghse St Jean 
Rnptiste Blarie B iannev. ou le ser 
vu e sera relébte a fl h . et rte la. 
au cimetiere «te Coaticook. lieu rte 
la «epultuie Parents et ami* sont 
pue* d'.v assister «ans autre Invita 
tion

GINGRAS 'J Arthur A Montreal, 
le 7 nia-» lflfifi, a làge rte fiH an». 
c«t rièrérié M J -Brthué Ginira*. ex 
emploxe rtu ( N P epoux «1* datai 
Gaulhiet. demeurant a 10.400 Retrl 
Père rte Rene. Paul. Yolande. Ma 
rteleme et Hwguette Les funeraille* 
amont lieu ieudi. le 10 «ourant 
Le ronvoi funèbir partira rte* salon*

I rgel Rourgie l.lée 
400 Roui. Henri-Rouras» « Est 

a fl hrs 15. pou» «* lenrite a l'eglise 
St - Nicola* ri'Ahurit *i«'. ou le «ervlee 
seta célébré a fl lu* 10. et rte la 
au cimetière rte l'Est, lieu de la 
«epultuie Patent» et atni» «ont 
prie* d'y assister sans autie invi­
tation

G'R ART »'• a v > fi
mat» lflfifi a l'Ag* rte 37 an*, est 
rtecedee Mlle Stella Girarrt fille 
rte feu Alfred Gnard et de feu Ida 
Pelletier demeurant au .1203 Loin*
B eu il lot Les funérailles auront lieu! 
mercredi, le 9 courant le ronvoi 
funehre partira rte* salon*

Dallaire Ronneville A I 
Gingi as l.tee.

5603 rue Boileau, 
angl* Larnr«laiie.

A R b 4‘ p<-ur se tendre a l'église 
Nott e-Datne rte* Victoit e*. ou le «et 
vtee sera célébré a fl h . et «le la. 
au cimetière rte l'Est, heu rte la 
*«,pn!ture Parents et amis «ont pii** 
d'.v assister sans autre invitation

A Chamhl.v. 1*
Age dp 85 an», fi 

moi., «si décède M l.isenh .Stanislas 
I 11 » s i p r. epoux «le feu Anna Mailhot. 
demeurant a 1107. Rouigngne Le» ...... _11W
funetaille* autonl lieu Jeudi, le m M*luoux 
« «Mirant |* convoi funehre partira 
«le» salon»

F Dare he A Fils 
110. rue Blatte!

pout s* rendre a | eg|i»e paroissiale 
st Joseph rte ('hamhlv. ou le «et vu-e 
-ex celPhtp a |) ht* 1.5 et q* \A 
au cimetièie rtu même endroit, lieu 
«le la sepulture Paient» et amis 
«ont pries ri\» assister san* aut-e m 
vitation

«le Giuseppe Le* funérailles auront 
llèu mei-credl. le 9 eourant l.è con 
xoi funèbre partita «le* salon* 

Granato Enta.
292 rue Jean-Talon est. 

ti'Mir «e tendre A l’eglise Volte 
Damé rte la Défense, ou le 
set a « elebte a 10 h . et rte la 
cimetière «1e la CAte-rtes Neige*, lieu 
rte la sépulture Parents et amis «ont 
priés d’y assister sans autie invita 

tt«»n

BAPTEME

Hier soir, les membres du 
conseil municipal ont antnrisé 
la ville à devenir propriétaire 

T.”1!' «)e ces oeuvres, Montréal de­
vra toutefois payer certaines 
dettes, entre autres un compte 
rie la maison A, Bélariger l.tee 
pour la fonte d'un monument, 
au montant rie $9,3!iî. Kite 

r, payera également le coût rieB|«»ntreal. le 27
vrlcr lflfifi a été baptisée Marie, i j-
Mignonne. Chantal, enfant de NI on- impPPSfllOll fi lin CdtâlOgUP- 
sirur et Madame .laïque» Mailloux SOUBTIlil* (if* lllXP qui IIP (JCN'I'B 
..................................... ........... Mon,i,m ,1 excéder SI tmiflux, grand » )M> 1
Parrain et mari
Madame Eugene Mailloux, grand» 
paient» rt* I enfant La porteuse 
Mademoiselle Marcelle Barbeau, cou 
sine «le l'enfant

MAJOR 'Joseph i a Blont teal, le
7 mar» lflfifi a l'Ace rte 87 ans fl 
mois, est decérte M Joseph Major, 
époux «'u le c» no-r» «ie Rose Marie 
Dacenat». et en 2cme* noces rte Pa 
milia I.anivee Pc e rte Fernand. 
Horace. Damien. Aime, Paul. Blnie 
N a/ai te Lacas <Rihiane>. et «i» \ , 
D" le» funetaille» amont heu 
u*urii i«> io courant l e convoi fu- 
nèbre partira fins salon*

R«ilan«i Rt»son ln«
1413 tue Fleutv Ext 

à 9 ht* 4.5. pour se tendre a I eglp.* 
St-Charle* Gai met. nu le service »c 
ia «elebré à in hrs. *t rte la au ci 
metiere rte M B im ent<le-Paul. lieu 
rte la sepulture Parent» et amis 
sont priés rt v assister sans autte 
Invitation. S. N r p«» qe fleurs.

MARINIER 'Sylvain* Acdrtentelle- 
ment, a Laval Ouest, le 7 mai» lflfifi. 
a l'Ase «1e 2 ans. « moi», est déce«te 
Sylvain Marinier, fil» de Mairei 
Bfarimer el rte Fernande B| or ris.sel 
te. demeurant «400. 21e Avenue. La 
v»! Oti«»«t La cérémonie «les ange» 
aura heu mpirrerii. le fl murant. 
Le convoi funehre paitira rte» valons 

Donat Mat tin et Fils 
1335. Roui Ste-Rnse. 

l aval Ouest
à 2 hi« 43. pour »e tenrtie à i egUse 
ste-I heopbtle. ou la cérémonie sera 
relebt- e a i hrs p tn . et de la au 
cimetiere rte Laval Ouest, lieu rte 
la «epulture Parent* et ami* sont 
prie* d’y assister «an» autre invi 
tation.

WHITEHEAD LEPAGE \ l'hbpital 
Generale «le La«hme. 1* fi mai* lflfifi. 
a Bl et Madame Stewart Whitehead 
nee |.i*e I epage. est née une fille 
La me e ci l'enfant «e portent bien

MARION 
le

Auoustme — B Blonlteal

REMERCIEMENTS

RENE FORTIN

famille M Rene

rte 68 an* est riérelé VI J Arthur G 
graa. epoux rte Claia Gauthier. B| 
(iingia» e«t un rettaité du f'anadien 
National.

Il lai«*e pour pleurer sa peur 
«e* fil*. Rene. ing . Paul, T.D *e* fil 
les. Yolande. Btarteleine et Huguétte. 
un Itéré. M Guillaume Gtncra*. int . 
une soeur, soeur Ste Marcelle. (' N D 
une helle «oem Mme Guillai me (im 
gras ; *c» belle» !ille* Blme Rene
Gincraa et Mme Paul Gingia», et «ix 
Petits-enfant

«le messe*, bouquet* spirituel*, fleurs, de l’est, 
télégramme*, sympathies, visites ou 
assistance aux funérailles Les pet . 
nnnes qui auraient oublié d'inacriie

Décès de
Mme Angelo Bisante

Société Cooperative 
«le Fiai* Funéraires.

.102 rue Ste Catherine est. 
à 8 h 40 pour se tendre a l erl
St Edouard, ou le service «ers cele lettt nom au registre sont priée* de 
nt* a fl h *t «le la. au cimetière «onsidnet ce* remerciement*
«1* i.« « ote des Neige», heu rte la personnel» 
sepulture Parents et amis sont prie* 
rtv assister sans autre invitation

MARTINEAU 1 Jeao Victon — A Mont 
u-al. le fi mats lflfifi, a l'Ace rte «2 
an* **t décède \i .lean-Ytrtnr Mai 
tineau vendent Office Stationer*
I rt. epoux rte Simone Rivard, rte 
mentant a 3662 Rrunetiére. St l.eo 
nairt Pete rte Jean-F.rinuar<1. Rav 
m«.nrt et Jocelyne les fufetaill**
"’"ont heu jeudi le 10 mutant I «• 
convoi funehte partita rte* salon*

I rgel Rouiiie l.tee 
74.3 rue Crém.i/ie est 

A 9 b 43. pour *e tendre a l'eglise 
Notre Dame rtu Rosaire, nu le servi 
«e seta «éléhie a 10 h et rte la au 
««metiere rte l'Est, lieu rte la «e 
pulture Paient» et ami» »«>nt pries 
d'y assister san» autre invitation.

MUNN Eqlantine> — A Montieal. le 
fi mai» lflfifi. e*t rtecedee Mme Fieri- 
rtv Blunn, nee F.glantine Benne Ble 
te rte l.ouis• B'ictor. Gaston, .lac 
«tues May. Mariette. Marcelle. Lan 
te et Ghislaine Le* funéraillr» au­
ront lieu jeudi, le io courant I r 
convoi funetebte partira des salon*

J s Bailee l.tee 
6662. tue Si-Déni* 

à 9 hr« 4.3 pour se tenrtie A l'église 
Sl-Ëdouard. «*<J le set vice seta «e 
lehrr a lo hrs. et rte là au cimetière 
rte St-Ja«que«. Comte Montcalm, ou 
un libéra «eta «hanté, lieu rte la 
sepulture Parents et amis sons 
prie* d'y assister san* autre invita 
tion.

%
MME EUGENE BRETON

Alesse
anniversaire

3033e. SHERBROOKE
»ll!!lilllll!!illl!!l!i!ll!ll

GREGDIPI Clvsé*
ouerre 1314 1311
mon rher epoux, 
era «haive* peur

vétéran rt* If
Fn «o'tvepir «t* 

un* gt and niex»e 
1er ann-ver*aite.

Je 9 mars Son epnuté Florida, 
•nti liln Gérard.

A Montreal, le 6 mar* 1066. e«t de 
cédée Mme Eugene Breton <n*e Bl- 
herta l.abonle» a l'âge de 84 ans. Elle 
lm««e dan* I* deuil. ,.c« filles. Blme 
Arthur Fortin 'Adrien.ie* Mme Ernest 

Mme veuve Angelo Bisante nee lu McKay (Georgette* Malvina. Mme 
-r Delu ato. est rtécertée dimanche Omet Lamouretix (Claire» Mme Bi­

le « mars 1966 a l'Age «le 59 an* manrt l.alonrjr tLucille» Mme 3 von 
El'.* laisse sa fille Relia: ses frère» Rrunet (Estelle) »es fil* Romuald. 

Bt'I Johnnv et Louis Delirato: se* Gaétan. lean Paul. Raymond. «es
*..eiir* Mes-i.im-s Loui» Risante «An brus Mme* l-ani'aul 'Fernande Mo 
«omette' 31 .s'o-Mart «' armen» et R chon> Raymond "'latr* Chanteloi»)
I «chance «Juliette-, plusieurt beaux- Plusieurs petilsen:ant» et arrtete* 

LATOUR Mme Armand Latour et freres et belles-soeur* peti's-enfan'*
-e* enfanta rte.«iren* exprime? leur* la dépouillé e«t exposer au «alon la deno«i«lle mortelle e*t exposer
remerr.ements * toutes 1*« person Guilbault. 3339. llem* ave. Rnomnn' ati Salon Funeraitr I rgel Hnurcie. 
ne* ou- leur on» témoigné leurs Le* funetaille* auront lieu ieudi 2231 **t. ni* !r,n r«l««n. I* «enw-r
«vmpathie» «oit par de* offrandes matin a in heure* en l'egh** Notre funehre *e»a rh o'- en I *gl «« ^t 
ce me. .Ps q» fleur*, bmtq.iets spi Dame-de la Defense Ralliement a 9 Rarthélem* «nrr« e « fl lire*

salon pu assis- b 4» angle de» rue* Dante et 5’ Lieu rt« «epulture au cimetiere de

Remerciement

rituel», vtst'e»

LA PRESSE, MONTREAL, MARDI 8 MARS 19^61
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(nul on ce qui cnncorno lox 
trottoirs A l'article concernant 
les pacaces, la ville dépensera 
$1.049,000, tandis que les rive­
rains débourseront une somme 
rie $479,000.

(.'es montants dp réfection 
font partie rt un montant total 
rie $50 millions dont l'emprunt 
a été autorisé hier par les 
membres du conseil munici­
pal.

Expérience 
de
rattrapage 
scolaire

I nr expérience rie rattrapa- 
ce scolaire, auprès d'une soi­
xantaine ri éonliors riu cours 
élémentaire, est en cours depuis 
quelques semaines a Montréal 
et les autorités rie la CFXM 
l'estiment enrnurageante.

I.a Commission ries écoles 
catholiques rie Montréal a en 
effet autorisé en janvier der­
nier te regroupement, dans 
quatre classes spéciales, d'une 
soixantaine d'élèves les pins en 
retard dans un même district 
-te No 2«.

Rien que l'expérience ne soit 
en cours que depuis quelques 
semaines, elle se révéle déjà 
tics encourageante, affirme un 
communiqué rlr la C'éX'M, lanl 
pour scs responsables que pour 
les élèves "dont l'intérêt, vnirp 
l'enthousiasme, créent un cli­
mat psychologique tout a lait 
favorable".

Les quatre classes sont une 
3cme rie garçons, une 4ème 
mixte et deux âemes : une rie 
garçons et me ri» filles Toutes 
sont logées à l'école Jacques- 
Viger.

On a hmilé à 15 le nombre 
d'élèves par classes pour pei- 
mettre aux enseignants ri ac­
corder, rie façon suivie, une 
attention personnelle a chacun 
rie leurs élèves, dont les re- 
tarris ne portent pas tous sur 
les mêmes matières.

On a aussi révisé l'horaire 
régulier rie façon a accorder 
70', riu teinps au français el a 
l'arithmétique et 30' aux au­
tres matines. Le recours à rie 
nouveaux manuels et a l'ensei­
gnement audio-v isuel contribue, 
en outre, a susciter un renou­
veau ri intérêl chez les élèves.

Campagne de 
souscriptions 
de la SCPA

I.a Société canadienne de 
protection d^s animaux, pour 
la premiere foi?, lance un ap­
pel a la population de Tile de 
Montreal afin d’obtenir une 
aide financière

I/C but de cette campagne de 
souscription est bien précis : 
contribuer a la création d'une 
société humaine la plus moder­
ne et la plus efficace au Cana­
da “pour ne rien a'nir a omirr 
aux autres sociétés similaires 
du continent nm d américain”.

Sauf a quelques rares excep­
tions ct pour dos raisons bien 
spécifiques, la SCPA n'a jamais 
fait un appel au public aussi 
généralisé.

Celte souscription se fera par 
la poste au moyen de chèques 
dont les montants pourront être 
déduits de I impôt sur le rcBe- 
nu. Des lettres-circulaires se­
ront malices en conséquence 
aux Montréalais et aux rési­
dants ries b illos rie banlieue

L'aide financière ainsi appor­
tée permettra egalement a la 
SCPA rie continuer son oeuBre 
éducatrice et son travail en col- 

a ^Montréal, i* 7 m^t* lflfifi. * l àge laboiafion avec les corps poli
ciers, les services publics et les 
autres sociétés humanitaires.

------ £-----------------------------------------

Grève à la compagnie
Reynold's Aluminum

CA P • I) K - LA -MAD K LF. IN F. —
mAf. Iflfir, . . .......................... .. ■"■■■ Fmlin rtéslré J •« rtépuuUI* muitcM*- «-«i oxr«««c«* SU | rs JOfi employés fie bllICatl do

. ' # ’ '1'*'Ml le rèmérriér «Inceremrnl louir* lé* nn *al«>n l rgel Rmirgi*. 400 r» t. Hénri-l ... ... *t,
nm''1 mn sn^n^, 9Ul lui nnl témoigné «lé* mi«t Raurs.***. i é« funéraiiié* «uinni héu la Hcynolri s Aluminum ( om-
nr'*’. ',Sllon T' /*11 flt'é* «lé «vnipgthié à l'orcisinn «lé 1* léurti Ir 10 mat-, h 9 10 anv é-1 n-iny nf Canada Limited OTI t
U>«U*e C»mpe»u. l.cs funériillei mort M René Kortin. 728. l»m*ll’MIM* Sl-Nicol»» (TAhuntsic, anxle 1 ' ni. uanand wnmea
? rnnl '-*>• mercredi, le » routant, avenue Ijichine. devéd. i. :tn i.nviet. «oui .'.ouin »l l.aveidmv. poursuivi aiIJOIird llUl lit gl'rve

■é convoi funèbre Partira rte* »alon» A l'Age rte «6 an*, soi! par nftranric* L'Inhumation «e fera au citneiiére ou ilS avaient déclenchée B CU-
, é (le rncor hnimimle anlritnel. O*...., rie IVtl m '

dredi afin rie hater les négo­
ciations.

Ces employés sont affiliés à 
la Confédération ries syndicats 
nationaux. Ils ont décidé de re­
courir a la grève vendredi, 
après une réunion a 5 h. p.m. 
Peu rie temps auparavant, leurs 
négociateurs avaient rencontré 
les dirigeants rie l'entreprise. 
Ces derniers avaient réclamé 
que soient retirées les déclara­
tions contenues dans une annon­
ce publiée par le syndicat dans 
lin quotidien rie la région, don­
nant ries informations sur les 
négociations.

I.a compagnie a soutenu, dans 
un communique, que la produc­
tion sc poursuivait malgré la 
grève, les ouvriers ayant fran 
chi le« piquets rie grè'e ries 
employés rie bureau

Hold-up de $75 dans 
une station-service

Une somme de $75 a été 
raflée, vers 12 h. 20 la nuit 
dornirro. par drux individus 
armés qui >r sont présentes a 
la station-service "Shell" si­
tuée au 4tOO rue de Salaberry.

M Fernand Frariet, le enm- 
mis de service, n'a pas cte 
brutalisé par les bandits qui
ont pris le large en automobile.

l.cU.elM.WrçjJlllll.f

Les gares de Londres
Los chemins de fer britanniques qui sont unê entreprise d'Etat, disposent de 
gares dont le maintien coûte les veux de la tête mais dont l'élimination cou­
lerait trop cher. Le centre de Londres compte à lui seul une quinzaine de 
gares construites pour la plupart aue 19e siècle Les plus connues de ces ter­
minus ferroviaires sont Charing Cross, en haut; Waterloo, au centre, et Vic­
toria, photo du bas.

Le Grand Prix littéraire de Montréal: 
neuf auteurs sont encore en lice

Pcs oeuvres rie neuf ailleurs 
nnt retenu l'atlentlnn du jury 
au Grand Prix littéraire rie la 
ville de Montrent.

Un secohri jury procédera 
smis peu à une deuxième éli­
mination et le lauréat sera pro 
clamé le mardi soir 5 avril pro­
chain, à 9 h du soir, a la 
cérémonie de elfiture riu S3lnn 
du livre, au Palais riu com­
merce.

Les neuf ailleurs encore en 
lice sont Hubert Aquin, pour 
son roman "Prochain épisode”;

Marie-Claire Riais, pour son ro­
man "t ne saison dans la vie 
d'Emmanuel". Jean-Paul Fu- 
gère. pour "Les terres noires . 
Roland Giguère. pour "L'àge 
rie la parole ' Françoise Ln- 
rangrr, pour "Une maison, un 
.inur Peter Collins, pour 
"Changing Ideals in Modern 
Architecture"; Gérard Trudet, 
pour "Lésion él contrat": Jean- 
Claude Dussault, journaliste à 
LA PRF.SSK. pour "hissai sur 
l'hindouisme"; Claire Martin, 
pour "Dans un gant rie fer".

Los deux jurys snnt ènus la 
présidence d honneur rie l'écri­
vain hicn connu Hugh MacLen- 
nan. el sous la présidence de 
M Léon Lortic

Au total, 55 oeuvres étaient 
éligibles.

L'ouvrage primé doit avoir 
été édité é Montréal.

Le Grand Prix littéraire rie 
Montréal consiste en une bourse 
rie $.1.000. et le Conseil ries arts 
paiera en plus le coût rie la 
traduction en français ou en 
anglais, selon le cas. si le jury 
en recommande la traduction.
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Dcvoiion eucharistique
Le cardinal Paul-Emile Léger, archevêque de Montréal, a communiqué hier 
soir aux membres de l’Adoration nocturne un message sur la dévotion 
eucharistique inspiré par le concile Vatican 11. 1.200 personnes s'étaient 
réunies au Plateau pour la circonstance. Sur la photo, de gauche à droite, M. 
Gaston Giasson, président de la soirée. M. Raoul Gagnon p.s.s., directeur 
national de l'Adoration nocturne, le cardinal et M Jean Coallier, président 
diocésain. Une autre réunion, tenue dimanche, constituait une avant première 
du congrès mondial de l’Adoration nocturne qui aura lieu à Montréal durant 
la deuxième semaine rie juin en 1907.

tanc* sus funèraillé». Laurent. • C6t*-de»-Neue».

Proposition en vue de 
reslaurer le monument 
Thomas D'Arcy McGee

OTTAWA < PCf> — La Corn- j 
mission du centenaire devrait ! 
profiter du centenaire rie la | 
Confédération pour restaurer 1 
la pierre tnmbale de Thomas j 
D'Arcy McGee, a déclaré lun­
di soir en Chambre. M. Bryce | 
Mackasey 1L-Montréal-Ver­
dun).

M Mackasey a demandé 
que des fonds fédéraux soient 
consacrés à fournir un nou­
veau monument au Père rie 
la Confédération qui a éfé 
assassiné a Montréal, il y a 
98 ans.

"Dans un moment rie fai­
blesse. il esf devenu conser­
vateur." a déclaré M Marka 
sey, ajoutant que neanmoins 
il avait été nn rie cpux qui ont 
fait la Confederation.

Voici pour tous ceux 
qui désirent faire un beau voyage, 

une autre bonne raison 
de lire
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. . *♦ rfuronf un mm», IA PRESSE 

offrira n »*» IstttuM la cf»a**r<»

H# QOflnrfr u«i m*fv»i||#u* »#|0ur gratuit 

d un» »»moinrf pour 2 pflr»onn#i 

don» la pênod» du ou 

15 juin o un #ndro«t drf vtlU^iofu'# 

r*pu»è d« la cè*t »ud du N»w Jimy.



LE PLUS 
GRAND QUOTIDIEN 
FRANÇAIS 
D’AMÉRIQUE

j Monttéal, mardi 8 mats 1966 / saint Jean de Dieu / 82e annee, No 56 / 4 cahiers / 48 pages / La météo : ensoleillé et froid / Minimum 10 / Maximum 25

Pearson cède à l'opposition 
et ordonne une 2e enquête
"Je n'ai jamais vu une telle conversion", 
s'écrie Diefenbaker en saluant sa victoire

par Jacques Pigeon

OTTAWA — Au fond de l’abîme politique, le 
gouvernement libéral a complété sa double volte- 
face et accédé, sans compromis, à toutes les requêtes 
de l’opposition.

Deux commissions d’enquête seront ainsi créées.
Une première, composée d’un juge.seul, devra

Lucien Cardin ne 
démissionne pas, 
pas fout de suite...

par Pierre O'Neil

OTTAWA. — Le parti libéral est de nouveau 
en pleine déroute, divisé et sans gouverne.

Un seul motif a empêché M. Lucien Cardin 
de lui porter le coup de grâce; la crainte que sa 
démission n’entraîne celle de M, Pearson et la chute 
du gouvernement.

C’est du moins l’interprétation que l’on 
donnait hier soir au fait que M. Cardin ait accepté 
de ne pas démissionner.

déterminer si le présumé espion, Victor G. Spencer 
a été traité équitablement par les autorités libérales.

L’autre sera formée plus tard et examinera les 
méthodes judiciaires et policières utilisées dans les 
cas d’espionnage, à savoir si elles respectent suffi­
samment les droits des individus tout en assurant la 
sécurité de l’Etat.

On dil, en effet, que tôt hier 
matin il s ent présenté à la 
reunion des ministres québécois 
avec l’intention ferme de donner 
sa démission.

Ses collègues du Québec l’au­
raient convaincu de rester en 
lui expliquant que son honneur 
n'était pas en jeu, qu'il porterait 
un dur coup a l'aile québécoise 
et qu'il signerait publiquement 
la déconfiture du gouvernement.

li n'est pas facile de recons­
tituer l'histoire des événements 
qui se sont produits hier matin 
au cours de la réunion des mi­
nistres québécois puis au cours 
rie la réunion plénière spéciale 
du cabinet.

Tout ce qu’on en savait hier 
soir c'est que M. Cardin avait 
l'intention de démissionner, 
qu'on l'on avait dissuadé et que 
plus tard, au cours de la réunion 
du cabinet, le premier ministre 
a fait appel a l'unité de scs 
troupes en prenant la plus large 
part des responsabilités d'une 
décision qui. si elle était logi­
que. a créé un profond remous 
dans le parti à cause des cir­
constances dans lesquelles elle 
a été prise, soit à la suite d'une 
bagarre qui durait depuis plu­
sieurs jours et au cours de 
laquelle plusieurs ministres 
avaient laissé entendre avec 
force que le cabinet ne change­
rait pas un iota à ses décisions 
précédentes.
Personne ne me 
fera dire que j'ai tort

Quelques heures seulement 
a\ ant la déclaration du premier 
ministre. M» Cardin avait tenu 
ses propos qui, à la lumière de 
ce qui est arrivé plus tard, 
justifiaient amplement sa dé­
mission: ‘'Quoi que les vis-à- 
vis en pensent, j'ai dit ce que 
gavais a dire Je suis persuadé 
que j’ai pris la bonne décision. 
Il n'y a personne ici qui me 
fera dire que j'ai tort quand je 
sais que j’ai raison".

Ces paroles donnent un carac­
tère presque indigne au traite­
ment qu'a infligé M. Pearson à 
son ministre de la Justice.

l a fougue et l'acharnement 
qu'a mis M. Cardin à défendre 
les positions du cabinet don­
nent une idee de 1 humeur qu'il 
devait avoir en se présentant 
hier matin devant ses collègues 
du Québec qui disent de lui que 
c'est "un homme entier, d'un 
vrai courage et d'une grande 
sincérité".

Que ces qualités ne se soient 
pas traduites en pratique dans 
une démission qui aurait pointé 
du doigt à l'Inconsidération si­
non a la morgue avec laquelle 
le premier ministre traite ses 
vis-à-vis au cabinet, on ne peut 
l'expliquer que d'une seule fa­
çon: la crainte qu'un geste pa­
reil n'entraine des réactions en 
chainc susceptibles d'affecter le 
leadership du premier ministre 
cl l'avenir immédiat du parti.

Aussi paradoxal que cela
Voir CARDIN on p. 2

Le débat passionné et enle­
vant de vendredi est resté sans 
suites. Hier, le monologue de 
M. Pearson équivalait a une 
confession et John Diefenbaker 
s'est empressé de tirer profit 
de la situation.

Mais quelques instants plus 
tard, l'opposition a adopté les 
credits du ministère de la Jus­
tice et accéléré l'étude de ceux 
des autres ministères.

La crise qui, au cours du 
week-end a atteint son sommet, 
a maintenant perdu sa grande 
intensité mais les plaies infli­
gées au gouvernement sont à 
peine pansées.

L'opposition lui consent un 
moment de répit, le temps de 
reprendra haleine.

Vendredi, le gomernement 
libéral aura probablement, en 
poche l'argent nécessaire pour 
ses dépenses ordinaires.

En lin d'après-midi, le député 
conservateur Erick Nielsen a 
tenté de faire de l'épate en 
s'opposant, seul, au retrait de 
la motion Lewis, présentée ven­
dredi pour réduire de $17,000 le 
salaire du ministre de la Jus­
tice.

Mais c'était du bluff Cinq 
minutes plus tard, le leader 
parlementaire des conserva­
teurs a rectifié la situation en 
déclarant que tous tes membres 
de son parti consentaient a ce 
retrait.

Pour compléter sa volte-

trk photo PA

Unlung est condamné
Le fender du coup d'Etat roté contre le président Sukarno, 
le 1er octobre dernter, le lieutenant-colonel Uniting. a été 
condamné à mort hier à Djakarta. L'ancien commandant 
de la garde personnelle du président a été reconnu cou­
pable de tentative de renverser le gouvernement.

Les étudiants saccagent 
le ministère indonésien 
des Affaires étrangères

DJAKARTA. fAFP-PA-Reuter' — l'ne foule rie plusieurs 
milliers d’étudiants ont occupé et saccagé aujourd'hui les 
bureaux du ministère indonésien des Affaires étrangères 
pendant que le ministre. M. Subandrio. assistait a une 
réunion de masse aux côtés du président Sukarno.

Maigre l'intervention de la police, qui utilisa des gre­
nades lacrymogènes, les étudiants ont occupé le ministère 
où ils ont brûlé en grande pompe un drapeau de la Chine 
communiste. Six des manifestants ont été blessés et hospi­
talisés.

Voir ETUDIANTS en page J

Québec est parvenu à une 
entente avec les médecins

Tout indique que le gomer­
nement provincial et le monde 
medical du Québec en viendront 
a une entente en (in de journée, 
aujourd'hui, sur le programme 
d'assistance medicale aux indi­
gents, mis de l'avant par le gou­
vernement et devant entrer en 
vigueur le 1er avril prochain.

l.es négociations entre les re­
présentants du ministère de la 
Santé et ceux de la Fédération 
des omnipraticiens et de la Fe­
deration des syndicats de spé­
cialistes se sont poursuivies tou­
te 1» journée a .Montréal.

Hier, une entente de principe 
etail intervenue el les juristes 
devaient au cours de la journée 
mettre la derniere main au pro­
jet de loi qui’réglera la mise 
en application du programme.

Cest la premiere fois on 
Amérique du Nord que la pro­
fession médicale négocié une 
entente collective avec un gou­
vernement Les négociations, 
notc-t on. se poursuivent dans 
uqe atmosphère agréable et 
constituent une fructueuse expé­
rience pour les groupements 
intéressés.

On apprend que l'entente était 
complete entre le gomernement 
et la Fédération des spécialis­
tes, mais qu'il restait quelques 
points a éclaircir avec la Fede­
ration des omnipraticiens.

La mise en oeuvre de l'assu- 
rance-médicale pour les indi­
gents constitue en quelque sorte 
une première étape vers l'appli­
cation d'un programme d'assu­
rance-maladie à l’échelle de la 
pim ince et on pourrait dire la 
deuxième etape de l élahoration

Voir QUEBEC en page 2

face, le premier ministre a fait 
savoir à la chambre qu’une 
commission d'enquête sera 
créée pour déterminer si les 
procédures, utilisées au Canada- 
depuis une vingtaine d’années, 
sont vraiment efficaces dans 
les cas d'espionnage.

Le solliciteur général Larry 
Pennell sera chargé d'élaborer, 
en consultation avec les repré­
sentants de l'opposition, scs 
temps de référence.

Il s'agira de déterminer si ta 
sécurité de l'Etat est telle 
qu'elle devrait être et si les 
droits des individus sont bien 
protégés.

Il est probable que celte 
commission pourra scruter le 
cas "Munsinger", ébruité en 
chambre par le ministre de la 
Justice.

Jusqu'ici rien, aucun fait, 
n'est venu contredire la thèse 
selon laquelle un ou ries minis­
tres conservateurs auraient eu 
des aventures avec celte jeune 
allemande, au moment où elle 
occupait un poste dans une am­
bassade communiste de la capi­
tale fédérale.

Evidemment rien n'est déci­
dé. mais on croit, dans les mi­
lieux informés, que cette en­
quête, tout comme la premie­
re, sera tenue a huis-dos. 
Seules des conclusions généra­
les pourraient être rendues pu­
bliques.
Le tribunal : 
un juge seul

Au début de l'après-midi, le 
premier ministre a fait con­
naître les termes, de référence 
de la commission d'enquête 
qui étudiera le cas Spencer,

La commission sera présidée 
par le juge Dalton Courtright 
Wells, de Toronto. Le juge de­
vra, dans son rapport, dire si. 
selon lui, M Spencer a été 
traité équitablement ou. sinon, 
quelles rectifications devraient 
être apportées pour lui rendre 
justice.

La procédure à suivre a été 
laissée à l’entière discrétion du 
président du tribunal. Il aura 
le pouvoir de tenir ses sessions 
a huis-clos et d'adopter les 
procédures qu'il jugera appro­
priées. dans le but de protéger 
la Sécurité de l'Etat.

Enfin, le procès verbal du 
conseil des ministres précise 
que le juge devra faire -ap­
port dans le plus bref délai 
possible.

On imagine facilement l'allu­
re triomphale du chef de l'op­
position lorsqu'il s’csl levé 
pour décrire la victoire de l’op­
position.

Vendredi, a-t-il déclaré, ils 
disaient tous "jamais, jamais, 
jamais il n'y aura d'enquête". 
Je n'ai jamais vu une telle 
conversion, a ajouté M. Diefen­
baker. mais elle doit être bien 
embarrassante pour le ministre 
de la Justice.

D'ailleurs, le leader conser­
vateur n'a pas hésité à le ridi­
culiser. Vendredi il disait qu'il 
tiendrait son bout jusqu'à la 
fin, "aujourd'hui il est passé 
par-dessus bord".

Le premier ministre n'a pas 
échappé aux sarcasmes du 
lieux tory. Cost incroyable, 
a-t-i! dit. Imaginez le premier 
ministre appelant un espion 
au téléphone.

Le gouvernement, a-t-il con­
clu, a voulu taire l'opposition 
par le chantage. Quand il est 
devenu évident que nous y ré­
sisterions, il a change de di­
rection.

Comme prevu, les néo-démo­
crates, par la voix de M. Da­
vid Lewis, ont bien accueilli 
la création des deux commis­
sions d'enquête. Mais, de son 
côté, le chef du Ralliement des 
créditisles s'est surtout attar­
de au cas "Munsinger" et de­
mandé vigoureusement au gou­
vernement d'en divulguer les 
détails.

Le ministre de la Justice, la 
tète entre les deux mains, 
n etait pas d humeur à repon­
dre.

mJïŸfM-

I.r premier ministre Pcarsov quitte le Parlement où 
il rient d'annoncer que le juge Dalton Courtright 
Wells, de Toronto, présidera l’enquête sur le cas 
Spencer.

Les USA n'ont 
pas demandé au 
Canada d'envoyer 

des militaires 
au Vietnam 

— Martin
OTTAWA. (PC. AFP) - 

l.e ministre des Affaires 
extérieures, M. Paul Martin, 
n déclaré hier (pie les Etats- 
Unis n'ont pas demandé au 
Canada d'envoyer des trou­
pes au Vietnam, lors des 
entretiens qui se sont dérou­
lés à Washington durant le 
week-end.

M. Martin a fourni ces 
précisions en réponse à une 
question du chef de l'Opposi­
tion. M. Diefenbaker a en 
effet demandé au ministre 
s'il estimait que la guerre au 
Vietnam pourrait éventuelle­
ment aboutir a un conflit 
avec la Chine populaire et 
si, d'autre part, les Etats- 
Unis avaient demandé au Ca­
nada de fournir un contingent 
de militaires pour le Viet­
nam.

M. Martin a précisé qu’il 
avait été entendu avec le 
secrétaire d'Etat Dean Rusk 
que le rôle du Canada se 
limitait à celui de membre 
rie la Commission interna­
tionale de contrôle CIC1 au 
Vietnam.

Voir USA en p. 2

Les Américains effectuent 
leur attaque la plus dévas­
tatrice au Nord-Vietnam.

— page 37

LA PP RECHERCHE DEUX INDIVIDUS
Un vaste déploiement des forces policières de la 
région de St-Jean-lbcrville a eu lieu ce matin apres 
que deux individus ardemment recherchés par la 
PP curent été vus près du Club de Golf de St-Jean. 
Toutes les routes ont été bloquées et chaque véhicule 
vérifié comme le démontre la photo du haut. L’hé­
licoptère de la PP était de la partie. Toutefois, les 
deux fuyards étaient toujours au large vers midi. 
(Texte et autres photos en page 46}

À-

LES RELATIONS ECONOMIQUES
AVEC LES ETATS-UNIS

Selon le leader de l'opposition aux Communes, M. 
John Diefenbaker, la déclaration de Af. Paul Martin, 
a la suite des discussions entre six ministres cana­
diens et des représentants américains, a Washington, 
en fin de semaine, est une “simple déclaration di­
plomatique". M. Diefenbaker ajoute qu’il est appa­
rent que le gouvernement applique a la lettre le. 
rapport Merchant-Heeney qui, selon lui, empêche 
le Canada de se faire entendre. 'En page 13).

LESAGE ET LA SSJB
Renouvelant sa cotisation à la Société Saint-Jean- 
Ilaptistc, le premier ministre du Québec, M. Jean 
Lesage, a déclaré qu'il appartient aux corps apoliti­
ques, et non aux hommes politiques, d'aider 1rs 
"non-parlant français” des autres provinces a 
comprendre qu’il est. bien question de “droits” dans 
les revendications des minorités françaises du reste 
du pays”. (En page 13).

Une explosion dans la soute à bagages peut 
être la cause de l’écrasement du Boeing 707

TOKYO. (PA,UPD - Un 
haut fonctionnaire rie l'aviation 
japonaise a dit. hier, que la 
possibilité d'une explosion dans 
le compartiment a bagages est 
une des hypothèses a retenir 
dans la minutieuse enquête en­
treprise pour déterminer la 
cause de l'écrasement d'un 
aérobus réacté Boeing 707 de 
la société British Overseas Air­
ways Corporation, qui a coûté 
la vie à 124 personnes.

Le chef adjoint du Service 
des vols, M Juichi Narahashi, 
a ajouté que l'enquête prélimi­
naire démontre qu’il y a trois 
autres possibilités : v iolente 
turbulence de l'air, explosion 
d'un moteur ou autre équipe­
ment défectueux à bord de 
l'appareil.

Les autorités japonaises ont 
contredit une déclaration du 
président de BOAC. sir Giles 
Guthrie, voulant que "l'enre­
gistreur de vol" de l'avion ait 
été trouvé. Les recherches se 
poursuivent pour trouver cet 
instrument d'une extrême im­
portance. capable de fournir 
des indices sur les raisons pour 
lesquelles le gros avion s'est 
désintégré cil plein vol et s'est 
écrasé peu après sur le flanc 
inférieur du mont Fuji.

Les recherches sont retardées 
sur la scène de la catastrophe 
par la pluie, le verglas et un 
épais brouillard.

Un convoi de camions a 
transporté hier les corps de lit 
des victimes. l-cs experts pour­
suivent la pénible tâche d'iden­
tifier les victimes : jusqu'ici 71 
corps l'ont été mais les auto­
rités sont d'avis que les autres, 
horriblement mutilés, le seront 
difficilement.

Les enquêteurs japonais souli­
gnent que l'avion dans sa chute

à une vitesse vertigineuse a 
perdu la section arrière, le 
nez, les quatre moteurs et une 
partie des ailes.

Un des préposés à la tour 
de contrôle d une piste de cour­
se, Yoshiharu Tachibara, 40 
ans, a dit que samedi il con­
templait le célèbre mont Fuji 
au moyen d'une lunette d'ap­
proche, qu'il a distinctement 
aperçu cinq redoutables trom­
bes d'air et que le Boeing 707 
a semblé pénétrer entre deux 
de ces trombes. C'est alors qu’il

Un DC-8 d'Air Canada 
doit atterrir en hâte

WINNIPEG (PC) — Un avion DC-8 d'Air Canada, partant 
•jour Toronto et Montréal avec 54 passagers, a atterri hier 
quelques minutes seulement apres te décollage apres qu'une 
panne se fut manifestée dans un moteur et que le capot du 
moteur eut tombé au sol.

Un porte-parole de la compagnie a déclaré que l'avion à 
réaction avait commencé à décoller, peu après 8 h. p.m. (HNE), 
quand un de ses moteurs est tombe en panne. En même temps, 
a déclare le porte-parole, un capot de métal, qui recouvrait 
un moteur, s’est détaché et est tombe au sol.

Personne n'a été blessé et tous les passagers et l'équipage 
de six membres sont partis plus tard à bord d'autres avions.

On ne connaît pas la cause de la panne du moteur.

a vu l'appareil s'engager dans 
son plongeon mortel, suivi 
d'une épaisse fumée et de dé­
bris de toutes sortes. L'ne équi­
pe d enquèteurs s'est installée 
dans un puste de police pour 
interroger une quarantaine de 
personnes qui prétendent avoir 
été témoins oculaires de la 
tragédie.

Jamais jusqu'ici l'écrasement 
d'un aérobus n'a rté vu par 
autant de personnes l.e temps 
était clair et ensoleillé. Les 
stations de télévision ont même 
présenté une séquence filmee 
de la catastrophe, grâce à la 
présence d'esprit d'une équipe 
qui se trouvait dans la région 
du mont Fuji au moment de 
l'accident.

Pendant ce temps, une équipe 
d'enquêteurs canadiens s'est 
mise a l'oeuvre a la suite rie 
I écrasement d'un appareil DC- 
8 des lignes aériennes du Paci­
fique canadien, qui s'est abimé 
a l'atterrissage a l'aéroport de 
Tokyo, vendredi soir, eut rai­
nant dans la mort 64 des 72 
personnes à bord, dont 18 Cana­
diens.

D'autre part, à Londres, le 
ministre britannique de l'Avia­
tion, M. Alfred Mulicy, citant 
les premiers résultats de l'en­

quête menée par les autorités 
japonaises sur les causes de ia 
catastrophe du Boeing 707, a 
dit qu'elle serait due a une 
' défaillance de structure" de 
l'appareil.

Washington refuse de négocier seul avec 
Paris le statut de ses bases en France

WASHINGTON. PA, UP1, AFP — Le président Johnson 
a fait savoir au général de Gaulle que les Etats-Unis n'etaient 
pas prêts a saper les fondements de l'OTAN en consentant rie 
négocier bilatéralement avec ie gouvernement français le statut 
rie leurs bases en France.

Dans une réponse d une rapidité inhabituelle au chef de 
l’Etat français. M Johnson a. selon toute vraisemblance, 
rejeté sans ambages la requête du général de Gaulle pour 
l'ouverture immediate de négociations en vue de placer les 
troupes et les hases des Etats-Unis en France sous commande­
ment et rontrôle français. Les Etats-Unis, aurait lait valoir le 
president Johnson, ne négocieront pas sur cette question sans 
avoir au préalahle consulté les 13 autres pays oui lont partie 
rie l'OTAN.

Le ton et le eonlenu de la réponse américaine ne laisse­
raient aucun doute sur l'attitude des Etats-Unis, a en croire le 
quotidien "Washington Post".

En outre, les milieux informés de Washington soulignent 
la rapidité de la réponse américaine. En effet, le message du 
général au président Johnson portant sur les questions de 
l'OTAN n'a été remis qu'hier à l'ambassadeur des Etats-Unis 
a Paris, M. Charles Bohlcr, par le ministre des Affaires étran­
gères de France, M. Couve de Murville.

Toutefois, rrs mêmes milieux indiquent que. contrairement 
à ce qp aftirme le "WaxIjingLpn Post", le chef de l'exécutif 
américain n’p fax ■ rcjWdtt' par ’lin ''*rton'* catégorique au 
président de Gaulle. La porte reste ouverte pour des négocia­

tions. déclarent ces milieux. Ucs Etats-Unis discuteront avec 
leurs alliés tous les problèmes soulevés par le message du 
général de Gaule, ainute-t-on

A Paris, un porte-parole du ministère français des Affaires 
étrangères a confirmé que le president Johnson avait fait 
parvenir sa réponse au général de Gaulle, niais qu’il s'agissait 
d'une "réponse intérimaire" qui n'allait pas au (ond du 
problème

De leur côté, les milieux de Washington soulignent qu'une 
réponse plus élaborée au message du chef de l'F.tat français 
devra être précédée de consultations entre les Etats-Unis et 
les autres pays membres de l'OTAN. Un porte-parole rie 
l'administration a précisé que le président Johnson a répondu 
avec célérité au général de Gaulle pour que ce dernier ne se 
fasse pas d'illusions sur la détermination des Etats-Unis de ne 
pas discuter du statut de leurs bases en France derrière le 
dos des autres membres rie l’OTAN.

Le général de Gaulle a déclare a plusieurs reprises qu'il 
entendait maintenir une forme d'alliance avec les Etats-Unis, 
mais que les accords actuels concernant la structure de l'OTAN 
devraient être révisés.

Selon l'ambassadeur américain à Paris, M. Charles BOhlen. 
les exigences du chef de l'Etat français porteraient sur trois 
points : 11 le déménagement du sol français du quartier général 
de l'OTAN, 2' le retrait presque complet de toutes les forces 
américaines en France; 3i ics troupes américaines qui seraient 

Voir WASHINGTON--#» page i s ^

Séismes en 
Turquie et 
en Chine
d'après UPI et PA

Deux tremblements de terre 
ont secoué le nord-est de la Tur­
quie et l'est de la Chine.

En Turquie, les rapports par­
venus à Istanbul attribuent !.ï 
morts et plusieurs blessés au 
séisme. Toutefois, le nombre 
des victimes pourrait être beau­
coup plus cleve, étant donné 
que l'on est encore sans nou­
velles de plusieurs villages iso­
lés par la neige. Dans quatre 
des villages sinistrés, 230 mai­
sons ont été détruites.

Selon l'agence Tass, le trem­
blement de terre qui a frappé 
l'est de la Chine avait son epi­
centre dans la région rie Kai- 
feng. une grande ville de la 
province de Honan, environ 350 
milles au sud de Pékin.
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domination de cinq membres au 
Conseil de la Banque du Canada

OTTAWA <DNC> — M. Mit­
chell Sharp, ministre des Fi­
nances, a annoncé la nomina­
tion de cinq nouveaux membres 
au conseil d'administration de 
la Banque du Canada.

Ce sont MM. Francis J- 
Ryan, CR, de Saint-Jean 'T.- 
N.i; Sidney T. Green, de Char­
lottetown; Jacques Taschereau, 
de Québec: Paul-Henri I-a\oie, 
de Montréal; et Sol Kanee, de 
Winnipeg.

Les nominations sont pour 
trois ans, a compter du 1er 
mars

M. Ryan, qui a 3» ans, est 
avocat et membre du conseil 
d'administration de plusieurs 
sociétés rie Terre-Neuve, y com­
pris les sociétés Price New­
foundland Pulp and Paper Ltd. 
et Bennett Brewing Company, 
il est gouverneur de la Cana­
dian Tax Foundation et ancien 
vice-président pour Terre-Neuve 
de l'Association du barreau ca­
nadien.

M. Green, qui a 41 ans, est 
propriétaire de Sidney T Green 
Ltd , commerce d’épicerie en 
gros rie Charlottetown Diplômé 
du Trincc of Wales College et 
de l'université Acadia, il a ser­
vi outre-mer dans l'armée ca­
nadienne de 1943 à 194) Il est 
président de la commission de 
l'aqueduc de la ville de Char­
lottetown.

M Taschereau, qui est âgé 
rie 41 ans également, est notai­
re et. depuis 1949. chargé de 
cours a In faculté de droit de 
ITnivcrsité Laval. Né à Qué- 
bee, il a obtenu en 19411 son di­
plôme en droit de l'Université 
Laval.

M. Lavoie, qui a 47 ans. est 
depuis 19H.3 secrétaire général 
de l’Union catholique des culti­
vateurs. Né à Hébert ville 
tP.Q •, il a obtenu en 1941 un 
diplôme en agronomie de l'Uni­
versité Laval et, pendant six

ans, a été à l'emploi du gouver­
nement du Québec. Plus tard, 
il devint secrétaire général de 
la Fédération des chambres de 
commerce des jeunes et rédac­
teur en chef de l'hebdomadaire 
de l'U.C.C., ”La terre de chez 
nous".

M Kanee, qui a 56 ans, est 
président des sociétés Soo Line 
Mills Ltd., de Winnipeg, et de 
Milling Products Ltd , de Cha­
tham (Ont.'. Né a Merville 
iSask.t, il a pratiqué le droit 
à cet endroit avant la guerre, 
et, a Winnipeg, après que les

La population française semble 
approuver l'altitude gaulliste

Minimum cette nuit : 
Maximum demain

10
25

Rihi.hi mélonioloitKjwp flu fana- 
•ii Portai l’t • Réqiont de
Montréal et d’Ottawa r cnMilpillé et 
ftnid. \«*nt« dp Louent «le 13 mille* 
.Minimum el maximum a Mentirai 
el Ottawa 10 et 23

Région* de Quebec, des Cantons 
de l'Est, d*s Laurentides. ri# la 
Mauricip Pt du lac St Jean : ensn 
lrtl|e et froid, Vents dp l'ouest de 
13 milles

Régions de Bate Comeau, de Ri- 
mouskl, Gaina et Sept Iles : enso­
leille plus froid Vents de l'oue-t 
de 13 a 2() milles Minimum et 
maximum a Raie-Comeau. Hivieie- 
du-Loun, Mont-Joli, (Jaspe et Sept- 
Iles ; 13 et 23
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CADRES STENCILS

pir PIERRE ST GERMAIN,
correspondant de l.A PRESSE 
U Paris

PARIS — Les Français sa­
vaient que de Gaulle était ré­
solu à mettre fin au "protec­
torat américain", mais ils ne 
s'attendaient pas que le pro­
cessus du retrait de leur pays 
de l'OTAN allait commercer 
si tôt.

C'est le sentiment que Ton 
recueille aujourd'hui à la suite 
du message de de Gaulle au 
président Johnson, que M. Cou­
ve de Miiiville a remis hier à 
l'ambassadeur de Washingion 
en France. La majorité de la 
population parait approuver 
l’attitude gaulliste.

De l'avis général, ce mes­
sage ouvre la crise atlantique 
et marque le commencement 
de la fin de la participation 
française à l'OTAN. Passé 
avril 1969, estime-t-on, les trou­
pes étrangères actuellement sta­
tionnées en France — y com­
pris les canadiennes — auront 
été transférées dans d'autres 
pays de l'OTAN, en Allemagne 
probablement, ou seront sous 
commandement français. On 
va même jusqu'à dire que le 
départ de ces troupes pourrait 
sc faire bien avant cette date, 
terme des obligations françai­
ses dans l'Organisation atlanti­
que.

La déclaration faite par de 
Gaulle à sa dernière confé­
rence de presse, selon laquelle 
des "elements étrangers” pour­
raient être maintenus en France 
à condition de "relever des seu­
les autorités françaises", avait 
etc accueillie avec scepticisme 
dans les milieux américains et 
canadiens.
Fin clair, le message de de 

Gaulle à Johnson signifie, se­
lon les observateurs : "Evacuez 
les bases américaines en Fran­
ce". Bien que le quai D'Orsay 
nait pas encore convoqué 
l'ambassadeur du Canada en 
France. M. Jules Léger, on 
s'attend que les propositions 
françaises concernant la revi­
sion des accords sur la présen­
ce de troupes étrangères se­
ront bientôt transmises à Ot­
tawa.

Dans les coulisses, on consi­
déré que Washington retirera 
tout bonnement ses troupes 
mais le maintien en France de 
certaines installations, notam­
ment le pipe-line qui va de 
Saint-Nazaire, a l'ouest de la

France, à la frontière alleman­
de, pourrait faire l'objet de né­
gociations.

Selon des milieux non-gou­
vernementaux, de Gaulle tenait 
à prendre les premières me­
sures de dégagement de la 
France de l'OTAN avant son 
voyage officiel à Moscou, en 
juin prochain.
. Au cours des prochains mois, 
tous les officiels français se­
raient retirés du SHAPE, com­
mandement suprême des forces 
alliées en Europe, et du com­
mandement centre-Europe.

La France quittera l'Organi­
sation militaire atlantique, sou­
ligne-t-on encore, mais demeu­
rera dans l'Alliance atlantique, 
En d'autres termes, Paris fera 
bande à part sur le plan mili­
taire. puisqu'il ne sera lié en 
aucune façon par les décisions 
de l'Otan, et conservera tonie 
liberté d'action sur le plan po­
litique.

La France va donc recou­
vrir son indépendance a 
1 egard de ses alliés occiden­
taux, sans toutefois devenir 
neutre.

Cette situation posera des 
problèmes compliques, notam­
ment pour ce qui est des 
troupes françaises en Alle­
magne (effectifs de 70,000b 
C o m m e elle n'appartiendra 
plus à l'OTAN, dont les trou­
pes stationnées en Allemagne 
sont sous un commandement 
intégré, on croit que la Fran­
ce proposera un accord bilaté­
ral à Bonn.

Cependant, vu que l'Alle­
magne a choisi de s'aligner 
sur Washington au détriment 
de Paris, on ne cache pas 
que la nouvelle polilique fran­
çaise va soulever de grandes 
difficultés et aggraver les 
divergences franco-allemandes, 
des.
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ANNONCE

Vie nouvelle 
pour les 

coeurs ralentis
Lisez comment un grand car­
diologue de Montréal a dé­
couvert et développé une 
nouvelle méthode chirurgi­
cale pour remédier aux in­
suffisances des artères coro­
naires. I -a portée de cette 
découverte est inappréciable! 
Des centaines de patients en 
ont déjà bénéficié et peuvent 
maintenant jouir d'une vie 
normale. Renseignez-vous à 
ce sujet el sur bien d'autres en 
lisant Sélection du Reader's 
Digest de mars!

SUITE DE LA PAGE 1

d'un programme ri assurance- 
santé, la première ayant été 
Tassurance-hospitalisation, il y 
a quelques années.

Le “medicare partiel" con­
cernant les indigents ne béné­
ficiera qu'à environ 340.000 Qué­
bécois. soit environ 7 pour cent 
de la population Cela ne signi­
fie pas que les autres Québé­
cois peuvent tous subvenir eux- 
mêmes à leurs soins médicaux. 
11 s'agit d'une étape seulement 
vers la réalisation d'un pro­
gramme dans lequel non seule­
ment le ministre rie la Santé, 
mais également le ministère de 
la Famille et du Bien-être, sont 
concernés.

Les négociations qui portent 
sur des points importants com­
me les principes généraux du 
"medicare", les honoraires 
des médecins, et la formation 
d'un comité de cinq membres 
chargé d'administrer le pro­
gramme, auront duré deux 
mois.

Le comité gouvernemental 
de négociateurs a été formé 
le 30 décembre et comprend 
Me H. Cari Goldenberg, le Dr 
Laurent Lizotte, sous-ministre 
adjoint a la Santé et M. G.

laurentide 
accorde des taux 
encore plus avantageux 
pour les prêts 
personnels d'importance!

POUR UN VOUS POUVEZ OBTENIR
PAIEMENT 
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T

paiements
T

paiements
pour 1 peur

30 J 36
paiements paiements

$ 55 591.6/ 858.74 1,111.3/ 1,355 /3 j 1.529.23

$ 55 702.9/ 1.02T65 1.32V.63 1,567.9/ 1.80/ 1
$ ?5 $14.65 1,186 G0 1.607.75 1.809.19 2,085.30
5 80 8/0.53 1 269.71 1,608.26 1.929.81 2,224.41
$ 90 582.56 1,437.10 1,809.30 2,1/1.03 2.502.46
$105 1.151.6* 1 650.71 2110.85 2.532.8/ 1 2,919 54

Prêts jusqu'à $5,000 remboursables en 5 ans.

Les taux de financement les plus bas 
annoncé au Canada.
Voyez le gerant de la sucuursale 
Laurentide de votre localité aifjourdhul mémo.
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'nr ailleurs, le secrétaire 
au Foreign Office, M. Mi­
chael Stewart, a déclaré que 
le gouvernement britannique 
n'rnvisHge nullement d'en­
voyer des troupes au Viet­
nam. M. Stewart a affirmé 
d'autre part que la Grande- 
Bretagne n'avait pris aucun 
engagement d'ordre politique 
ou militaire à l’égard des 
Etats-Unis quant à sa politi­
que en Extrême-Orient.

A Washington, ie porte- 
parole du département d’Etat 
a déclaré hier qu'à sa con­
naissance le minage du port 
de Haiphong n'était nas on- 
v isagé par l’administration 
américaine. 1! a fait cette 
déclaration à la suite des 
propos tenus par le général 
Maxwell Taylor, qui avait 
préconisé durant la fin de 
semaine la pose de mines 
autour du grand port nord- 
vietnamien.

Enfin, la Commission dos 
Affaires étrangères du Sé­
nat a approuvé la demande 
de crédits supplémentaires 
de $413 millions présentée 
par le président Johnson 
pour linancer l aide écono­
mique au Vietnam pendant 
l'année en cours. Auparavant 
la Commission avait rejeté, 
par 13 voix contre 6, un 
amendement présenté par 
son président. M. William 
Fulbright, déclarant q u c 
l'aide économique ou mili­
taire fournie par les Eta's- 
Unis à un pays ne signifie 
nullement que les Etats- 
Unis s'engagent à défendre 
ce pays par les armes. Elle 
avait également rejeté un 
amendement du sénateur 
(démocrate) George McGo­
vern affirmant que l'appro­
bation des crédits ne signifie 
nullement que le Sénat ap­
prouve la politique du prési­
dent Johnson dans le conflit 
vietnamien.

CARDIN
SUITE DE LA PAGE 1

puisse paraître, il n'est pas 
certain qu'en se sacrifiant el en 
subissant l'humiliation qu'il a 
subie en chambre hier le mi­
nistre de la Justice ait atteint 
ces buts.

Le leadership du premier mi­
nistre est plus que jamais 
contesté. Au fait, certaines per­
sonnes proches du cabinet 
n'hésitent pas à dire qu'il 
n'existe plus, que le peu qui en 
restait s'est envolé avec ta 
décision que M. Pearson a prise 
a la hâte vendredi après-midi.

Au cas où certains en doute­
raient. des députés leur diront 
que l'éventuelle succession de 
M. Pearson faisait l’objet de 
toutes les discussions au lobby 
du parti hier après-midi.

WASHINGTON

hostilités eurent pris fin. Offi­
cier de l'artillerie royale cana­
dienne, il a servi en Angleterre 
et dans le sud du Pacifique. Il 
est président sortant du Com­
munity Welfare Planning Coun­
cil. du Winnipeg Métropolitain, 
et président du Ituya! Winnipeg 
Ballet et ancien vice-président 
du Canadian Jewish Congress.

Gagnon, comptable agréé.
Lorsque les négociations se­

ront complétées entièrement, 
l'entente sera signée par le mi­
nistre de la Santé, M. Eric Kie- 
rans, et les représentants des 
deux associations médicales.

L'entente ne mettra pas fin 
cependant aux négociations. 
Celles-ci se poursuivront au 
cours de Tannée pour complé­
ter le programme d'assurance- 
santé en entier. Les observa­
teurs prévoient qu'on pourra 
mettre le programme complet 
en vigueur en juillet 1967.

11 avait été convenu, souli­
gne-t-on, que rien ne devrait 
transpirer des négociations en 
cours, mais, semble-t-il, une 
indiscrétion a été commise 
quelque part au cours de la fin 
de semaine.

Cette consigne du silence, dit- 
on. avait pour but d’enrayer 
toute pression sur les négo­
ciateurs, tant sur le projet de 
convention collective que sur 
la nomination des membres du 
comité de surveillance qui sera 
chargé d'administrer le pro­
gramme gouvernemental. Ce 
comité comprendra évidem­
ment des représentants des 
parties en cause, soit du gou­
vernement et des médecins.

SUITE DE LA PAGE 1

maintenues en France seraient placées sous commandement 
français.

Le général de Gaulle a déclaré le 31 février dernier que 
par suite d’événements nouveaux il était trop dangereux pour 
la France de maintenir de liens étroits avec les Etats-Unis.

Il avait ajouté que la “fameuse escalade" de la guerre 
du Vietnam était un exemple des risques qui pouvaient mener 
u une "conflagration générale".

D'après les milieux proches du président Johnson, le 
général de Gaulle souhaiterait revenir au système d'une confé­
dération de pays alliés en vue d'assurer leur protection mu­
tuelle. Ce système avait cours avant la première guerre 
mondiale, précisent ees mêmes milieux.

L'indépendantisme a progressé parce que 
les Canadiens français sont plus fiers

Aux urnes le dimanche : 
tous les Québécois ne 
semblent pas d'accord

QUEBEC. (G. D.) — Un petit courrier a 
commencé de s'accumuler depuis quelques jours 
au bureau du premier ministre de la province, relatif 
à l'intention du gouvernement de tenir les prochaines 
élections provinciales un dimanche.

M. Lesage a révélé hier qu'il avait reçu une 
douzaine de lettres, rédigées de très sobre façon, 
indiquant au gouvernement qu'une élection provin­
ciale ne saurait être tenue le Jour du Seigneur. Les 
lettres, qui viennent de divers coins du Québec, 
sont foutes rédigées en anglais.

Le premier ministre a, de son côté, répété aux 
journalistes que le fait de tenir les élections un 
dimanche présentait de nombreux avantages, non 
seulement en ce qui a trait à la masse du vote, mais 
aussi en ce qui touche le prix de location des salles 
de poils (prix de location nul dans les écoles), le 
travail de surveillance de la police, etc.

ETUDIANTS
SUITE DE LA PAGE 1

Après avoir tout saccagé à l'intérieur, les étudiants 
posèrent une nouvelle plaque à l'entrée du ministère : 
"Quartier général du peuple qui souffre". Puis ils ont 
peint sur les murs un chien dont la tête ressemblait à 
celle de M. Subandrio, et dont la queue formait une 
faucille et un marteau.

Pendant cette manifestaion, des troupes et des blindés 
gardaient toutes les rues menant au palais présidentiel.

Une deuxième manifestation, celle-là conduite par un 
autre groupe d'étudiants, s'est déroulée à Djakarta. Les 
manifestants ont alors attaqué la résidence rie l'ambas­
sadeur américain en Indonésie. Us protestaient ainsi contre 
l'ingérence américaine dans les affaires indonésiennes et 
contre la politique de Washington au Vietnam.

Les manifestants étaient des membres de la "Jeunesse 
révolutionnaire progressiste ",

Durant la réunion de masse au stade Senayan. le prési­
dent Sukarno a notamment déclaré qu'il ne rencontrera pas 
le premier ministre malaysien tant que la Malaysia existera. 
Cette déclaration fait suite à celle laite hier par le chef 
malaysien, le tunkii Abdul Rahman, qui avait affirmé, à 
propos d'une éventuelle réunion a trois suggérée par le 
président Marcos des Philippines, qu'il n'était disposé a ren­
contrer le président Sukarno que "si la sincérité de ce dernier 
était prouvée".

A Kuala Lumpur, en Malaysia, une centaine rie per­
sonnes ont manifesté devant l'ambassade américaine pour 
protester contre la politique des Etats-Unis au Vietnam et 
contre la visite que se propose de faire dans leur pays le 
secrétaire d'Etat adjoint William Bundy.

Les manifestants, des communistes pro chinois, ont causé 
quelques dommages à l'édifice de la banque qui abrite 
l'ambassade, en brisant plusieurs vitres.
Untung est condamné

Par ailleurs, le lieutenant colonel t ntung, considéré 
comme le leader du coup d'Etat raté le 1er octobre dernier 
en Indonésie, a été condamné à mort par un tribunal 
militaire qui siégeait à Djakarta.

Le tribunal Ta trouvé coupable de tous les chefs d'ac­
cusations retenus contre lui: tentative de renverser te gou­
vernement, organisation de la rébellion et tentative de 
s'emparer du pouvoir.

Au moment du coup d'Etat, Untung, qui est âgé de 41 
ans, commandait la garde personnelle du président Sukarno. 
Le condamné a un délai de 30 jours pour faire appel à la 
clémence du président.

Un certaine nombre de minis­
tres, surtout chez les Canadiens 
français en auraient définitive­
ment soupe des attitudes non­
chalantes du premier ministre 
et de l’habitude qu'il a prise, 
après s'être souvent fait trom­
per, de prendre ses décisions 
dans l'isolement de son bureau.

Quoi qu'il en soit, l'opinion 
générale a Ottawa veut que la 
démission de M. Cardin ne sau­
rait tarder. On prétend, en 
effet, que la crise passée, le 
ministre de la Justice n'aura 
plus rien pour le retenir. A ce 
moment, scs collègues du Qué­
bec seront peut-être d'accord 
avec lui.

En tous cas, il sc trouvait 
des gens désillusionnés hier 
pour prédire qu'à plus ou moins 
brève échéance le premier mi­
nistre effectuerait un remanie­
ment de son cabinet, "Le mal­
heur, disent ceux-là, c'csl que 
ie premier ministre a toujours 
l'air de penser que c'est lui qui 
est indispensable alors qu'en 
vérité il est devenu a peu près 
inutile au parti.”

Entre temps, on s’efforce de 
reconstituer les événements de 
v endredi dernier et de déceler 
comment M. Pearson a pu 
prendre aussi rapidement une 
décision aussi lourde de consé­
quences pour le parti. Certains 
prétendent que M. Cardin a 
bel et bien été consulté et les 
propos de M. Pearson le lais-
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I, indépendantisme a fait d'é­
normes progrès dans le Québec 
depuis cinq ans. et la meilleure 
preuve qu'on en puisse donner 
est le fait que, maintenant, les 
Canadiens français sont en gé­
néral fiers comme jamais d'être 
Canadiens français.
Telle est la thèse qu'a soutenue 
hier midi le président du Ras­
semblement pour Tlndépcndan- 
ce Nationale, M. Pierre Bour- 
gault, au cours d'un débat au 
centre social de '.'Université 
rie Montréal, devant quelques 
centaines d'étudiants.

Son antagoniste, M. Jean- 
Charles Harvey, rédacteur en 
chef du Petit Journal, a soutenu, 
il va sans dire, la Uitse contrai­
re, alléguant que l’indépendan­
tisme est statique parce que 
l'idée d'indépendance n'a pas 
pénétré l’ensemble de la popu­
lation de la province.

Le sort a voulu que M. Boni* 
gault parle le premier, au "dé­
bat-midi".

M. Bourgault a énuméré les 
raisons qui lui font dire que l'in­
dépendantisme est en progrès 
comme jamais, surtout depuis 
cinq ans.

Les tenants (ie l’indépendan­
ce. a-t-il dit se sont donné un 
instrument d'action et. éven­
tuellement, de pouvoir ; le parti

Ce n’est peut-être pas le 
meilleur parti qui • soit, mais 
c est une organisation structu­
rée et efficace, a-t-il dit

Les indépendantistes ont aus-

si un programme. Il compte 
228 articles dont un seul parle 
directement d'indépen dance. 
Les autres ont trait à des pro­
blèmes propres au Québec et 
indiquent les solutions que le 
BIN Sent leur appliquer, solu­
tions qui ne sont pas réalisa­
bles, dans la plupart des cas, 
sans l'indépendance.

Les indépendantistes sp sont 
aussi donné un organe de dif­
fusion, le journal "L'Indépen­
dance", qui lire de 39,000 à 
30,0(10 exemplaires.

Le groupe a aussi des secré­
tariats. Le secrétaire général 
est a Montréal, et il s’en trouve 
d'autres à Hull et à Québec.

Un autre fait important mon­
tre la progression de l'indépen­
dantisme dans le Québec, selon 
le président national du parti ; 
ce dernier, le BIN, a décidé de 
prendre part aux prochaines 
élections provinciales. Déjà, le 
BIN a choisi 25 candidats dans 

25 conventions, alors que l'Union 
nationale n'en a tenu que 16, 
les libéraux 11, le Crédit social 
1 et le PKQ o

Au niveau de la population, 
l'indépendantisme a réussi au 
cours des dernières années à ré­
pandre beaucoup l'idée même 
d'indépendance, dont on ne par­
le pas seulement au Québec, 
mais à la grandeur du Canada.

Dans le domaine de l'unilin­
guisme ou de la priorité du 
français au Québec, le BIN a 
fait beaucoup de travail. On 
commence a en sentir les effets 
dans divers domaines notam-

— Pierre Bourgault
ment dans la signalisation rou­
tière ou par exemple, la mau­
vaise traduction "cédez” est 
remplacés à bien des endroits 
par le mot français plus juste 
"priorité".

Le RIN, pur son action, force 
de plus tous les partis politiques 
à être nationalistes. La forme 
varie d'un parti à l'autre, mais 
personne ne peut plus faire rie 
politique sans tenir compte de 
cette réalité.

Isnfin, a déclaré M. Bourgault, 
la "victoire principale est que 
tous les Canadiens français sont 
maintenant plus fiers que ja­
mais d'être Canadiens fran­
çais".

Quand à M Harvey, dans son 
exposé plus bref et moins four­
ni que celui de M. Bourgault. il 
a exprimé son accord avec plu- 
sieurs points de vue soulevés 
par le chef indépendantiste, 
mais ii a affirmé que l'indepen- 
dantisme est statique.

Pour M. Harvey, le nationa­
lisme 'qu'il a déjà défendu, 
notamment lorsqu'il a fondé 
"Le Jour" a Montréal' et l'in­
dépendantisme ne sont pas 
nouveaux au Québec.

Mais l'idée n’a pas encore 
pénétré les masses populaires,

la? Québec, a-t-il dit, vit gras­
sement, ayant le niveau de vie 
ie plus élevé au monde "après 
les Etats-Unis eI peut-être aus­
si l'Ontario ", et les salariés, 
les travailleurs, les classes 
moyennes, ne sont pas in­
quiets.

Jë

sent entendre. Mais ce dut 
être fait a la sauvette, derrière 
les draperies de la Chambre 
car apparemment M. Cardin 
ne sest, à aucun moment, 
éloigné de la Chambre.

On dit aussi que le leader 
parlementaire des libéraux, M 
Mactlraith, a pu être celui qui 
a incité le premier ministre à 
prendre cette décision hâtive 
11 aurait, dit-on, été saisi de 
panique à la pensée que les 
crédits ne seraient pas adop­
tes et avec le peu de sens poli­
tique qu'on lui reconnaît il se 
serait précipité chez Pearson 
pour qu'il fasse "absolument" 
quelque chose.

D'autres prétendent que M. 
Pearson a craint que son gou­
vernement ne soit défait sur la 
motion de blâme de David Le­
wis Mais cela tiendrait de la 
fable, car M. Grégoire avait 
laissé entendre que son parti 
appuierait le gouvernement. 
C'était aussi l'intention de M. 
Robert Thompson.

La prochaine étape de cette 
crise qui secoue les libéraux et 
qui est loin d'être terminée sc 
déroulera aux caucus de mer­
credi, caucus des Québécois et 
caucus général du parti.

Toute cette histoire aura mis 
en lumière les pouvoirs consi­
dérables dont jouit le premier 
ministre dans un système par­
lementaire comme le nôtre. 
En fait, il peut imposer à scs 
collègues du cabinet n'importe 
quelle décision.

On raconte ainsi que M 
Mackenzie King disait souvent 
en pleine réunion du cabinet : 
"11 y a une majorité en faveur 
de ce projet : je suis contre, 
les “contre” l'emportent."

Le premier ministre est tout 
puissant. II l'est d'autant plus 
lorsque les crises sont impor­
tantes. Par la solidarité par­
tisane exigée alors, comme ce 
fut le cas cette fia de semai­
ne, qu'un ministre ait l'air ridi­
cule plutôt que de mettre en 
danger la vie du parti.

Ses collègues ont encore une 
fois sauvé M. Pearson d'une 
position inconfortable. Mais peu 
à peu on sent que le vide se 
fait autour de lui.

f'elui à qui Ton permet plus 
qu'il n'est juste, veut plus qu'il 
ne lui est permis.

Puhlilius Syrus

Le péché du mari reste sur le 
seuil, celui rie la femme péné­
tré dans la maison.

Proverbe russe
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chalet de cèdre à 3 chambres peur seulement $2527 érigé
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Le conseiller Paul-Émile Robert réclame 
la création d une régie du taxi à Montréal

»

Les travaux du métro à i'île Ste-Hélène vont bon train
Photo Paul Henri Talbot. LA PRESSE

La construction de la station de métro “ile Ste- 
Hélène'’ va bon train. Les travaux y sont exécutés 
à ciel ouvert, à proximité du pavillon des baigneurs 
(ci-haut). Ce sera la seule station de métro aménagée

sur l'emplacement de l’Expo 1967. Cette station 
fera partie de la ligne “Montréal-Longueuir qui
sera inaugurée en avril 1967.

Première traversée officielle du 
de la ligne "Monlréal-Longueuil

par Raymond MASSE

Traversée mémorable que 
celle effectuée par deux jeeps
— des familiales — à plus de 

60 pieds sous le lit du fleuve 
St-I,auront, hier après-midi.

C'était la première traver­
sée officielle du tunnel de la 
ligne "Montréal-Longueuil'’ du 
métro, plus précisément à mê­
me le tronçon long d'environ 
un mille dont on avait termi­
né le creusage vers 5 h. du 
matin la veille, entre la sta­
tion "ile Sainte-Hélcne” et le 
chantier établi dans le secteur 
ouest du square Viger, à proxi­
mité de l'intersection des rues 
Saint-Denis et Craig.

Profondeur maximum d u 
tunnel: 150 pieds, notamment 
sous la rue ries Commissaires. 
Les pentes: de 1 a fi p. 100.

Les travaux d'excavation du 
tronçon reliant le square Viger 
à la station “ile Ste-Hélène" 
(station en construction à ciel 
ouvert, dans le voisinage du 
pavillon des baigneurs* ont été 
exécutés en huit mois.

Moyenne d’excavation par 
jour: !« pieds de tunnel. Maté­
riaux, excavés * du schiste d U- 
tica * : 77,000 verges cubes.
Tous les tunnels 

sont creusés

Incidemment, a-t-on appris, 
hier, l'excavation de tous les 
tunnels du métro estimée à 
$213,700,000 (y compris l'équi­
pement* est chose faite.

Les deux tiers du tunnel em­
prunté hier par les deux jeeps 
sont bétonnés, tout comme l'est 
le tronçon disponible entre la
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station "ile Ste-Hélène" et la 
station "Rive sud" *à l'est du 
pont Jacques-Cartier*.

Ces deux tronçons constitue­
ront la ligne no 4 'inauguration 
en avril 1967* qui a son point 
do départ à l'angle des rues 
St-Denis de Montigny, suit, en 
direction sud, les rues St De­
nis et Bonsecoûrs, passant en­
tre I historique église Notre- 
Dame-de-Bonseeours et l'édifi­
ce du Marché Bonsecoûrs, puis 
ensuite sous le quai Victoria et 
sous le lit du fleuve, pour dé­
boucher à la station "ile Ste- 
Hélène" et se prolonger sous 
le chenal Lemoyne, l'ile Notre- 
Dame, le canal de la Voie ma­
ritime du Saint-Laurent jusqu'à 

la station "Longueuil".
Les deux jeeps utilisées hier 

n’en étaient toutefois pas à leur 
■ première traversée sous le fleu­

ve. Elles avaient atteint l'ile 
Ste-Hélène en empruntant le 
"puits d'accès" aménagé au 
square Viger.

Les voyageurs "officiels", qui 
s'étaient rendus sur l'ile en au-

tunnel 
" du métro
to, durent d'abord descendre 
dans la station "ile Ste-Hélè­
ne" dont la construction va bon 
train, puis franchir une distan­
ce d'environ 1,000 pieds, dans 
les flaques du tunnel, avant de 
monter en voiture.
Voyageurs de la 
traversée officielle

Avaient pris place dans la 
première familiale conduite 
par M. Pat Davis, gérant de 
la construction de la société 
Kaiser: MM. Pierre Dupuy, 
commissaire général de l'Expo 
1967. Gérard-D. Lévesque, mi­
nistre de l'Industrie et du Com­
merce du Québec; Lucien 
Saulnier, président du comité 
exécutif rie la ville rie Mont­
réal: Michel Bélanger, sous- 
ministre de l'Industrie et du 
Commerce du Québec et An­
drew Kniewasser, directeur gé­
néral de l'Expo 1967.

Et dans la deuxième fami­
liale conduite par M. Martial 
Quesnel, Ing , chef surveillant 
Voir TUNNEL DU METRO p. 4

Il a déclaré que les Montréa­
lais sont de plus en plus mal 
servis par les differentes com­
pagnies qui exploitent l'industrie 
du taxi. Par exemple, dit-il, il 
est absolument impossible d'ob­
tenir une voiture un jour de 
pluie. Il s'en prend également 
aux propriétaires qui dirigent le 
flot de leurs voitures vers le 
centre de la ville, négligeant les 
autres secteurs.

M. Robert a souligné que, 
lorsqu’une tempête survient 
dans la métropole, la plupart 
des propriétaires de taxis lais­
sent leurs automobiles au gara­
ge alors que la police, de son 
côté, invite les citoyens à ne 
pas sortir leur voiture person­
nelle. Il en résulte que plusieurs 
personnes doivent attendre des 
heures avant d'obtenir une voi­
ture et que, très souvent, ils 
arrivent en retard à leur tra­
vail. Selon lui, la meilleure 
façon de pallier la situation 
est de créer une régie du taxi 
qui verrait à obliger certaines 
compagnies a maintenir un 
nombre suffisant rie voitures 
dans tous les secteurs de la 
métropole.

Le conseiller John Lynch 
Staunton, pour sa part, s'est 
plaint des chauffeurs eux-mê­
mes. 11 a déclaré que non seu­
lement beaucoup de voitures 
sont sales, mais que plusieurs 
chauffeurs sont mal vêtus, fu­
ment le cigare sans demander 
l avis de leurs clients et of­
frent parfois l'exemple d'une 
conduite pas très rassurante.

Il a ajouté que plusieurs dé­
tenteurs de permis de taxis ne 
connaissent même pas la ville 
et qu'en plus certains d'entre 
eux, récemment arrivés au Ca­
nada, ne parlent ni le français 
ni l'anglais-. Selon lui, les exa­
mens que fait passer le Service 
du tourisme de la ville sont

La présentation du budget de 
Montréal retardée au 15 avril

(F.B.* — Le comité exécu­
tif de la ville de Montréal de­
mandera au cabinet du Qué­
bec de prolonger jusqu'au 15 
avril le délai pour déposer au 
bureau du greffier le Livre 
blanc des prévisions budgétai­
res de la ville pour l annce fi­
nancière 1966-1967.

Projet d'émissions de TV en direct entre Moscou 
et l'ile Ste-Hélène, à l'occasion de l'Expo
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MOSCOU fd’après AFP* II 
est possible que les visiteurs 
du pavillon soviétique à l’Expo­
sition universelle et internatio­
nale de Montréal aient droit à 
un coup d'oeil “en direct" sur 
Moscou et les principaux at­
traits touristiques, économi­
ques ou artistiques de la Rus­
sie soviétique.

On rapporte en effet de Mos­
cou que les entretiens que pour­
suit le maire de Montréal, M. 
Jean Drapeau, dans la capitale 
de l'URSS ont notamment pour 
objet d'ajouter un élément ex­
trêmement intéressant a la par­
ticipation soviétique a l'Expo 
67 : une liaison en direct d'é­
missions télévisées entre Mos­

cou el l'ile Ste-Hélène par l'in­
termédiaire du satellite sovié­
tique “Molnya ",

Ce serait la première fois 
qu'une telle liaison serait réa­
lisée entre le.Canada et l'URSS, 
mais on précise de même sour­
ce que les émissions retrans­
mises par "Molnya" ne se­
raient diffusées qu’a 1 intérieur

Dégâts de $100,000 dans un 
violent incendie à St-Jean
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par Lucien RIVARD

Les pompiers de St-Jean, as­
sistés des pompiers d'Iberville 
et d une équipe de militaires 
de la base locale de l'ARC, 
ont mis plus de six heures 
à circonscrire un violent incen­
die qui faisait rage, hier soir, 
dans un immeuble de deux éta­
ges abritant deux établisse­
ments commerciaux et trois 
logis, rue St-Jacques, près de 
l'intersection de la rue Cousin.

L'alerte a été donnée vers 
7 11 . et à 1 h . ce matin, une 
soixantaine d'hommes travail­
laient toujours sur les lieux du 
sinistre.

Personne n'a été blessé sé­
rieusement dans la lutte mais 
les pertes matérielles dépasse­
raient les $1110.(M*0. Cependant, 
un pompier du Service des in­
cendies d'Iberville a été trans­
porté à l'hôpital de St-Jean, 
après avoir été asphyxié par 
la fumée. Toutefois, il a pu 
revenir plus tard sur les lieux 
de l'incendie et reprendre son 
travail.

Le directeur du Service des 
incendies de St-Jean. M. An­
toine Morin, a révélé que les 
flammes, d'origine inconnue, 
avaient pris naissance dans la 
cave de l'épicerie Leclair, au 
335 rue SI-Jacques

Le directeur Morin a égale­
ment ajoute que c'était la 
deuxième fois en un peu plus 
d'un an que ect immeuble était 
la proie des flammes. Après le 
premier sinistre, il avait été 
complètement reconstruit.

Au début, les pompiers ont 
eu beaucoup de mal à localiser 
le foyer de l'incendie car au­
cune flamme ne se dégageait

du brasier; seule une fumée 
très dense enveloppait l'im­
meuble. C'est à l'aide de mas­
ques à gaz que les pompiers 
ont pénétré dans l'épicerie pour 
tenter de poursuivre leurs re­
cherches.

Quand les flammes ont sur­

gi, elles ont rapidement gagné 
le deuxième étage, se commu­
niquant au restaurant Chez 
Bruno, au 339 rue St-Jacques.

Pour combattre les flammes, 
les pompiers ont utilisé deux 
camions a échelles de l’Hydro- 

Voir INCENDIE en p. 4

Le "chef syndical" Elide 
Allard condamné à 2 ans 
pour une fraude de $13,839

par Leopold LIZOTTE

Elide Allard, un organisateur 
ouvrier qui a créé de nombreux 
remous dans le monde syndi­
cal, ces dernières années, par 
ses méthodes peu orthodoxes 
de procéder, a été condamné, 
hier après-midi, a deux ans de 
pénitencier par le juge Jacques 
Traban.

Le prévenu s'était lui-méme 
reconnu coupable d une fraude 
de $13,839. vendredi dernier, au 
beau milieu de son procès.

C'est un employé de Sanitary 
Refuse Collectors, qui, en son 
nom et en celui de ses quelques 
350 compagnons de travail, 
avait porté plainte, il y a quel­
ques mois, reprochant a Allard 
de les avoir frustrés de cette 
somme entre le 1er octobre 
1962 et le 30 avril 1964.

Devant la cour, le procureur 
de la Couronne. Me André Cha- 
loux, a expliqué que c'est en

tirant des chèques personnels 
sur le compte du syndicat qu'il 
dirigeai! el en utilisant d'autres 
méthodes semblables, que le 
prévenu avait volé cette impor­
tante somme.

Il a aussi fait état des con­
damnations antérieures du pré­
venu, qui, sans être d une gran­
de gravité, démontraient tout 
de même qu'il n'était peut-être 
pas la personne la mieux dési­
gnée pour administrer des 
fonds syndicaux surtout lors­
qu'il s'agissait de modestes em­
ployés comme nos bottom's.

On sait qu'Allard attend par 
ailleurs de subir son procès 
sous l'accusation d'avoir tenté 
d'obtenir frauduleusement quel­
ques milliers de dollars d'un re­
ligieux de Jonquière en agis­
sant apparemment rie concert 
avec un avocat montréalais 
qui avait eu certains démêlés 
personnels avec ce membre 
du clergé.

r

par Florian Bernard

Un débat soutenu s’est engagé hier soir, au 
conseil municipal de Montréal, sur les nombreux 
problèmes du taxi dans la métropole. Plusieurs 
conseillers ont profité de la lecture d'un règlement 
modifiant la procédure à suivre sur l’acquittement 
du prix des permis d'autos-taxi pour exposer leurs 
griefs. Le conseiller Paul-Emile Robert a même 
demandé à la ville d'entreprendre l’étude de la 
création possible, dans un avenir rapproché, d'une 
régie du taxi.

beaucoup trop faciles. Non seu­
lement M. Robert s'inquiète do 
la situation présente, mais il 
se demande ce que penseront 
nos visiteurs lors de l'Exposition 
universelle en 1967 !
i ■ y -...'.ï...y' ' ,

Autres nouvelles 
en page 9

Le président du comité exécu­
tif, M. Lucien Saulnier, a décla­
ré que la situation actuelle a 
été causée par la mauvaise 
administration de la ville il y a 
10, ]5 ou 20 ans. Il a accusé 
les anciens dirigeants de la 
ville d'avoir toléré ce qu'il a 
qualifié du "trust des permis", 
accordant le monopole du taxi 
à une quinzaine de propriétai­
res. De plus, a-t-il dit. les droits 
acquis à ces propriétaires para­
lysent actuellement tout geste 
correctif que la ville voudrait 
entreprendre.

M. Saulnier précise que le 
"renouvellement automatique 
des permis” accordé par l'an­
cienne administration municipa­
le cause un réel problème. Par 
ailleurs, dit-il, il est pratique­
ment impossible aux policiers 
d'exercer une surveillance com­
plète dos autos-taxis en raison 
de leur trop grand nombre. Car, 
explique-t-il, il y a présentement 
dans la métropole 4.295 autos- 
taxis . . . contre une équipe 
composée d'un nombre ridicule 
de 15 policiers assignés à celte 
surveillance !

M. Saulnier a promis toutefois 
que le comité exécutif entre­
prendra une étude sérieuse du 
problème et que les correctifs 
qui s'imposent seront apportés. 
Il a conclu en disant qu'il est 
impossible de régler en trois ou 
quatre ans une situation que 
certaines personnes ont mis 20 
ans a gâter.

-GA VA DdNNEa un PETirAltR DÉLABRE. ...

Une nouvelle crise se dessine 
entre Québec et les étudiants 
de l'enseignement artistique

La date prévue était le 15 
mars, mais M. Lucien Saulnier 
a déclaré que certaines rai­
sons majeures obligent la vil­
le à demander que le délai soit 
prolongé d'un mois.

La demande sera adressée 
ces jours-ci au lieutenant-gou- 
verneur-en-conseil.

du pavillon soviétique.
Les discussions de M. Dra­

peau en rapport avec la parti­
cipation russe à l'exposition ne 
sont qu'un "à côté" de la mis­
sion du maire de Montréal qui 
poursuit en Europe un voyage 
de bonne entente destiné prin­
cipalement à favoriser la can­
didature de la métropole du 
Canada pour l'obtention des 
Jeux Olympiques de 1972. Et 
c'est dans ee but premier, du 
moins semble-t-il, que M. Dra­
peau a inscrit Moscou au nom­
bre des étapes de cette tour­
née européenne.

L'avion du maire rie Mont­
réal, un avion polonais, s’est 
posé à midi à l'aéroport inter­
national de Chcremictievo. M. 
Drapeau a été salué à son ar­
rivée par M. Vladimir Pro- 
mysslov, maire de Moscou.

Le maire de Montréal avait 
séjourné durant trois jours à 
Athènes et a fait le voyage 
via Vienne.

A Athènes, M. Drapeau a eu 
des entretiens avec des repré­
sentants du Comité olympique 
grec en vue de la réunion olym­
pique qui doit so tenir en avril 
prochain et au cours de laquel­
le sera choisie la ville qui ac­
cueillera les Jeux Olympiques 
de 1972.

Le maire d'Athcncs, M Geor­
ges Plytas et plusieurs person­
nalités ont offert des réceptions 
en l'honneur de M. Drapeau, au 
cours de sa visite dans la capi­
tale grecque.

par Gilles GAR1EPY

Le souvenir de la grève des 
étudiants des Beaux-arts et des 
Arts appliques commence à 
peine à s'estomper qu'une nou­
velle crise est en voie de s'ou­
vrir entre le ministère de 
l'Education et les étudiants de 
l’enseignement artistique.
C'est que le Comité d'étude sur 

les arts plastiques et les arts 
appliqués, dont la création a été 
annoncée vendredi par le minis­
tère de l'Education, ne répond 
pas, manifestement, a l'attente 
des étudiants.

Ce comité a été formé à la 
suite des discussions menées 
entre le ministère de l'Educa­
tion et les représentants des 
étudiants depuis la grève étu­
diante en décembre.

Le déclenchement immédiat 
d'une nouvelle grève semble 
exclu pour le moment, mais 
il est vraisemblable que le 
ministre de l'Education recevra, 
aujourd'hui ou demain, un ulti­
matum en bonne et due forme 
lui enjoignant de rouvrir le dos­
sier du Comité d'étude.

C'est le branle-bas, aujour­
d'hui, chez les étudiants rie 
l'enseignement artistique. Et 
non pas chez les seuls etu­
diants des Beaux-Arts et ries 
Arts appliqués : la protestation 
a fail rapidement tache d'huile 
et a gagné les étudiants des fa­
cultés de musique et du conser­
vatoire d'art dramatique.

Des assemblées spéciales 
d'urgence doivent être tenues 
aujourd'hui dans chacune de 
ces institutions.

Le fond du litige repose dans 
le mandat qui a été attribué 
par le gouvernement au Comité 
d'étude qui vient d’être nommé. 
Ce mandat diffère de celui qui 
avait fait l'objet d'un accord 
préliminaire au mois de jan­
vier, entre le sous-ministre ad­
joint, M. Gilles Bergeron, et les 
représentants des étudiants.

Les étudiants avaient deman­
dé tine enquête en profondeur 
sur toutes les questions relati­
ves à l'enseignement des arts 
dans la province, qu'il s'agisse 
de l'enseignement des arts plas­
tiques. des arts appliqués, de 
l'art appliqué, rie l'art drama­
tique. de la musique, et même 
de la formation artistique géné­
rale dispensée dans les écoles 
élémentaires et secondaires, 
voire jusqu'à l'université.

Or, le mandat annoncé ven­
dredi, en même temps que la 
composition du Comité d elude, 
est loin d'etre aussi étendu 
puisqu'il se limite à l’étude des 
questions relatives à l’enseigne­
ment des arts plastiques et des 
arts appliqués.

Le Comité ne fera enquête 
que dans les écoles relevant di­
rectement du ministère de 
l'Education : les écoles relevant 
des Affaires culturelles * com­
me les Conservatoires* ou des 
universités * telles les'Facultés 
de musique* ne seront pas tou­
chées.

En outre, le comilé, aux ter­
mes du mandat confié par le 
gouvernement, devra avoir ter­
miné son travail avant le 1er 
septembre prochain, ce qui lais­
se croire aux étudiants qu'ils 
ne peuvent espérer qu'une étu­
de sommaire ou superficielle 
des problèmes qu’ils ont signa­

lés à l'attention du ministère de 
l'Education.

Hier soir, les représentants 
des divers groupes d'étudiants 
impliqués ont tenu une rencon­
tre au sommet. Plusieurs diri­
geants de l'Union générale des 
étudiants du Québec y ont par­
ticipé, de même que les porte- 
parole des professeurs de l'Eco­
le des Beaux-Arts de Montréal.

Le groupe a pris connais­
sance du communiqué otficiel 
annonçant la formation du Co­
mité d'étude et des propos 
échangés au téléphone hier ma­
tin entre un porte-parole étu­
diant et le sous-ministre ad­
joint, M. Bergeron.

Les dirigeants ont résolu de 
soumettre à leurs membres, 
au cours d'assemblées d'ur­
gence qui se tiennent aujour­
d'hui, l'attitude suivante :

11 rejet du mandat attribué 
au comité et retour au projet 
d'accord adopté en janvier.

2) extension du délai prévu 
pour le travail du comité, en 
conservant toutefois la date du 
1er septembre pour la remise 
de recommandations sur les 
questions les plus urgentes.

3) envoi d'un ultimatum en 
ce sens au ministre de l'Edu­
cation, exigeant satisfaction 
d'ici a lundi prochain.

De toute façon, il était évi­

dent. hier soir, à l'issue de la 
rencontre "au sommet", que 
les étudiants n'endossent pas 
les vues — jugées optimistes à 
l'excès — du sous-ministre Ber­
geron.

Ce dernier a reconnu, au 
cours d'un entretien télépho­
nique, que le Comité qui vient 
d'être formé n'avait pas un 
mandat aussi large que celui 
que l'on avait tout d'abord en­
visagé, mais il a exprimé l'a­
vis qu'il était néanmoins pos­
sible d'accomplir, même dans 
le cadre officiel de ce mandat, 
un travail tout aussi efficace 
et dune envergure compara­
ble.

M. Bergeron a aussi prévenu 
les etudiants que la réouver­
ture du dossier risquerait d'en- 
trainer do nouveaux délais.

Les dirigeants étudiants esti­
ment de leur côté que ce se: 
rail partir d'un mauvais pied 
que d'accepter un mandat aux 
tâches limitées en se promet­
tant d'outrepasser le mandat 
aussi vite que possible. Ils exi­
gent une entente précise et 
sans équivoque au départ.

Iis soupçonnent en outre que 
te problème vienne d une ma­
noeuvre du ministère des Af­
faires culturelles qui, selon 
leur hypothèse, aurait empè-
Voir NOUVELLE CRISE p. 4
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Montréal-Nord baisse sa taxe 
foncière tout en absorbant 
la taxe de 16 cents du métro -

par Thomas Duhaime
Un vrai tour de force : en 

plus de diminuer le taux de la 
taxe foncière de 1 cent tSl.10 
à $1.09 du $100 d'évaluation), 
la ville de Montréal-Nord a 
trouvé moyen d'absorber dans 
son budget de 1966 une somme 
de $242.531 20 représentant les 
16 cents du $100 dévaluation 
réclamés aux 17 municipalités 
de banlieue, à titre de contri­
bution aux déficits de la Com­
mission de transport de Mont­
réal et au coût de construction 
et d’équipement du métro.

Il va sans dire que le maire 
Yves Ryan, chiffres en main, 
affichait une mine réjouie lors­
qu’il a commenté ce haut fait 
de son administration, a la der­
nière assemblée publique du 
conseil municipal.

Avec une verve habituelle-

2 étudiants do 
Jtaîréal éccponî 
de $15 d'amende 
à Ottawa

OTTAWA. <PCf> - Les deux 
jeunes manifestants montréa­
lais qui s’étaient reconnus cou­
pables hier matin d’avoir trou­
blé la paix lors d’une manifes­
tation vendredi sur la colline 
parlementaire ont reçu leur sen­
tence et ont été semoncés par 
le magistrat Glenn E. Strike.

Paul Derkowitz, 17 ans. et 
Julius Henry Grey, 18 ans, tous 
deux élèves de première an­
née de la faculté des Arts de 
l’université McGill devront 
payer une amende de $15.

Le procès des 57 autres étu­
diants arrêtés a été remis au 
19 mai alors que leurs examens 
seront terminés. Deux autres 
jeunes personnes arrêtées at­
tendent toujours de comparaître 
en "cour juvénile".

Le juge Strike a déclaré en 
prononçant sa sentence que 
personne ne refusait aux jeunes 
gens le droit d’exprimer leurs 
opinions ou de se rencontrer 
dans un endroit public. Il a ce­
pendant souligné que chaque 
droit s'accompagne d'un devoir.

Ils avaient la responsabilité 
de voir à ne pas violer les lois 
en exerçant leurs droits.

"On porte trop d'attention aux 
droits et pas assez au devoir", 
a conclu le juge.

NOUVELLE CRISE
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ché, jaloux de sa juridiction 
sur les conservatoires, le mi­
nistère de l'Education d’empié­
ter sur ses plates-bandes.

Ils pensent enfin que c’est 
sans doute au dernier moment 
que “quelqu’un" a sabré dans 
le mandat du Comité d’étude, 
parce que le choix des person­
nes qui y ont été nommées in­
dique qu’on a voulu au départ 
voir grand.

Si cette enquête, raisonnent- 
ils, n’avait pour but que d’ex­
plorer les petits problèmes de 
l’Ecole des Beaux-Arts et de 
1 Institut des arts appliqués, 
plutôt que tout le problème de 
Renseignement des arts au 
Québec, pourquoi y avoir nom­
mé un architecte, un sociolo­
gue, un réalisateur, un publici­
taire, un fonctionnaire du mi­
nistère de l'Industrie et du 
Commerce, un autre des Fi­
nances, un autre des Affaires 
culturelles ?

Enfin, les dirigeants étu­
diants, qui se plaignaient déjà 
des retards accumulés au cours 
des dernières semaines dans 
ries discussions menées assez 
rondement au début, n’accep­
tent pas qu’on ait substitué 
sans les consulter un mandat 
plus étroit au mandat général 
qu’ils avaient proposé et que 
le sous-ministre avait promis 
de défendre auprès des autori­
tés compétentes.

ment abondante — et davanta­
ge dans les grandes circons­
tances, le maire de Montréal- 
Nord a expliqué ce "phénomè­
ne" par le simple jeu d’une 
administration "marquée au 
coin de l’économie, de la pru­
dence et de l'austérité”.

11 en avait d’ailleurs fait la 
promesse lors de son élection 
a la mairie (son premier man­
dat se termine l’automne pro­
chain i, ayant averti la popula­
tion que son parti, le Renou­
veau municipal, ne se propo­
sait pas de baisser les taxes, 
mais de "mettre un frein aux 
incessantes hausses de taxes 
établies en système par ses 
prédécesseurs”.

Au cours des 28 mois de son 
administration, le maire Ryan 
est même allé au-delà de la 
marque qu’il s’était fixée : 
"Nous ne sommes donc pas en 
présence d’une réduction de 1 
cent seulement, mais de 17 
cents en tenant compte du fait 
que les autres villes de la péri­
phérie de Montréal, frappées 
comme nous par la loi du mé­
tro, imposent cette taxe addi­
tionnelle a leurs contribua­
bles".

Les contribuables de Mont- 
rcal-Xord sont choyés davanta­
ge : le taux de la taxe d’eau 
'résidants) a également subi 
une baisse de t p. 100 seule­
ment (de 8 à 7 p. 100), il est 
vrai, mais le taux étant cal­
culé sur la valeur locative cette 
réduction sc traduit par un 
escompte de 12‘i p. 100 sur 
chaque compte des consomma­
teurs.

L'an dernier, la ville avait 
été obligée de "consentir" à 
une hausse en flèche de la 
taxe d’eau (44 p. 100) a la 
suite de l’augmentation du coût 
d’achat de l’eau, tarif exigé 
par Montréal dont Montréal- 
Nord est tributaire pour sa con­
sommation domestique.

Après une expérience d’un 
an, une telle mesure adminis­
trative financière a pu être res­
cindée, d'où la diminution de 
1 p. 100 annoncée cette année 
par le maire, en même temps 
que celle du taux de la taxe 
foncière.

Ajoutons à cela que Mont­
réal-Nord a réalisé un surplus 
budgétaire de $134,000 a la fin 
de son dernier exercice finan­
cier. (au 31 décembre 1965'. 
et qu’un autre de $5,006 est 
prévu au présent budget.

En chiffres ronds, ce budget 
a atteint un sommet de $8,- 
093,843, dont il faut déduire un 
montant de $2 millions repré­
sentant les taxes scolaires per­
çues par la municipalité, au 
lieu et place de la Commis­
sion des écoles catholiques do 
Montréal.

L'un des services les plus im­
portants, celui de la dette, acca­
parera un montant de $1,863,- 
410, tandis que celui des tra­
vaux publics drainera une som­
me aussi élevée, soit $1,800,500.

Dans leurs grandes lignes, 
les autres dépenses prévues 
s’établissent comme suit : fi­
nances, $595,000 : santé, $190,- 
000 ; sûreté publique, $654.200 ; 
incendies, $376,200 ; parcs et 
récréation, $270.000 : Cour mu­
nicipale, $50,000 ; autres dé­
penses, $165,462.

Par ailleurs, les principaux 
revenus proviendront des sour­
ces suivantes : taxes généra­
les. $1,135,750 ; taxes spéciales. 
$472,000 ; taxes d'améliorations 
locales, $1,494,000 ; taxe de 
vente, $1,500,000 ; taxe d’eau, 
$774,400 ; (taxes scolaires, 
$2.000.000).

L’évaluation foncière impo­
sable s'élève à $147'i millions, 
soit une augmentation de $12 
millions comparativement à 
1965.

Le taux de la taxe foncière, 
après la réduction en vigueur, 
est maintenant établi à 77 cents 
du $100 d’évaluation.

Plombier déchiqueté 
sous les roues d'un 
train, à Sf-Henri

Un plombier de 27 ans a été 
tué et son corps a été affreuse­
ment mutilé, vers 7 h. 40 hier 
soir, par un train des Chemins 
de fer nationaux charge de mar­
chandises qui aurait happé le 
malheureux au passage à ni­
veau traversant la rue Rose- 
de-Lima, entre les rues St-Jac- 
ques et Notre-Dame, dans le 
quartier de St-Henri.

Les policiers ont identifié la 
victime comme étant M. Gilles 
Deslauriers, un plombier qui 
habitait au 823 de la 6e Avenue, 
à Verdun.

Le corps a été découvert par 
un préposé à la signalisation 
ferroviaire et le coroner de 
Montréal, Me Laurent Lapointe, 
doit présider aujourd'hui l'ins­
truction d'une enquête sur les 
circonstances de cette mort tra­
gique.

Auto vs l'arrière 
d'un camion : un mort

lïn principal d’école ri’Orms- 
town, dans le comté de Châ- 
teauguay, M. Gérald Quenne­
ville, âgé de 30 ans, de la rue 
Hector, à Ormstown, a été tué 
hier soir, lorsque son automo­
bile a heurté l’arrière d'un 
camion, sur la route no 14, près 
d’Ormstown.

Un bambin se 
noie dans un 
étang à Laval

Un bambin de deux ans, Syl­
vain Marinier, fils de M. et 
Mme Marcel Marinier, du 6400, 
21e avenue, dans le quartier 
Ste-Rose, à Laval, s'est noyé 
vers 11 h. hier matin en 
s'aventurant sur la mince glace 
d'un petit étang situé à proxi­
mité de la maison de ses pa­
rents.

Au moment de la tragédie, il 
jouait avec sa soeur Ginette, 
âgée de 4 ans, et d’une autre 
compagne de cct âge.

Les agents Richard Lefebvre 
et Kenneth Fahcy, de l’ambu­
lance 13-15 de la police de 
Laval, ont pratiqué la respira­
tion bouche à bouche sur la 
petite victime avant de la 
conduire à l’hôpital Ste-Rose. 
Les médecins de cette institu­
tion ne purent que constater 
la mort du petit Sylvain.

INCENDIE
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Québec. Ces camions avaient 
été amenés sur les lieux pour 
couper des fils à haute tension. 
L’Hydro-Québec a consenti à 
laisser ces camions à la dis­
position des pompiers.

Le Service des incendies de 
St-Jean n’a plus d'échelle aé­
rienne depuis le 23 février der­
nier, alors qu’un mur de bri­
ques s’est abattu sur le véhi­
cule au cours d’un incendie qui 
avajt fait plus d'un demi-mil- 
lion de dollars de dégâts, sur 
la rue Richelieu.

Une équipe de l'Ambulance 
St-Jean. de même qu’une autre 
de la Défense civile, étaient 
également sur les lieux pour 
prêter assistance aux pompiers.

Au plus fort du sinistre, les 
pompiers se sont surtout appli­
qués à empêcher les flammes 
de se communiquer au garage 
Piédalue, un immeuble voisin, 
dans lequel plusieurs camions 
étaient entreposés.

Le garage Piédalue s’est éga­
lement transformé en cantine 
improvisée, où des voisins 
"bons Samaritains" ont apporté 
sandwiches et café pour les 
pompiers et policiers q u i 
avaient besoin de se revigorer 
pour poursuivre leur travail.

TUNNEL du métro
SUITE DE LA PAGE 3

des travaux: MM. Jean Des­
champs, sous-ministre de l'In­
dustrie et du Commerce, du 
Québec; Gérard Gascon, ingé­
nieur en chef adjoint du mé­
tro: Roger Girard, ingénieur 
responsable de l’exécution du 
contrat; Pierre-Paul Arbic, in­
génieur chargé des projets; 
Maurice Giroux, attaché de 
presse auprès du ministre Gé- 
rard-D Lévesque: ainsi que les 
journalistes Gilles Lesage ("Le 
Devoir"), Claude Masson 
t "Métro-Express"1 et Ray­
mond Masse ("LA PRESSE"),
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Sauté au boeuf 
bourguignon

Succulents cube» de boeuf 
mijoté» dans une savou­
reuse sauce au vin rouge 
. . . servis avec notre fa­
meuse salade 4 QE 
italienne. «'wJ
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Mme Casgrain 
au 43e congrès 
de la sécurité 
routière

Pour la seconde année con­
sécutive, Mme Claire Kirkland- 
Casgrain, ministre des Trans­
ports et Communications, pren- ! 
dra la parole au congrès an­
nuel de la Ligue de sécurité ' 
de la province de Québec.

Les assises de ce congrès. 1 
le 43e, se tiendront à l’hôtel 
Reine Elisabeth, à Montréal, 
le 21 avril prochain. Quelque 
600 délégués y participeront.

Mme Kirkland-Casgrain pré­
sentera aux membres de la li­
gue un rapport détaillé des 
réalisations qu'elle avait pré­
conisées l’an dernier dans un ; 
vaste programme de préven­
tion routière.

Au cours du congrès, il y au- I 
ra élection des membres du 1 
conseil d’administration de la j 
ligue, et pendant le déjeuner- 
causerie qui suivra, des déco­
rations seront remises aux re­
présentants de 61 municipalités 
du Québec "ayant terminé 
l'année 1965 sans un seul ac­
cident mortel de circulation", 
ainsi qu'aux délégués de trois ' 
ville de plus de 35,000 habi­
tants qui se sont signalées par 
une réduction de plus de 50 p. 
loo des accidents mortels.

Une autre conférence sera 
prononcée par le député fé­
déral de Brome-Missisquoi. M. 
Howard Grafftey, réputé pour 
ses "sorties" contre les manu­
facturiers d’automobiles qui 
négligent l'aspect sécuritaire 
dans la fabrication des véhi­
cules.
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A partir du 2 mai, Montréal aura 
une place plus importante que 
jamais sur la carte du monde ! A 
partir de cette date, vous pourrez 
quitter l'aéroport international de 
Dorval, à bord d'un somptueux 
réacté irlandais, pour traverser 
l'Atlantique sur un faisceau vert 
brillant d'hospitalité. Vous pourrez 
vous détendre en Irlande — pour 
le plaisir de la chose et sans frais 
additionnels d'avion — avant de 

I • Tarif

vous rendre à l'un des 26 points 

d'arrivée en Angleterre ou sur le 

Continent. (De Dublin, nous avons 

un service de réactés Shamrock 

One-Eleven tout neufs de notre 

flotte Irish-Aer Lingus qui vous 

relient aux principales villes d'Eu-
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Avocat battu dans 
son bureau, à Québec

QUEBEC. — Les agents du 
détachement de Québec de la 
Sûreté provinciale interrogent 
un individu qui se serait livré, 
hier, à de brutales voies de 
fait sur la personne d'un avo­
cat sexagénaire de la vieille 
capitale.

Me Jean-Louis Plante, 62 
ans, la victime, souffre de mul­
tiples contusions subies dans 
le bureau qu'il occupe près du 
Palais de justice. Il aurait été 
attaqué peu après avoir refusé 
de remettre des dossiers et des 
renseignements relatifs à une 
affaire de succession pour la­
quelle le suspect, dont l'iden­
tité n'a pas été révélée, était 
venu le voir en compagnie 
d'une femme.

Le couple a d'ailleurs été ap­
préhendé sur les lieux présu­
més de l'attentat et, précisent 
les policiers, alors que l'hom­
me était en possession de di­
vers documents confiés à la 
garde de Me Plante. Contrai­
rement à son compagnon, la 
femme a été remise en liborte 
après avoir été interrogée.

■rope). Les prix n'onf jamais été 
aussi bas : Montréal à Shannon, 
par exemple, seulement $263* 
aller-retour, tarif économique d'ex­
cursion de 14 à 21 jours. Pour des 
premières envolées directes de 
Montréal sur la ligne Irish — appelez 
votre agence de voyage, ou Irish 
International Airlines — Place Ville 
Marie, Montréal, Qué., Canada. 
Tél. 875-5350. Le temps passe si 
vite sur les ailes de la Irish I

COMMANDES
TELEPHONIQUES

288-0251

Pour faciliter les alignements 

sur chantiers...

NIVEAUX DE CONSTRUCTION
L’équipement comprend :
• Trépied de bois franc ajustable
• Ecran empêchant le soleil de 

pénétrer dans la lentille
• Plomb d’oscillation et 

coffret de bois
• Télescope 11"
• Sensibilité 40 secondes

à 2 minutes A termes
• Cercle horizontal de 3" *• désiré
• Graduation en degrés
• Verrier pouvant se lire 

a 5 minutes

334 est, rue STE-CATHERINE

OUVERT
TOUS LES JEUDI 

ET
VENDREDI SOIRS 

JUSQU'A 9.30

A LA FOIS PRATIQUES ET DECORATIFS 
LES CARILLONS MUSICAUX

"NUTONE"

L 22 "Jewel"
• Fini acajou
• Tubes dorés
• 2 notes avant 

1 arrière
• 7" x 9" x 3"

1425

Carillon (avec 
longs tubes)

NO L 34

• Beige ou 
acajou

• 3 lubes de 
cuivre sati­
né

• 2 Notes 
avant
1 arrière

52425

:~rL

L 24 "MAYFAIR"
• Ivoire ou acajou
• Couvercle de 

plastique
• Tubes dorés
• 2 notes avant 

1 arrière
95*12

L 12 N "Champion"

• Plastique blanc ou 
ivoire avec ornement 
et contour

• 2 notes porte avant

• 1 note porte arrière

• 7 » ’x«ix2V’

SgE3

QUI POSSEDE LES APPAREILS 
INGLIS VOUS VANTERA 
LES AVANTAGES INGLIS

>2!

LESSIVEUSE
automatique

• 3 cycles de lavage 
pour les différents 
tissus.

• Fameux agitateur 
"Magimatic"

• 5 réglages automati­
ques pour la tempéra­
ture de l’eau.

• 7 rinçages séparés.
• Grande cuve rie 12 

lbs de capacité — fi­
ni acrylique en blanc 
étincelant.

Un an de service à do- 
micile plus 4 ans de ga­
rantie sur le mécanis­
me.

Dimensions :
29" x 36" x 25’ j" 
Norm. 339.50

SECHEUSE
automatique

• Réglage multiple de 
température pour sé­
cher tous les tissus.

• Période de refroidis­
sement pour les tissus 
à laver et porter et 
synthétiques.

• Filtre à charpie.

• Cuve fini acrylique 
en blanc étincelant.

Garantie d'un an contre
toutes défectuosités du
fabricant.

S< 50

Aucun versement comptant 
(Taxe de vente payable é l'achat) 

SOLDE : 24 mensualités de $11.53

Dimensions : (
29" x 36" x 25Vi" 1

Norm. 239.50

Aucun versement comptant 
(Taxe de vente payable à l'achat) 

SOLDE : 24 mensualités de $8.09

50

ST-DENIS, 2e étage seulement
n

VOICI LES NOUVELLES ECHELLES ET ESCABEAUX 
TOUT ALUMINIUM "REYNOLDS"

ESCABEAUX
• Articulations rivetées
• Marches antidérapantes
• Tablette porte-seau

4'- K
5'-

6'-

GRATIS
Avec l'achat d'une 
échelle Reynolds, un 
porte-seau gratuit d'u­
ne valeur de 51.95.

11 peut s'adapter à tous 
les échelons et de plus 
retient fermement, à 
l’aide d’un crochet, le 
gallon .do peinture en 
place.

ECHELLES
★ De toute sécurité

★ Pieds caoutchoutés

★ Echelons dentelés

,, *2595 
2Q- $3Q95

t

24'
$33 95

« $4295 
30 $4495
32' *4795
33 $709S 
-O- $7P95

1406 RUE ST-DENIS 6955 RUE ST-HUBERT

CENTRE D'ACHATS WILDERTON 
(2785 VAN HORNE COIN WILDERTON) 

STATIONNEMENT FACILE ET GRATUIT A 
TOUS NOS MAGASINS 

OUVERT LES JEUDI ET VENDREDI SOIRS 
JUSQU'A 9 30 HEURES 

COMMANDES TELEPHONIQUES! 288-0251

en vigueur le 14/2/66 sujet i l'epprobetion du gouvernement
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Saigon scus ie 
signe du dollar

par Alain Raymond, de l'AFP

CAIGON n'a plus d'attraits, pour personne. Les tas 

** de détritus et autres résidus ménagers embaument, 
si l'on peut dire, chaque carrefour, ou s'étalent, pour 
la plus grande joie et le plus grand profit d'animaux 
de toutes sortes, devant les haies de jardins à la 
française ou les pelouses des villas habitées par les 
officiels américains.

dénoncer cet état de fait par 
des articles ou des caricatu­
res.

Les victimes
A côté d eux, beaucoup plus 

nombreux, cléià victimes de la 
guerre, réfugiés, évacués, re­
groupés. n ont plus qu'à vivre 
d'expédients, mendicité ou 
rapines, ou deviennent la 
proie de toutes les perversités 
pour arriver a subsister

Tout cela n'améliore guère 
les rapports entre les commu-

Le responsable

La lourde chaleur rie la 
saison sèche n'arrange pas
plus les choses que les odeurs 
aigrelettes flottant aux abords 
des voiturettes des marchands 
de soupe devant lesquelles se 
pressent jusqu’aux abords du 
couvre-feu, cyclos et coolies 
du port, ou les odeurs d'huile 
dispensées par les moto-pous­
ses asthmatiques.

En deux mois, la grande 
cité a énormément changé. 
Partout I e s échafaudages 
grimpent à l'assaut du ciel. 
Partout l'on surélève des im­
meubles ou les étroits com­
partiments.

Chacun cherche à gagner 
le maximum de dollars dans 
le minimum de temps, et 
héberger un Américain est le 
meilleur moyen.

Pour cela, on s'endette s'il 
le faut, en étant sur qu'en 
quelques mois sinon quelques 
semaines, on aura non seule­
ment remboursé son créancier 
mais réalisé un bénéfice énor­
me. Il est impossible de trou­
ver un appartement ou un 
studio.

Des batailles épiques se 
livrent à coups de dollars ou 
rie piastres autour des der­
nières villas vacantes ou que 
leurs propriétaires abandon­
nent, dans l'espoir d'un gain 
rapide, pour les chambres 
rie bonnes rie leurs domesti­
ques jetés ainsi a la rue, 
contre toute tradition.

budget est infime comparati­
vement au coût de la vie. 
Ménagères, femmes de me­
nage, ou "bép" cuisiniersi 
ne cessent d'affirmer, chif-

Jusqu'aux G I s américains 
qui ont décidé une grève de 
protestation peu commune 
contre le prix de la "tasse de 
thé" indispensable à toute 
entrée en matière avec les 
"hôtesses” des innombrables 
bars rie la rue Tu-Do fex- 
Catinatt ou des autres quar­
tiers.

Chacun désigne du doigt le

L'appât du pain
I.’appât du gain seul com­

mande les réactions des Sai- 
gonnais. il est certes la consé­
quence rie l'accroissement 
ininterrompu du coût de la 
vie. Cyclos et moto-pousses 
■se réservent pour les permis­
sionnaires américains aux 
portefeuilles mieux fournis 
que ceux des Vietnamiens. Le 
tarif des courses a triplé en 
deux mois et encore l'on n'est 
jamais sur de ne pas se faire 
insulter copieusement si le 
montant rie la course n'est pas 
jugé suffisant. Les loyers des 
habitations grimpent a des 
échelles ou trop souvent des 
échelons manquent. Seuls, 
quelques petits restaurants 
vietnamiens pratiquent encore 
ries cours accessibles aux 
fonctionnaires locaux dont le

Les moto-pousses se réservent pour les permissionnaires.

fres à l'appui, qu'il leur est 
impossible rie joindre les deux 
bouts s'ils doivent continuer 
à préparer des repas avec les 
mêmes sommes qu'avant.

Le gouvernement lui-même, 
d'ailleurs, avoue l'inflation, 
la reconnaît et cite ries chif­
fres ; par exemple plus de 
44 5 pour cent d’augmentation 
sur les prix des denrées ali­
mentaires pour la seule classe 
ouvrière, et ce en un mois Les 
journaux ne manquent pas de

responsable de cet état de 
chose : le dollar américain, 
le vrai, le lion, le "vert'' ou le 
“script", la monnaie militaire 
spéciale au Vietnam.

Il y en a beaucoup mais, 
chacun voulant thésauriser au 
maximum, son cours au 
"marché noir" ne cesse rie 
monter C'est à qui en obtien­
dra le plus: hôteliers, restau­
rateurs. commerçants, filles. 
Tous ceux qui profitent et 
vivent de la guerre.

que nombre d’Européennes 
tiennent a se faire accompa­
gner par leur époux pour faire 
leurs courses.

De là. découle tout naturel­
lement un malaise, une ten­
sion. Chacun se replie sur soi. 
sur son groupe social et dans 
1 enceinte même du Cercle 
sportif, de petites cellules 
très fermées se contraignent 
à cohabiter autour des courts 
de tennis ou de la piscine de 
faïence bleue.

Les recherches sur les
soucoupes volantes re:
sans résultat positif

a pu provoquer la rumeur, il 
en arrive a douter même rie 
l'existence d'un fait objectif, 
et tend ainsi a mettre le 

phénomène entièrement sur 
le compte de l'hallucination 
et de la mauvaise foi.

par Jacques et Janine Vallée 
pour I AFP

NDLR. — L'une ries grandes questions laissées 
sans réponse par la science moderne est posée par 
l'accumulation de rapports décrivant de "mystérieux 
objets célestes". Jacques Vallée, jeune savant fran­
çais qui travaille aux Etats-Unis et qui a eu à sa 
disposition les instruments d'investigation et les 
archives des laboratoires de l'armée de l’air améri­
caine. étudie pour la première fois l’ensemble du 
dossier d’un point de vue scientifique, dans son livre 
"Les phénomènes insolites de l'espace" que publient 
les Editions de la Table Ilondc.

Nous présentons ci-dessous quelques extraits de 
cet ouvrage, dans lesquels Jacques Vallée analyse 
le comportement de l'opinion publique à l'égard des 
“M.O.C.".

DEPITS la fin de la secon­
de guerre mondiale on 

assiste à l’extension, marquée 
de maxima aigus suivis de 
périodes rie stagnation, d une 
série de phénomènes qui ont 
été réunis sous les désigna­
tions rie "soucoupes volantes", 
"objets volants non identi­
fiés", "cigares volants", 
"mystérieux objets célestes", 
etc , désignations regrettahles 
en ce qu elles semblent toutes 
porter en elles l’idée qu'à 
j’origine des manifestations 
observées, se trouve un objet 
matériel. Or le concept d'objet 
matériel, à propos rie ce phé­
nomène, a été- introduit et 
impose par la presse bien 
avant que les milieux scienti­
fiques eussent été mis a même 
rie juger des témoignages, 
d'examiner les faits, et de 
mettre sur pied un système 
d’investigation cohérent, et 
cette introduction n'a pas peu 
contribué à détourner l'atten­
tion des chercheurs d'une 
question qui semblait relever, 
à vrai dire, beaucoup plus du 
domaine sociologique, voire 
psychologique, que du domai­
ne astronomique ou physique. 
C'est pourquoi, dans le pré­
sent travail, le phénomène- 
soucoupe sera simplement dé­
signé sous le nom de "phéno­
mène "M.O.C.”.

rie recherches systématiques 
sur une vaste échelle fut rapi­
dement dépassé. A toute ten­
tative d'interprétation des 
manifestations observées se 
trouvaient immédiatement at­
tachés la passion publique, la 
fébrilité de la presse, le dé­
sarroi ou la faveur ries sphè­
res dirigeantes, politiques ou 
militaires. Toute prise de posi­
tion d’un journaliste ou d'un 
chercheur dans un sens ou 
dans l'autre avait pour effet 
immédiat de dresser ries fo­
rêts de protestations, de con­
testations. de démentis, de la 
part d'organismes dépourvus 
rie tout mobile scientifique, 
mais appuyés sur des intérêts 
et ries intentions sans rapport 
aire les intérêts rie la con­
naissance et les buts de la re­
cherche scientifique.

leur travail d'investigation.
Toute recherche sérieuse 

fut ainsi interdite en dehors 
des étroites impasses défi­
nies en haut lieu. Le résultat 
est aujourd'hui que le pro­
blème n'a encore fait l'objet 
d'aucune étude, d'aucune 
recherche digne de ce nom, 
et que le puissant appareil de 
la science moderne, si prompt 
à s'ébranler, dans certains 
cas. pour les ruineuses réali­
sations de caractère parfaite­
ment utopique de certains 
chercheurs, n'a pas été appli­
qué à un phénomène dont 
l’existence est officiellement 
admise, et dont les manifesta­
tions, scupulcusement enre­
gistrées. intéressent toutes 
les branches rie la connais­
sance humaine.

Le second ries deux groupes, 
infiniment plus laible par le 
nombre, souligne avec juste 
raison combien est fragile 
l'idée d'un phénomène vital 
limité a notre planète, idée 
«pii rappelle trop, dans le do­
maine psychologique, les théo­
ries cosmogoniques du Moyen 
Age oii la Terre se trouvait 
au centre de l'univers et dont 
la science positive a lait jus­
tice Malheureusement, il est 
souvent tenté, sur cette base, 
d'admettre sommairement 
l'existence d'un objet maté­
riel a la source du phéno­
mène. et il s'empresse alors 
de chercher a en deviner les 
tenants et tes aboutissants 
sans entourer son travail des 
précautions et des garanties 
nécessaires dans une investi­
gation. réellement positive.

Prudence
Les tendances

Le phénomène se trouvant 
présenté avant tout comme un 
effet d'opinion, et toute possi­
bilité de recherche sérieuse 
paraissant très limitée dans 
le cadre officiel, les milieux 
scientifiques, dans les con­
versations privées, se divi­
sèrent en deux tendances, 
appuyées l'une et l'autre sur 
ries positions subjectives dont 
on peut discuter le bien-fondé.

l.e premier de ces groupes, 
irrité subconsciemment par
l'idée que la vie terrestre

seule

Climat
défavorable

Le stade initial où le phé­
nomène aurait pu faire l'objet

Les prises de position pu­
bliques. dénaturées dès leur 
parution, furent ainsi décou­
ragées Elles se firent de plus 
en plus vagues, et bientôt, 
les chercheurs ne purent 
livrer leur pensée qu'à titre 
privé, en s'exposant à tous 
les aléas de l'interprétation 
journalistique, et abandon­
nant. par là même, la 
sérénité impérieusement ne­
cessaire à la poursuite de

puisse ne pas aborder 
la colonisation rie mondes 
extérieurs, insiste sur l'im­
portance considérable des 
mouvements d'opinion dans la 
société moderne, et met en 
avant la puissance des 
moyens d'information, leur 
contrôle par des hommes dé­
munis rie oulturo, scientifique, 
la malléabilité et la versatili­
té du public, enfin l'appétit de 
merveilleux de l'homme mo­
derne, entretenu par 
littérature et par le film 

Montrant alors combien 
le chercheur scientifique 
peu de chances, ce 
tactcurs ayant joué

a
divers

retrouver le fait objectif qui

Quant à la grande majorité 
des scientifiques, dont la lé­
gitime curiosité a été systé­
matiquement découragée, ils 
réservent prudemment leur 
jugement, assurant que les 
bases solides qui permet­
traient d'asseoir une recher­
che valable sont extrêmement 
peu nombreuses.

La situation est très diffé­
rente dès que l'on quitte le 
domaine strict de la science 
officielle Les passions atta­
chées a tout élargissement de 
notre vision du monde dans 
le sens riu merveilleux, et spé­
cialement la possibilité pour 
le phénomène que nous étu­
dions ici de recevoir une so­
lution “extra-terrestre", ont 
favorisé le développement de 
toute une gamme de tendan­
ces. groupements et officines 
où l'on trouve le plus souvent 
des aventuriers, mages ou 
prophètes, mais surtout un 
grand nombre rie ceux qui, 
fascinés par un certain as­
pect "magique" de l'appareil 
scientifique moderne, adhè­
rent sans réserve à l'idéal 
des journaux et des revues où 
s'affirme, non sans un certain 
pittoresque parfois, l'aspira­
tion profonde de l'homme 
vers les nouveaux horizons 
spirituels.

riant Edouard n'innovait pas: 
sur cet emplacement, dès le 
début du VÏIème siècle, le 
roi saxon Sebert < 597-616 » 
avait édifié un monastère au­
quel toutefois le roi Offa 
(vers l'an 7001 avait ajouté 
une petite résidence royale, 
qui fut reconstruite plus gran­
de par le roi danois Canut 
le Grand 11017-1035'.

nautés. Qu'elles le veuillent 
on non. comme l'a dit, pour 
d'autres raisons, l'amiral 
américain David McDonald, 
chef des opérations navales, 
pour de nombreux Vietna­
miens. les troupes américai­
nes finissent par "occuper" 
le pays. Non pas militaire­
ment ou politiquement, mais 
de fait, en raison du compor­
tement et du pouvoir d'achat 
de leurs hommes, permission­
naires ou pas. Si bien que les 
filles de familles bourgeoises, 
de leur propre aveu, n'osent 
plus sortir seules en ville et

C'est seulement à la fin 
de sa vie qu'Edouard put 
réaliser son projet : il était 
d'ailleurs à la limite de ses 
forces : il ne put même pas 
présider en personne aux cé­
rémonies de consécration de 
l'abbaye, le 28 décembre 10fi5, 
et il devait mourir le 5 jan­
vier, exactement en l’octave 
de cette consécration.

C'est neuf mois, jour pour 
jour, après cette consécration 
— dont on a fêté solennelle­
ment le 9(K)eme anniversaire 
il y a quelque temps — que 
la victoire de Guillaume de 
Normandie mettait fin à la 
monarchie d'Alfred le Grand 
et au repliement sur elle- 
même dé l'Angleterre anglo- 
saxonne.

L historique Abbaye de Westminster
célèbre son 900e anniversaire

Il reste de cet ensemble 
d'édifices civils, rénovés eux 
aussi sous les Plantagenets, 
1 a "Westminster Hall", 
grande salle du Palais royal, 
et la Crypte. Les autres 
constructions ont été rempla­
cées par les actuelles "Hou­
se of Parliament" et "New 
Palace Yard".

por ANDRE LUCHAIRE

| A CELEBRE Abbaye de Westminster — haut lieu 

de l'histoire britannique, orgueil de tous les 
Anglais, car tous leurs souverains, depuis Edouard 1er, 
y ont été couronnés, et !a plupart y ont été inhumés, 
perle touristique de Londres — monument à vrai dire 
plus national que religieux en dépit de son nom, 
commémore cette année son 900ème anniversaire 
de fondation.

fred le Grand, Guillaume de 
Normandie, on le sait, devait 
implanter durablement la cul­
ture française en Angleterre 
et même contribuer puissam­
ment a son éclat, puisque la 
cour des premiers Plantage- 
nets, en particulier au temps 
d'Henri II. un siècle après 
cette conquête, devait s'avé­
rer pour quelque temps le vé­
ritable siège de cette culture,

tagenets et Henri III et 
Edouard 1er. à partir de 1245, 
elle manifeste un style qui 
l'apparente de très près aux 
cathédrales françaises de 
Itouen et d'Amiens — alors 
qu'il existait déjà un gothi­
que anglais bien caractérisé 
dont beaucoup de nos églises 
anglicanes donnent une bon­
ne idée au Canada.

En fait l'Abbaye actuelle 
se trouve au centre d'une 
véritable petite ville autono­
me, composée d'édifices di­
vers affectés à son adminis­
tration propre, ainsi qu'au 
log:ment et aux loisirs de 
son personnel.

En outre c'est là que sont 
logés les bureaux adminis­
tratifs de l'Eglise d'Angle­
terre.

C'est dire que l'on ne peut
C'est ce qui ressort du pro­

gramme de 52 semaines de 
célébrations diverses — un 
véritable record, battant de 
loin des cinq mois consécutifs 
du "Festival de Grande-Bre­
tagne" : il comporte en effet 
de nombreuses et authenti­
ques manifestations de piété 
— lectures, services religieux, 
etc. — qui semblent témoi­
gner d'une très précise vo­
lonté de désécularisation do 
l'Abbaye que fonda Edouard 
le Confesseur en 1085.

Il faut le dire en effet, qui­
conque pénètre dans ce véné­
rable édifice y est immédia­
tement saisi par une accumu­
lation insensée rie dalles fu­
néraires, rie statues, de bus­
tes. de tombeaux entiers ou 
engagés dans les murs, de 
tableaux d'inscriptions funé­
raires. qui nous parlent tous 
du glorieux passé de l'Angle­
terre et de sa monarchie. — 
et d'un passé qui commence 
avec Edouard le Confesseur, 
avant-dernier roi anglo-saxon 
d'Angleterre, et finit avec 
Sir Winston Churchill.
Ici, Ton y piétine, presque 

sans s'en apercevoir, les lom­
bes de Charles Darwin et de 
Rudyard Kipling, et de quel­
que roi ou prince médiéval, là 
les yeux se perdent dans une 
forêt de bustes qui montent 
jusqu’au début de la voûte 
rie la nef latérale — plus loin 
Shakespeare s'accoude, son­
geur, a une stèle tricéphale 
surmontée de très haut par 
des médaillons portant les 

noms magiques de Keats et 
Shelley .. . C'est un fouillis 
artistique et historique — pire 
que celui d'aucune église de 
Rome sans doute — mais un 
fouillis étrangement évoca­
teur, et tel que celui qui en a 
fait une fois l'expérience s'en 
souvient à jamais, comme 
d’une concentration d'histoire 
sans égale peut-être dans les 
capitales européennes ...

Un exemple typique de l'accumulation de souvenirs glorieux de la culture anglaise au transept de l'Abbaye. 
On reconnaît un peu vers la droite la statue de Shakccspearc. que surmontent les médaillons indiquant les 
tombeaux des grands portes Keats et Shelley. Comment méditer face a tant de gloire littéraire — sans 
parler des dalles funéraires sur lesquelles on marche à tous les pas '!

mort de son père Ethelred II, 
en 1016, de se réfugier avec 
sa mère en Normandie, où il 
resta même apres que sa 
mère se fut décidée à épouser 
le roi de Danemark Canut, 
qui av ait env ahi l'Angleterre.

Le fondateur
C'est à Edouard le Confes­

seur <1035-1066' que Ton doit 
on le sait, la création de 
"l'Abbaye de Westminster ",

U est peu probable que le 
souverain anglo-saxon qui por­
ta à son terme, en décembre 
1065, la construction du pre­
mier édifice de ce nom, 
moins d'un an avant la fameu­
se bataille de Hastings, se 
doutât que sa chère abbaye 
allait devenir, au cours des 
âges, avant tout le monument 
funéraire de la monarchie et 
de la culture anglaise.

Par contre il pouvait se 
douter un peu de ce qui allait 
arriver à la suite de cette ba­
taille fatidique — qui devait 
enlever aux descendants du 
grand roi anglo-saxon Alfred 
le Grand le trône d'Angleter­
re.

Car sans avoir désiré la 
victoire du duc de Normandie 
G u i 11 a u m e le Conquérant 
(puisqu'au contraire, aux ap­
proches de la mort, il avait 
désigné comme successeur, 
son propre petit-neveu, Edgar 
Atheling. petit-fils de son frè­
re ainé Edmund Ironside) on 
peut dire qu'il y avait puis­
samment contribué — car 
c'est dans la première partie 
de.son règne que l'influence 
normande avait commencé 
de se faire sentir de façon ir­
réparablement pénétrante.

De foute façon le penchant 
évident d'Edouard pour la 
culture "normande" — c'est- 
à-dire française — n'avait 
rien que de naturel puisqu'il 
était lui-même normand par 
sa mère, fille du duc Richard, 
qu'il avait été forcé, a la

Influence
française
En conquérant ie trône d'AI-

comme en font foi des noms 
prestigieux comme celui de 
la Chanson de Roland et des 
Lais de Marie de France. Et 
le français — "anglo-nor­
mand” — resta langue de 
cour jusqu'au XVème siècle.

Mais l'Abbaye de West­
minster devait marquer tout 
spécialement cette influence 
française, puisque telle que 
reconstruite par les rois Plan-

Près de 
la mort

Quoi qu'il en soit. l'Abbaye 
de Westminster, qui doit son 
nom à Edouard le Confes­
seur, était à l'origine le ré­
sultat d’une intention exclu­
sivement religieuse. Cepen-

parler, dans l'état actuel 
des choses, de l’Abbaye rie 
Westminster comme d'un 
lieu de repos et de médita­
tion tel que l'avait sans nul 
doute conçu, au terme rie sa 
vie, ce dernier roi anglo- 
saxon. épuisé et inquiet sur 
l'avenir de la monarchie, 
Edouard le Confesseur.

AU PRIX DIS GROS'.

U

d'aluminium à 3 rainures
en EMAIL CUIT de COULEUR

CHOIX Di 36 COULEURS

• CONTROLE REVERSIBLE
Pouf nettoyer 'a vitre 
extérieure de I irt'éneur.

• ACTION FLOTTANTE
pour adaptation pa-fa-*# 
et operation facile,

• COUPE FROID A MEME
combustible 

i * d a-r.
Pour épargner I* 
et éviter le* c- >

• REMISAGE A MEME
Evite 'es i at ïs saison­
nier* et i as- ;r*'on de» échelle*

• ALUMINIUM REFOULE
Pour tervict d'entretien A 
l'abri de la rouille pour la vie.

• BARRE AUTOMATIQUE
Pour ventilation à l'ahrl de* 
rôdeur» en tcjte» position».

ni ni...élsi Suif i

Riche en protéines, cest le breuvage 
favori des enfants.
Une spécialité de la maison, la savou­
reuse crème à dessert Mont-Royal - St- 
Alexandre. Idéale sur les céréales et les 
fruits frais.

Démonstration à domicile 
gratuite jour ou loir...

TERMES FACHES

Tél. RI. 7-3534

lift (DORRIS ET FILS
L I MITEE

6045, CHEMIN COTE-DE-tlESSE, Montréal

Lai» — crème à café — crème à fouetter 
— crème à dessert, tous des produits de 
qualité vendus par les laiteries Mont- 
Royal et 5t-Alexandre.

1200 PAPINEAU - Tél.: 521-1151
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LEGREGORE
190 est. bout. Dorchester

du 6 MARS au 3 AVRIL

"LA BALANÇOIRE"
Version française de 

MARCEL DUBE

de "TWO FOR THE SEESAW" 

de WILLIAM GIBSON

avec

LOUISE REMY
et

FRANÇOIS TASSE
Mise en scène : 

ROLAND LAROCHE 

Décors :

HUGO WUETRICH

Sur ssmaine: 8h.30 
Dimanche: 7h.30
Lundi: relâche

Réservations: 
866-9344 ,

DERNIERE SEMAINE
£ h 30 précises - relâche le lundi

Le Festival de 
Mar del Plata

'I

rie
Pierre
Dagenais

Avec i YVES LETOURNEAU 
JACQUES GODIN 

JEAN-PIERRE COMPAIN

MARIONNETTES:

Samedi el Dimanche apres midi

LE THEATRE DE LA 
PLACE VILLE-MARIE
Guichet ouvert de 12 h à 8 h 30

Réservations : 861-6665

BUENOS AIRES (AFP) — 
Après quelques difficultés, le 
jury qui devra décerner les prix 
du 8e Festival international 
cinématographique de Mar del 
Plata a élé enfin constitué. Il 
est composé de Fernando Ayala 
i Argentine’, Catrano Catrani 
Argentine1, Duilio Marzio ’Ar­

gentine1. Pierre Bardin i Fran­
ce'. Antonin Brousil ’Tchéco­
slovaquie’, Leonardo Fioravanti 
< Italie), Grigori Kosinsev 
URSS’, Ahy Mann ’Etats-

JlfUSlQL'E

Routine à
l'Orchestre
McGill
ORCHESTRE DE CHAMBRE McGill 
Chef d orchMltf Alexander Brott 
A la Sill* d* bit d* i hôtel Mt Royil 

hitr »oir.

PROGRAMME •

'Em* kleme Nachtnvusik"
K S2S Moi a rt

Sérénade en mi majeur . Wolf

Sérénade *n ml maieur,
op. 22 Dvorak

Petit concert bien tranquille 
el presque ennuyeux, hier soir, 
a l'Orchestre de chambre 
McGill. Autour du thème 
"Sérénade", l'orchestre a joué 
trois oeuvres : l'intéressante 
"Sérénade italienne" de Hugo 
Wolf ’ écrite à l'origine pour 
quatuor à cordes’, la Sérénade 
très ... tchaikowskicnne de 
Dvorak el, pour la cinquième, 
dixième ou vingtième fois — 
je ne sais plus — l'éternelle, 
l'inévitable “Petite Musique de 
nuit" rie Mozart.

En somme, un concert de rou­
tine. Tant que le mot "routine" 
signifie exécution parfaitement 
en place, comme c'est générale­
ment le cas a McGill et comme 
c'était le cas une fois de plus 
hier soir, je suis d'accord. Mais 
là où je ne marche plus, c’est 
devant la routine que l ensemblp 
manifeste trop souvent dans le 
choix rie ses programmes.

C’est charmant, la "Petite 
Musique de nuit", mais pour­
quoi, grands dieux, donner 
encore et toujours la même 
sempiternelle charmante petite 
chose ?... C’est a se deman­
der si M. Brott tonnait l'exis­
tence d'autres Sérénades rie 
Mozart ou si ses musiciens sont 
capables de jouer autre chose 
que le Koechei 525 !

C. G.

Unis), Manuel Summers ’Es­
pagne’ et Runne Waldecrasz 
(Suède).

Le jury du grand prix de la 
critique est formé de Fernando 
Chao Argentine’, Marcelo de 
Laferrere (Argentine), Clara 
Fontana ’Argentine’, Arthur 
Knight (Etats-Unis), Franco 
Gauli (Italie1 et Gonzalez Casa­
nova (Mexique’.

Les films présentés jusqu'à 
présent étaient tous d'un hon­
nête niveau artistique Mais le 
public et les professionnels 
attendent tous avec impatience - 
la présentation du film français 
"Viva Maria" de Louis Malle, 
avec Brigitte Bardot et Jeanne 
Moreau, ainsi que "Les êtres 
aimés” le film anglais mis en 
scène par Tony Richardson.

Le film soviétique "Le der­
nier mois de l'automne" a causé 
une heureuse surprise. Les ap­
plaudissements qui ont salué sa 
projection allaient aussi bien a 
son metteur en scene qu'a son 
principal interprète, Eugueni 
Lebedev.

Plusieurs personnalités sont 
arrivées pour compléter les dé­
légations étrangères. Les ac­
trices américaines Barbara 
Htnes et Pamela Curran, les 
Allemandes Marianne Koch et 
Margot Troeger, ainsi que le 
metteur en scène Juergen Ro­
land et Alfred Bauer, président 
du Festival de Berlin,

Dans le but d'associer davan­
tage le grand public au Festi­
val, les responsables ont orga­
nisé des projections en plein 
air de films ne figurant pas au 
Festival. C'est ainsi que sur la 
Grande Avenue où se trouve le 
Palais du Festival, 15,000 per­
sonnes ont assisté a la projec­
tion du film français "La 
guerre des boutons" d'Yves 
Robert.

ATTENTION.

le gendarme 
âNew-york

ARRIVE à, MONTREAL...

1. LE RUFIAN
avec 0)1 os fs'rad*

~ 2. "CHASSE A 
L'HOMME"

• vi( J P Ralmondo J P Bryxly

3. DEUX FIANCES 
SUR LES BRAS

• vf< Sandra la*, Robtrt Goulaf

90 MINUTES GRANDIOSES DI 

GAIETE, FOLIES ET AVATARS I

"Laurel 
CE Hardys

Laugfung 20s" £

Strand* Rialto A L'AFFICHE

' Fl

.[cinéma

SEMAINE

8»

AUJOURD'HUI AUX CINEMAS UNITED
ON PlUT OBTENIR UNI CARTl DE MEMBRE DU CINE-CLUB 

Dl L'AGI D'OR DANS LIS CINEMAS UNITED

LUCERNE 855 boul Décana SMaurant WHEN THE BOYSr . MEET ™E GIRlS «oultur Conn,. Franc,
Harva P,atnall. Lou#. A.m,tronq SANDS OF KALAHARI ' an Technicolor 
Stuarf Whitman, Sutannah Yorl, la *oir à 5 h 30

THE ELEANOR ROOSEVELT STORY un excel- 
lan» documantaira »ur la via da la granda dama 

Darniar programma comolat a 9 00 p m

Jana Fonda.

SNOWDON

VERSAILLES S,,l# B,*u’ 3S2-0?00 P.«D«U pour 13 prie
, ri ,tadémi# , SH,p QF F001S Vlv„n l#iqtl
Simona Siqnorat. jota Farrar. ‘ CAT BAllOU , an Coulai, 
laa Marvin la toir a 7 h

Mvi-fifftl ong/oil

Mil. .n scène 

d* KANETO SHINDO 
"C'est lûrement un des grandi 

• vanamantt cinématographiques 
d. l'année”

François BEAULIEU

Hr |
P

■

ft

Le cinéaste canadien Jacques Giraldeau, devant l'affiche du 
film Elément 3", qu'il vient de réaliser pour l'Office National 
du Film.

Un film sur le rôle 
et la valeur de l'EAU

Mme Johnson 
et le Festival 
des Arts nègres

NEW YORK. (AFP) - Mme 
Lyndon Johnson a accepté la 
présidence d'honneur du Co­
mité américain pour le pre­
mier Festival des Arts nègres, 
qui doit se tenir à Dakar en 
avril prochain

"Les efforts du président Leo­
pold Sedar Senghor rie la ré­
publique du Sénégal en vue 
d'organiser le Festival mondial 
rie l'art nègre méritent de 
grandes louanges", écrit la 
femme du président des Etats- 
Unis dans sa lettre d'accepta­
tion

Plus de cent artistes noirs 
américains — dont la chanteu­
se Marian Anderson et le célè­
bre musicien de jazz Duke 
Ellington — se rendront au 
Festival de Dakar.

“Elément 5 ", film de Jac­
ques Giraldeau. tourné en col­
laboration avec l’UNESCO et 
dans le cadre de la Décennie 
hydrologique internationale 
1965-1974, sera présenté en 
avant-première à Ottawa et à 
Québec vendredi.

Le film décrit le rôle et la 
valeur de l'eau dans le monde, 
ainsi que les problèmes créés 
par sa mauvaise utilisation et 
son gaspillage.

Le scénario est de M. Giral­
deau, le texte également, avec- 
la collaboration de Renée La- 
rochelle, qui agissait aussi 
comme assistante-réalisatrice.

La musique, du Moins tes 
thèmes musicaux, sont de Pier­
re Mercure, et l'interprétation 
est assurée par Severino Gaz- 
zelloni, flûtiste. Des thèmes
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Sur i. moi n * 7 30, 9 30
Dimonch.: 1 30, 3 30 5 30, 7 30 ♦ JO

CINEMA FESTIVAL
1204 a.r m-CAlHHiNI Ui. 324-8400

ALOUETTI : "Those magnificent 
mm in Ihclr fl.vine machin*»1': 
12 00. 2.10, 4:30, fl S3. 9.13. 

AVENUE: •'l.ife al the top" t 1.00, 
2 33. 5.00, 7 05. 9 10.

BIJOU • "l.e tonnerre d* Dieu" : 
12:30. 3 17. 3:54 8 31. "I.os goril- 
le»’* • 1:47. 4 44. 7 21. 10 IR. 

CANADIEN: ".tournai d'une fem­
me en blanc" : 12:00, 3 JO, « 43. 
10 20. “I, espionne de Madrid" :
1 43. 5:13, H 43.

CAPITOL: ‘‘Our man Flint’'i 10.03, 
12 20. 2 35. 4 33. 7 10, 9.33. 

CHAMPLAIN : "Charade" : 2 10, 
fl 04. 9 3B. "Pend*/ voua en sep­
tembre" ; 12 10, 4,04. 7:58 

CHATEAU : "l e diable dana la 
chair": 1:00, 3:55. 6 30. 9 30. "L.a 
riiahlesvp aux cheveux roux" :
2 23. 5 20, 8 20.

CINEMA DE MONTREAL: "Mission 
B33’ 1 Ofl. 6 18 '|)es frissons
partout" 2 49. a.01 l.a femme 
de (faille". 12 10. 4 22. 9 34. 

CINEMA FESTIVAL: "Onibaha”: du 
lundi au samedi 7 30. 9:30. Di­
manche : 1:30, 3.30, 5.30, 7 30.
P 30
CINEMATHEQUE CANADIENNE :
«360 McGill) "l.a haie de la mort": 
fi 30. "Pari» vu pai 9 00 

CINERAMA — THEATRE IMPE­
RIAL Battle «>( the Rulse" : 

tous |o< soit « A R 30. Meir. sam. t 
2 00. Dimanche : 1 OO, 4 43, 8.30. 

CREMAZIE : 'Madame croque-ma­
ri.," : 2 28. fi 10. 9 52 "La lancu- 
De" 12 26 4:18. 8 00

DAUPHIN : "I n monsieur de com­
pagnie" Samedi et dimanche 
MS. 3.20. 3 25, 7 30. 9 35. Sur se­
maine 7 30. 9:35.

DORVAL : valle Bouge "My Fair 
Lady" 8:30 Mere sam 2 00. 
Dimanche : 2 (K). 5 13. H 30 
Salle Dorée "That Darn Cat”: 
fi 30. 9 00. Merc sam : 1 00, 3.20.
Dimanche 1.30.

ELECTRA ' L’Ile des Brave*"
1 37. 3 01, 8:23 t ne guillotine 
pour deux" ; 12.00. 3 24. fi 48. 
10 12

ELYSEE • Salle Refais : "la vieil­
le dame indigne" sur semai­
ne : 7 3,0, 9 .10. Samedi : a.30, 
5 30, 7:30, 10 00. Dimanche : 1 30, 
a 30, 3.30, 7.30, 9.30.
Salle Kiaeniietn : "La Pssoacé 
ie" sur semaine : 7 to. 9 ;:o. 
Samedi : 3.30. 5 30. 7 30. 10-00. 
Dimanche ; J in. 3 30. 5 30. 7.30, 
0 30 ‘'aile Resnais samedi : 
films pour enfant» : 10:30, 1 30
9 30.

EMPIRE ; “|rs parapluies de Cher- 
bom*"; fi :o, 10 00. "Black Or­
pheus" : 8 15. Sam et dim. : 1 00. 

FRANÇAIS : 'Ils «ont nus" : 12 00.
3 10. 6 20. 9 45 "001 Destination
Jamaïque" 1 30. I 40. R 00

GRANADA t "||s «ont nus" . 3 00, 
fi 25. 9 45 "001 Destination Ja­
maïque" : | 20. 4 45. 8 05. 

JEAN-TALON : ‘«Journal d'une fem­
me en blanc" : fi 45. 10:20. "L e»- 
pmnne de Madrid” : 8.45.

KENT: "Repulsion": 1.00, 3 00.
3:00, 7 00, 9.00

LA SCALA Les Dnn Juan» de la 
Cote d'Aair” . 12.30, 3 39. fi 48,
10 07. "Cnplan Agent .Secret FX-
18" 2.02, 5 11, R 30.

LAVAL : Faites vos Jeux” 12 13. 
4 13. 9.53 • Spartacus et le« 10
gladiateurs'’ : I 10. fl-20. "Le soi- 
«•irr du Rio Grande" : 2 33. 8.03, 

LIDO ’Laval- : "Charade" "A bout 
portant".

LOiW'S "Made tn Paris" : 10.10.
12 25. 2 40. 5 00. 7:15. 9:33 

MERCIER : "l.e secret de File san­
glante 2 13. 5:18, 8 23 "Celui 
qui n'existeil pas’’ : 12:37, 3:42. 
fi 47 9 32.

MONKLAND: "My Fair Lady";
1:15. 4 30. R 15.

OUTREMONT "My Fair Lady”;
1.13. 4 30. R 15

PALACE: "Thunder Bail": 10:30.
1 05. 3:43. « 23. 9:05.

PAPINEAU: "Ils sont nus”: 1:23, 
4 43. 8:00 "0O1 Destination Jamaï­
que" 3.00, fl 20. 9 40 

PARISIEN l.e cntniaiid”: 10.10, 
12:23. 2 33. 4 30. 7 05. 9 25.

PLACE VILLE MARIE : "Lov* In 
four dimensions” t 12 40, 2 50,
3 00. 7 15. 9 25

PLACE VILLE MARIE : «Tetlt Cmé- 
mai: "Zoiha the Greek” t 12.50,
3 30. fi. 10 8 30

PLAZA : "Journal d’une femme en 
blanc": 12 00 . 3:30. « 43. 10 20.
’ L espionne de Madrid” i 1 43,
3.13. 8.43.

RIALTO "Laurel and Hardy’*
1 aughing 20 s": .3 05. fi 25. 9 30
"Gun F'ight at Ca«a Grande 
1:25. 4 43 8 05

RITZ : "La femme dp paille". "Les 
fauves meurtriers". "Le crash 
mvsterieux" : 6:00.

RIVOLI : "Ils sont nus" : 2 53,
fi 20, 9 45. "001 Destination Ja­
maïque" • 1.15, 4 40. 8 03 

SAIN'-DENIS "Les gorilles" : 
12:30. 3 27. fi 04. P 01 "l.e ton- 
nerie de Dieu" : 1:40. 4:37. 7.14, 
10:11.

SAVOY : ’ My Fair Lady"; 1:13,
4 30. R 13.

SEVILLE . "The Sound of Music’ t 
8:15 Matinee* mere, sam 2 13 

SNOWDON : "Eleanor Rnoseicit
Stnr» ”: 1 10. .3 15. 5 20. 7 2.3. 9 !0 

STRAND "Laurel A Hardy’.» I.au 
ghing 20V 1143, .3:05, 6 30. 9 55

’•Gunfight nf Cas a Grande".
10 15. 1 .30. 4 55. 8 20.

VAN HORNE My Fair I.adv ’ i 
113. 4 30, 8 13

VENDOME "Par un beau malin
d’ele" 12 45. 2 50. .3 00. 7 13. 9 50. 

VERDI "Salto du lundi au ven- 
dredi . 5 00. 7 03. 9 10 Sam. et
dim l 100, 5 on. 7 ny n m 

VERDUN Le» liaisons coupa­
bles" 12 50. 4 2fi. H 02 ’ 1 ne
'teige sur canapé" j 2 28. 6 04. 
9 40

VERSAILLES '•aile bleue "Ship 
of fools". 8 55 Sam et dim 
12.40, 4 4.3. R 35. "Cat Ralou”;
7 15. Sam. et dim.: .1:05, 7 15 
Salle Rouge ' Ils «ont nu»" : 8 03 

1:30, 4:54
Destination Jamaïque ' . fi 30, 9.40.
Sam, et dim 3 05, 6 ■'». 9 40 

VlAU : «T.a blonde de la station 
six”. "Le rafiot héroïque" "Ja­
son et les Argonautes" . fi 00. 

VILLERAY "le secret de l'ile 
sanglante” : 1 59. 4 54. 7 08. "Ce­
lui qui n’existait pas” ; 12 30, 
1:10. fi 20. 9 40.

WESTMOUNT "Darling" t 12.30,
2 43, 5.00 7:15, 9 30.

YORK . "That Darn cal” i 123, 
3:33. 6 35. 9 03.

//
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musicaux étrangers \ iennent 
aussi s'ajouter a la bande so­
nore Jacques Giraldeau a vou­
lu alerter la conscience de tous 
les peuples face a une situa­
tion alarmante: le déséquilibre 
de la répartition rie l'eau

I.'industrie manufacturière et 
l'agriculture en ont un grand 
besoin, et pourtant l'irrigation, 
l'érosion et la polution tien­
nent la rarifier et la souiller.

“Flément 3“ est un film en 
couleur de 40 minutes; neuf 
pays ont aidé à sa réalisation.

Les deux avant-premières rie 
vendredi sont sous les auspices, 
dans la capitale fédérale, de la 
Commission canadienne pour 
l’UNESCO, et, dans la capitale 
provinciale, du ministère dos 
Richesses naturelles du Qué­
bec.

A l'Estoc, un 
Billetdoux 
déjà ancien
"LE COMPORTEMENT DES EPOUX 
BREDBURRY". de François Billet 
doux. Mise en scène d'André Ri- 
« aid : décor» et rnstume* de Paul 
Hussières \vr( Nicole Dfirv. Paul 
P.ussieies. Madeleine Langlois, Jean 
Authier, Jean Ricard. Denise \ ei 
Ville. Annette Leclerc. Michelle 
Rousseau. Odette Hlmnn et Michel 
Mondle l ne production du Théfttre 
de l'F;«toc. de Quéhec.

“l.e comportement des époux 
Breriburry" doit cire une piece 
du temps nu Billetdoux cher­
chait sa voie el je gage qu'il 
la cherchait quelque part entre 
Ionesco et Houssin. Les situa­
tions dramatiques d'Ionesco 
avec les dialogues de Houssin, 
tl faut voir ee que ça donne 
Rien de très emballant, mais 
un document unique pour l'his­
toire du théâtre, unique en ee 
sens qu'il montre à quel point 
il peut être laborieux d'appren­
dre son métier.

Je veux que l’on me pende 
s'il y a un commencement, un 
développement et une fin a 
cette histoire rie Lady Bred- 
hurry qui cherche a vendre 
son mari sans qu'on sache pour­
quoi. Comment le saurait-on ? 
Si elle-même en savait quelque 
chose, elle nous le dirait, sans 
doute : elle n'a pas tellement 
le genre cachntier ! Billetdoux 
prétend qu'elle le vend par 
amour mais il serait gentil de 
nous en faire la preuve.

Le- plus probable, c'est qu'il 
a opte pour cette mise aux en­
chères a cause des situations 
qu elle promettait. Las I il ne 
les a pas toutes exploitées avec 
un égal bonheur. Mise en scene, 
décors et costumes sont bien la 
pour donner le ton de la grande 
farce, mats il arrive trop sou­
vent que rien, dans le texte, 
ne vienne soutenir l'effort de la 
troupe.

Il y a d'excellents moments, 
bien sur. La scène des ache­
teuses, dans l'antichambre est 
d nn comique assez perfection­
né. grâce aux excellentes com­
positions d'Odottp Blouin. d'An­
nette Leclerc et de Michelle 
Rousseau. Soit que les comé­
diens soient particulièrement 
forts à ce moment-la. soit que 
l'auteur soit particulièrement 
laihlc ailleurs, on n'arrive pas 
à croire aux personnages de 
Billetdoux.

Et pourtant, les comédiens 
semblent y aller rie tout leur 
coeur. Sauf pour Paul Russie- 
res, qui n'a jamais paru si fai­
ble, la distribution est excel­
lente Madeleine Langlois et Ni­
cole Déry y sont particulière­
ment «‘fofolles".

Coté décor, il est rare que 
l'Estoc peche par excès, mais 
cette fois il semble bien que 
ça y est D'un tableau à l'autre, 
il est très joli et très seyant 
mais si manoeuvrabilité dou­
teuse n allege en rien une ac­
tion déjà traînarde.

Mais n'exagérons rien ! Les 
costumes à eux seuls v alent le 
spectacle I

J.O'N.

Trois autres 
films U.-A.- 
Laurentiis

NEW YORK ’AFP» - La j 
société Lnitcri Artists a signe 
avec le producteur Italien Dinn j 
de I.aurentiis un accord pre- ’ 
voyant la production rie trois j 
autres films, en plus des trois j 
prévus dans un premier accord 
annoncé en décembre.

Les trois nouveaux films se- ] 
rnnl : "Absurd Universe", see- 1 
nario el mise en scène rie Fel- 
lini, avec Marcelin Mastroian­
ni ; "Gramigna's Bandit", avec 
Clint Eastwood, mise en scène j 
d'Alberto Lattuada : et "A Ri- I 
ver Of Dollars", avec Burt | 
Reynolds et Henry Silva

Le premier accord portait 
sur "A Dollar A Head”, i 
"Marchless" et "The Witches".

LA FRESôE, MONTREAL,

Dialogues des 
Carmélites" au 
N. Y. City Opera

NEW YORK (AFP) - l.e 
New York City Opera vient de 
présenter, presque dix ans 
apres La Scala. "Dialogues des 
Carmélites" au New York State 
Theater du Lincoln Center. 
C'était la première fois que 
l'opera de Francis Poulenc, dont 
la première américaine à San 
Francisco remonte a plusieurs 
années déjà, était offert sur une 
scène newyorkaise ; les New-

yorkais n'avaient jusqu'à pré­
sent entendu l'oeuvre qu'en con­
cert.

Contrairement à l'Opéra rie 
San Francisco, le New York 
City Opera a choisi de monter 
le drame lyrique en anglais et 
non dans le texte original de 
Georges Bernanos ; la version 
anglaise rie Joseph Maehlin a 
été d'autant moins appréciée 
qu elle se prête mal au chant
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et semble a l'occasion enfantine 
et prosaïque, alors que le com­
positeur, comme le rappelle le 
critique Harold Schonberg. 
"avait un sens infaillible de la 
place des mots".

Les honneurs de la snirée re- 
viennent au jeune chef d’orches­
tre français Alain Lombard, 
qui faisait ses débuts au New 
York City Opera. M. Lombard 
fut le lauréat tout récemment 
d'un premier prix Mitropoulns.

Les interprètes, et tout parti­
culièrement Claramae Turner 
dans le rôle de la Prieure, ont 
élé longuement applaudis par 
une salle comble où I on notait 
la présence du conseiller cultu­
rel de France et de Mme 
Edouard Morot-Sir.

IMerM
fe fameux u ol
furope870
assure un 
seroice quotidien 
uersfroncfort♦♦♦

nouvelle destination d'Air Canada en Allemagne!
À compter du 24 avril*, vous pourrez, par le vol Europe 870 d’Air Canada, 
vous rendre n’importe quel jour de la semaine jusqu'à Francfort, au 
coeur même de l’Europe ! Le vol Europe 870—une exclusivité d’Air 
Canada—vous offre le meilleur service entre le Canada et l'Allemagne.
Il quitte Montréal tous les soirs à la même heure pratique. À bord, 
le "maître de service" est aux petits soins pour vous pendanttoute la 
traversée. De plus, à compter du 1 er avril]-, vous paierez moins cher votre 
billet pour l’Allemagne par ce vol de grande classe ! Votre agent de 
voyages vous renseignera sur les avantages du vol Europe 870 et sur les 
nouveaux tarifs d’excursion, plus bas que jamais. Consultez-le sans 
tarder ou téléphonez à Air Canada: 937-5771.
•vers Dusseldorf jusqu'au 23 avril fsous réserve d'approbation gouvernementale 
Nouveau tarit réduit d'excursion de 14-21 jours, aller-retour, en classe économique;

Montréal-Francfort $366

AIR
CANADA

Bureaux d'Air Canada 

à la Place Ville Marie 

ef 7116 rue St-Hubert

♦ ♦♦et quel $txm\
A LA POUDRIERE

ILE STE-HILINE 

i 8 h. 30
Relâche dimenche» et lundis 

Par e»f»pt>on : D m. JJ mon 7 h. 30
Première nord-américain* de

D EDWARD AlBEE 
avec

MONIQUE LEPAGE, PAUL HEBERT
SUZANNE LEVESQUE, 

REJEAN LEfRANÇOIS 

Mue en scène: JEANNINE BEAUBIEN 
*'C# spectacle du fheâNe cie la Pou- 
dr’f «• <la% le d emb/ee parmi /es 
meilleur» de la »a*»on."

Martial Da«%ylvc. LA PRESSE

RESERVATIONS : 526 0821

EATON
Rénover son “toit” chez Eaton, c’est jouir de 
toutes les saisons, sans en subir les rigueurs
Rénovez économiquement dès maintenant, chez EATON, et jouissez une fois pour 
toute d'un hiver "calfeutré", SANS PERTES DE CHALEUR, pour des années à 
venir. PROFITEZ DU 10% DE RABAIS !
Voyez le pavillon-modèle an 5e étage chez EATON ou faites appel au SERVICE D’ACHATS 
A DOMK II.h. Estimations effectuées sans obligation, ni frais supplémentaires. Modes de 
paiement faciles, pouvant s échelonner jusqu'à 36 mois. L'immuable garantie EATON • 
"ARGENT REMIS SI LA MARCHANDISE NE SATISFAIT PAS ".

A lAFflCM!

APPENTIS-GARAGE
Toiture en Fihtrtta*” ou aluminium « adir en aluminium 
robuste asec «upport* attrssant* Proter*? votre nutn 
de la pluie du .voleil et de la neise Peut au»M servir 
pour l’*men»sement d'un patio pour lexteneur.

BALUSTRADES EN FER FORGE
De forme eleesnte pour la proterfton et l'embellissement 
de votre mat»nn.

TOITURE EN ASPHALTE

REVETEMENTS EN ALUMINIUM

' 53,0 JMIUMNT

snltn

Bardeaux inhuvte’ 
TRODi C TS I.TD. 
hiver» et *te» canadien

qualité. rnn«truit« par BITLDING 
ennçu« pour «upporter la niueur de» 

Grand choix de couleur».

AUVENTS MODERNES
F” f hergl*«" "U en aHtmimum. Procurent un ombras» 
ventile en etc et une protection contre la neice durant 
l’hiver Grand choix de colon» le» plu» en demande

l n rrvelement qui rehaussera l'apparence de voit* 
dement e Minimise lev frai» d'entretien et de peinture 
pouhliy* isolante qui aide a cardei votre maison au 
ihaud durant I hiver et ventilée en ctr F'ini simlliboi» 
cuit f'ianr ou de couleur* variée» Nouvelle» per»iennes 
moderne» a»»ortie» au revêtement

FENETRES A AUTO REMISAGE
Construction en aluminium epai* Action Inclinable. Avec 
3 rainure» ei moustiquaire en aluminium Inoxydable. 
Tanneau amovible de lTnterieur. facilitant le nettnvas* 
de* vitre* Fini» varie», donl le blanc ou aluminium 
anndi*e.

PORTES D INSTALLATION FACILE
Porte» de 1 , ’ a 2 ramute* Grillai* décoratif et protec­
teur de 12". pounee a bnuton-pous^mr ei serrure, mousti­
quaire en aluminium antirouille Fermeture a pre**inn 
hydraulique, rhainette de *uietr Fini blanc et aulre» 
couleur» variée» ainsi qu’alumintum anodise.

COMPOSEZ 842-9331, postes 284, 708
IATON en ville rayon 453) au cinquième otage "Centre des améliorations au Foyer"

1
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La déclaration de Martin à la suite des 
entretiens de Washington est trop optimiste

% .0' L;f; h.v

iïllf

OTTAWA. (PO - Le chef 
rie l'opposition, M. John Die­
fenbaker, a qualifié hier de 
“simple déclaration diplomati­

que", un rapport fait par le 
secrétaire d'Etat aux Affaires 
extérieures, M. Paul Martin, à 
la suite d'une conférence éco­

nomique canado-américaine.
M. Diefenbaker a lancé son 

attaque peu après que M. Mar­
tin eut donné lecture aux Corn-

Reggie Chartrand, candidat 
du RIN dans le comté de Wagner

per Yv*s Leclerc

“Moi, je suis pour Wagner 
quand il arrête les voleurs et 
les escrocs. Mais je voudrais 
qu'il se contente pas d'arrêter 
les petits, je voudrais aussi 
qu'il s'occupe des gros : on va 
se faire voler le cinquième de 
notre territoire, de notre patrie, 
tout le Labrador, par les An­
glais, par Terre-Neuve et par 
Ottawa. Pensez-vous que Wag­
ner va les arrêter ? Pas rie 
danger. Le voleur, c'est le fé­
déral, mais le fédéral a tou­
jours raison, pour M. Wagner!"

C'est ainsi que Réginald 
“Reggie" Chartrand, indépen­
dantiste, Chevalier de l'Indé­
pendance, professeur de boxe, 
manifestant, et depuis hier soir 
candidat du RIN dans Verdun, 
a entrepris sa campagne élec­
torale contre son adversaire li- 
héral, l'actuel ministre de la 
Justice.

"Je n'ai pas de rancune ni 
rie méchanceté contre personne, 
contre Claude Wagner non plus. 
Je ne lui en veux pas: il fait 
ce qu'il doit faire, mais moi 
aussi, je fais ce qu'il faut que 
je fasse !"

line soixantaine de personnes 
remplissaient la petite salle où 
s'est tenue l'assemblée de no­
mination. Outre Reggie Char­
trand. les orateurs étaient le 
chef du RIN, M. Pierre Bour- 
gault et M. Marcel Chaput.

Celui-ci a insisté sur le dé­
sintéressement du nouveau can­
didat, sur son dévouement à la 
cause : “J’ai plus de respect 
pour Reggie, qui a manifesté, 
qui est allé s'asseoir dans la 
rue, que pour l'honorable Wag­
ner, défenseur du “statu quo", 
qui ne fera jamais pour son 
pays le quart de ce qu'un Char­
trand peut faire."
Les taints at lat martyr! 
étaient det hart-la-lei

"M. Wagner oublie peut-être

que dans son propre domaine, 
celui de la Justice, tout ce qui 
a été obtenu l'a été par des 
hommes comme Reggie Char­
trand, par des “résistants". 11 
oublie que tous les saints et les 
martyrs ont été des hors-la-loi, 
qu'ils ont été arrêtés, qu'ils ont 
été les adversaires des Claude 
Wagner de leur époque."

“Le ministre de la Justice 
croit qu'il doit faire respecter 
l'ordre établi. Sa conception 
peut être valable si cet ordre 
est juste, s'il est accepté par 
la population. Pas autrement. 
Jusqu'à l'arrivée de Wagner, 
la cause de l'indépendance n'a­
vait que des adversaires, au­
jourd'hui elle a un ennemi. Car 
cet homme a été nommé pas 
tant pour combattre le crime 
que pour tenter d'anéantir 
le mouvement indépendantiste. 
Québec et Ottawa commen­
çaient à s'inquiéter, ils avaient 
besoin d'un homme qui ait la 
poigne nécessaire, c'est en 
Wagner qu'ils l'ont trouvé."

Deuxième orateur, Réginald 
Chartrand a expliqué les fai­
sans qui l'ont amené à poser 
sa candidature dans Verdun : 
“J'aurais peut-être eu plus de 
votes dans Saint-Jacques, ou 
dans Ste-Marie; mais c'est dans 
Verdun qu’est Wagner, c'est 
dans Verdun que je serai." 
Un* lutt* d'honn*ur

“C’est pour moi une lutte 
d'honneur. Ce qui m'a décidé, 
c'est quand Wagner s'est pro­
noncé contre, non pas l'unilin­
guisme. mais contre la priorité 
du français au Québec. Là, je 
trouve qu'il a gratté le fond du 
baril !"

“Même après le samedi rie 
la matraque, je conservais des 
doutes sur ses intentions, je 
me disais, après tout, c'est 
pour le respect rie l'ordre. 
Mais maintenant, je suis sur

que Wagner, c'est l'ennemi de 
l'indépendance".
“Quand je me hats, c'est 

pour gagner. Et j'arrêterai ja­
mais de me battre jusqu'à ce 
qu on arrive à l'indépendance 
complète. Et ça, c'est pas les 
Français de France qui vont la 
faire pour nous. 11 faut s'y 
mettre !”

Et le nouveau candidat a 
terminé par une série d'apho­
rismes, dont celui-ci : “Les 
pays sans justice sont des forêts 
remplies de brigands."

Le chef du RIN, M. Pierre 
Bourgault, a été le dernier à 
parler. Il a d'abord fait remar­
quer que c'était là la 26e as­
semblée de nomination du parti, 
soit autant que les liberaux et 
l Union nationale ensemble. Il 
a prédit que d'ici un mois et 
demi, il pourra organiser une 
grande assemblée publique a 
Québec, à laquelle assisteront 
cinquante candidats du RIN ve­
nus de toutes les parties de la 
province.

M. Bourgault s'est ensuite ap­
pliqué à démolir quelques "my­
thes" qui, selon lui, “nous ont 
été enfoncés dans la tête à 
coup de marteau à l'école, à 
la maison, dans les journaux, 
a la TV. et qui ont fait de nous 
des lâches et des peureux !”

Mythe du bilinguisme, du 
“sois bilingue, sois supérieur 
aux Anglais"; mythe des mi­
norités qui vont périr si on les 
abandonne: mythe de l'incom­
pétence, du "on est des caves, 
des pas capables": mythe du 
petit peuple incapable de sur­
vie, du "ceux qui veulent se 
couper du reste du monde".

11 a enfin dénoncé l'image du 
Reggie Chartrand batailleur, 
fauteur de trouble, “bum" pré­
sentée au public à la suite de 
certains incidents : "Chartrand 
est un homme honnête, sincère, 
vrai, et je suis fier de me dire 
son ami."

munes d'un rapport sur cette 
conférence tenue à Washington 
la semaine dernière.

La déclaration du ministre 
était basée sur un communiqué 
émis à Tissue de la conférence.

M. Martin a conclu sa décla­
ration en disant que lé gouter- 
nement était persuadé que Ton 
avait abordé de façon satisfai­
sante les problèmes économi­
ques actuels qui menacent le 
Canada.

M. Diefenbaker a répondu 
que la déclaration de M. Martin 
était trop optimiste.

Selon le chef conservateur, 
le communiqué ne traite aucu­
nement de la situation.
“Il est apparent, dit M. Die­

fenbaker, que le gouvernement 
met en application à la lettre 
le rapport Merchant-Heency pu­
blié en juin dernier. Ce rapport 
place le Canada dans une drôle 
de position alors qu'il ne peut 
se faire entendre."
Directives

Le chef de l'opposition faisait 
allusion à un rapport préparé 
par l'ancien ambassadeur du 
Canada à Washington. M. Ar­
nold Heeney, et l'ancien am­
bassadeur des Etats-Unis à Ot- 
lawa. M. Livingston Merchant, 
établissant des principes de 
coopération entre les deux voi­
sins de l'Amérique du Nord.

Poursuivant son attaque con­
tre la déclaration du ministre.

M. Diefenbaker a dit que le 
communiqué n'indiquait aucu­
nement que Ton avait abordé 
de façon raisonnable et accep­
table les problèmes résultant 
des directives données par le 
gouvernement rie Washington 
aux entreprises américaines 
établies à l'étranger.

La délégation canadienne à 
cette conférence était dirigée 
par M. Martin lui-même et 
comptait le ministre du Com­
merce, M. Robert Winters, le 
ministre des Mines et des Re­
levés techniques, M. Jean-Luc 
Pépin, le ministre des Finan­
ces, M. Mitchell Sharp, le mi­
nistre de l'Industrie, M. Char- 
les-M. Drury, le ministre de 
l'Agriculture, M. J. J. Greene,, 
le gouverneur de la Banque du 
Canada, M. Louis Rasminsky, 
le négociateur canadien. M. 
Sydney Pierce, et Tabassa- 
deur du Canada a Washing­
ton, M. C. Ritchie.

Le chef conservateur a expli­
qué que ces directives vont li­
miter les investissements au 
Canada par ces filiales améri­
caines et que depuis que le 
gouvernement de Washington a 
annoncé cette mesure, l'attitude 
du gouvernement d'Ottawa "a 
été si faible, si peureuse, si 
retranchée" que la souveraine­
té même du Canada est mise 
en jeu.

M. Diefenbaker a ajouté que

— Diefenbaker
ces directives ont été adoptées 
au détriment de notre pays "et 
constituent une invasion dans 
un champ où seules devraient 
compter des décisions prises au 
Canada.”

Il a par exemple fait allusion 
à l'entente canado-américaine 
sur l'automobile et conclu que 
les Canadiens paient encore 
leurs voitures trop cher.

M. Martin avait dit dans sa 
déclaration que le gouverne­
ment américain avait donné 
l'assurance que les filiales 
américaines seraient de fidèles 
sujets canadiens.

Le chef nco-démocrate, M, 
T. C. Douglas, a ajouté de son 
côté que le communiqué n’indi­
que en rien quelle est l'attitude 
de Washington vis-à-vis ces di­
rectives et la position du Cana­
da.

Le chef du Ralliement des 
créditâtes, M. Réal Caouette, 
s'est demandé pour sa part s'il 
n'était pas contradictoire que le 
Canada fournisse de l'aide tech­
nique au Vietnam, tout en tra­
vaillant au sein de la commis­
sion internationale de contrôle.

Enfin, M. Robert Thompson, 
chef du Crédit social, s'est dit 
confiant que la conférence a ré­
solu plusieurs problèmes bilaté­
raux et a demandé au ministre 
si les Etats-Unis consentiront à 
accorder un statut spécial au 
Canada vis-à-vis leurs directives 
aux filiales américaines.

Les notaires demandent que le 
Code civil soit modifié en ce qui a 
trait au placement de biens d'autrui

QUEBEC — Dans un mémoire 
qu elle a soumis à un comité 
d'étude gouvernemental, la 
Chambre des notaires propose 
le rajeunissement de l'article 
981o du Code civil de sorte que, 
dans le domaine du placement 
des biens d'autrui, tout comme

dans les autres domaines, “nous 
soyons de notre temps et qu'il 
n'y ait pas affaiblissement gra­
duel de la valeur du patrimoine 
sous administration."

L'article 9810 du Code civil 
détermine les pouvoirs de place­
ment accordés à ceux qui admi-

Nécessité d'une institution 
pour surveiller les relations 
f édérales-provincia les

OTTAWA. (PC> — On s'est 
entendu hier aux Communes 
sur le besoin d'une sorte d'ins­
titution chargée de surveiller 
les relations fédérales-provin- 
ciales, mais les députés n ont 
pu se mettre d'accord sur la 
forme que devrait prendre cette 
institution.

M. Maurice Allard Und.-Cons. 
— Sherbrooke' avait proposé, 
lui. la création d'un comité 
mixte de la Chambre et du 
Sénat pour étudier les relations 
fédérales-provinciales.

M. Allard a déclaré que le 
Canada a besoin en effet d'un 
dialogue ouvert et généreux sur 
la question des relations fédé­
rales-provinciales et que le Qué­
bec possède déjà un comité 
constitutionnel.

M Allard s'est dit opposé à 
la sécession du Québec, et il 
a signalé que cette question, 
comme celle d'Etats associés, 
devrait être étudiée par le co­
mité qu'il préconise.

M. Hugh Faulkner (L-Peter- 
borough' a dit de son côté qu'un 
tel comité ne ferait que doubler 
le travail des commissions ro­
yales d'enquête, mais il a ad­
mis qu'il y avait là un sérieux 
problème.

Selon lui, les conférences pro­
vinciales - fédérales n'apportent 
pas une réponse satisfaisante 
et il faudrait un comité cons­
titutionnel des Communes.

M. David MacDonald IPC- 
Princel croit que les conféren­
ces en arrivent souvent à des 
solutions que les petites pro­

vinces comme Tile-du-Prince- 
Edouard ne peuvent accepter à 
cause des problèmes financiers.

M. John Stewart (L—Antigo- 
nish - Guysborough' a ajouté 
qu'il n'appartient pas “à des 
politiciens amateurs" de siéger 
sur un tel comité pour faire du 
travail qui doit être fait par 
des spécialistes.

M. Martial Asselin (PC — 
Charlevoixl a appuyé l'idée rie 
M. Allard, disant qu'il était 
temps que le gouvernement fé­
déral s'entende avec les gou­
vernements provinciaux pour 
discuter de questions de juri­
diction et autres.

L'heure réservée à l’étude rie 
la motion a toutefois pris fin 
avant qu'une décision ne soit 
prise.
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\ La Fédération ne veut 
\ plus se contenter que 
\ de miettes cette année

nistrent les biens d'autrui, com­
me fiduciaires, les exécuteurs 
testamentaires, les mandataires, 
les tuteurs et les curateurs, les 
grevés de substitution, voire les 
usufruitiers.

La Chambre des notaires est 
d'opinion que les dispositions li­
mitatives du présent article 
981 o “ne tiennent pas compte de 
l'orientation n! de l'évolution de 
la vie économique dans notre 
Pays depuis quelques décennies" 
et que certaines dispositions de 
J article sont périmées.
Nouveau texte de loi

Pour faire disparaitre Imites 
ces anomalies de l'article 981 o. 
la Chambre des notaires propose 
Un nouveau texte de loi au Comi­
té d'étude sur le mode de place­
ment des biens d'autrui que le 
gouvernement a nommé le 19 
août dernier, par arrêté en con­
seil.

Le nouveau texte de loi sou­
mis par la Chambre des notai­
res a été rédigé par Me Ar­
mand Lavallée, de Joliette. et 
approuvé par le conseil de la 
Chambre et une commission 
ad hoc composée de quatre 
membres.
Recourt » l'expertise

Dans ses recommandations 
pour moderniser l'article en 
question, les notaires font grand 
cas du recours à l'expertise, 
jugeant qu’il est devenu plus 
facile de se procurer les ser­
vices d'experts, soit en matière 
d'immeuble et rie valeurs mo­
bilières, et qu'une règle nou­
velle pourrait en être tirée dans 
l'établissement d'une diversifi­
cation raisonnée des place­
ments des biens d'autrui.

Par ailleurs, les notaires 
croient que, pour prévenir toute 
spéculation irraisonnée, il y a 
lieu de restreindre certains pou- 
\oirs accordés aux administra­
teurs dans l'acquisition d'im­
meubles. Ils croient également 
que Ton doit faire une obliga­
tion pour l'administrateur de 
déposer temporairement dans 
une banque ou une caisse po­
pulaire les fonds dont il a l'ad­
ministration ou le contrôle. 
Une autre recommandation tou­
che les placements proprement 
dits.
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Lesage est membre de la SSJB
Les dirigeants de la SSJB de Québec, à l'occasion du lancement de leur 
124e campagne annuelle de recrutement, ont remis hier au premier ministre 
du Québec, M. Jean Lesage, sa carte de membre de la société. Le premier 
ministre, tout en déclarant officiellement ouverte la campagne de recrutement, 
a affirmé qu’il revenait à des organismes privés comme la SSJB de veiller à 
la sauvegarde des droits des minorités de langue française à travers le pays. 
De gauche à droite : M. Jean Lesage, M. Renaud Maillette, secrétaire-général 
de la SSJB de Québec, et M. Gilles Desmarais, président de la SSJB de Québec.

La SSJB doit aider les 
minorités face aux 
"non parlant français"

par Gillet Daoust

QUEBEC. — “Il appartient 
aux corps apolitiques, et non 
aux hommes politiques, d'aider 
les ‘non-parlant français' des 
autres provinces à comprendre 
qu'il est bien question de 
'droits' dans les revendications 
des minorités françaises du 
reste du pays".

C'est ce qu'a déclaré hier le 
prenver ministre du Québec. 
M. Jean Lesage, aux membres 
rie la Société Saint-Jean-Baptis­
te de Québec, lors du lance­
ment de la 124e campagne an­
nuelle de recrutement de cet 
organisme.

M. Lesage a expliqué que les 
corps privés tel que la SSJB 
étaient en bien meilleure pos­
ture que les hommes politiques 
pour intervenir et faire valoir 
les droits des minorités de lan­
gue française répandues au 
pays.

"Le Québec, aujourd’hui, est 
dans sa phase d'affirmation, a 
dit le premier ministre. Il y a 
cependant des Canadiens rie 
langue française dans le reste 
du pays qui en sont encore à 
la période de la revendication.
Gains minimes

“En certains endroits, les

gains enregistrés par les Cana­
diens français sont minimes et, 
parfois même, nuis. Nous 
avons le devoir d'aider ceux
qui en sont encore a la période 
de revendication mais il est dif­
ficile pour un homme politique 
d'intervenir dans les domaines 
qui sont de la souveraineté
d'autres hommes politiques. 
L'homme politique ne peut 
guère que donner l'exemple 
dans ce domaine".

M. Lesage a ensuite explique 
que si les droits des minorités 
étaient mal reconnus, ce n'était 
pas la faute de quelque homme 
politique que ce soit

"II faut une éducation popu­
laire, a dit M. Lesage. Les
hommes politiques ne peuvent 
agir contre les courants d'idées. 
Mais on leur facilite la tâche 
si ceux qui les élisent com­
prennent une situation et veu­
lent qu'elle soit rectifiée".
Campagne en faveur 
des droits aux minorités

Le premier ministre a juste­
ment suggéré a la SSJB de 
tenter cette éducation populai­
re I,e president de la SSJB de 
Québec, M Gilles Desmarais, 
a. de son côté, déclaré au pre­
mier ministre que son organis­
me songeait a lancer proehaine-

— Lesage
ment à travers le pays une 
sorte de campagne en faveur 
des droits des minorités de 
langue française.

Les dirigeants de la SSJB de 
Québec étaient le* invités hier 
du premier ministre du Qué­
bec, M. Jean Lesage, à l’occa­
sion du lancement de la 124e 
campagne annuelle de cet orga­
nisme

Le président de la SSJB de 
Québec, M. Gilles Desmarais, 
a rappelé que cet organisme, 
fondé en 1842 par le docteur 
Pierre-Martial Brady, avait 
pour premier objectif de pro­
mouvoir l'union de tous les 
Canadiens français pour la sau­
vegarde de leur langue, de 
leurs droits et de leurs institu­
tions.

"Aujourd'hui, a dit M. Des­
marais, la sauvegarde de notre 
langue et de nos droits ne se 
presente plus sous le même 
angle qu'il y a un siècle. Il ne 
suffit plus de conserver notre 
langue, il faut l'améliorer pour 
en faire un instrument efficace 
de communication et de pensée.

C'est lois de la rencontre 
d'hier que les dirigeants de la 
SSJB de Québec ont par ail­
leurs remis au premier minis­
tre. comme chaque année, sa 
carte de membre de la Société,

Marchand fera disparaître 
les aspects discriminatoires 
de la loi sur l'immigration

OTTAWA. 'PCI — Le minis 
tre rie la Citoyenneté et rie 
l'Immigration a admis hier 
aux Communes qu'il y avait 
encore des aspects discrimina­
toires dans la loi canadienne 
sur l'immigration, mais il a 
ajouté qu'il espérait les faire 
disparaitre d'ici peu.
“Ces aspects discriminatoi­

res. a dit M. Jean Marchand, 
alors que la Chambre étudiait 
les crédits de son ministère, 
sont inacceptables dans un pays 
démocratique comme le nôtre 
et j'espère que nous pourrons 
bientôt recevoir les immigrants 
sans distinction de race, de cou­
leur ou de religion ",

M .Marchand a promis d'éla­
borer une politique plus con­
forme à l'avenir du Canada

fphoto J Y. Létournrau, I.A TRESSEJ
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La grande campagne de sous­
cription rie la Fédération des 
oeuvres de charité canadien- 
nesfrançaises avait recueilli en 
fin rie soirée, hier, un total de 
£110,750, c'est-à-dire tl pour 
cent de son objectif minimum 
de $2,825,000.

En annonçant ces résultats. 
M. Jules Tourillon, le président 
général de cette campagne, a 
lancé un appel à plus de 20.000 
auxiliaires bénévoles, dont la 
mission est de visiter chaque 
foyer des 237 paroisses du dio­
cèse de Montréal.

"A ce moment-ci de notre 
campagne, a dit M Tourillon, 
nous ne saurions trop insister 
sur l'importance de la sollici­
tation hâtive dans les parois­
ses, de façon à ce que les diri­
geants de la Fédération puis­
sent avoir un aperçu le plus ra­
pidement possible de la mar­
che de la campagne.

“C'est en effet sur les rap­
ports en provenance des pa­
roisses et expédiés au siège so­
cial de la Fédération que les di­
rigeants peuvent se prononcer 
sur l'allure même de la sous­
cription qui se termine lundi, 
le 21 mars prochain ",

De leur côté, M. Gaston Mar­
chand et Mme Léopold Mar­
cotte, les présidents de la sec­
tion des paroisses de la cam­
pagne, misent beaucoup sur 
l'enthousiasme et l'esprit d'é­
quipe que l’on retrouve partout 
dans les comités paroissiaux. 
Ils ont loué la magnifique colla­
boration manifestée par les 
membres du clergé paroissial 
depuis septembre dernier.

M. Paul Chapdelaine, pré­
sident de la section Commerce- 
Industrie, a affiché beaucoup 
de confiance quant aux résul­
tants finaux. 11 a cependant 
souligné qu'au moins 600 car­
tes de souscription d'entrepri­
ses et de compagnies na sont 
pas encore rentrées à la Fédé­
ration. M. Chapdelaine a de­
mandé aux auxiliaires de pro­
céder -avec diligence et de 
faire rapport le plus tôt possi­
ble aux quartiers généraux de 
la campagne. Quant à la sec­
tion des employés, la situation 
est généralement encouragean­
te, selon le président, M. Jac­
ques Villeneuve.

Le slogan de la campagne en 
cours est : "Plus que des 
miettes ... des dons substan­
tiels."

"Il nee aa pas duh 
paa-pee-ay duh 
twaa-let..."

QUtBtC. (DUC) — le ministère du Tourisme, de lo Chatte 
et de la Pêche vient de publier, à l'intention des voyageurs de 
langue anglaise qui viennent visiter le Québec, une brochure 
Intitulée "Travelling in Québec.la belle Province".

La brochure contient plus de 400 phrases-clefs ou expres­
sion réparties selon leurs affinités, tlle permettra aux touristes 
qui visitent le Québec, venant soit du reste du pays, soit det 
itats-Unis, de s'adresser en français aux personnes qu'ils 
rencontrent dans la rue ou dans les établissements commer­
ciaux.

Qu'Il voyage en voiture, en autobus ou en avion, qu'il 
s'adresse à un comptoir de renseignements touristiques, à un 
poste d'essence, qu'il soit à l'hôtel ou au restaurant, le fou-iste 
trouvera dans ce recueil des phrases utiles en anglais avec 
leur traduction française accompagnée d'une transcription 
phonétique aussi fidèle que possible.

Voici quelques-unes des phrases-clefs que contient la bro­
chure : Il nee aa pas duh paa-pee-ay duh twao-let fil n'y a pas 
de papier de toilette): There is no toilet paper . , , o suh-coor 
IAu secours I): Help I feh boar sonh-till oo-vair luh dee-maonsh? 
(Les hors sont-il ouverts le dimanche ?): Are the bars open on 
Tunday ?

Le ministre du Tourisme, de la Chasse et de la Pêche. M. 
Alphonse Couturier, a souligne que la publication de cette 
brochure avait nécessité un véritable travail de patience. 
"C'est la direction générale du Tourisme, a dit M. Couturier, 
qui o confié son élaboration à deux anciens journalistes, l'un 
de langue française, l'outre de langue anglaise, qui pour­
suivent aujourd'hui une nouvelle carrière dont le tourisme.

Le ministre a d'autre part 
admis que les services de son 
ministère étaient plus impor­
tants en Angleterre qu'en Fran­
ce. mais i! a également ajouté 
que la France ne favorise pas 
l'immigration et qu'il y a plein 
emploi dans ce pays, ce qui ne 
favorise pas la venue d'immi­
grants français au Canada.

M Marchand a aussi promis 
de régler d'ici quelques semai­
nes "la situation hypocrite” par 
laquelle des immigrants vien­
nent au Canada comme visi­
teurs. dans l'intention d'y de­
meurer.

Selon le ministre, il y aurait 
actuellement plusieurs milliers 
rie "visiteurs” du genre au 
Canada.

"II y a ainsi danger que le 
Canada perde le contrôle rie sa 
propre immigration La situa­
tion est intenable et une politi­
que sera élaborée pour y faire 
face".

Le ministre a précisé que les 
critères pour admettre des im­
migrants au pays sont la com- 
tence professionnelle et le par- 
pélcnce professionnelle et le 
parrainage. Selon lui, les syn­
dicats ouvriers ne sont pas op­
poses a I immigra.ion, à la con­

dition que ces immigrants ne 
viennent pas grossir les rangs 
des chômeurs au Canada.

"Ces gens doivent plutôt en­
richir notre vie culturelle et 
économique".

M. Marchand n également 
promis de rendre l'immigration 
humaine aussi bien que selec­
tive, en permettant aux Néo- 
Canadiens de faire venir leurs 
parents au pays.

Quant au livre blanc sur 
l'immigration, le ministre a 
promis rie le déposer aux Com­
munes aussitôt que possible.

Enfin. M. Marchand, répon­
dant a une question rie M. Clé­
ment Vincent 'PC-Nicolet Va- 
maska1. a précisé que si le 
Québec veut jouer un rôle accru 
dans le domaine de l'immigra­
tion. il sera heureux de com­
muniquer avec les autorités rie 
cette province et d'établir avec 
elles le rôle qu'elles peinent 
jouer.

'T est une juridiction fédé­
rale. a dit M. Marchand, une 
juridiction où le gouvernement 
fédéral a priorité en tout cas, 
mais si le Québec veut y en­
trer. je serai heureux de com­
muniquer avec les autorités de 
cette province et de résoudre 
le problème".

De nouvelles carrières sont créées chaque 
jour en programmation électronique

tfi ordinateur» électronique» peuvent piéiutrr de» fiche» mieui et plu» vite que 
nom II» ont une mémoire renversant*. peuvent |onqler evec le» chiffre» rt 
tolutionner de» problème» evec exactitude C'est pourquoi l'industrie et le 
commerce »e tournent de plu» en plut ver» l'automation Pourtant le» ordina­
teur» ne PEUVENT PAS PENSER II leur faut quelqu un qui pente pour euv 
de» ' PROGRAMMEURS le» qraduet du cours supérieur de 18 a 45 an») doue» 
d imaqination et d'un esprit méthodique peuvent devenir d ficellent» program­
meur», t'assurer de bon» salaire» et la stabilité d emploi l'Ecole de Cyber­
nétique et de Proqrammation Inc. vous garantit le» meilleures etudes en 
proqrammafion à l'aide d'un programme élaboré avec soin, de professeur» 
compétents, de* plu» nouveau» manuel» et de» facilité» d un cour» moderne. 
Plusieurs qraduét de l’E CPI. occupent des pottes intére»»ânt» dans I industrie 
et le commerce. Pourquoi pas vous ?

"POSTEZ CE COUPON AUJOURD HUI

l'Ecole de Cybernétique et de Programmation Inc., D»Pt. n. is 
1421 Atwater, Montréal

San* obligation, souille»/ mo poster do* romrvcnrmrnt* 
complot» et un test d'aptitude
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victoire de l'URSS

EXAMEN DE REPRISE
Tous les élèves de 1964-65 qui prévoient reprendra 
des examens à la session de juin 1966 doivent suivre 
les instructions générales données ci-dessus.

FRAIS D'INSCRIPTION
Il n’y a pas de frais d'inscription à payer pour les 
examens de juin 1966.

DATE LIMITE D’INSCRIPTION:
1er AVRIL.

CORRESPONDANCE
Toute correspondance relative aux examens du cours 
secondaire doit être adressée au bureau régional qui 
dessert la région où réside le correspondant.

LISTE DES RÉGIONALES ET ADRESSES DES BUREAUX INTERRÉGIONAUX

■ Les candidats de:
No 07: régionale La Chaudière (St-Goorges est)
No 09: régionale Des Iles (Havre Aubert)
No 15: régionale Chauveau ( Loretta ville)
No 23: régionale Louis-Fréchette (Lévis)
No 24: régionale Tardivel (Donnacona)
No 29: régionale Do l’Amiante (Thetford Mines)
No 40: régionale Jean-Talon (Charlesbourg)
No 43: régionale De Charlevoix (Clermont)
No 44; régionale Orléans (Beauport)
No 45: régionale Du Grand-Portage (Rivière-du-Loup) 
No 52: régionale Pascal-Taché (Montmagny)
No 55: régionale De Tilly (Ste-Foy)
Commissions scolaires: Québec, Québec-ouest, Sillery.
s'adressent i : QUÉBEC
1460, Chemin Ste-Foy, Québec 6
Tél. : code régional 418 527-4374

■ Les candidats de :
No 34: régionale De la Matapédla (Val Brillant)
No 35: régionale De la Péninsule (Gaspé)
No 36: régionale Do la Baie des Chaleurs (Carleton)
No 37: régionale Des Monts (Sto-Anne-des-Monts)
No 38: régionale Du Bas Saint-Laurent (Rimouski)
s'adressent à: RIMOUSKI
57, rue St-Louis, Rimouski
Tél.: code régional 418 724-4674

■ Les candidats de :
No 21: régionale Du Lac St-Jean (Alma)
No 22: régionale Lapointe (Jonguière)
No 42: régionale Du Saguenay (Chicoutimi)
No 53: régionale Louis-Hémon (Normandin) 
s'adressent i: CHICOUTIMI 
168, ruo Racine, Chicoutimi 
Tél.: code régional 418 543-1322

■ Les candidats de :
No 10: régionale Dos Bois-Francs (Vicloriavilte)
No 32: régionale.Provencher (Nlcolot)
No 33: régionale St-François (Drummondville)
No 46: régionale De la Mauricie (Shawinigan)
No 47: régionale Des Vieilles-Forges (Trois-Rivières) 
s'adressent au : Cap-de-la-Madeleine 
615, rue Notre-Dame — app. 2, Cap-de-la-Madeleine 
Tél.: code régional 819 378-2115

■ Les candidats de :
Nos 49 et 78: régionale De l'Estrie (Sherbrooke) 
s'adressent i: SHERBROOKE 
95, ruo Camlrand, Sherbrooke 
Tél.: code régional 819 567-9557

■ Les candidats de:
Toutes les écoles sous contrôle do la Commission des 
Ecoles catholiques de Montréal. 
s'adressent i: MONTRÉAL 
3737, rue Sherbrooke est, Montréal 36 
Tél.: code régional 514 525-6311 
N.B.— Les élèves des écoles indépendantes situées sur la 

territoire de la .C.E.C.M. s'inscrivent au bureau du 
Ministère de l’Education, 190, boulevard Crémazio 
est, Montréal 11.

■ Les candidats de :
No 04; régionale Duvernay (St-Vincent-de-Paul)
No 05: régionale Le Gardeur (Charlemagne)
No 06: régionale Des Mille-Iles (Ste-Rose)
No 08: régionale Vaudreuil-Soulanges (Dorion)
No 16: régionale D'Youville (Châteauguay)
No 17: régionale Lannudière (Joliette)
No 19: régionale Salaberry (Valleyfield)
No 41; régionale Le Royer (Montréal-est)
No 50: régionale Maisonneuve (Chomedey) -,
Commissions scolaires: Mont-Royal, St-Laurent, St-Léon, 
Outremont, Lachine, Lasalle, St-Pierre, Verdun, Dorval, 
Pointe-Claire, Pierrelonds, Ile Bizard, etc....
N.B, —Font aussi partie de ce bureau toutes les écoles 

indépendantes situées dans les limites de ces 
commissions scolaires régionales etlocales et sur 
le territoire de la Commission des Écoles catho* 
liques de Montréal. 

s'adressent à : MONTRÉAL 
190, boulevard Crémazio est, Montréal 11 
Tél.: code régional 514 389-8011 poste 218 
D Les candidats de :
No 01 : régionale De Chambly (Jacques-Cartier)
No 12: régionale De Missisquoi (Cowansville)
No 13: régionale De l'Yamaska (St-Hyacinthe)
No 14: régionale Moilleur (Granby)
No 20: régionale Honoré-Mercier (St-Jean)
No 28: régionale Carignan (Sorel)
No 31: régionale Lignery (Candiac) 
s'adressent à : LONGUEUIL 
131, rue St-Charles ouest, Longueuil 
Tél.: code régional 514 674-1256 
H Les candidats de :
No 02: régionale Des Laurentides (Sle-Adèle-en-Hau!)
No 03: régionale Deux-Montagnes (Cité de 

Deux-Montagnes)
No 48: régionale Dollard-des-Ormeaux (St-Jérôme)
No 51 : régionale Henri-Bourassa (Mont-Laurier) 
s’adressent à : ST-JÉRÔME 
École Notre-Dame, rue Ouimet, St-Jérômo 
Tél.: code régional 514 438-6710 ‘
■ Les candidats de :
No 18: régionale Papineau (Masson)
No 27: régionale De l'Outaouais (Hull) 
s'adressent à : HULL 
École Pie XII —189, ruo Archambault, Hull 
Tél.: code régional 819 771-4417
■ Les candidats de :
No 11 : régionale Lalonde (La Sarre)
No 25: régionale Harricana (Amos)
No 26: régionalo La Vérendrye (Val d'Or)
No 54: régionalo Du Cuivre (Rouyn) 
s'adressent i : ROUYN 
École Paul VI, 201, rue Dallaire, Rouyn 
Tél.: code régional 819 762-6151
■ Les candidats de :
No 30: régionale Du Golfe (Sept-lles)
No 39: régionalo De la Côte-Nord (Baie Comeau)
s'adressent J : HAUTERIVE
Edifice Laflèche, Chambre 305, C.P, 1539,
864, rue Puyjalon, Hautorivr 
Tél.: code régional 418 589-2409

DIRECTION GÉNÉRALE DES PROGRAMMES ET EXAMENS 
MINISTÈRE DE L'ÉDUCATION DU QUÉBEC
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Joutes Et de
hockey

AUJOURD'HUI 

Ligue Américain*

Cleveland à Quebec 

Haut Provincial* senior

Drummondville h St-Hyacinthe 
(St-Hyacinthe mène 3*1» 
semi-finale 4 de 7)
Vlctorlnville à Sherbrooke 
(Sherbrooke mène 3*1. 
semi-finale 4 de 7)

Ligue Montréal junior

Rosemont a Rangers.
(11, semi-finale 4 de 7)
Ligue Métropolitain* jr "B"

Ville Mt-Royal à Verdun, 7 h. 
(1-1, semi-finale 3 de 5»

Ligu* Métropolitain* jr "A"

Palestre à Lachine, 8 h. 15 
(Lachine mène 7-1. 
semi-finale de R points) 
Montréal-Nord a Verdun, 8 h. 30 
(Verdun mène 6-2. 
semi-finale de 8 points)

Ligu* Provincial* junior 
T.-Mines à St-JérAme 
(T.-Mines mène 2-1. 
semi-finale de 4 de 7)

HIER

Aucune joute au calendrier

LIGUE AMERICAINE
(Division Est)

G P N P C Pts
Quebec 39 17 3 262 177 81
Hershev 27 23 4 193 171 58
Springfield 24 31 1 160 180 49
Baltimore 22 23 2 163 196 46
Providence 15 37 3 136 228 33

(Division Ouest)
Rochester 37 16 4 236 173 78
Pittsburgh 32 23 1 193 171 65
Cleveland 29 27 1 1B6 172 59
Buffalo 23 33 3 167 199 49

LIGUE JUNIOR DE L'ONTARIO
(final)

Peterborough 24 14 10 211 171 58
Canadien Jr 24 15 9 200 147 57
Niagara Falls 23 13 10 210 162 56
Oshawa 22 1H 8 217 178 52
Toronto 20 18 10 203 211 50
Hamilton 22 20 6 203 217 50
Kitchener 16 23 9 L0O 183 41
St. Catharines 15 26 7 182 231 37
London 12 29 7 149 235 31
Ligue Junior d* l'Ontario
Toronto à Peterborough 
(le joute, quart de finale 4 do 7) 
Kitchener a N.-Falls 
(le joute, quart de final* 4 d* 7) 
St. Catharines Ji Oshawa 
le joute, quart de finale 4 d* 7)

Photos Real St-Jean. LA PRESSE

Le ballon, un appareil de la gymnastique Scandinave
Tel qu’on pouvait s’y attendre, les numéros de gymnastique Scandinave 
étaient à l’honneur, lors du spectacle des gymnastes norvégiennes hier. Et le 
ballon de couleur en est le maître absolu.

La gymnastique assouplit les muscles
Le but primordial de la gymnastique est d’assouplir 
les muscles sous la forme d’un sport qui peut 
devenir de compétition. Mais le groupe de jeunes

norvégiennes présentement en visite à Montréal ne 
la pratiquent que pour leur propre plaisir.

La gymnastique: ferme de 
divertissement en Norvège

par Guy Pinard

D’accord, le groupe de gym­
nastes norvégiennes que nous 
venions de voir u l’oeuvre, hier 
soir, a l’université McGill, 
n’étaient pas du calibre des 
Japonais ou des Danoises, que 
nous axions vues précédem­
ment

Mais avant de critiquer inuti­
lement, nous avions conclu 
qu’il fallait connaitre ‘‘le fond 
du problème ”, comme disait 
Graham Greene dans un des 
volumes qui l’ont rendu célèbre.

Et après avoir discuté longue­
ment avec Liscn Sandberg, nous 
n’étions que plus heureux 
d’avoir agi de la sorte.

En premier lieu, soulignons 
que le public (1,000 personnes 
remplissaient les gradins à 
capacité1 s’était présenté sous 
une fausse impression, 11 
croyait assister a la perfor­
mance de l’équipe nationale, 
alors qu’il n’avait sous les 
yeux qu'un groupe de "gym­
nastes” (nos propos subsé­
quents expliqueront ces guil­
lemets' de l’Université d'Oslo. 
La publicité n’etait pas erro­
née. on avait tout simplement 
mai lu.
Pour le plaisir 
de la chose

C’est Liscn Sandberg, prési­
dente des Clubs sportifs de 
l’Université d'Oslo 'section fé­
minine1, et porte-parole du 
groupe qui a élucidé le mys­
tère.
’’Il existe à l’Université d’Oslo 

plusieurs clubs sportifs où sc 
retrouvent des étudiantes des 
différentes disciplines afin de 
pratiquer leur sport favori 
POUR LE PLAISIR DE LA 
CHOSE.
“Aussi, quand il a été ques­

tion d’une tournée en Amérique 
du Nord, nous avons choisi le 
meilleur groupe. Pour nous, la 
gymnastique ne représente pas 
line discipline de compétition. 
C’est purement et simplement 
une façon de nous détendre, de 
reposer notre corps et notre 
esprit.”

Liscn. qui parle aussi bien 
l anglais et le français que sa

langue natale, le norvégien, a 
précisé plusieurs points suscep­
tibles de nous éclairer. En 
premier lieu, les gymnastes du 
groupe i c sont pas des "enfants 
d’école". Leur âge moyen est 
de 23 ans. Même, on compte 
deux jeunes épouses, et l’une 
d’entre elles possède deux 
enfants.

Elles pratiquent très peu 
(quatre heures par semaine), 
ce qui démontre qu elles ont 
tout de même beaucoup de 
talent, puisque seulement deux 
d’entre elles étudient à la facul­
té d'Edueation physique.
Une leçon à tirer 
de cette visite

Même si la gymnastique pour 
elle n’est qu’une forme de di­
vertissement, un peu comme le 
vulgaire ballon-balai pour cer­
tains de nous, Canadiens, elles 
y brillent tout de même.

Voilà ce qui manque chez 
nous. Trouver une formule de 
divertissement en groupe, un 
divertissement qui repose vrai­
ment au lieu de nous fatiguer, 
tant moralement que physi­
quement.

C’est tellement vrai que 
chacune d'entre elles semblait 
s’amuser follement, hier soir, 
en présentant son numéro. 
Même la présence du public ne 
les inquiétait pas, au contraire, 
elle les stimulait.

Et c'est ce qui explique d'ail­
leurs leur désinvolture quand 
elles rataient un exercice, ou 
échappaient un appareil, bal­
lon, massue ou autre.

Elles le ramassaient aussi 
simplement qu'elles l'avaient 
échappé. Et le publie, au lieu 
d’en être choqué, y voyait une 
occasion de plus d'applaudir. 
Une athlète crispée y aurait 
laissé et son sourire, et sa 
tranquillité d’esprit.

Du côté gymnastique, qu'on 
le veuille ou non, ces athlètes 
sont de classe. Leur seule 
sortie, sur la poutre d'équilibre 
par exemple, leur aurait permis 
d'accumuler nombre de points 
aux yeux des juges dans une 
compétition quelconque.

Et leurs numéros d’ensem­

ble ou Scandinaves, sortaient de 
l’ordinaire. Ils étaient vivants, 
variés, spectaculaires.

Person n c 11 e m e n t, nous 
n'avions pas été déçu par leur 
performance, et nous le som­
mes encore moins, maintenant 
que nous connaissons leur his­
toire.

Ce qui nous a déçu, c'est le 
refus d'une poignée de specta­
teurs qui se sont présentés avec 
un oeil critique, complètement

fermé aux bonnes choses qu'ils 
auraient pu y puiser. Le Ca­
nada n'a pas le droit de criti­
quer dans le domaine de la 
gymnastique, il a trop de che­
min à franchir.

Tant et aussi longtemps que 
le Canada conservera cette 
attitude, il ne pourra jamais 
gravir les échelons. La gym­
nastique canadienne s'affirmera 
sur la scène internationale le 
jour ou elle sera assez adulte 
pour admettre son retard.

33 étudiants cités à 
leur examen volontaire

Dans un bref jugement où 
l'expression "probabilité supé­
rieure" est revenue à une bon­
ne douzaine de reprises, le 
juge John O'Meara a cité à 
leur examen volontaire, hier 
après-midi, quelque 33 étu­
diants de l’Université de Mont­
réal, sous une accusation de 
recel.

Les trente-trois jeunes gens, 
on le sait, sont accusés d'avoir 
été en possession illégale d'au­
tant de chandails qui étaient la 
propriété du club de hockey 
Détroit.

La défense, dès le stade de 
l’enquête, avait tenté de faire 
rejeter l’accusation en soute­
nant qu'en sc présentant au 
Forum, lors d’une joute subsé­
quente, les prévenus avaient 
démontré qu’il n'y avait eu 
aucune intention de garder les 
gilets, de leur part, et qu'il 
s’agissait tout au plus d’une 
blague qui avait mal tourné.

Le tribunal s’est toutefois dit 
d’avis (à cè- que l'on a pu com­
prendre. en tout cast que la 
preuve présentée par la pour­
suite, que représentait Me Mau­
rice Laverdure, l’avocat de la 
police municipale, était suffi­
sante pour citer les prévenus 
à leur examen volontaire.

Cette procédure s'est toute­
fois instruite immédiatement, 
et les accuses choisissant de ne

présenter aucune défense à ce 
moment là, ils oni été envoyés 
à leur procès, à la prochaine 
session des assises.

Brûlant une fois de plus les 
étapes de la procédure réguliè­
re. les prévenus ont immédiate­
ment fait option pour un procès 
devant un juge seul, procès 
dont la date sera fixée plus 
tard.

L'Ilaüa dans un 
nouveau circuit

TORONTO. (PCi - LTtalia 
de Toronto, de la ligue pro­
fessionnelle de soccer de l’Est, 
a demandé une franchise dans 
la ligue de soccer de l’Améri­
que du Nord, un circuit encore 
à l’état de projet.

Joe Peters, président de 
Soccer Holgings Ltd., proprié­
taire de l ltalia, a déclaré hier 
qu’il espérait se joindre aux 
clubs Vancouver, Chicago, De­
troit. Nexv York, Baltimore, 
Pittsburgh. Minneapolis, Saint- 
Louis et Los Angeles dans cette 
nouvelle ligue.

La première joute aurait lieu 
en avril 1967. dit-il. La ligue 
demande a la United States 
Soccer Football Association et 
a l’Association de soccer foot­
ball du Canada son affiliation 
officielle.

Huck fier de représenter le Canada
LJUBLJANA. — De tous les joueurs qui font 

partie de l'équipe canadienne, Fran Huck est 
probablement celui qui a connu le plus de dif­
ficultés à s'intégrer. L'an dernier, il a marqué 
77 buts avec les Pats de Régina de la ligue 
Junior de l'Ouest du pays. Il y a deux ans, il 
en avait enfilé 86. Agé de 20 ans, il étudié les 
sciences politiques au college St. Paul, à Win­
nipeg.

Nous l'avons rencontré à l'issue d'une pra­
tique du club canadien, au Tivoli Hall, alors 
que pour la première fois en une semaine, le 
soleil de Ljubljana avait réussi à percer les 
nuages. Ce temps de 60 degrés avait mis fin 
à l'hibernation des abeilles qui bourdonnaient 
autour de nous et nous ennuyaient.

"Certes, je tiens à jouer au hockey profes­
sionnel pour deux raisons. D'abord comme 
défi à relever. Ensuite pour l'argent. Mais je 
ne veux pas jouer avant les Jeux Olympiques 
de 1968. J'appartiens au Canadien. Le Hockey 
n'est pas tout dans la vie. Il existe d'autres 
façons, et de plus intéressantes, de gagner 
son pain. Le hockey international ne reçoit pas 
la même publicité que le hockey professionnel, 
chez nous.

Mais cela ne veut pas dire pour autant qu'on 
n'y joue pas de l'excellent hockey. J'ai choisi 
l'équipe canadienne pour l'honneur de repré­
senter mon pays. D'abord, pour le complément 
à mon éducation. Ensuite, je reconnais que le 
hockey junior et la publicité dont j'ai bénéficié 
avaient fait de moi un individualiste de plus. 
J'aime le hockey rude, tel qu'on le joue au 
Canada. Voilà pourquoi j'ai eu peine à m'inté­
grer à l'équipe du Canada, mais je suis content 
de moi jusqu'ici. J'ai parfois peine à me conte­
nir, mais je fais de louables efforts."

Fran est d'ascendance allemande. Il est le 
cinquième membre d'une famille de huit en­
fants. Son père est à l'emploi de Molson, à 
Régina. Son frere cadet joue au hockey.

L'un des problèmes de Fran présentement 
est celui d'être trop absorbe par ses études. 
Il désire obtenir son bachot d'abord. Puis, une 
maîtrise. Ensuite, mais alors que certains 
étudiants font trop de hockey par rapport a 
leurs études, Fran s'adonne peut-être un peu 
trop à la lecture.

Apres avoir conversé avec lui pendant quel­
ques instants, l'ambassadeur canadien Ross 
Campbell, à Belgrade, a dit : "Je mettrais 
Fran sous contrat immédiatement et sans dis­
cussion". Et il ne faisait pas allusion au hoc­
key.

La philosophie politique est devenue une pas­
sion chez Huck. "Faire partie de l'équipe na­
tionale devrait être le rêve de tout jeune Ca­
nadien", nous a dit Huck. "Ce rôle n'est pas 
réservé aux étudiants seulement, mais a n'im­
porte quel jeune homme capable de faire l'équi­
pe. Un joueur en retirera une riche expérien­
ce. Il pratiquera un hockey de fort calibre quoi 
qu'on en pense au Canada. Il s'assurera un 
complement exceptionnel à son éducation. Un 
étudiant trouvera en plus la chance d'obtenir 
une bourse."

Son opinion sur le tournoi : "Même l'équipe 
polonaise est un adversaire de classe. Quant 
aux Russes, qu'on les oppose a une équipe de 
la ligue Nationale. En utilisant les reglements 
internationaux, ils ne gagneront peut-être pas, 
mais ils sauront bien se défendre. Et donnez- 
leur l'occasion, ils sauront aussi jouer du coude, 
du genou et du bâton."

Schock rappelé 

par les Bruîns
BOSTON. (UPI) - Les 

Bruins de Boston, décimés 
par les blessures, ont rap­
pelé le joueur de centre 
Ron Schock des Seals de

Ron Schock

San Francisco. Schock sera | 
dans l’uniforme des Bruins 
demain soir, au Forum et i
samedi, à Toronto.

Les blessures ont réduit j
la brigade offensive du Bos­
ton à neuf joueurs.

Les principaux problèmes 
résident à l’aile gauche. ;
Bob Dillabough est blessé 
tandis que Ron Murphy a 
pris sa retraite. Les Bruins 
ont rappelé Wayne Maxner 
et on fait jouer Forbes Ken­
nedy a l’aile gauche au 
cours des dernières joutes.

11 est possible que Schock 
soit utilisé à cotte position 
demain soir.

MM*

Les joutes 
au tournoi 

mondial

LJUBLJANA, Yougoslavie. 
(UPI) — L’URSS est passée 
seule en tête au championnat 
mondial du hockey amateur i.i 
triomphant de la Finlande, par 
13-2, ce matin. Les Soviétiques 
ont maintenant remporté qua­
tre victoires consécutives aux 
dépens des quatre équipes dites 
faibles du tournoi, les Etats- 
Unis, l’Allemagne de l’Est, la 
Finlande et la Pologne.

Cependant, plus tard dans la 
journée, il est fort possible que 
deux autres pays rejoignent la 
Russie au sommet du classe-

AUJOURD'HUI 
(section "A")

URSS 13, Finland* 2 
Suède 8, Pologne 3 
Tchécoslovaquie a Etats-Unis 
Canada à Allemagne de l'Est

HIER

(section "B")
Norvège 4, Autriche 3 
Roumanie 4, Hongrie 2 
Allemagne de l'O. 10, Angleterre 4 
Yougoslavie 3, Suisse 7

(section "A”)

J G P N P C Pts
URSS 4 4 0 0 42 3 8
C ’nada 3 3 0 0 22 3 6
Tchécoslov. 3 3 0 0 20 2 6
Suede 4 3 1 0 20 8 6
All. de l’Est 3 1 7 0 4 17 2
Etats-Unis 3 0 3 0 3 U 0
Pologne 4 0 4 0 4 28 0
Finlande 4 0 4 0 S 35 0

(section "B")

J G P N P C Pts
AU. de l'O. 4 4 0 0 26 10 8
Roumanie 4 3 1 0 13 9 6
Yougoslavie 4 3 1 0 13 13 6
Norvège 4 2 7 0 ) 7 11 4
Autriche 4 7 7 0 20 18 4
Suisse 4 1 3 0 17 17 2
Hongrie 4 1 3 0 14 18 2
Angleterre 4 0 4 0 10 36 0

ment, soit le Canada et la 
Tchécoslovaquie. Le premier nr- 
frontera l’Allemagne de l’Est et 
le second, les Etats-Unis.

Plus tôt, ce matin, la Suède 
a mérité une troisième victoire 
en quatre matches en défaisant 
la Pologne au compte de 8-2. On 
sait que la Suède a perdu un 
match aux mains de l’Allema­
gne de l’Est, la fin de la semai­
ne dernière. Folke Bengtsson a 
été la vedette des vainqueurs, 
ce matin, en marquant deux 
buts. La tâche des Suédois a 
été facilitée par la piètre tenue 
des gardiens de but polonais, 
Walery Kosyl et Josef Wisniew­
ski, qui se sont partagé le bou­
lot dans la partie.

Les autres marqueurs de la 
Suède furent Nils Nilsson, Sven 
Tumba. Lars Sivertsson, Hans 
Lindbcrg, Lennart Svedberg et 
Bjorn Palmqvist. Les buts des 
Polonais furent enregistrés par 
les frères Andrzej et Karol 
Fonfara.

Dans le match URSS-Finlan­
de, Veniamin Alexandrov et 
Vladimir Breznev ont contribué 
grandement à la cause de leur 
équipe soviétique en marquant 
chacun trois filets. Vyacheslav 
Starshinov y est allé de deux 
buts tandis que Victor Kuzkin, 
Alexander Ragulin, Konstantin 
Loktev. Victor Yakushev et 
Alexander Almetov ont réussi 
chacun un filet pour les vain­
queurs. Lasse Oksancn et Jor- 
ma Peltonen ont enregistré les 
buts des vaincus.
Opinion de 
Bourbonnais

Le Canada affrontera l’Alle­
magne de l’Est dans la jour­
née. Les représentants de no­
tre pays ont beaucoup de res­
pect pour cette équipe qui a 
causé une vive surprise en bat-

DETROIT. (UPI) — L’entraî­
neur Jack Homel entreprendra 
sa 21e saison avec les Tigers 
de Détroit.

tant la Suède, par 4-1. Ils sa­
vent d’ailleurs qu’une défaite 
aux mains des Allemands pour­
raient signifier pour eux une 
quatrième ou une cinquième 
place au classement final.
“H nous faut absolument 

compter le premier but, sinon 
nous pourrions rencontrer de 
nombreuses difficultés à les 
vaincre", a dit le joueur de 
centre Roger Bourbonnais.

Bourbonnais est prêt à ad­
mettre que les trois triomphes 
du départ ont stimulé ses coé­
quipiers, mais il a insisté pour 
dire qu’aucun club n'est facile 
à battre.

Pour sa part, le R.P. Bauer 
est très heureux de la tenue 
de son équipe. "Nous avons 
sous les yeux le meilleur club 
qu’il m’ait été permis de sui­
vre. Nous sommes toujours 
convaincus que nous pouvons 
détrôner les Soviétiques. Au­
trement, nous ne serions pas 
ici.”

Du côté des Américains, la 
grippe a décimé leurs rangs, 
aujourd'hui. Leonard Liiyholm, 
Roger Maisonneuve, Marshall 
Tschida et Emery Ruelle ne 
pourront pas faire face aux 
puissants Tchèques parce qu’ils 
sont confinés au lit, ordre du 
médecin, pour toute la jour­
née. Le joueur de défense Bob 
Currie, blessé à une cheville, 
ne pourra pas jouer.

LOS ANGELES. (AFP) - Joe 
Louis, ancien champion du mon­
de des poids lourds, qui a été 
engagé comme conseiller par 
Cassius Clay, a annoncé ven­
dredi qu'il renoncerait à ses 
nouvelles fonctions si la seele 
des musulmans noirs voulait en 
faire un nouvel adepte.

Joe Louis dément ainsi la ru­
meur lancée récemment par le 
fils d'Elijah Muhmannad et se­
lon laquelle le "Bombardier 
Brun” avait accepté d'adhérer 
à la secte en devenant le con­
seiller de Muhammad Ali.

Élèves du secondaire: INSCRIPTION DES ÉLÈVES 
DU COURS SECONDAIRE 

AUX EXAMENS DE JUIN 1966

INSCRIVEZ-VOUS 
AUX EXAMENS 
OFFICIELS 
AVANT LE 1er AVRIL

INSTRUCTIONS GÉNÉRALES
A) Tous les élèves fréquentant une école d'une 
commission scolaire ou une école Indépendante 
s'inscrivent par l'intermédiaire de la Direction de 
leur école.

B) Tous les autres candidats s'inscrivent au bureau 
régional de leur région respective (voir liste ci- 
dessous).

ADULTES
Les candidats qui remplissent les conditions requises 
pour être admis aur eramens du soir et du samedi 
doivent suivre les instructions générales données 
ci-dessus.
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—j—> Modifications dans les cours académiques 
I 6C0IG pour adultes l'année prochaine à la CECM

sait In f(
versités du Québce o t tenu pour le
une réuilion régulière de leur seignejm
t «mité a der- idée a d
niers. 11:s ont a el*ttc occasinn le rappo
réclamé uno fois de pliis la Le pr
formation d'un Office pour le 
développement de l'enseigne­
ment supérieur, organisme per­
manent et autonome charge de 
conseiller le gouvernement sur 
le financement des universités.

Dés mars 196-1, le comité des

et principaux prècom- 
orrnation de cet "Office 
développement de l'en- 
ent supérieur”. Cette 
ailleurs été reprise par 

>rt Parent.
ésident du comité des 

recteurs a d'ailleurs été chargé 
par ses collègues d'une démar­
che particulière auprès du pre­
mier ministre du Québec et du 
ministre de l'Education, les 
priant de reviser la décision 
du gouvernement et d'octroyer

des subventions supplémentai­
res.

Tout en reconnaissant que le 
gouvernement a donné, depuis 
I960, un appui financier qui a 
permis aux universités un dé­
veloppement à peu près normal 
et permettant de reprendre, 
dans une certaine mesure, le 
terrain perdu, les recteurs et 
les principaux estiment que, 
pour assurer un développement 
harmonieux des universités et 
éviter la répétition de situations

fâcheuses, il demeure indispen­
sable qu'on procède le plus tôt 
possible à la formation d'un 
organisme permanent et auto­
nome qui sera chargé d'aviser 
le gouvernement sur le finan­
cement des universités.

SOUS 
TOUS SES 
ASPECTS

Cette année, le ministère de 
l'Education a constitué un co­
mité ad hoc chargé de faire 
une étude approfondie des de­
mandes budgétaires des uni­
versités.

Expériences 
avant juin de 
"camps-écoles"

CARRIERES et PROFESSIONS
% Une compagnie d'ASSURANCE-VIE 

demande UN GERANT de succursale
Un» compagnie d'assurance solidement établis dan» tout la 
Canada . .. offrant une gamme complète de polices d'assurance-vie, 
d'assurance collactive et d» remplacement du revenu... a besoin 
d'un homma actif et expérimenté pouvant remplir le» fonction» 
de gérant d'un* importante succursale de la compagnie à Montréal. 
Le candidat choisi devra pouvoir assumer des responsabilités ad­
ministratives et être disposé A travailler ferme A l'expansion 
des affaires de la compagnie.

Une Importante quincaillerie de gros et détail demande 
des vendeurs au comptoir bilingues et expérimentés pour 
les départements suivants:

QUINCAILLERIE
PEINTURE

SERRURERIE
OUTILLAGE

Communiquci à 866-3541 local 44
m

Il bénéficiera de l'appui intégral de la compagnie, d'un program­
me dynamique de publicité e» de promotion ainsi que d'une large 
mesure de sécurité personnelle.

APAPEX OF CANADA LTD. *
136 SKYWAY AVE. REXDALE, ONT.

DEMANDE
Si vous ; ov.édez le s aptitudes nécessaires, vous aurez tout intérêt 
6 postuler ce poste exceptionnel, qui pourra vous assurer une 
magnifique carrière. Prière décrire au CASIER 9396, LA PRESSE, 
Montréal, pour demander une entrevue personnelle.

Un représentant bilingue pour la vente de rubans magnétiques 
dsns la province de Québec. Il sera responsable des techniques 
des ventes de rubans magnétiques de précision.
Salaire et commission, auto de la compagnie fournie et excel- .

Toutes communications reçues dans la plus stricte confidence.
lents avantages sociaux.
Répondre par écrit h l'adresse ci-dessus, toute discrétion étant
assurée aux réponses.

VILLE PE MONTREAL
: * [siimafeur en expropriation

(hommes - bilingues)

Echelle: $3,975 - $10,275

LA FONCTION : Evaluer les terrain» et bâtiments â exproprier et 
apprécier les dommages subis par les expropriés, 
rédiger les rapport» d'expertise requis et témoigner 
devant le* tribunaux en qualité de représentant de 
la Ville.

LE CANDIDAT - Au moins 25 an» et posséder une He anneo d'études 
——- ou l'équivalent. Avoir un certain nombro d'années

d'expérience en estimation d immeuble» d*ns la 
région métropolitaine. Une certain» expérience dans 
I» domaine de l'expropriation ainsi que des cours 
spécialisés sont de» qualité» désirables.

INSCRIPTION i Les candidats doivent présentor leurs certificat* de 
~ naissance et d'études, ainsi que trois photos récentes

(format passeport) avec leur formule de demande 
d'emploi. Cette formule s'obtient au Service du 
Personnel, bureau 403, Hôtel do Ville, 275 es», ru» 
Nofie-Dame Téléphoné 672*3236.

PROGRAMMEUR

La Commission des écoles 
catholiques de Montréal con­
duira ce rnois-ci deux expé­
riences de camps-éroles d’hi­
ver au bénéfice de deux groupes 
d’étudiants.

En mai ou juin, une autre 
expérience amènera un groupe 
d'étudiants et d'étudiantes à 
vivre dix jours de camp-école 
d'été.

Dans les trois cas, précise 
un communiqué de la CECM, 
les élèves suivront des cours 
le matin, tout comme s'ils 
étaient dans leur école régu­
lière, mais l'après-midi ils 
pourront s'adonner aux sports 
de grand air ou d'intérieur.

Le premier groupe est consti­
tué par une classe de 8e année 
de l'école Siinon-Sanguinct, si­
tuée dans le coeur du Montréal 
commercial. C’est au lac Que­
nouilles qu'il passera dix jours, 
en deux étapes, soit du 6 au 
11 mars et du 13 au 18.

Le deuxième groupe, une 
classe rie 7e de l'école Loms- 
Pasteur, ira au même endroit, 
la semaine suivante, mais il 
n’y retournera pas une deuxiè­
me semaine.

Quant au troisième, une clas­
se de 7e, de l'école Stc-Hélène, 
passera dix jours dans la 
belle nature de la fin du prin­
temps.

Les cours académiques que 
!a Commission des écoles ca­
tholiques de Montréal offrira 
aux adultes l'an prochain se­
ront, pour la première (ois, 
présentés en semestres indé­
pendants de 135 heures de cours 
chacun.

Cette amélioration, explique 
!a CECM. assurera aux élè­
ves, à la fin de chaque semes­
tre, des crédits déterminés, 
valables dans une structure 
générale agencée de telle façon 
qu'aucun élève ne devrait 
perdre de temps.

Cette structure couvre l'élé­
mentaire et le secondaire régu­
liers, le secondaire scientifique 
et le secondaire commercial. 
Les deux échelons de l'élémen­
taire pourront se franchir en 
dix semestres ; les deux cycles 
du secondaire général, en neuf 
semestres. Le secondaire scien­
tifique, accessible après la lie 
année, comportera une option 
mathématiques et une option 
lettres, toutes deux de quatre 
semestres chacune.

Quant au secondaire com­
mercial. il comprendra, pré­

voit-on, des options tenue de 
livres et sténographie bilingue 
— quatre semestres dans cha­

que cas — pour les personnes 
ayant leur 10e année ou l'équi­
valent et des cours de forma­

tion professionnelle pratique : 
travail général de bureau < deux 
semestres), après la 9e année.

Service commun de bibliothèques 
pour les collèges et les écoles

QUEBEC. (PC) — Une enten­
te en vue de créer un service 
commun de bibliothèque scolai­
re pour toutes les écoles publi­
ques de la province est inter­
venue entre la Fédération des 
commissions scolaires du Qué­
bec et la Fédération des collèges 
classiques.
La nouvelle a été annoncée di­

manche dans la vieille capitale 
par M. Jean-Marc Bourgeois, 
président de l’exécutif provisoi­
re du service des bibliothèques 
de la Fédération des commis­
sions scolaires.

M. Bourgeois a fait part de 
la nouvelle à l’occasion d'une 
journée d’étude de l’Association 
canadienne des bibliothécaires 
de langue française, section des 
bibliothèques scolaires.

Par ailleurs, Mme Rollande 
Allard Lacerte de Sherbrooke 
s'est vue remettre samedi le 
prix Maxine qui lui fut remis 
par M. Clément St-Germain, di­
recteur du service des lettres au 
ministère des Affaires cultu­
relles.

Mme Allard Lacerte a méri­
tée le prix de $600 pour son ma­

nuscrit intitulé “Le soleil des 
profondeurs”.

Le prix Maxime a été décerné 
pour la première fois cette 
année et il porte sur les oeuvres 
de littérature destinées aux jeu­
nes. Il fut institué par la section 
des bibliothèques scolaires de 
l’Association canadienne des bi­
bliothécaires de langue fran­
çaise.

Un écrivain d'Ottawa, Mme 
Regina Wyczynski, a mérité une 
mention spéciale pour son ma­
nuscrit intitulé "Au pays des 
Touaregs".

Congrès du club de 
Relations internationales

Les étudiants de Poly appuient 
les demandes du recteur Gaudry

Le 18e congrès annuel du 
club de Relations internationa­
les se tiendra les U et 12 mars 
prochains au Grand Salon de 
TUniversilé de Montréal et au 
siège de l'OACI dans la mé­
tropole.

Parmi les conférenciers, nn 
relève M. Paul Martin, minis­
tre canadien des Affaires exté­
rieures, le général français 
Pierre Gallois, conseiller au­
près du président de Gaulle, 
et M. François Leduc, ambas­
sadeur de France au Canada.

Les étudiants de Polytechni­
que ont décidé, lors d'une 
réunion de leur conseil, d'ap­
puyer ouvertement le recteur 
dans ses présentes revendica­
tions auprès du premier minis­
tre du Québec.
“Nous espérons, affirment 

les étudiants dans une declara­
tion écrite, que le gouverne­
ment du Québec saura recon­

naître la priorité de ses enga­
gements dans le domaine de 
l'Education et qu'il dotera, dans 
les plus brefs délais, l'Univer­
sité de Montréal des moyens 
financiers nécessaires à son 
épanouissement. Nous espérons 
que le gouvernement saura don­
ner immédiatement a la popu­
lation du Québec, en matière 
d'éducation, les moyens qu'im­

pose actuellement l'urgence de 
la situation.

“ Les étudiants de Polytech­
nique. dans ies difficultés que 
connaît actuellement l'Univer­
sité de Montréal, sont donc 
solidaires des étudiants du cam­
pus et entendent appuyer le 
recteur Gaudry jusqu’à la fin 
rie ses présentes revendications 
à Québec.”

Une bourse Woodrow Wilson 
à un étudiant de LU. de M.

Nous sommes à la recherche d’un programmeur ayant 
tin an ou deux d’expérience. Le candidat doit posséder 
une connaissance suffisante d'un ordinateur électronique 
avec rubans magnétiques.

Envoyer curriculum vitac à :

Crudes et Traitements des Données 

(Montréal) Inc.

Un étudiant de l'Université 
de Montréal, M. Serge Carlos, 
de la Faculté des sciences 
sociales, économiques et politi­
ques, est au nombre des 96 
jeunes canadiens à qui la fon­
dation américaine Woodrow 
Wilson vient de décerner une 
de scs célèbres bourses.

Division : Traitement Electronique des Données

360, rue Saint-Jacques, Montréal

mamam

«

ORGANISATION INDUSTRIELLE
(Industrial Engineering)

Les bourses Woodrow Wilson, 
destinées à encourager les étu­
des de niveau supérieur a la 
licence, sont accordées selon 
des critères d'excellence acadé­
miques.

Elles valent à leur bénéfi­
ciaire line allocation d'études 
de $2,000 par année, en plus 
des frais de scolarité. En outre, 
la fondation accorde à l'Uni­
versité que choisit de fréquen­

ter le boursier un octroi 
généreux.

Des 1,408 étudiants Nord- 
américains gratifiés par la 
fondation, 96 sont Canadiens. 
L'Université de Toronto vient 
en tête de liste avec 27 bour­
siers. L’Université McGill, de 
Montréal, en compte huit, 
l'Université Sir George Wil­
liams deux, l'Université Laval 
et l'Université de Montréal, un 
chacune.

Les étudiants de McGill choi­
sis par la fondation Woodrow 
Wilson sont MM. William Ben­
jamin. Mark Glouberman. Pa­
trick MacI’adden, Adam Mor­
ton, Morris Moscovitch, David 
Richardson, Nicholas Zekulin, 
ainsi que Mile Susan L. Bern­
stein.
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L’OPERA (MED présente

LA BOHEME
de GIACOMO PUCCINI

Sous la direction de MARIO BERNARDI, Sadler Wells Opera Co.

Avec les artistes du Métropolitain, Covent Garden, La Scala et San Francisco Opera

MIETTE SIGHELE • RICHARD VERREAU • MARGUERITE GIGNAC 
ROBERT SAVOIE • NAPOLEON BISSON • KENNETH ASCH

Co.

Mise en scène de IRVING GUTTMAN

BILLETS MAINTENANT EN VENTE A LA PLACE DES ARTS
Les 12, 14, 16 et 17 avril • Soirées à 8 h. 15

WILLIS & CO. LTD. EST HEUREUX D'AVOIR COOPERE AVEC OPERA GUILD DEPUIS 
SA FONDATION ET SE FAIT UN PLAISIR DE COMMANDITER CETTE ANNONCE
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VENDEURS
DEMANDÉS

(r «rrv-tn de Planification et dévaluation de I exploitation d une 
• rété ot ■ pée dans un domain® essentiel rie caractère national 
offre plusieurs postes d organisation industrielle.

Cest là i - n orcasion unique d'appliquer les technique» modernes 
à une industrie en plein essor e» de participer aux projet» de 
planification. \

CLIMATISATION
CHAUFFAGE

VENTILATION

Les candidats doivent posséder l'esprit d'analyse, offrir des 
posiibilités de devenir conseillers et avoir de l'expérience de base 
cîai s la mesure et I échantillonnage du travail da- s les normes 
et I •••■jde des temps de travail. Ils devent aussi, de preference, 
pouvoir b en s'exprimer oralement et par écrit.

Doute auant
O .''.1rs requises: diplôme et plusieurs années de pratique ou 
e-i^rience équivalente. Le traitement offert correspondra aux 
exigences de l'emploi.

a votre
HOMMES SERIEUX dynamiques, 30 à 40 
ans, ayant automobile.

OFFRONS CONDITIONS EXCEPTIONNEL­
LES avenir très intéressant. Discrétion 
assurée.

376-1040

D • demande s doivent faire état de l'expérience et du traitement 
désiré. Discrétion assurée.

S’adresser à :

CASE 9408 LA PRESSE

impôt fédéral?

SUPERVISEUR de L'ENTRETIEN

GERANT ADJOINT 
DU GROUPE RESTAURANTS 
D'UN MAGASIN à RAYONS

Réponse gratuitel
Les progrès constants d'une importante compagnie 
de transport internationale ont créé le besoin de re­
courir aux services d'un homme dynamique et intel­
ligent capable de superviser I importante division 
de l'entretien de l'équipement, fonctionnant a l'es­
sence et au diesel, en usage en ville et sur les 
grandes routes. Le candidat recherché devrait avoir 
une solide instruction, de bonnes connaissances du 
français, des aptitudes en administration, de l'expé­
rience dans l'analyse du coût unitaire des réparations 
mécaniques et en mesure de maintenir contrôles et 
systèmes établis conformément aux méthodes de 
procéder de la compagnie. Faire sa demande par 
écrit seulement, mentionnant âge, degré d'instruc­
tion, salaire désiré et autres détails pertinents, à

Nous recherchons un gerant do» ventes adjoint pour nos nouveaux 

restaurants qui ouvriront bientôt dans notre magasin agrandi et 

modernisé du centre da Montréal.

Il lui faudra superviser : buffet, salle à manger, cafétéria des 

employés, "soupière", bar laitier, layon de la patisserie et divers 

autres debouches pro|etés, « mesure da l'extension de nos maga* 

lins dan» cette ville

Composez

M. Slciger, 7401 boni. Newman, Ville LaSalle
Discrétion absolue assurée

Les candidats intoressos doivent avoir de l'expérience en super­
vision d» restaurant, pouvoir organiser et diriger un personnel 
nombreux, et posséder un sens aigu de ce qui plait à la clientele.

AUTRES QUALIFICATIONS:
• bilingue d» preference

• au plus 45 ans

• personnalité et apparence agréables

Les postulants sont priés d'écrire ou de se présenter au

SERVICE DU PERSONNEL 
HENRY MORGAN & CO. LTD.,
5SO OUEST, RUE SHERRROOKE, MONTREAL

ce numéro
879-5300

Superviseur de la sécurité CARRIERES et PROFESSIONS
Les progrès constants d'une importante compagnie 
de transport internationale exigent l'embaucha d'un 
homme énergique pour diriger son service de 
sécurité.

[e* annonces publié** dan* ceffe section «ont chargé** au tarif 
uniform« d* 70 la lign* agat* Nous accordons la commission 
habitu*ll• aux agences de publicité.

I* «ervir» de cniei postaltt rt du retour du courrier eit gratuit 
*t strictement eonfid*nti*l. la date limita pour la réception de ce* 
n- • »i et» fixée à deux /ours avant la dot» de parution.

lo candidat préféré doit être bilingue, capable 
d évaluer la responsabilité, estimer les dommages 
à la propriété, s occuper du règlement des réclama­
tions, tenir les registres et contrôles, faire la corres­
pondance, diriger le personnel et mettre à exécution 
les directives de la compagnie.

SERVICE CONFIDENTIEL 
REPONSE 11.4 NUMERO DE (LISE

"Cette année, je vais remplir ma 
déclaration d'impôt correctement.'

Ecrire seulement, mentionnant âge, instruction, 
salaire demandé et autres renseignements perti­
nents à

Il peut arriver qu'en répondant à une annonce utilisant un 
numéro d» case vous appreniez, par la suit» l'identité de l'annonceur 
et que l'ayant su au préalable vous n'auriez certainement pas écrit. 
Un tel risque peut être éliminé. Placez tout simplement votre de­
mande d'emploi dans une enveloppe adresse» au numéro de case 
spécifié dans l'annonce) joignez-y une liste de telles firmes ou 
personnes et glissez le tout dans une autre enveloppe adressée au 
Service Confidentiel de la Press», cas® 000, Montréal 1. Il sera 
ainsi possible d'empècher que votre demande d'emploi ne parvienne 
à destination si le nom de l'annonceur utilisant un numéro de case 
est mentionné dans votre liste et votre demande sera détruite.

H. Sîcigcr, 7401 bout. Newman, Ville LaSalle
Toutes les demandes d'emploi seront confidentielles

Pour renseignement* demanda 
Mlle LISE DANIELS Tri. 8494711* poste 323

ou écrire* à
LA PRESSE* 7 rue Sl*Jacquce, Montréal

MINISTÈRE DU REVENU NATIONAL 
Ministre: L’Hon. E. J. Benson

Date limite: Je 30 avril
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Avons-nous marqué des
• n 1HB B • b *■%gains a r

ADMINISTRATEUR A LA 
STANDARD LIFE ASSURANCE

Zlfif
Quels onL été les résultats des 

entretiens qui se sont déroulés a 
Washington au cours de la rencontre 
du Comité américano-canadien sur les 
affaires économiques et culturelles 
Comme il arrive presque toujours à 
l'issue des réunions de cette nature, le 
communiqué officiel émis samedi der­
nier reste plutôt vague, laissant ainsi la 
porte ouverte à une foule d’interpré­
tations.

Il apparaît que les représentants 
canadiens ont cherché à atténuer l’effet 
des directives imposées par Washington 
sur les investissements a l’étranger et 
à restreindre le contrôle que la Com­
mission américaine des valeurs mobi­
lières tente d’introduire sur le com­
merce canadien des valeurs boursières. 
Il semble, d’autre part, que les diri­
geants américains aient écouté les 
protestations formulées par notre pays 
sans toutefois s’engager d'une façon 
précise à modifier leur attitude.

0*9
Comme réponse à ceux qui avaient 

prétendu que les directives américaines 
en matière d'investissement à l’étran­
ger portaient atteinte il la souveraineté 
canadienne, Washington soutient que 
ces directives n’empêchent pas les 
filiales américaines établies au Canada 
de se conformer aux exigences norma­
les de leurs pratiques commerciales et 
de demeurer de bons citoyens du pays où 
elles exercent leur exploitation. Quant 
aux exigences manifestées par la Com­
mission américaine des valeurs mobi­
lières, les dirigeants américains étu­
dieront les plaintes formulées et ver­
ront à les corriger s’il y a lieu.

Si on se base sur ces quelques décla­
rations. il faut admettre que les gains 
obtenus par notre pays ont été bien 
minces et que les discussions ont sur­

tout porté sur l’aspect commercial de 
nos relations avec les Etats-Unis, non 
sur celui des investissements qui avait 
pourtant soulevé une si forte contro­
verse au Canada au cours des derniers 
mois. Bien plus, il apparait assez claire­
ment que les Américains ont profité de 
cette réunion pour élargir considéra­
blement les cadres du débat et déter­
miner dans quelle mesure notre pays 
pouvait collaborer avec les Etats-Unis 
pour assurer le succès des négociations 
Kennedy qui entreront sous peu dans 
une phase difficile et peut-être même 
décisive. Il ne semble donc pas exagéré 
de conclure que les Américains ont 
conservé l’initiative des débats et qu’ils 
ont réussi, une fois de plus, à prouver 
que le bloc économique nord-américain 
constituait un tout qui devait laisser 
voir une unité d’action à l’échelle des 
relations commerciales internationales. 

• • ®
Ceux qui attendaient de cette 

rencontre une solution au problème 
particulier de l’économie canadienne, 
qui est actuellement le manque de 
capitaux, ne trouveront rien dans les 
déclarations officielles qui puisse laisser 
croire à certaines concessions de la 
part des Américains. En conséquence, 
on ne saurait prévoir que le marché 
financier canadien ait un comporte­
ment plus facile au cours des prochains 
mois et que les emprunts outre­
frontière soient de négociation plus 
facile.

Naturellement, il demeure aussi 
possible que des accords précis aient 
été conclus aux fins d’atténuer la pres­
sion montante qui s’exerce sur le 
marché des capitaux et que les parties 
en cause aient jugé préférable de ne 
rien dévoiler de leurs délibérations sur 
un tel sujet aux fins d’éviter la critique. 
L’expérience des derniers mois nous a 
appris qu’Ottawa n’était pas particu­
lièrement empressé de révéler la 
nature des accords cpie notre pays 
pouvait négocier avec les Etats-Unis. 
Nous sommes peut-être, à nouveau, 
dans une. phase de silence de même 
nature.

\

Les bénéfices d'Allanlic Sugar 
ont alteint un somme) en l%5
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I.cs bénéfices de la compa­
gnie Atlantic Sugar Refineries 
Co. Limited ont atteint $5,444.- 
.39L déduction faite des impôts 
sur le revenu et de la déprécia­
tion. au cours de l'exercice qui 
s’est terminée le 31 décembre 
1965. C’est ce qui ressort du 
rapport annuel que la compa­
gnie vient d'envoyer aux ac­
tionnaires. Ce sont les bénéfi­
ces les plus élevés de toute 
l'histoire de la compagnie ; ils 
représentent $2.74 par action or­
dinaire. En 1964, les bénéfices 
étaient de $3,562,145, soit $1.70

La nomination de M. R. D. Mul- Par action.
holland, vice-président à la direc­
tion et premier directeur général 
de la Banque de Montréal, com­
me membre du Conseil d'adminis­
tration canadien de la Standard 
Life Assurance Co. vient d’etre 
annoncée par M. W. .1. Arbuckle, 
président de ce Conseil.

Entre autres intérêts commu­
nautaires et commerciaux. M.

Commentant les projets 
d’AUantic Sugar, le président 
du conseil d'administration, M. 
J. A. Gairdncr, a déclaré que 
les dirigeants de la compagnie 
se sont tout particulièrement 
attachés à rechercher les pos­
sibilités de diversification. Com­
me les administrateurs l'ont dé­
jà annoncé, ces recherches et 
études techniques ont amené laMulholland est premier vice-pré. 

sident du Conseil des Lnited Red compagnie à s intéresser à une 
Feather Services, de Montréal: entreprise de pèche sur la cô- 
membre du comité exécutif de *c atlantique.
Bishop's University ainsi que du "Nous estimons", a dit M. 
sénat de l’Université du Nouveau- Gardner, “que l’expansion rapi- 
Brunswick: il fait aussi partie du de de la population mondiale 
conseil d'administration du Mont- et la demande accrue d'ali- 
rcal Children's Hospital. • ments protéinés qui accompa­

gne l'amélioration générale du 
niveau de vie créeront des dé­
bouchés de plus en plus im­
portants aux produits de la 
pèche."
Nombreuses filiales

Atlantic Sugar a également 
annoncé sa décision de parti­
ciper à la création d'une nou­
velle société, la Canadian Tuna 
qui se spécialisera dans le trai­
tement et la mise en conserve 
du thon. Une autre société nou­
vellement créée, la Canadian 
Tuna Fishing s'occupera de la 
pêche dont le produit sera ven­
du à Canadian Tuna Company. 
Quant à la nouvelle filiale 
d'Atlantic Sugar, Atlantic Fish 
Processors, elle se spécialisera 
dans l'achat et Ja transforma­
tion de la morue, du flétan, de 
l'aiglefin et de la perche rie 
mer. Pour l'approvisionnement 
de cette dernière usine, on a 
formé la société Atlantic Deep- 
Sea Fishing.

D'autres sociétés de traite­
ment du poisson sont en voie de 
création, et Atlantic Sugar se 
prépare a former une nouvelle 
filiale qui sera responsable de 
la coordination de la vente des 
produits de la pèche dans le 
monde. De plus. Atlantic Sugar 
a un droit d'option concernant 
l'achat de 5F. des actions de 
la South Nelson Forest Pro- 
ductc Corporation, située au 
Nouveau-Brunswick.

Le groupe des Charbonnages
de France fournit un bel
exemple d'efficacité

h confribisison su Régime de renies 
'applique également au cultivateur

f
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Northern & Central Gas Co. 
a entrepris dos démarches dans 
le but d'émettre $8.5 millions 
d'obligations sur première hy­
pothèque et en garantie colla­
térale afin d’éliminer ses prêts 
bancaires actuels qui se chif­
frent a $7.5 millions. La com­
pagnie prévoit que le capital 
nécessaire pour les dépenses 
d’immobilisations en 1966 pour­
ra être obtenu au moyen de 
prèls bancaires et des revenus 
d'exploitation. On ne prévoit 
donc pas émettre d'autres obli­
gations à long terme dans un 
avenir prochain. Les dépenses 
de construction s’élèveront a 
$19.2 millions au cours de 1966.

• •O

Tombill Mines Limited et 
Francana Oil & Gas Ltd. ont 
décidé de former conjointement 
une nouvelle société minière 
dont l'objet sera d’acquérir, 
d'étudier et de développer les 
gisements do potasse détenus 
par Tombill Mines en Saskat­
chewan et au Manitoba. Cet 
accord est cependant sujet à 
l'approbation des actionnaires 
de Tombill dont Rassemblée 
générale aura lieu prochaine- -j 
ment.

• • •
La Compagnie de Papier Rol­

land Ltée a quitté le siège so­
cial qu’elle occupait depuis 18 
ans sur la rue Sherbrooke a 
Montréal. Jadis la maison Ba­
ker. cet édifice construit il y 
a (>0 ans sera démoli sous peu 
afin do permettre rélargisse­
ment des artères, coin Guy et 
Sherbrooke. Les nouveaux bu­
reaux de la Compagnie de Pa­
pier Rolland contrastent avec 
les anciens puisqu’ils sont si­
tués dans l’édifice le plus ré­
cent de la métropole, Place 
Victoria

O • •
Trois importantes brasseries 

ont décidé de mettre en corn-

AU MOYEN-ORIENT

mon leurs connaissances tech­
niques afin d'améliorer leur 
production et la qualité de 
leurs produits. Canadian Brew­
eries Ltd., Charrington Unit­
ed Breweries Ltd. et The 
South African Breweries Ltd. 
projettent en effet d'effectuer 
en commun des études et des 
recherches en matière techni­
que. Des conférences sur la 
recherche, réunissant les cher­
cheurs des trois compagnies, 
auront lieu périodiquement.

© • •
L'industriel de Détroit M. 

Robert B. Evans, qui a acquis 
plus de 180,000 actions d'Amer- 
ican Motors Corp. au cours des 
dernières semaines, vient d'être 
nommé au conseil d'administra­
tion d'AMC. Il remplace M. Lee 
S. Bickmore, président de Natio­
nal Biscuit Co., qui a démission­
né du Conseil d'AMC a cause 
des exigences croissantes de ses 
autres affaires. M. Evans a 
déjà dit qu'il avait des idees 
bien arrêtées sur la façon dont 
la compagnie pourrait amélio­
rer sa position sur le marché 
de l'automobile.

Le bureau de recherche de

Maclean-Hunter prévoit que le 
chiffre d'affaires global des 
agences de publicité au Canada 
s'élèvera a $337 millions en 
1966. Cette somme ne comprend 
pas un montant de $7 millions 
qui sera versé aux agences de 
publicité pour des travaux de 
recherche et autres travaux 
spéciaux. Selon les dernieres 
statistiques completes, qui por­
tent sur l'année 1964, cinq agen­
ces ont connu un chiffre d'affai­
res supérieur à $15,000,000 et 
ces cinq agences ont compte 
pour 35.5r; du chiffre d'affai­
res global des agences de pu­
blicité canadiennes. Sept aulrcs 
agences ont eu un chiffre d'af­
faires de $10,000,000 a $15,000,- 
000 et elles ont représenté 
25.7r'r du chiffre d'affaires glo­
bal.

• © •
Le conseil d’administration de 

North American Life Assurance 
Company annonce l’élection de 
M George Ryrie,
F S A , F C I A . au poste de 
président de la Compagnie. On 
sait que le siège social de North 
American Lile est situé a 
Toronto.

Tampa

Le seul jet quotidien 
oourTampa, c’est 
e nôtre à 5:10 p.m. 
et c’est unWhisperjet
Appelez votre agent de voyages ou 849-2201
*V.a N#w York

01 eastern
V»" ipe- et v-, marque de se-, ce d’Eaifern A.-^er, Ire.

(NDLR — Ccf article est le 
deuxieme d'une série de qua­
tre préparés par le Service 
d'mfnrmation de la Régie des 
rentes du Québec, et que LA 
PRESSE publie, afin de four­
nir aux cultivateurs des ren­
seignements concernant leur 
participation au Régime de 
rentes cl les bénéfices qu'ils 
peuvent en retirer.)

Le Régime (le renies rlti 
Québec est une mesure de sécu­
rité sociale qui diffère de ccr- 
taines autres actuellement en 
ligueur comme les allocations 
familiales, les allocations aux 
mères nécessiteuses ou les pen­
sions de vieillesse. Ces mesu­
res, en effet, sont financées à 
même le produit des taxes et 
des impôts. Le Régime rie ren­
tes, au contraire, est financé 
au moyen de contributions ver­
sées par ceux qui retirent un 
revenu de leur travail. Ces 
contributions sont accumulées 
dans une caisse spéciale et 
elles serviront au paiement des 
prestations.

En raison de cette particula­
rité. l'instauration du Itégime 
de rentes n’entraine pas l'im­
position d'une nouvelle taxe 
ni une hausse des taxes qui 
existent déjà. L’application du 
Régime, cependant, comporte 
l'obligation, pour tous ceux qui 
travaillent, de verser des con­
tributions.

Ce sont les contributions 
versées qui donnent d'abord 
le droit rie recevoir les pres­
tations prévues. Pour avoir 
droit à l'une ou à l'autre des 
sept prestations, il est indis­
pensable que ries contributions 
aient d'abord été payées. Nous 
pouvons même dire : pas de 
contributions, pas de presta­
tions.

Ainsi, les contributions ver­
sées par un cultivateur lui 
donnent droit, moyennant cer­
taines conditions, à une rente * 
do retraite et à une rente '■ m 
d'invalidité. Les mêmes ennrii- i ! 
tiens donnent aussi droit, pour j if 
son épouse et ses enfants, à 
une rente de veuve, à une 
rente d'orphelin, à une rente ; 
d’enfant d’un cotisant invali- ! 
de, ainsi qu’à une prestation j 

! de décès qui peut aussi être j 
payée a scs ayants droits. Tous 
ces avantages découlent riirec- 
tement des contributions.

I,e cultivateur qui travaille 
sur sa propre ferme est con- j si 

j sidéré comme une personne à Ù 
son compte. Si son travail sur !

NOMINATION A LA COMPAGNIE 
ANGLO-FRENCH DRUG

CONTRIBUTION ANNUELLE DF CULTIVATEUR 
A SON COMPTE OU EMPLOYE

Contribution annuelle
Revenu Revenu du cultivateur
annuel cotisable à .son compte

3.6 -
employé

L8r,
$1.000 $ 400 $ 14.40 $ 7.20
$2.000 1.400 50.40 25.20
$3,000 2.400 86.40 43.20
$3,600 3.000 108.00 54.00
$4,000 3.400 122.40 61.20
$3.000 4.400 158.40 79 20

Voici vingt ans qu'existent, 
sous leur dénomination actuel­
le, les "Charbonnages de Fran­
ce", seconde entreprise fran­
çaise par le chiffre d'affaires.

Créé on 1946, en vertu de la 
loi relative à la national: a- 
tion des combustibles miné­
raux, le "Groupe des charbon­
nages de France" (comme tien­
nent à le dénommer ses rii.ni- 
nistrateurs) lance a périodes 
régulières des emprunts pu­
blics (celui de 1966 est très re­
cent); et, chose curieuse, pou 
do gens, dans le grand public, 
savent avec précision ce que 
sont ses activités.

On sait surtout que les char­
bonnages exploitent les houil­
lères des bassins du Nord; 
mais les emprunts lances pour­
suivent des objectifs, (dont 
nous allons parler) qui font du 
groupe un ensemble a la fois 
"primaire" et "secondaire".

Le grand public entend par­
ler des Charbonnages dans cer­
tains cas limites (grèves, ac­
tuellement assez rares, mais 
qui affectent brutalement tout 
le pays); et il imagine assez 
volontiers que, tôt ou tard, le 
charbon sera détrôné par l'éner­
gie atomique, condamnant ainsi 
au chômage des dizaines de 
milliers de travailleurs.

Or il se trouve que, précisé­
ment, les Charbonnages de 
France, cherchant à échapper 
au sort commun de toutes leurs 
semblables du monde occiden­
tal, ont effectué depuis quel­
ques années une mutation qui 
vaut quelques commentaires.

Ceux-ci donneront en effet la 
mesure de la transformation 
qui ne cesse de se manifester 
dans la vie industrielle de la 
France.

Si l'on en croit les adminis­
trateurs des Charbonnages, ces 
derniers sont en train de quit- 
t r le seul domaine des acti­
vités "primaires" de l'exploi­
tation charbonnière, pour les 
industries de transformation 
(activités dites "secondaires").

C'est ainsi que, par l'effet de 
cette mutation profonde, le 
groupe des Charbonnages effec­
tue doia plus de la moitié de 
ses opérations dans les activités 
de transformation (chimiques, 
essentiellement).

On doit se rappeler, à ce pro­
pos, que pour avoir pris cctle 
d c oion, au demi-siccle (au 
moins) p'us tôt que la France, 
l'Allemagne a pu, non seule­
ment vivre en grande partie 
sur elle-même, mais devenir la 
grande puissance exportatrice 
du Vieux-Continent.

L'idée qu'un grand pays mo­
derne ne peut plus d?-.ormais 
se contenter d'activités "pri­
maires", mais doit pour sur­
vivre y adjoindre des activités 
de transformation, prouve que 
la France a définitivement quit­
té la période de l'adolescence 
industrielle.

aboutit une enquête tant soit 
peu sérieuse.

Les Charbonnages de France 
utilisent désormais les services 
cl* plus de 200,000 travailleurs, 
d? 2,000 ingénieurs, et ils pro­
duisant de l'ammoniac, de l'eau 
lourde, du coke pour les acié- 
r es françaises, etc. Ils comp­
tent, parmi leurs filiales et 
participations, 25 usines.

Quant a leur productivité 
dans les mines elles-mêmes (ce 
que I on appelle le "rendement 
fo-.d"), il f't monté de 1,948 
I tloçjs ci ISl.2 a 2,078 kilogs en 
IL ', ic t un p. ogres de 6 pour 
cent environ.

La conclusion à tirer de ces 
quelques remarques est donc 
la s ivante : a condition de 
"s'ouvrir" sur des activités in­
dustrielles et d'obéir aux cri- 
tores modirnes de producti­
vité, une grande entreprise na­
tionalise peut, au même titre 
c in groupement industriel 
privé, repondre aux besoins de 
l'rice-om.e nationale. Tout est, 
en la matière, affaire de vo­
lonté, de souci d'efficacité et 
d r t. libre financier, plus en- 
co e que de statut juridique.

LA COMPAGNIE 
IMPERIAL TOBACCO

Voilà ce qui ressort non seu­
lement des déclarations des ad­
ministrateurs du Groupe, mais 
dee renseignements auxquels

sa ferme lui rapporte plus que 
$600 par année, il doit contri­
buer au Itégime de rentes du 
Québec. Le taux do sa contri­
bution est alors de 3 6', de son 
revenu annuel duquel il déduit 
d’abord une exemption généra­
le de $600. Si son revenu excè­
de $5.000 par année, il n’a pas 
à verser de contribution sur la 
partie de son revenu qui dépas­
se $5,000.
Les personnes qui travaillent 

sur une ferme comme em­
ployés doivent aussi partici­
per au Régime de rentes si 
leur salaire dépasse $11.54 par 
semaine ou $50 par mois. La 
contribution de ces employés 
de ferme est de de leur 
salaire, moins l’exemption pré­
vue pour chaque période de 
paye. Cette contribution est 
calculée de la même manière 
que celle des employés de 
n importe quelle entreprise et 
l’employeur doit verser une 
somme égale a celle déduite du 
salaire de ses employés. Des 
tables de déduction sont four­
nies par le ministère du Reve­
nu aux employeurs qui en font 
la demande.

Les personnes qui travaillent 
comme employés dans l’agri­
culture, l’horticulture, la pè­
che, la chasse, le piégeage, la 
sylviculture ou une exploitation 
foresticre, ne contribuent pas 
au Régime de rentes si elles 
gagnent moins de $250 par an­

née chez un même employeur 
ou si elles travaillent moins de 
25 jours dans une année chez 
un même employeur.

Ls groups dsi Dis conîimio la 
discussion de la ré'srms du 
système monétaire infernafionai

WW

Andre Valade

PARIS, f AFP» — La réfor­
me du système monétaire in­
ternational fait à nouveau au­
jourd’hui et demain l'objet 

. t . i d'une réunion du group" dprix du papier-journal Dix au ministère français d"s
Finances. Le group des Dix

3 sociétés haussent le

Trois grandes sociétés pro­
ductrices de papier-journal ont 
maintenant décidé d'augmenter 
de $10 la tonne le prix du pa­
pier-journal vendu aux Eta! s- 
Unis. La société Consolidated 
Paper, do Montréal, vient de 
faire connaître sa décision, 
deux jours apres l'annonce de 
la hausse des sociétés Domtar 
et Bowatcr. Ces hausses ont 
suivi rie quelques jours seule­
ment la décision prise par la 
société Crown Zcllerbach d'aug­
menter de $10 le prix du papier- 
journal vendu en Colombie-Bri­
tannique et en Alberta.

Les sociétés déclarent que 
cos hausses résultent de l'ac­
croissement des coûts de pi » 
riuction. de main-d'œuvre et 
rie distribution. Il s'agil des 
premières hausses depuis 1957. 
Les hausses qui seront en l i­
gueur aux Etats-Unis à parlir 
du 1er avril, ne seront pas tou­
tes appliquées au Canada. Seu­
le celle de la Consolidated Pa­
per sera mise en vigueur au 
Canada en même temps qu'aux 
Etats-Unis.

L'Association américaine des 
* éditeurs de journaux estime

.A*-

JUSQU’A

comprend les membres du 
Marché commun i moins le 
Luxembourg), les Etats-Unis, 
la Grande-Bretagne, le Cana­
da. la Suède et le Japon. 11 est 
présidé par un Allemand, le 
Dr Emminger.

Au cours de sa dernière réu­
nion a Paris, fin janvier, le 
groupe avait été saisi de deux 
propositions, l'une américaine, 
l’autre allemande conciliant 
toutes les deux à la création 
rie nouvelles liquidités interna­
tionales.

Toutefois ces deux proposi­
tions ne liaient pas la création 
de ees nouvelles facilités à l'or. 
Tout au plus lo projet alle­
mand, déposé à titre personnel 
par le Dr Emminger. envisa­
ge-t-il de faire régler 1rs défi 
cits rie balance de paiements,a 
cinquante pour cent en or.

Dans ces conditions, cés pro­
positions de heurtent a. l'oppo­
sition du gouvernement fran­
çais qui considère la création 
rie nouvelles liquidités sans 
lien avec les réserves métalli­
ques comme un mauvais sys- 

que les hausses ne sont pns terne auquel la Franco ne p • 
justifiées, et demande aux so- licipera pas. En plus de l'up- 
cictés canadiennes de reviser position française, les Dix si t 
leur décision. L'augmentation loin d'etre d’accord sur le nu 
de $10 la tonne, selon l'Asso- tant des nouvelles lie;'in i'- à 
dation, coulera aux journaux créer. Certains pays d'Eurepe 
américains $75 millions de plus considèrent en cfiet qti', < : 
par année. inutile de créer ces nouvelles

facilités 
déficit c 
ments a 
brra pas.

Aucune dé 
prise au coi 
actuelle et m 
devra avoir 
en avril.

a bal; 
îcaine

'u a Wa:

dont ta nomî- 
c de gérant de la 
redit vient d’être 
V, H. Booth, vice- 
tré-nrier de la 

nperial Tobacco, 
t un diplômé du 

t. - nt Cour,-e"dit 
" ill Institute" et 
conseil d’adminis- 
i Iranian Credit 
itre Montréal.

La Comn;iss:cn tes Ecoles Catholiques 
de Montréal

«JK dav à * w I <1* uj J SSI^' » Nils)

AvŸs aux entrepreneurs
ENTREPRENEURS GENERAUX

La Commit 
vta jusqu'à 
23 mars 1HM 
eaux du cen 
bibliothèque >,

Lrs trawi’.r 
ture du cont 
mencent aval

des Eco! 
p.m. <h< 
sou mi ss i 

idmin at il

ut d 
du

NOMINATIONS à ROYALMETAL CORPORATION
füü

M A H. Hébert. F S A , de Hé­
bert (c Associes Inc . Actuaires- 
Conseils. est présentement ait 
Moyen-Orient où il a élé invité 
n collaborer aux stages de forma­
tion organisés par le Comité des 
Assurances de I Alliance Coopé­
rative Internationale à l'intention 
de représentants de pays en voie 
de développement. ♦

Woods, Gordon & Cie
CONSEILLERS EN ADMINISTRATION

500 OUEST. RUE ST-JACOUES. MONTRÉAL 1. QUÊ.

OTTA.IA TORONTO LONDON CALGARY VANCOUVER

M.mbOS d* ■ jnjdun-e 1S, Cn-SS Ors sn AdmiP'Mrjt'On.
I Association des Ingénieurs Conseils en Administration. Inc.

M. ROGER DEMERS
M. Roger Chnrbonneau, prési-j 

dent, annonce la nomination rie 
M. Roger Demers au poste de 
directeur général de la maison.

Après avoir obtenu sa licence 
n sciences chimie' a l'Univer­

sité de Montréal, en 1916, Mon­
sieur Demers a fait carrière dans! 
l’industrie di s spécialités pharma­
ceutiques. Depuis 1957, il est di­
recteur d. s ventes rie t'Anglo-■ 
French Drug, entreprise fondée 
en 1919. •

D’INTERET
avec les

CERTIFICATS
PLACEMENTS

GARANTIS
de la

SOCIÉTÉ 
NATIONALE 
DE FIDUCIE

41 ouest, rue Saint-Jacques, 
Montréal 1 

Tel.; 845-3291

A

m m

ÆSüL'W

&
I. Douçlns

S F)

l ÆiÜw.w.i

\V. S. Ilngan

M R- P. Mclean. vice-président et gérant général, annonce 11 n""v- 
nalion de MM. W. s. Hagan et John I) r . is aux p ■ - , i
tifs suivants. M. Douglas occupe le poste nouvellement créé è 

; directeur des techniques de vente de la Corporation. M. Doughs est 
i diplômé de l'Université Western Ontario et a consacré 10 ans a 
l’industrie de l'équipement pour bureaux dans le domaine de la 

j gérance des ventes et des techniques de vente.

M. Hagan s'occupe de la gérance des ventes de tous les meubUs 
fabriqués par Royatmetal Corporation Limited, de Galt, Ontario, 
par Royalite Metal Furniture de Smith Falls, Ontario et par 
Croydon Furniture Corporation, de St-Jcan, Québec, y compris ! 
division des ventes à l’exportation des produits en bois aux Kim 

: Unis. M. Hagan apporte à son nouveau poste 12 années d'expérience.i 
dans la gérance régionale des ventes pour Royalmetal.

Ces nominations sont conformes à la politique rie la Royalmela! 
d'améliorer le service aux consommateurs canadiens par l'ontr 
mise de leur Organisation de Vente Nationale. La compagnie offre’ 

[déjà le choix le plus complet de meubles commerciaux disp : >
___,,au Canada. •

Ci niniis- 
s mai:

du Centre adnun

atholiques rie Montréal rece­
de Montréal1, le mercredi 

pour l'aménagement des lo- 
l’hase 1 — batiment de la

min's 4 mois apres la signa- 
’es travaux si ccux-ci com- 

ntrat.
et elles seront déposées 

iste à l’entrée principale
;if cL

Ls Con-mi: :n ths "tcIcj catholiques de Montréal, 
3737 est, rve Sherbrooke,
Montréal 36.

et devront porter, en sus rie l’adresse et inscrits au coin
SOUMISSION :

i locaux du centre admioislralif (Phase I
— bâtiment de la bibliodisque).

Chaque 
rantie de 
de la Co 
devra èti

3C0.C0.

sera pas accorr
Les soumis:.,L 

vante, moyennn 
blc en monnaie 
l'architecte, ch; 
mission, etc... :

l'un te
ourremair

H une somme de e 
légale ou par chi 

que série des plan

>gnce d'un chèque de ga- 
■mol sera fait a l'ordre 

‘iiiliqui's de Montreal et 
■ ri adicnne à charte ou 
Toute soumission qui ne 
cqtie sera rejetée.

procurer à l'adresse sui- 
?nt dollars * $100.00) paya- 
que certifié à l’ordre rie 
i. devis, formules de sou-

Monsieur Jean-Louis Lalonde, architecte, 
43D, rue Bonsecours,
Montréal 1.
Tel. : £56-9774

Cette somme sera r 
les plans, devis, cic.. c 
la date de l'ouverture

La Commission ne s 
aucune des soumission

Los soumissionnaires 
ries soumissions qui se

l'irsce a ceux qui auront retourné 
' ht, dans les huit jours suiiant

"■ :i accepter ni la plus basse ni

t invités à assister à l'ouverture 
fera au murs d'une réunion qui aura

lieu à l'heure et a la date indiquées ci-dessus.

SOUS-TRAITANTS
Les sous-traitants dont les spécialités sont ci-après men­

tionnées devront soumctlre leur prix au :

Bureau des Sov-nissio-ts Déposées,
3532 ouest, rue Jean-Talon,
Montréal.

avant 3 heures p.m.. le lundi 21 mars 1966.

Cc.s soumissions seront accompagnées d'un chèque ou bon 
de garantie < Bid Bondy équivalent a au moins dix pour cent 
'10 , * du montant total-de la soumission. Ce chèque per­
sonnel ou bon de garantie Bid Bond' sera fait à l'ordre de 
la Commi-sinn .les Ecoles catholiques rie Montréal et devra 
ctre certifié.

Spécialités
1 —Plafor 
4.—Revêt 
h—Ycntil 
chauffage

M :rle ; 2 —Peinture : 
: 5 —Cloisons amovibles :
contrôles , 7.—Plomberie et

SYLVIO DE GRANDMONT, 
secrétaire

4555
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la bonne table

Une recette de pain-maison à la portée d une débutante

V

■

Pain "Lèvafroid"
1 c. « table de sucre 

S4 t. d'eau tiede 
3 enveloppes de levure 

seche
3’j t. de lait tiede

% t, de sucre 
3 c. à table de sel 
6 c. à table de graisse 

végétale
lt ou 13 t. de farine ordinaire 

ou instantanée 
huilr à cuisson

— Faire dissoudre la cuille­
rée à table de sucre dans l'eau 
liode. Saupoudrer la levure et 
laisser reposer une dizaine de 
minutes. Rien mélanger.

— Ajouter le lait tiède (105 ou 
115 degrési, le sucre, le sel et 
la graisse.

— Incorporer 4 tasses de fa- 
j rine en battant au batteur a 

main jusqu'à ce que la pâte 
| soit lisse 'une minute environ'.

— Ajouter 2 tasses de farine 
de plus et battre vigoureuse­
ment avec une cuillère de bois 
jusqu'à ce que la pâte devienne 
élastique '150 coups environ1.

— Ajouter le reste de la fa­
rine, par petites quantités, pour 
obtenir une pâte molle qui ne 
colle pas au bol. Renverser la 

, pâte sur une planche et rouler 
I en boule.

— Pétrir de 5 à 10 minutes 
| ou jusqu'à ce que la pâte soit 

lisse, élastique et qu'elle ne 
colle plus.

— Recouvrir d'une feuille de 
| plastique, puis d'une serviette.

— Laisser reposer une ving­
taine de minutes.

Le soda à laver Arm & Hammer, 
avec votre détergent, vous épargnera 

3 dollars sur 4 — et 
accomplira le même travail!

pour tout ce qu’il taut nettoyer!----------------- ,----------------- 1-
Affirmation exagérée? Non pas!
Des milliers de ménagères l'utilisent 
à la place des agents de javelage, 
du bleu, des adoucisseurs d'eau 
ou des nettoyants puissants.
Jugez-en par vous-même! Achetez 
un paquet de soda à laver Arm & 
Hammer aujourd'hui et voyez la 
propreté de vos prochains lavages, 
à un prix moins élevé.
Deux format» — 55 oi et 1 liv.

— Abaisser la pâte cl la di­
viser en 3 ou 4 portions égales. 
Façonner chacune en suivant la 
méthode de In pâte roulée de 
Robin Hood.

— Déposer la pâte dans 3 
moules à pain de 9l*x5'(X2:l«, 
graissés OU dans 4 moules de 
8'ax4ljx2'«.

—•Badigeonner la pâte avec 
de l'huile : couvrir, sans ser­
rer, de deux feuilles, la pre­
mière de papier ciré huile, la 
seconde de plastique.

— Placer au réfrigérateur, ré­
glé à température moyenne.

— Laisser lever de 2 a 24 
heures.

— Retirer du réfrigérateur : 
découvrir ; laisser reposer une 
dizaine de minules à la tempé­
rature de la pièce. Percer les

bulles d'air qui auraient pu se 
former pendant la réfrigéra­
tion.

— Cuire dans un four pré­
chauffé à 40(1 degrés, de 30 a 
40 minutes, en plaçant la grille 
du four assez bas.

— Démouler immédiatement:

GAGNEZ

$1,000.00
EN ARGENT 

CHAQUE • 
SEMAINE 

PLUS
★ UN TÉLÉVISEUR
★ UN STÉRÉO

LE 28 JUIN
GAGNEZ

★ UN CHALET
★ UNE

AUTOMOBILE 
A UN VOYAGE 

EN EUROPE
★ $2,000.00

EN ARGENT

$45,000.00

JOUEZ AU 
FABULEUX

r , Pif AP "73
L^COUiCZ Wm I / AU CADRAN

badigeonner avec «lu beurre 
fondu et laisser refroidir sur 
une grille a gâteau.

NB. La recette donnée ci-des­
sus a été prévue pour la pré­
paration de 3 ou 4 pains.

* * *

■ Méthode pâte roulée
— Déposer la pâte sur une 

planche légèrement farinée. 
L'abaisser au rouleau a pâte 
pour former tin rectangle de 
8x12, d'épaisseur uniforme.

A partir du petit eôlé le 
plus éloigné de soi, rouler la 
pâle en scellant avec la pau­
me de la main apres chaque 
tour complet. Sceller parfaite­
ment le dernier bord avec le 
rouleau.

— Amincir les deux extrémi­
tés en pressant fermement. Ne 
pas déchirer !h pâte. Rabattre 
sous le pain. Placer dans le 
moule. '

Pour réussir ce pain
— La température de la pièce 

doit élre assez élevée : 75 de­
grés au moins.

— La dimension des moules

doit être respectée si l'on veut 
obtenir de bons résultats.

— La recette doit être suivie 
à la lettre. Dans cette prépa­
ration "lèvafroid" ce ne sont 
pas les ingrédients qui ont 
changé mais la lagon de pro­
céder pour préparer la pâte.

— Dissoudre la levure dans 
de l'eau tiède, dans un grand 
bol.

— Battre vigoureusement pen­
dant les deux premières addi­
tions de farine. L'air emmaga­
siné pendant cette opération 
facilitera la fermentation de la 
pâte et décidera du volume du 
pain.

— Bien pétrir ensuite pour 
obtenir une belle texture et un 
bon volume. Replier la pâte 
vers soi et la repousser ferme­
ment, mais sans la briser. Don­
ner un quart de tour et recom­
mencer.

— La feuille de plastique uti­
lisée pour recouvrir la pâte a 
pour but d'eu conserver l'hu­
midité.

— Pour permettre au pain de 
lever, veiller à ce que l'éta- 
gere au-dessus soit assez éloi­
gnée du moule et que le papier 
qui recouvre le tout ne soit 

coincé nulle part.

DÉCOUPER CETTE ANNONCE ET UTILISEZ LA FORMULE CI-DESSOUS AU JEU K-RO DE LA SEMAINE PROCHAINE

DÉTERSIF À LESSIVE 
LOTION POUR IA VAISSELLE

MARGARINE

PARKAY DE KRAFT

ÉCOUTEZ CKAC .. •

de 9 h. a.m.
à 5 h. p.m.

CROISSANTS 1

PILLSBURY

pour1Q<

LES PETITS GATEAUX SIGNES

LE PAIN MODERNE
CANADIEN LTEE-MONTRÉAL

*1.000°.? CHAQUEen argent SEMAINE
Chaqu* jemoin#, !n !#••,» r‘gé* ayant lo bonne réponio vaudra $1,000.00 en
argent o son «nvo.p Foi»*» noui parvenir vot formulai choqua témoin* ovtc un# preuv* 
d achat mém# »i voui n avez po» trouva lo reponte. Deux anvoii »er©nt pigéa la mardi suivant 
Cl les ».g"aîo •*» gagneront un appareil électrique Waitmghouia.

UN TÉLÉVISEUR 

UN APPAREIL 
STÉRÉO- 
CHAQUE SEMAINE 1 T 

A

» ■ 'h.

> PR\* ^

Tou» In» rnvpîi reçu» seront garda» jütqu'oü 28 juin 1^66

olors qu il y aura tiroga da :
5 prix da $100 00 - 1 prix da $500 00 - ] ^prlx da $1,000.00

COMMENT JOUER : Vou* devez noircir le» carreau* mentionné* à CKAC, du lundi au 
vandrtdi, da ? h. a m. à 3 h. p.m.

IMPORTANT : Voui dtver inclura una prauva d'achat ou un foc limiÜ d'un da» produit»
ci bout mentionnât.
COMMENT GAGNER : Dè» que Vou» croyer avoir devina la réponse, îmerivez le »ur la 
formula cide»»oui avec vo» nom» et edrettes, découpez et poitez à: K RO, CKAC, 
MONTRÉAL.

CONDITIONS : 1-lei formula* de p orticipotion reçue» deviennent la propriété de CKAC 
at na »tront po» retournée». 2-La première lettre pigea contenant la bonno répoma mérita 
à ton anvoyaur la prix habdomodaire da $1.000 00. 3-ltt gognont» jaront annoncé» »ur 
le» onde» de CKAC. 4 - let employé» de CKAC et de» commanditaire» du Jeu K RO et le» 
membre» de leur famille ne sont pa* éligible*. 3 — La décitioq concernant le» gagnant» eit 
finole et irrévocable.

ADRESSE: K-RO, CKAC, MONTRÉAL
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UN VOYAGE EN EUROPE
vii S A B E N A 

les lignes aériennes belges
Un ci'cutf lountfique de 21 jour» orga* 
n t par le» Voyage» Traveloide lté», 
1010 owf»t, rue Sfe Catherine, Mont-eal.

(
TRavuaidé i

N

t -,

^SABÊNA

_~~ ' J

UNE PARISIENNE Gracieuseté de:

ROCHELEAU AUTOMOBILE LIEE
11251 est, rue Notre-Dame 

Pointt-aux-Tremblt*

I

UN CHALET (toutes saisons)
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SEMAINE DU 14 MARS 
MA REPONSE EST : . . .

Procurez-vous votre formule da participation 
tous les jours dans :
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Méthode "pâte roulée"
Selon cette méthode, la pâte n'est plus "dégonflée", 

mais abaissée au rouleau à pâtisserie 
puis roulée sur elle-même et bien scellée 

à chaque tour complet, 
la mie du pain y gagnera en légèreté et en1 uniformité.

lumayc Françoise Kayler

La cuisine a, elle aussi, le mal du siècle : faire
vite.
Economie de temps, économie de moyens, économie 
de gestes : c’est l’èrc du pré-tamisé. du prc-mélangé, 
du pré-cuit ; c'est le temps du prêt-a cuire et de 
l’instantané en attendant celui de la pilule gastrono­
mique.

Du petit déjeuner au dernier souper pris devant 
l'écran de télévision, l’industrie alimentaire a rem­
placé le cordon bleu. Cela peut avoir du bon.

Emu par la proportion énorme de citoyens qui 
ne peuvent déjeuner le matin, faute de temps, le 
Marketing Research Council des Etats-Unis étudié 
la possibilité de mettre sur le marché un certain 
nombre de petits-déjeuners instantanés allant du 
bacon et de l’omelette précuits aux gaufres et aux 
brioches congelées en passant par les céréales 
contenant de la crème glacée pour plaire aux 
enfants qui partent a l'école l’estomac vide.

En attendant cette gamme complète de déjeu­
ners, Robin Hood vient de mettre sur le marché un 
gruau instantané, ne demandant aucune cuisson. 11 
suffit d’ajouter de l’eau bouillante au contenu d'une 
enveloppe pour obtenir aussitôt un porridge nour­
rissant. .J’avoue n’avoir guère aimé le goût ni la 
texture de ce flocon d’avoine, mais il est vrai que 
je n'ai jamais apprécié le gruau du petit déjeuner

Dans la série des desserts minute, General 
Food en exploitant la ligne "Jell-O’’ vient d'offrir le 
mélange “Whip’N Chili”. Ce dessert une fois prêt, 
a l'apparence et la consistance d'iine mousse 
parfumée aux fraises, au chocolat, au citron ou à la 
vanille. 11 'présente l’avantage d’une préparation 
simple et rapide et celui de combinaisons multico 
lores. Il est, par contre, très lourdement sucré cl 
sa préparation avec des fruits ou des confitures 
devrait être faite judicieusement, surtout dans le 
cas du mélange parfumé aux fraises.

L’essai de cuisine simplifiée le plus intéressant 
de la semaine est sans contredit celui de la confec­
tion d’un pain-maison, réussi sans aucune difficulté. 
“Faire son pain” c’est un luxe que l’on n’a plus le 
temps de s’offrir. La méthode traditionnelle deman­
de une surveillance continué et exige que l’on soit 
la au moment où la pâte est prête à être enfournée, 
l^s économistes ménagères du service d’art culi­
naire de la maison Robin Hood ont mis au point une 
méthode “révolutionaire” selon laquelle la pâte peut 
attendre jusqu'à 24 heures avant d’être cuite. La 
méthode “lèvrafroid” utilise le réfrigérateur pour 
faire lever la pâte ! Les ingrédients utilisés sont les 
mêmes, mais la façon de procéder a dû être modifiée. 
Il est donc indispensable de la suivre fidèlement pour 
ne pas avoir de déboire.

En suivant le mode de préparation du petit 
iivret inclus dans le paquet de farine il m a fallu 
moins d’une heure pour mettre la pâte au réfrigé­
rateur, vaisselle lavee et rangée. Trente minutes de 
cuisson, qui peuvent être combinées avec celle d’un 
plat, et le pain est servi chaud et croustillant au 
repas.

A en juger par le sort qui a été fait à cette 
première fournée-maison il est préférable, tant qu a 
pétrir, de mettre la main â la pâte pour de bon et 
de prévoir le plus de pains possible. Chez vous, 
comme chez moi, on le prendra pour de la brioche.

Méthode "lèvafroid"
tes ingrédients de la recette n'ont pas changé.
Par contre, la manière de procéder a été totalement 
modifiée. On pourrait presque parler 
de changement révolutionnaire" puisque, dorénavant, 
la pâte ne lève plus à la chaleur, 
mais au réfrigérateur I

\ ► I
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la bonne fable

VOTRE
GUIDE

D'ACHAT
[PICES-CONDIMENTS

#2

CONSERVES

a
□ Thym
□ moutarde sèche
□ basilic
□ laurier
□ paprika
□ sel
□ poivre
□ clous
□ cannelle
□ sel d'ail
□ moutarde
□ mayonnaise
□ ketchup
□ sauce chili
□ cornichons
□ olives

EPICERIES (BASE)

□ céréales
□ farine
□ fécule de maïs
□ sucre
□ cassonade
□ sucre en poudre
□ riz
□ pâtes alimentaires
□ soda à pâte
□ légumes secs
□ huile
□ vinaigre
□ beurre
□ fromage
□ oeufs
□ crème
□ confitures
□ miel
□ beurre d'arachides
□ café
□ thé

□ soupes
□ légumes verts
□ haricots verts
□ pois
□ épinards
□ maïs
□ fèves au lard
□ jus de légumes
□ jus de fruits
□ viandes en 

conserve
□ poissons
□ sardines
□ anchois
□ maquereau
□ crevettes
□ huîtres
□ crabe
□ homard
□ aliments
□ chat
□ chien

bébé

PRODUITS D'ENTRETIEN

□ désinfectant
□ cire
□ lessive
□ savon en 

paillettes
□ savon en
□ poudre à
□ eau de javel
□ liquide 

adoucisseur
□ papier toilette
□ papier mouchoir
□ rouleau de

pain
récurer

papier-cuisine 
□ serviettes de

PRODUITS CONGELES

□ fruits
□ légumes
□ plats cuisinés
□ pâtisserie
□ pâte à tarte
□ pâte à biscuits
□ jus de fruits
□ soupes congelées
□ crème glacée

papier
□ papier ciré
□ sacs polyéthylène 

(poubelles)
□ tampons à récurer

Légumes
Les p' x des pommes, des pommes de terre et 

des oiqnons se maintiendront a des niveaux sou­
tenus cette semaine encore.

Certaines variétés de pommes ayant atteint 
leur limite d'entreposage les approvisionnements 
seront plus faciles a écouler Les pommes en en­
trepôts a atmosphère contrôlée sont assez abon­
dantes pour approvisionner le marché

On ne prévoit aucun baisse sur le prix des pom­
mes de terre.
Viande et volaille

Les prix demeureront à peu près au même 
niveau pour le porc et pour le boeuf dans les 
categories supérieures comme dans les catégories 
inférieures, plus abondantes.

On ne prévoit aucune baisse, non plus, pour les 
poulets de gril

Les prix des oeufs resteront les mêmes que 
ceux de la semaine dernière.

Des légumes d'hiver en attendant ceux du printemps
Sauce aux 
champignons

1 livre de champignons 
1 c. à thé de sel 
1 c. à table de farine 

Va t. de bière 
3 c. i table de beurre 

Va t. de crème 
1 livre de haricots

la farine. Sur feu doux, ajou­
ter la crème et la bière en re­
muant continuellemt'nt pour ob­
tenir une préparation homogè­
ne.

Brocoli au gratin
2 c. à table de beurre 

2 c. à table de farine

Chou-fleur

Faire fondre deux cuillerées 
à table de beurre et y délayer

Faire sauter les champions 
dans le restant du beurre à 
feu asse zvif. Incorporer a la 
sauce Cuire sur feu doux une 
dizaine de minutes. Verser cet­
te sauce sur les haricots verts 
cuits et égouttés.

b c. à thé de moutarde 
en poudre

1 t. de lait
Vi c. à thé de poivre noir 

moulu

Chou-minute

Pour faire

la nique 

à l'hiver

1 gros chou 

Vj t. d’eau bouillante 

Té c. à thé de sel
1 paquet (4 onces) de 

fromage-crème
Vi c. à thé de poivre

V« c. à thé de graines de céleri

On peut aimer les légumes 
et ne pas être végétarien. 
Dans l'un ou l'autre cas, 
cependant, l'hiver pose des 
problèmes. Les choux, 
choux pomme, choux-fleurs, 
brocolis, les champignons, 
les haricots verts 
et parfois les tomates 
peuvent agréablement 
varier les menus 
de fin de saison.
Les pommes de terre, 
aux ressources multiples, 
peuvent jouer leur rôle 

sous forme de potage.

Laver le chou, l'égoutter et 
le hacher finement, le plonger 
dans une demi-tasse d'eau 
bouillante salée et l’y laisser 
cuire pour qu'il devienne ten­
dre tout en restant croquant.

Couper le fromage en mor­
ceaux et l'ajouter au chou. 
Continuer la cuisson sur feu 
très bas jusqu'à ce que le 
fromage fonde. Saupoudrer de 
poivre et de graines de céleri. 
Servir immédiatement.

T« c. à thé de sel 
1 c. à table de jus de 

citron frais
Vj t. de fromage râpé

Faire une sauce blanche en 
incorporant au beurre fondu la 
farine et la moutarde mélan­
gées. Incorporer le lait gra­
duellement Cuire sur feu 
moyen sans cesser de remuer 
jusqu’à ce que la sauce at­
teigne une bonne consistance. 
Ajouter le poivre noir, le sel. 
le jus de citron et le fromage 
râpé.

Dans un plat allant au four, 
alterner brocoli cuit et sauce 
blanche. Recouvrir de chape­
lure légèrement beurrée et cui­
re dans un lour préchauffé à 
350 degrés Servir aussitôt que 
le plat a pris une couleur do­
rée.

1 gros chou-fleur 
1 demiard de crème sure 

vendue dans le commerce 
1 c. à thé de graines 

de cervi
l'/j c. à thé de sel 

V» à '/« c. à thé de poivre

Défaire le chou-fleur en bou­
quets. Laver, égoutter et cuire 
dans un peu d’eau bouillante 
salée. «Le chou-fleur doit res­
ter croquant'. Egoutter parfai­
tement. Ajouter ia crème sure, 
les graines de carvi, le sel et 
le poivre. Réchauffer sur feu 
très doux et servir aussitôt.

1 boite (20 onces) de 
blé d'Inde en crème

Petite marmite

Faire cuire les pommes de 
terre une dizaine de minutes 
en les .plongeant dans l'eau 
bouillante salée. Couper le ba­
con en morceaux de «j pouce 
environ et le faire frire jus­
qu'à ce qu'i! devienne croustil­
lant, l'égoutter sur un papier 
absorbant.

Pommes de terre 
et blé d'Inde
t12 t. de pommes de terre 

crues, coupées en dés 
17 t. d'eau bouillante 
Vj c. à thé de sel 

S tranches de bacon 
Va t. d'oignon haché 

1 c. à table de farine 
1 à l'/j t. de lait écrémé 

en poudre 
2Vj t. d'eau froide 

Ve c. à thé de poivre

Faire sauter l'oignon quel­
ques minutes dans le gras de 
bacon ; hors du feu, ajouter la 
farine et le sel. Ajouter gra­
duellement le lait écrémé en 
poudre et l'eau froide, bien 
mêler. Cuire directement sur 
le feu. en remuant souvent 
jusqu'à ce que la préparation 
commence à bouillir. Poursui­
vre ia cuisson au-dessus de 
l'eau chaude pendant 5 minu­
tes.

l'j t. d'oignons tranchés 
Vj t. de céleri en dés 
Va t. de carrottos tranchées

1 gousse d'ail écrasée
3 c. à table de beurre
4 t. de pommes de terre, 

coupées en dés
2 t. d'eau
2 cubes de bouillon de poulet 

l'/j c. à thé de sel 
Va c. à thé de poivre 
Va c. à thé d'estragon 
Va t. de persil haché 

2 t. de lait
Vj t. de fromage Cheddar, 

râpé

Faire fondre les oignons, le 
céleri, les carottes dans le 
beurre pendant une dizaine de 
minutes. Ajouter les pommes 
de terre, l’ail et l'eau, dans 
laquelle on aura fait dissoudre 
les cubes de bouillon.

Ajouter le poivre et l'eau 
de cuisson des pommes de ter­
re Battre au moussoir ; ajou­
ter pommés de terre, blé d'In­
de et bacon ; réchauffer et ser­
vir immédiatement.

Ajouter tous les assaisonne­
ments, couvrir et laisser mijo­
ter jusqu'à ce que les pommes 
de terre soient tendres 115 mi­
nutes environ'.

NB — On peut émietter le ba­
con sur chaque portion 
individuelle.

Incorporer le lait et réchauf­
fer sans laisser bouillir. Sau­
poudrer de fromage râpé et 
servir.

Casserole de brocoli

Le régime de la 
Nouvelle-Ecosse rallie 
le Canada et les USA

1 botte de brocoli 
Vj c. à thé de sel

’ i t. de restes de jambon cuit
IVj t. de sauce blanche 

Sel
Vj t. de fromage fort, râpé 

T< t. de miettes de pain frais
2 c. â table de beurre fondu

Laver le brocoli, couper les 
tiges les plus grosses dans le 
sens de la longueur pour obte­
nir une cuisson uniforme, cui­
re à l'eau bouillante salée jus­
te assez pour que ces légumes 
restent croustillants.

par Lily Tasso

Pour maigrir, pour prévenir 
les maladies du coeur et main­
tenir au minimum le taux de 
cholestérol, toutes les provinces 
du Canada, ainsi que les Etats- 
Unis, sont en train d'adopter 
le régime de la Nouvelle- 
Ecosse.

Dans une casserole d'une 
contenance de six tasses, pla­
cer le brocoli bien égoutté 
en alternant avec le jambon 
haché et la sauce blanche. Mé­
langer le fromage et les miet­
tes de pain et le beurre fondu. 
Recouvrir la casserole avec 
cette préparation et cuire dans 
un four modérément chaud 1350 
degrés) une vingtaine de mi­
nutes ou jusqu'à ce que la 
croule soit dorée.

Ce régime alimcnlairc est à 
base de poisson. "Parce que" 
nous explique Mme A. D. Wad­
dell, de Halifax, "a volume 
égal, le poisson est à moitié, 
sinon aux deux tiers, moins 
riche en calories que la vian­
de, ce qui permet des repas 
substantiels et satisfaisants."

Mme W’addell est l'assistante 
du Dr C. M. Harlow, qui fait 
depuis dix ans des recherches 
sur le régime alimentaire com­
me moyen de prévention pour 
les maladies du coeur, à l'hô­
pital Camp Hill de Halifax.

L'homme de science a effec­
tué de nombreuses expérien- * 
ces avec les pompiers et les 
policiers trop gros ou menacés 
de cholestérol. Le régime à 
base de poisson a été con­
cluant.

pholo LA PRESSE

Mme A. D. Waddell

Pour votre famille, rien de MIEUX et rien de MEILLEUR que

LA MARQUE DES GOURMETS
Dites toujours: Grenache

SU VOUS PLAÎT!

LA
RECETTE-VEDETTE

DE
GISÈLE GRENACHE

QRenachg
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ANJOU
Dturxi

UNI CHOMAI ^
•t *»00 lut MK**’

GATEAU ARLEQUIN 
A LA CREME GLACEE

(20 portions)

I pinti de crème glace* à la vanille 
1 taise de pacanes cancel en morceaux 
3 on. de chocolat semi-sucré ripé 
1 chopine de tréma glacée aux fraises

La crème glacée Grenache, dont la saveur exquise est reconnue de 
tous, se présente en une grande variété: vanille, érable, fraises, chocolat, 

caramel, fudge, cerises, ananas, pistaches etc., etc. La crème glacée 
ANJOU de Grenache, à consistance plus crémeuse, plus veloutée, est 

vraiment la crème glacée de grand luxe, le produit gourmet qui 
toujours satisfait. Elle est offerte en contenants d'une chopine — 

vanille, chocolat, ou pacane au beurre.

fraîches
1 chopin* d« crème glacée au chocolat 
1 chopme de crème glacet a I érable 
S chopines de sorbet iparfums assortit) 
1 demiard (U* tassa) de crème à

fouetter
2 c a soupe de sucre en poudra

GRenacbe
l'aide-cuisinier des bonnes cuisinières

Tapisser un moule à gâteau des anges 
oe papier d'aluminium épais ; refroidir. 
Verser ia crème giacee a a vanille dans 
un grand bol ; battre au meusso-r ma­
nuel ou électrique pou' amollir. Y in­
corporer pacanes et chocolat Alterner 
oes cuillerées de crème glacée et de 
sorbet dans >e moule a gâteau; presser 
légèrement. Remplir les espaces de crè­
me glacée à la vanille amollie Répéter 
la même opération jusqu'à ce que le 
moule soit rempli Congeler. Démouler, 
retirer le papier 0 alum.nium et placer 
sur une assiette. Fouetter la crème et 
la sucrer. Enrober complètement de crè­
me fouettée. Remettre au congélateur 
jusqu au moment de servir.

Il y a doux ans. lo Dr Har­
low a appliqué son fameux ré­
gime à 41 personnes — 40 hom­
mes et une femme — pour faire 
baisser leur laux de cholesté­
rol. "La plupart étaient éga­
lement trop gros", relate Mme 
Waddell, "mais ils aimaient 
heureusement le poisson, saut 
un seul qui s'est mis au régi­
me par crainte d'être malade. 
L'expérience a duré 16 semai­
nes et. pendant ce temps, cha­
que personne a perdu une ou 
deux livres par semaine tout 
en retrouvant sa bonne forme 
physique."

Selon Mme Waddell, une des 
caractéristiques les plus inté­
ressantes du régime de la Nou­
velle-Ecosse, c'est qu'on le suit 
chez soi sans déranger sa fa­
mille ou sacrifier aux exigen­
ces de son travail.

Le poisson et les fruits de 
mer offrent une nourriture va­
riée et savoureuse, riche en 
protéines, que l'on peut prépa­
rer de diverses façons sans 
ajouter des corps gras qui nui­
raient au résultat.

"Ainsi les sauces faites avec 
des tomates, des oignons et 
ries champignons relèvent les 
mets sans ajouter trop de ca­
lories", souligne Mme Wad­
dell.

L'experte rappelle que la 
meilleure façon de cuire le 
poisson c'est de le faire rapide­
ment. a haute température, ou 
d'utiliser le gril.

Les personnes qui adoptent 
le Régime de la Nouvelle-Ecos­
se trouvent difficile de se pas­
ser d'un petit déjeuner copieux 
après s’étre habitués aux oeufs 
et bacon saturés de gras. “Cer­
tains poissons sont excellents 
pris avec le café matinal, 
comme les sardines grillées sur 
toast, le hareng fumé ou le 
poisson fumé cuit à la vapeur 
sur lequel on fait fondre un 
peu de margarine à hase d'hui­
le de mais", suggère Mme 
Waddell.

A l'Expo 67. les provinces 
maritimes auront leur restau­
rant de poissons et fruits de , 
mer. En attendant d'y dégus- ; 
ter des spécialités, pourquoi 
ne pas essayer le Regime de la 
Nouvelle-Ecosse ? On se sent, 
dit-on léger, plein de vie et 
d'entrain.

Du poisson vraiment- frais? 
Oui, ces filets gardent 
tonte Ja saveur lïaîclie 
de l'océan, car on 
les fait lrire dès 
qu’ils sont pêchés
C’est son exquise saveur, la véritable saveur fraîche de 
l'océan, qui distingue le poisson High Liner. Le poisson 
High Liner est spécialement choisi pour sa qualité 
incomparable. 11 est envoyé à la friture dès qu'il est 
pêché. C’est pourquoi chaque bouchée de chair blanche 
de poisson High Liner fond dans la bouche. Le poisson 
High Liner se prépare en un clin d’oeil, tout en étant 
très économique. Vous trouverez les fruits de mer High 
Liner au comptoir de produits congelés de votre épicier.

D'autres 
aicallents fruits 
de mtr da la 
National Sta 
Products
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FRUITS DE MER HIGH LINER . 
DANS LE PAQUET PORTANT LE 
POISSON HIGH LINER
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Lunenburg Sea 
Products Ltd..
Lunenburg (Nouvelle-Ecosse)

ÜÜÉ —



* ■> - „ ' J*P * *■ A. > >Y> > 3 ^

flOlJVlîLIÆS INTERNATIONALES • .NOUVELLES INTERNATIONALES • NOUVELLES INTERNATIONALES •
CAHIER N0 4/ PAGES 37 - 48 ANNONCES CLASSEES / DECES / INFORMATIONS GENERALESLA PRESSE

Laos: des soldats du 
Nord-Vietnam tuent 

des centaines de civils
VIENTIANE. (AFP) — Les 

forces nord-vietnamiennes se­
raient montées à l'attaque con­
tre les forces royales station­
nées dans la région d'Atlopeu, 
a l'extrême sud du Laos, en 
poussant devant elles les popu­
lations civiles, provoquant ainsi 
la mort de plusieurs centaines 
de personnes, déclare le bulle­
tin I.ao-presse. Ces forces se 
seraient ensuite mises a l'abri 
de la contre-attaque lancée par 
l'aviation royale, tout en for­
çant les villageois à sortir dans 
les rues du village et en assas­
sinant ensuite les rescapés sur 
place, ajoute le bulletin.

Du côté des forces royales, 
quatre - vingts militaires au­

raient trouvé la mort et une 
vingtaine d'autres auraient été 
mis hors de combat, indique-t- 
on d'autre part dans les mi­
lieux militaires rie Vientiane, 
où l'on précise que la situation 
semble maintenant stabilisée 
mais que de nombreux réfu­
giés sont actuellement hébergés 
dans la ville de Pakse. sur le 
Mékong, principale aggloméra­
tion à l'extrême sud du Laos.

Selon les observateurs mili­
taires. l'opération déclenchée 
par les forces du Pathet Lao et 
du Nord-Vietnam aurait eu sur­
tout pour but de ravitailler les 
unités opérant dans la région 
située à proximité de la fron­
tière du Sud-Vietnam et de la 
piste Ho Chi Minh.

Les Américains effectuent leur attaque 
plus dévastatrice au Nord-Vietnam

AUTOUR OU MONDE

Réunion "révolutionnaire" au Caira
LE CAIRE < PA> — De sources égyptiennes, on rapporte 

aujourd'hui que le président Nasser se propose d'inviter le pré­
sident déchu du Ghana. M. Kwame Nkrumah, à une rencontre 
d'une semaine entre ' chefs révolutionnaires" afin de mettre 
au point une politique commune contre l'impérialisme et contre 
les tentatives du néo-colonialisme de répandre la subversion en 
Afrique. Les mêmes sources déclarent que la rencontre, qui 
débuterait le 21, grouperait des délégués de la Guinée, de la 
Tanzanie, du Kenya, de la République du Congo (Brazzaville', 
rie la Somalie et d'Algérie. Tous ces pays sont ceux dont les 
représentants ont boycotté la dernière conférence de l'OUA.

Bain froid pour calmer les Espagnols
PALOMARES, Espagne. (Reuter) —- Un diplomate et un 

général américains et cinq enfants ont plongé aujourd'hui 
dans la Méditerranée pour prouver aux Espagnols que la bombe 
américaine disparue dans cette région ne cause aucun danger 
du à la radio activité.

M. Angier Biddle Duke, ambassadeur des Etats-Unis à 
Madrid, et ses deux enfants âgés de 8 et II ans, le général 
Stanley Donovan, commandant de l'aviation américaine en 
Espagne, et son fils et deux enfants du ministre espagnol de 
l'Information, M. Manuel Kraga lribarne, se sont baignps 
dans les eaux froides sur la plage de Palomares. "Notre pré­
sence ici prouve qu'il n'existe pas de danger de radio-activité 
dans cette région." a déclaré l'ambassadeur Duke.

A quelques milles rie là. une douzaine de navires de la 
8e flotte américaine recherchent toujours la dernière de quatre 
bombes nucléaires tombées lors de la collision d'un bombardier 
B-52 avec un avion de ravitaillement en janvier.

Le Malawi prêcha la modération
TOMBA. tPA» — Le premier ministre du Malawi, M. 

Hastings Banda, a vertement critiqué aujourd'hui les chefs des 
pays d'Afrique qui parlent de partir en guerre contre la 
fthodésie, pays qu' "ils ne connaissent pas plus qu'ils ne 
connaissent les planètes Mars ou Vénus". Il a ajouté qu'il 
préférerait se voir expulser rie l'Organisation de l'unité afri­
caine 'OUA) plutôt que d'écouter leurs conseils, ",1e parle en 
connaissance de cause, a-t-il dit. tandis que ces chefs sont d'une 
ignorance crasse . Le Malawi a de solides liens économiques 
avec la fthodésie.

La rébellion au Congo
LEOPOLDVILLE ' U P1 ' — Plus de 100 personnes, dont de 

nombreuses femmes et enfants, ont été tués dans la région nord- 
est du Congo dans la rébellion qui s'y poursuit. L'armée natio­
nale congolaise a annoncé une importante victoire militaire 
sur les rebelles 180 rebelles ont été tués et cinq fusils mitrail­
leurs de fabrication chinoise communiste ont été capturés dans 
lin camp rebelle.

L'affaira Ben Barka

PARIS (AFP) — Le deuxième interrogatoire rie Marcel 
Le Roy-Flnville, agent des services français du contre-espion­
nage arrêté le 10 février pour non-dénonciation de crime dans 
l'affaire Ben Barka, a été aussi parfaitement négatif que le 
premier. L'ancien agent secret persiste à affirmer qu'il ne peut 
aborder le fond de l'affaire sans que ses supérieurs aient au 
préalable répondu aux douze questions qu'il leur a fait tenir 
la semaine dernière.

Un "profiteur" est condamné à mort à Saigon
téléphoto I PI

SAIGON (UPI, AFP) - C'est 
le consternation dans la famille 
Ta Vinh. Ce Chinois, homme 
d'affaires millionnaire, vient 
d'étre condamné à mort à Sai­
gon après avoir été reconnu 
coupable de mercantilisme. II 
s'agit du premier procès à se 
dérouler dans ce domaine de­
puis la récente adoption au Sud- 
Vietnam de nouvelles lois pour

parer aux crimes économiques.
Trois officiers militaires ont 

trouvé M. Ta Vinh, igé de 3S 
ans, coupable de spéculation sur 
les prix, d'accumulation de mar­
chandises et de corruption.

De sources gouvernementales, 
on a déclaré que si le condam­
né est fusillé, le peloton d'exé­
cution comprendra des fem­
mes. On espère que cette

mesure aura des effets psycho­
logiques.

M. Ta Vinh a huit enfants 
dont l'âge varie de un an à 14 
ans. Sa femme, âgée de 31 ans, 
a fondu en larmes en entendant 
les juges prononcer la sentence.
La cour a également annoncé 
que tous les biens du condamne 
étaient confisqués.

On estime dans les milieux 
gouvernementaux qu'un exem­
ple de ce genre est necessaire 
"pour inspirer la crainte dans 
les milieux commerçants chi­
nois'' dont l'influence est déter­
minante sur toute la vie écono­
mique du pays. Ceux-ci et leurs 
pratiques avaient été dénonces 
publiquement a plusieurs re­
prises.

Le Cubain qui a voulu tuer Castro 
fait une incroyable autocritique

LA HAVANE. (AFP» - "J'ai 
mérité le poteau d'exécution. 
Je suis un caractère instable, 
rempli de contradictions et de 
faiblesses, je me suis livré à 
la débauche et, cela, du jour 
où j'ai abandonné la révolution. 
C'est pour cela que. corrompu 
moi-méme, je me suis allié aux 
ennemis corrompus de notre 
peuple et de notre révolution.”

Se frappant la poitrine, fai­
sant son mea culpa en un acte 
d ' a u to - a ce usation incroyable, 
l'ex-chef des guérillas de l'Es-

cambray, le leader des étu­
diants révolutionnaires qui abat­
tit lui-même à bout portant en 
pleine Havane le chef de la sé­
curité militaire de Batista, 
l'ancien président de la puissan­
te Fédération universitaire, Ro­
lando Cubcla, ancien comman­
dant des forces armées révolu­
tionnaires, a tout confessé. Il a 
même terminé sa profession de 
foi — à nouveau révolutionnti- 
re — par le cri célèbre de 
Castro “La patrie ou la mort".

Evoquant son entrevue avec 
Fidel qui, en janvier, le con­
voqua pour essayer — selon 
l'acte d'accusation — de le re­
mettre dans le droit chemin, 
Cubela affirma "qu'il n'avait 
jamais ressenti pour Fidel la 
moindre haine, tout au con­
traire”.

Se frappant sur la tête, il 
cria au tribunal : “Je ne com­
prends pas pourquoi j'ai pu 
penser accomplir un acte aussi 
lâche et honteux que de vou­
loir assassiner le premier mi-

Harold Wilson promet aux électeurs 
britanniques une "meilleure société"

nistre, caché derrière une fe­
nêtre, en me servant d'un fusil 
à lunette télescopique."

Rolando Cubcla a laissé au 
soir de ce premier jour du pro­
cès qui a eu lieu devant le tri­
bunal militaire révolutionnaire, 
siégeant en la célèbre prison 
rie La Cabana, une impression 
aussi désastreuse que pénible. 
Son passé révolutionnaire et sa 
jeunesse plaidaient en sa fa­
veur, mais ce spectacle d'un 
homme qui fut un combattant, 
se couvrant de fange, s'accu­
sant de toutes les faiblesses, de 
toutes les lâchetés, de tous les 
vices, avait quelque chose d'ir­
réel .

SAIGON, iPA, DPI, AFP) — 
Les forces aériennes des Etats- 
Unis ont attaqué le Vietnam 
du Nord avec une intensité sans 
précédent au cours des derniè­
res 24 heures. L'opération, que 
l'on dit être la plus dévastatri­
ce depuis le début des raids 
au nord du 17e parallèle, a 
entrainé la perte de quatre 
avions et des équipages de trois 
d'entre eux.

Les pilotes qui ont participé 
à l’attaque ont dit avoir détruit 
un dépôt de pétrole et un em­
placement de missiles. Les 
appareils de l'armée de l'air 
et de la marine ont effectué 53 
missions de combats

Des explosions et d'épais 
nuages de fumée indiquaient 
le succès du bombardement des 
réservoirs de pétrole de Son La. 
330 milles à l'est de Hanoï. Les 
pilotes américains ont aussi dé­
moli leur second emplacement 
de missiles en quatre jours, le 
dernier étant situé à 80 milles 
au sud de Hanoi.

Profitant du beau temps, les 
Américains ont aussi attaqué 
des routes, des voies ferrées, 
des ponts et des bateaux-pas­
seurs sur un large front allant 
du 17c parallèle à la ville cô­
tière de Vinh.

Les avions perdus sont deux 
F-105 Thunderchiefs et deux 
F-101 de reconnaissance.

Cependant, les B-52 ont frappé 
une autre fois dans la province 
de Binh Duong, 35 milles au 
nord-est de Saigon, la cible 
étant un quartier général mili­
taire du Vietcong. Un porte- 
parole a dit que trois régiments 
ennemis opéraient dans ce sec­
teur depuis le 1er janvier. On 
n'a pas précisé les dégâts cau­
sés par les gros bombardiers.

Sur terre, la plupart des gran­
des opérations menées par les 
forces américaines, sud-vietna­
miennes et alliées ont pratique­
ment cessé, les Victcongs 
étant devenus pratiquement in­
trouvables.

Le Nord Vietnam 
proteste

De son côté, l'agence de pres­
se de libération du Sud-Viet­
nam rapporte que le 5 mars, 
le Vietcong a anéanti dans le 
secteur de Bau Bang, province 
de Thu Dau Mot, tout un ba­
taillon de troupes américaines 
renforcé en artillerie, abattu 
un avion F-105 et un hélicop­
tère et capturé une grande 
quantité d'équipement militai­
re. Il s'agit là "d’une grande 
victoire", souligne l'agence du 
Vietcong.

Par ailleurs, la mission de 
liaison de l'armée nord-vietna­
mienne a adressé à la commis­
sion internationale de contrôle 
en Indochine un message ur­
gent accusant les Etats-Unis 
d'avoir intensifié ces jours der­
niers les bombardements aé­
riens au Nord-Vietnam et d'a­

voir étendu le rayon d'action 
des "avions pirates qui atta­
quent sans discernement de 
nombreuses régions à popula­
tion très dense, les hôpitaux, 
les écoles et les barrages ", La 
mission de liaison proteste spé­
cialement contre le bombarde­
ment “sauvage ", le 3 mars, de 
deux écoles situées dans le dis­
trict d'Ha lloa, affirmant qu'il 
y a eu des morts et des bles­
sés parmi les écoliers et les 
instituteurs.

On annonce d'autre part à Sai­
gon que le gouvernement aus­
tralien a décidé d accroitre le 
contingent de troupes combat­
tant au Vietnam. Le contingent 
actuel qui est d’un bataillon 
renforcé, soit 1,500 hommes,

sera porté à 4,500 hommes qui 
formeront un régiment renforcé.

A Washington, la commission 
des relations étrangères du Sé­
nat entreprend aujourd'hui un 
débat sur la question des rela­
tions américaines avec la Chine 
communiste. Ce débat promet 
de rouvrir des blessures remon­
tant jusqu'à la deuxième guerre 
mondiale Le président de la 
commission, le sénateur Wil­
liam Fulbright, a appelé comme 
premier témoin M. Doak Bar­
nett, un spécialiste des ques­
tions chinoises qui a déjà tra­
vaillé au département d'Etat: 
Le but de l'enquête, selon le sé­
nateur, est d'empêcher la guer­
re entre la Chine et les Etats- 
Unis.

Lord Astor, qui avait été 
mêlé au scandale Profumo, 
est décédé aux Bahamas

LONDRES, i PA) - Lord As- 
tor, membre de la riche famille 
anglo-américaine Waldorf-Aslor 
et l'un des principaux personna­
ges mêlés au scandale Profumo, 
en 1963, est décédé hier soir aux 
iles Bahamas d'une crise car­
diaque.

Le troisième vicomte d'Astor 
était âgé de 59 ans II s'était 
rendu samedi par avion à Nas­
sau, capitale des iles Bahamas, 
pour des vacances d'un mois.

Lord Astor et son épouse, un

ancien mannequin, rendaient 
visite à sir Harold et a lady 
Christie quand lord Astor s'est 
plaint de douleurs a la poitrine. 
II est décédé à l'hôpital à 5 h. 45 
p.m.

Lord Astor avait été un hom­
me politique important dans le 
parti conservateur jusqu'à ce 
qu'il hérite du titre de son 
père, en 1952

C'est à Cliveden, la demeure 
ancestrale de la famille Astor, 
que Stephen Ward avait pré­
senté Christine Keeler a l'an- 
cien ministre de la Guerre. M. 
John Profumo, à l'été de 1961.

Profumo a plus tard admis 
qu'il avait menti au Parlement 
relativement à scs relations 
avec Christine et il a démis­
sionné.

Ward était un ostéopathe de 
la haute société qui s'est plus 
tard suicidé après avoir été 
reconnu coupable d'avoir tenu 
une maison de désordre. 
Impliqué par 
Christine et Mandy

Au cours du procès de Ward, 
Mlle Keeler avait raconté qua 
lord Astor payait le loyer d'un 
logement quelle partageait 
avec Mlle Mandy Rice-Davis, 
une jolie blonde qui est depuis 
devenue chanteuse de cabaret.

Mlle Rice-Davis, témoignant, 
devant la cour, a raconte 
qu elle avait été la maitresse 
de lord Astor, ce que celui-ci 
avait nié catégoriquement.

L'année suivante, lord Astor 
avait subi une attaque car­
diaque

Jusqu'à l'affaire Profumo, 
lord Astor possédait une longue 
carrière de services distingués. 
Il avait été élu aux Commu­
nes en 1935 et durant la Secon­
de Guerre mondiale avait servi 
dans la marine. Il était reve­
nu au Parlement en 1951. L'an­
née suivante, il avait etc obli­
gé d'abandonner son siège pour 
succéder à son père à la Cham­
bre des lords.

Il était considéré comme 
l'un des hommes les plus riches 
de Grande-Bretagne, partageant 
la fortune amassée par John 
Jacob Astor.

L'héritier du titre est Wil­
liam Waldorf Astor, âgé rie 11 
ans, son fils par son premier 
mariage. Il laisse aussi une fille 
de son second mariage, et deux 
filles de son mariage actuel. 
Ses deux premiers mariages 
s'étaient terminés par des di­
vorces.

LONDRES. (AFP. PA, UPI) 
— Le parti travailliste, dans 
son manifeste électoral, inti­
tulé "le temps des décisions", 
s'est fixé les principaux ob-

Les terroristes décapitent 
la colonne Nelson à Dublin

DUBLIN. 'AFP. UPD - La 
célèbre colonne Nelson qui se 
dresse dans O'Connell Street, 
au centre de Dublin, a été ren­
versée la nuit dernière par une 
v iolente explosion. Deux jeunes 
filles qui revenaient d'un bal 
ont été blessées et hospitali­
sées.

La police a arrêté cinq jeunes 
gcyis, tous de Dublin, qui ont 
été interrogés au sujet de l'at­
tentat.

Les autorités policières disent 
que cet attentat est l'oeuvre 
d'experts puisque seulement 
quelques carreaux ont éclaté 
dans les rues voisines. Le spec­
tacles qui s'offre du sommet 
de la colonne est une attraction 
toute particulière pour les tou­
ristes. On y parvient par un 
escalier aménagé à l'intérieur 
de la rolonne.

Un détachement du service 
de déminage de l'armée irlan­
daise s’est rendu sur les lieux 
pour s'assurer que d'autres en­
gins non éclatés ne se trouvent 
parmi les débris. Selon les pre­
mières constatations, les artifi­
ciers estiment qu'il a fallu plu­
sieurs bombes pour couper la 
colonne en deux a une trentaine 
de pieds du sol.

O'Connell Street, la plus acha­
landée de la capitale irlandaise, 
a été complètement bloquée 
par les chutes de pierres, et 
la circulation devra probable­
ment être détournée, pendant 
une bonne partie de la mati­
née. en attendant sur les ser- 
v ices de la voirie aient dégage 
la chaussée.

Depuis quelque temps, la Ré­
publique irlandaise et les six 
comtés de l'Irlande du nord, 
qui fait toujours partie du 
Royaume-Uni, ont connu une

recrudescence d'actes d'extré­
misme. Jusqu'ici, l'armée ré­
publicaine irlandaise hors la 
loi a rejeté toute responsabilité 
des attentats à la bombe contre 
des institutions britanniques a 
Dublin et Bellas!.

Cependant, les deux gouver­

nements s'attendent à une es­
calade de l'activité terroriste 
en Irlande qui marquera, le 
mois prochain, le 50e anniver­
saire de l'insurrection de Pâ­
ques de 1916, qui a conduit la 
République à l'indépendance de 
la couronne britannique.

jectifs suivants : oeuvrer en 
vue de l'entrée de la Grande- 
Bretagne dans le Marché 
commun "tout en sauvegardant 
ses intérêts essentiels et ceux 
du Commonwealth", s'opposer 
a la dissémination des armes 
nucléaires et renforcer l'OTAN 
tout en multipliant les contacts 
avec l'URSS et l'Europe orien­
tale, garantir au peuple bri­
tannique une élévation du ni­
veau de vie de l'ordre de 25 
pour cent en 5 ans.

Commentant le manifeste 
électoral publié hier soir, M. 
Wilson a déclaré que le gou­
vernement travailliste, s'il re­
vient au pouvoir, présentera 
la loi sur la nationalisation de 
l'acier sur la base du Livre 
blanc publié il y a un an, 

la; manifeste indique :

telephoto F A

La tête de Nelson retirée des débris
La tète de l'amiral Horatio Nelson, le célèbre héros de la bataille de Trafalgar, 
est retirée des débris de la colonne Nelson à Dublin en Irlande, par des 
sapeurs, après qu’une partie de la colonne de 125 pieds se fut effondrée 
sous la violence d'une explosion, hier soir. La police irlandaise est d'avis que 
cet attentat est l'oeuvre de l'Armée républicaine irlandaise, hors-la-loi.

— Défense : "Les engagements 
militaires et politiques de la 
Grande-Bretagne seront déter­
minés par les limites de scs 
ressources".
— Relations avec l'Europe: La 
Grande-Bretagne, en consulta­
tion avec ses partenaires rie 
l'Association européenne de 
libre - échange, devrait être 
prête à entrer dans le Marché 
commun à conditions que les 
intérêts essentiels, notamment 
dans le domaine de l'agricultu­
re, du Royaume-Uni et du 
Commonwealth soient sauve­
gardés (la référence à l'agri­
culture rend d'ores et déjà 
impossible cette adhésion, esti- 
me-t-on).
— OTAN : priorité absolue à 
la non-dissémination des ar­
mes nucléaires.
— ONU : Londres doit oeuvrer 
pour renforcer l’ONU, qui est 
le principal instrument de 
paix dans un monde divisé.
— Vietnam : le parti travail­
liste s'engage à poursuivre ses 
efforts en vue d'un règlement 
négocié du conflit vietnamien.
— Chine : le Labour s'effor­
cera d'assurer l'entrée de 
Pékin à l'ONU.
— Commonwealth : il doit évo­
luer “s'il veut demeurer une 
force cohérente dans le mon­
de".
— Economie : en dehors de la 
nationalisation de l'acier, créa­
tion dune "commision fon­
cière" qui aura le pouvoir de 
nationaliser les terrains à 
bâtir; rationalisation de l'in­
dustrie aéronautique compor­
tant une prise de participation 
de l'Etat dans cette industrie.
— Domaine social : plein em­
ploi. réorganisation de la sé­
curité sociale, amélioration de 
1 éducation nationale, aide aux 
petits salariés pour l'achat de 
logements.

Commentant l'absence dans 
le manifeste de toute allusion 
à la Rhodésie, M. Wilson a par 
ailleurs dit que ce dernier 
problème était un problème de 
gouvernement à traiter au fur 
et à mesure de ses possibilités.

Un communiqué du Foreign 
Office a d'autre part exprime 
la confiance de la Grande- 
Bretagne que l'OTAN survivra 
"avec ou sans la France",
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DEMONSTRATEURS 1966 DE LA COMPAGNIE 
OFFERTS A DES PRIX DE RABAIS EXCEPTIONNELS

(Cxemple)

RAMBLER 1966 Equipé
SEULEMENT

Sedan Ambassador ‘3,050
D'AUTRES

SERVICE 

C’EST CHEZ

Un des plus grands deposilaires Rambler au Canada

ïÀ/doaJiAubcfëéR
^*^10300 boul.'PIE IX (coin Fleury) — 323-4330
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Un policier est blessé au cours d une chasse à Thomme

Même si on lui a amputé un doigt, l’agent Léopold Bergevin sourit à son 
épouse qui lui rend visite à l'hôpital. On remarque également, de gauche à 
droite, l’agent Bernard Pauzé, qui a repéré les suspects près d’une banque 
à Ormstown, et Marcel Desehênes, qui accompagnait l'agent Bergevin au 
moment de la fusillade.

Michel St-Jean 
gagne le prix 
"Images du 
Québec"

Le ministre de l'Industrie et 
du Commerce du Québec, M. 
Gérard-D. Lévesque ià gauche 
sur la photo) a remis, hier 
après midi, le premier prix de 
$2,500 à M. Michel St-.lean (à 
droite) de Montréal, photogra­
phe, gagnant du concours 
“Images du Québec", organi­
sé pour le pavillon du Québec 
à l'Expo. Le deuxième, de 
$1.500, a été attribué à M. Jean- 
Pierre Beaudin, de Montréal, 
employé de la Société Radio- 
Canada : le troisième, de $1.000, 
à M. Marc Ellefsen, de Chi­
coutimi.

Le jury du concours, lancé 
le 3 février 1965, était présidé 
par M. Yousuf Karsh (au cen­
tre sur la photo) et composé 
de MM. Claude Beaulieu, Jean 
Simard et André Jasmin. Au 
31 décembre 1965, date de clô­
ture du concours, le jury avait 
reçu 2,500 documents, photo­
graphies et diapositives, de 223 
concurrents.

Les photographies primées 
seront intégrées aux exhibits 
du Pavillon du Québec : elles 
devaient revêtir un caractère 
d'originalité et d'authenticité, 
et représenter l'aspect humain 
et social du Québec.

Le jury a accordé, de plus, 
des mentions honorables à MM. 
Jean Achim, de Montréal, Luc 
Amyot, de Montréal, André 
Ellefsen, pour la qualité d'en­
semble de sa participation, et 
Bernard Gosselin, de Mont­
réal : ce dernier a présenté 
une série de documents sur les 
Indiens Cris de la réserva de 
Mistassini.

iiiii|I|i|E||!||ii|!|i|I||I||II|II!I!II1!!IIIIIIIII!IIIIIII!IIIIIIIIIIIIIIIIIIII!IIIIIIIIIIII!IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII!IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII!IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII[IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIH^

"Images du Québec"
Michel St-Jcan, à droite, lauréat du concours “Images du Québec”, reçoit des 
mains du ministre Gérard-D. Lévesque, le prix qu'il s'est mérité pour une 
série de photographies illustrant la Belle Province qui serviront à décorer 
le pgrillon du Québec à l'Exposition universelle de 1967. M. Yousuf Karsh, 
président du jury, est aussi présent pour féliciter le gagnant.

Un toit de multiples cylindres suspendus 
couvrira le pavillon monégasque à l'Expo

par Michèle Juneau
La firme Papineau, Gérin-Lajoic et Leblanc réalise le pavillon de Monaco 

à l'Exposition universelle de 1967.
Ces architectes canadiens-français, déjà fort respectés au Canada, 

confirment ainsi leur talent à l’échelle universelle. Bien que le communiqué 
émis par le consulat de Monaco omette de le mentionner, M. Réal Benoit a 
participé à la conception générale du pavillon.

I)e stuc et de béton, le pavillon, composé de dix cylindres entourant un 
cinéma-jardin, sera situé sur l'Ile Notre-Dame. La conception même de 
l'architecture se veut d'esprit très léger. Les multiples cylindres suspendus 
constituant le toit du pavillon forment un jeu très intéressant.

La principauté de Monaco a prévu un budget de $459,000 pour son 
pavillon.

Qu'abritera le pavillon monégasque ? Quel sera le genre de spectacles 
auquel le public sera invité ? Il semble qu’il soit encore trop tôt pour le définir.

Bien que M. Michel Pasquin, consul général de Monaco, nous ait laissé 
entendre que nous aurons peut-être la visite de l'orchestre symphonique de

Monaco ainsi que celle de troupes folkloriques locales, rien de plus précis no' 
transperce à ce sujet

On nous promet un film illustrant les beautés et plaisirs de cette gentille 
principauté. Quel genre de film ? Difficile à deviner. On sait qu'il devra 
illustrer ce que l’on n'a pu concrétiser dans le pavillon. A l’origine, le scénario 
du film, long de 10 minutes, dev ait être soumis à l'appréciation des architectes : 
entente logique puisque ces derniers, plus aue tout autre, connaissent l'esprit 
de leur oeuvre et ce qui est appelé à figurer à l'intérieur du pavillon. Le 
premier scénario soumis fut refusé comme étant absolument inacceptable. Malgré 
ce premier insuccès, le scénariste demeure le même : on dit nu ll serait l'auteur 
et réalisateur des principaux événements de Monaco — dont le mariage du 
couple princier.

D'autre part, un cinéaste canadien travaillant de concert avec le bureau 
des architectes aurait soumis un projet de scénario à Monaco. Le budget 
requis était-il trop clevé 7 Craindrait-on de froisser quelque susceptibilité en 
accordant un deuxième contrat a un étranger 7

Cette dernière hypothèse n'est pas écartée par M Pasquin

Deux des projectiles tirés par les suspects ont écorché le volant que 
l'agent Bergevin.

La chasse à l’homme qui a 
débuté hier après-midi dans le 
petit village de Russeltown, 
dans le comté de Château- 
guay, à la suite d une fusilla­
de entre trois suspects et 
deux agents de la police pro­
vinciale, s'est poursuivie avec 
plus d'intensité aux petites 
heures ce matin lorsque les 
deux fuyards ont été aperçus 
dans une auto rapportée volée 
quelques minutes plus tôt à 
Lacollc.

Pourchassée en direction de 
St-Jean, l'auto des suspects a 
fait une embardée dans le fossé. 
Les deux occupants ont couru a

Texte de 
Martin Pronovost

Photos de 
J.-Y. Letourneau
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travers bois sous les balles des 
policiers à leur poursuite. Quel­
ques minutes plus tard, a l'au­
be, l'hélicoptère de la police 
s'est joint aux nombreux poli­
ciers. Les individus ont été vite 
repérés près du Club de golf 
de St-Jean mais les agents en 
ont perdu la trace par la suite.

Près d'une cinquantaine de 
policiers ont participé à cette 
poursuite spectaculaire. Toutes 
les routes ont été bloquées et 
chaque véhicule a été examiné 
minutieusement.

Les qhalets d'été du secteur 
ont été visités de même que 
certaines maisons des environs. 
Peu avant midi, toutes ces fouil­
les systématiques s'étaient avé­
rées vaines, mais se poursui­
vaient sans répit et les policiers 
avaient tout de même bon es­
poir de capturer ces deux indi­
vidus.

Ces derniers ont marché à 
travers bois durant plus de dix 
heures, soit depuis 5 h. hier 
après-midi jusqu'à vers 3 h. la 
nuit dernière à la faveur d'un 
clair de lune pour couvrir la 
distance qui les séparaient de 
Russeltown à Laeolle où ils ont 
volé une auto.

Les policiers croient que les 
fuyards se rendront bientôt, 
épuisés et affamés.

L'agent Léopold Bergevin qui

a été blessé d'un coup de feu 
à la main droite se rétablit 
lentement de ses blessures au 
Barrie Memorial Hospital, à 
Ormstown, où les médecins ont 
dû lui amputer le majeur de la 
main droite.

Le suspect capturé. Tony 
Miller, âgé de 30 ans, s'est 
rendu sans résistance lorsque 
deux agents de Valleyficld l'ont 
découvert caché sous un large 
morceau de glace en bordure 
d'un petit ruisseau près du vil­
lage de Russeltown. Il a été 
incarcéré dans les cellules du 
quartier général de la PP a 
Montréal.

Le tout a débuté hier après- 
midi, vers 2 h. 45, lorsque 
l'agent Bernard Pauzé du poste 
de la PP à Ste-Martine, en 
patrouillant près de Howick, a 
remarqué une voiture dont les 
occupants lui semblaient sus­
pects.

En s’approchant du véhicule 
pour interroger le conducteur, 
le policier a remarqué qu'un 
individu portant une cagoule 
rouge et noire était couché sur 
le siège arrière. Au même 
moment, l’auto des suspects 
démarra en trombe vers le sud 
sur la route no 14.

L'agent Pauzé les prit en 
chasse tout en demandant de 
l’aide par radio. Deux de ses 
collègues qui travaillaient dans 
le petit village de Russeltown 
ont capté son message et ont 
placé leur véhicule en travers 
de la route juste à l'entrée du 
village. L’agent Marcel Des- 
chénes a eu le temps de des­
cendre de l'auto-patrouille mais 
son collègue l'agent Léopold 
Bergevin était encore au volant 
lorsque la voiture des suspects 
arriva à vive allure, évita l'auto 
des policiers et alla s'écraser 
contre le mur du magasin 
général.

Les trois Individus sont des­
cendus de voiture en vitesse 
et l'un d'eux a tiré une dizaine 
de coups de feu en direction des 
policiers. Une des balles a 
atteint la main droite de l'agent 
Bergevin tandis que les autres 
projectiles ont troué l'auto de 
la police ainsi que le véhi­
cule d'un voyageur de com­
merce.

L’agent Dcschénes, pour sa 
part, a eu juste le temps de 
répliquer de quatre balles mais 
les suspects prenaient déjà la 
fuite a travers champs.

Une vingtaine de policiers 
des postes environnants se sont 
joints à leurs collègues pour 
une battue générale qui s'est 
poursuivie jusqu’au coucher du 
soleil. On a fait appel égale­
ment au chien Rebel et a son 
maitre le caporal Jacques La- 
ferrière de même qu’à l'hélicop­
tère de la PP et a celui de la 
station radiophonique CFCF.

La capture 
de Miller

Un des trois suspects, Tony 
Miller, a été capturé vers 5 h. 
p m. près d'un ruisseau. Il a 
refusé de dévoiler les noms des 
deux individus qui l'accompa­
gnaient.

Le caporal Robert Mongcau, 
officier responsable du poste 
de Ste-Martine, dirige les 
recherches qui ont repris ce 
matin d'une façon intense. 
Durant la nuit, douze voitures 
de la PP ont patrouillé cons­
tamment les routes entourant 
le bois où se sont réfugiés les 
deux fuyards. Ces derniers 
sont armés d’une carabine rie 
calibre 303 et les policiers de­
vront agir avec prudence pour 
les capturer.

Dans l’auto des suspects, la 
police a retrouvé un revolver 
de calibre 22, un fusil de calibre 
12 à canon tronqué, deux cou­
teaux et deux cagoules. L'auto 
avait été rapportée volée la 
veille à Montréal.

L'agent Léopold Bergevin 
compte douze ans de service 
au sein de la PP. fl est marié 
et père de deux enfants âgés 
de 3 et 4 ans,

Félicitations 
du directeur

Interrogé sur le magnifique 
travail de ses agents, le direc­
teur de la PP. M. J.-Adrien 
Robert, a déclaré qu'il ne pou­
vait que féliciter les agents 
Pauzé, Bergevin et Desehênes 
pour leur beau travail. “Le 
flair de l'agent Pauzé est tout 
a son honneur et la bravoure 
des agents Bergevin et Des­
chênes mérite sûrement d'étre 
soulignée, car elle confirme la 
bonne réputation de la police 
provinciale du Québec".

A moins d'empêchement, M. 
Robert devait se rendre ce 
matin au chevet de l’agent 
Bergevin a l'hôpital Barrie à 
Ormstown. Le village de Rus­
seltown est situé a moins de 
cinq milles de la Frontière 
américaine.

Le caporal Jacques Laferrièie, de la PP, et son chien dressé Rebel, suivent la trace des fuyards dans les bois de Russeltown. L’obscurité a forcé
le limier a abandonner ses recherches mais celles-ci ont repris tôt ce matin.

L’auto d’un voyageur de commerce, qui était stationnée entre la voiture des 
policiers et celle des suspects, a été criblée de balles de la carabine 303 de 
l'un des trois individus pourchassés. Heureusement, le conducteur était a 
l’intérieur du magasin général au moment de la fusillade.

■
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AUCLAIR 'M«n«-Ahc* A Mont BESSETTE lou«*Eug*n# - A St CARON (Ludtn)
r#al, ]• 7 m«r» 19fifi a ris# d# R!:
*n* **t riérédé# Mm# veuve l.rtmi 
Aurlatr. re# Mari# Allot R#l)ero»f 
demeurant Brin 38# Avenu#. Rnir 
mont autrefoi» rt# Mai*onneu\e. ei 
mère d# la Rev Soeur Leon-rt# la 
Croix de» Soeur* rte la Providtnre.
Marlclle. Jeanne 'Mme Théophile,
Bertrand». Jacqueline Mm# Marcel 
Boue hard», Gilbert#, Paul. Raoul.
Lur. Léo. Charte». Jean Le* fune 
raille» auront lieu vendredi le 11 j 
murant Le convoi funehte partira 
de» »»!onx

Alfred Dallaire In»
3234 rue R#llecha«*f 

pour »# rendre l l’eglise S! Rnn»
venture ou le «et vice *#r.c celehr- BLANCHET Ludger
et de la au cimetiere de l.nngueuil, 
lieu de la aépulture Parent» et 
ami» «ont prie» d’y assister uni 
autre Invitation

AUOIR 'Loui») — V Chamh!-. le B
mar» 1968 a Fig# de «:». an». e»t 
deredé M Loul» Auior. epoux de 
Berthe VUIemaire. demeurant on 
haut de la Petite Riviere l e» fune 
raille» auront lieu Jeudi le 10 mu 
rant Le convoi funehie partita de* 
aalon»

Y. Darrhe A Fil*
.130. rue Martel

pour »e rendre a l>*li*e naroi»Ma 
le St*Jos«ph de Chamhly nu le »ei 
Vire «era célébré a 10 hi» et de la 
au cimetière de St-I.aurent. Mont 
real, lieu de la sepulture Paient» 
et ami» «ont prie» d'y a»«i«ter «an* 
autre Invitation

BEAULIEU Blanche. A Montreal 
le R mar* 1966 « l ise de fi’l un»
e*i decedee Mme veuve Philiheit 
Beaulieu, née Blanche Thomas. 1c 
meurent 4447 Rn\ci Le» funérail 
le» auront lieu vendredi le 11 mu 
rant Le convoi funèbre partira 
de* *alnn«

T Sanaiesiet l.tee 
3198 rue Ontario

pour *# rendre a l'ég!i*# Nativité 
d'Hothr'.aga ou le servir# »eia ce 
lehré et de là au cimetiere de 
COte de» Neige», lieu de la aépul 
turc. Paient» ei ami* sont prié», 
dv a.*.«i*tei »ana_ autre invitation

BELLEVILLE 'Ronald) — A Chur 
chill. Man . #*t décédé accidentel­
lement Ronald Belleville, fil* de 
Roland Belleville et de Ph.vlli» M • 
rv Parker La dépouillé mortel'.- 
aéra expn.*ee mardi soir a R 10 heu 
re* au «alon

Clarke Funeral Home 
SIMM) rue Sherbrooke mie«t 

Service funèbre a l'église St Ré­
mond mercredi » R hr* 30 » m
Inhumation au cimetière de < Ote 
de*.Neige»

Jean. Je fi mar* 1966. a I âge riei 
81 ar- e*4 décédé M Louis-Eugène 
Hf**#Ue. autrefoi* de Rave» et 
Hrssèttr. bijoutiers, époux de feu 
Alice McNulty, demeurant a 160 
Longueuil. Le* funeraille» auront 
lieu mercredi, le 9 courant Le con­
voi funèbre partira rtc* salon» j 

Le Sieur A Frère Ltée 
114. rue M-Jacques 

à 10 hr* 13. pour *# rendre à la 
Cathédrale, ou le servi'e sera célé­
bré a 10 ht* .10. et de la au cime-, 
tieie de St-Jean. lieu de la sepul­
ture Parent* et ami* sont pues 
d'y assister sans autre invitation.

A Montreal.

Accidentellement GERVAIS (Aimé)
Montreal, le 7 mars 196fi. a l'Age 

de 42 an*, est decfde Lucien Caron, 
fil* de feu Hyacinthe Caron et de 
feu Cnrhella Richard demeurant 
2630 Lacordaire. appt 1. Les funé- 
taille* auront lieu jeudi le 10 cou-1 
rant. Le convoi funebre partira des 
salons

Dallaire. Bonneville et dinars* 
3803 rue Boileau

à R bis .10 pour »e rendre à l'église 
Notre Dame de»-Victoire» où le ser­
vice sera célébré à » br* et de la au 
cimetière de Warwick, comte Ai 
tbahaska, lieu rie la sepulture Pa­
rents et amis sont prie* d’y assis 
ter sans autre invitation.

A Veidun. ie R
mars IPflfi. a l'Age de «7 an», est 
décédé M André Gervais, epoux de 
Bernadette La rivière, demeurant 39 
rue Galt. père de Jean-Louis, èche 
vin de Verdun Le* funérailles au 
ront lieu vendredi le 11 courant 
I.e convoi funehie partira de la 
résidence funeralie

L. Theriault Knr* .
312 rue de l'Eglise 

pour se rendre s l'egltse Notre 
Hame de» Sept «-Douleur*, ou le 
servir# «era célébré a 9 hre*. et 
de la au cimetière de (ote-d#*- 
Neige*, heu de la sepulture Pa 
rem» et ami» sont pile» d'y assister, 
sans autre invitation.

LEBRUN (Marguerite) — A l'hApi 
tal Notre Dame, le 7 mai* lQfifi. a 
l'Age de 30 ans e»t dérC**e Mar­
guerite Bélanger, épouse de Lu­
cien Lebrun, mere dp Déni» Mai- 
cel. Ronald. Claude. Mme A 
Veaudry (Gisèle*, belle mere de 
Solange. Les fune» ailles auront 
lieu vendredi le U courant. Le 
convoi funèbrr paitua des salons 

J R. Deslaurier* l.tee 
700 Roui Ste-Croix 

pnui *e rendre a 1 relue St Lauren* 
nu le service sera célébré a 10 n. 
et de la au cimetiere de St Lan , 
rent, lieu de la sepulture Parents! 
ei ami.» sont prié* d'y a«*i*ter *an« : 
autre Invitation

PEPIN Euldai — A Montreal, le fi 
mai» 1966. a l'Age de K) *n«. e«t 
decedee Mme veuve Joseph Pepin 
nee Km Ida Cloutier demeurant a 
8031 St-Dominique, mere de Delphi*. 
Mme Léon Dufault (Fernande1. Mme 
Maurice Dupuis (Madeleine) 1 e« fti 
neraillc* auront lieu mercredi le 9 
coûtant Le convoi funebre partita' 
de* salon*

A. Savatia l.tee 
8078 rue Drolet coin Jartv 

à R hr» 43 pour se rendre à l'eglixe 
St-Vinrent-Femer ou le service .«# 
ta célébré a 9 hr* et de la au cime­
tiere de C0te-des-Nei*e§. lieu de la- 
sepulture Parent* et ami» sont pries 
d'y assister *an* autre invitation.

le fi mais 1966 a l'ace de 74 ans. CHARTRAND Rosarioi — A Montréal.
est décédé l.udger Blanc hrt. epoux 
en 1ère* noce* rie Marie Reine Ne 
neral. et en 2ome* noce* rie Maiie 
Ange Arpin. demeurant au 9382 
Bruchési Les funeraille» auront lieu 
mercredi, le 9 courant Le convoi 
funèbre partira des aajons 

1 rgel Bourgie Liée.
3681 iue Jean Talon est, 

pour »e rendie a l'église Noire 
Dame-de-la-Meici, ou le service »#ia, 
célébré a 10 h - et de la, au cime 
tier# d# Chambly, lieu de la sepul : 
ture raient* et amis sont prie* d'y 
assister san* autre invitation.

le S mai» 196fi. a Age de «4 ans. çingRAS (J Arthur) — A Montréal.
est de. ede Rosario Chartrand. epoux 
de Simonne Cyr. Père de Claire 
Denise. Leo. Roger. Real, demeurant 
au 8330 De* Belge» Le* funérailles 
auront lieu mercredi, le 0 courant 
Le convm funebre partira de* »a|on* 

t rgel Bourgie l.tee.
743 boni (Tema/ie est. 

a 9 h 13. pour »# rendre a l'église 
M Alphonse d'YouvilIf. ou le »ei 
vice sera célébré a 9 b 10. et de la 
au cimetiere de l'Est, lieu d# la 
sepulture Parent* et ami* sont prie* 
d'y assister san* autre Invitation.

Je 7 mar* 196fi. a l'Age de fiH ans 
est décède M J \rthur Giniras. e.\ 
employe du •' N P . epoux de f'Iara 
Gauthier, demeuiant a 10.400 Béni 
Père de Rene. Paul Yolande. 31a 
rteleine et Huguette Les funérailles 
auront lieu Jeudi, le 10 courant 
Le convoi funehie partira des salon* 

t'igel Bourgie l.tee 
400 Roui. Henri-Rnurassa Est 

a 0 hr* 13. pour »e rendre à l'eglise 
St-N(colas d'Ahuntsic. ou le service 
sera célébré A 9 br* 30. et de la

imetiere de l'Est, lieu de la LESCARBEAULT Loue» - A

LEMIEUX (Léandre) A Montréal.1 
le 7 mars 1966. a l'Age de 64 an*, 
est deredé M I.eandie Lemieux.: 
epoux de Simonne Desauimeis. de* 
meurant 470R Bern Le* funeraille»' 
auront lieu jeudi le 10 courant I e 
convoi funehie partua de* «alon*

Bonnier, Duclo». Bonnier,
3303 rue Papineau.

A R hre» 30 pour »e lendie A l'eglise 
St-Denl», ou le service aeia célébré 
a 9 hres et de la *u cimetiere CcMe 
de* Neige*, lieu de la aépulture Pa
lent* et ami» .ont prie* ri y assister HIENDCAU Albertine _ A Me Julie 
-an» autre invitation #omle verchère*. le « mars I96«

POIRIER Olivier* — A «* demeure.; 
le fi mar* 196fl. e*t décédé subite 
ment Olivier Poirier, epoux de ( a 
livta Janelle et pere de Ellen et 
Robert. La dépouillé mortelle est 
expose# au salon

Clarke Euneral Home 
33R0 rue Sherbrooke ouest 

Service funebre a l'eglise St Mn- 
nica mercredi a 9 a m. Inhumation 
au cimetiere de Yalleyfield.

BONENFANT Mario'
mciv .« Montreal, le s mars 19fifi 
a I .C2P <lc* R mi*. e»t décédé Mario 
Boncntant. enfant bien aime dp 
Normand Bonenfant ce de Muriellp 
Péllrtiiu I «•* funeraille» auront lieu 
mercredi. 1# 9 courant. Lé convoi 
funèbre partira de* «alons 

J A Guilbault Inc 
3.339. 11# Avenue. Rosemont 

à 1 hre 4.'> pout »e rendie a l'église 
Ste-Ribianne. ou le service scia ce 
Jebre a 2 bis uni . et dp la au ci 
metierc de l'Esi. lieu de la sepul 
ture Parent* et anus «ont priés d'y 
assister sans autre invitation.

sépulture. Parent» et ami» »ont 
priés d'y a«si«ttr «ans autre tnvi 
tation.Accidentelle- DAME Maria» — A Verdun, le 8 mars 

19fifi, a l'Age de R0 an«. est decedee 
Mlle Maria Dame. fll(e de feu David 
Dame et rte feu Marie Agnes V iens.
demeuiant au 837 rue Rieile Les GIRARD 'Stella) — A Montreal
funérailles auront lieu mercredi, le 
9 courant Le convoi funebre partira 
de la résidence funéraire 

L. Thériault Enrg.
312 rue de l'Eglise. Veidun.

A R h 43. pour »e rendre A l'eglise 
Notre Dame-de«-Sept-Douleur*, ou le 
service *em célébré a 9 h . cl de la. 
au cimetière de la Côté-des-Ncjgc*. 
heu de la sépulture Parent* et ami* 
sont prie» d'y a*«iater sans autre 

I invitation.
BOUASSALY Loun A Montréal.1

> 8 mar* 1966 a ege de K4 an* OAIGNEAULT (Fabiana) — A Mont 
»►* 'C'--I rail« RnuMMly »»»u* réal. I, 5 mar» 1066. a 1 Jrr d, «0 
de Ro«e Klia* Il laisse 2 frere»
Philip et Michael demeurant A 7027.' 
ru# Rovei Le* funeraille* auront 
lieu jeudi le 10 courant. Le convoi 
funèbre partua des salon»

J.-S. Vallée l.tee 
6821. rue St Hubert

le fi

.* I hre 43 poui »e rendre a l'eglise 
M-Geotse* ou le service *er* cèle 
hre a 2 hr.» et de la au cimetiere 
Mont-Royal heu de la sepulture. 
Paient* et ami* «ont piié* d'y assis 
ter »sn* autre invitation.

BENOIT 1 Zétéma Blanche' — A Mont
real, le 6 mar» 19fifi » l'Age de 78 BOUCHARD ■ Jotepb-Emilei — A Vtnnt

real, le 3 mar* 186fi 
ans. e»t decedée Mme Rosano Da 
gnesult. ne# Kabiana Sabounn. de 
meurant au 5167 St Ambroise Le» 
funeraille» auront heu mercredi. I# 
9 courant. Le convoi funebre partira 
de» salon*

t igel Bounie Lire.
4303 iue Notre-Dame ouest,

A 8 h 43. pour se rendre a l'église 
Ste ( lotilde. ou ]# service »na (-el# 
hr# a 9 h et d# la. au cimetiere 
de la (At# des-Neige*. heu de la 
sepulture Parents et smi* «ont prie» 
d y assister sans autre invitation

mars I9fifi. à l'Age de 37 ans, 
décède# Mil# Stella Girard, fille 
de feu Allied Girard et de feu Ida 
Pelletier, demeurant au 3203 Louis 
Veuillot I.e* funérailles auront lieu 
mercredi, le 9 murant Le convoi 
funebre partira des salons

Dallaire. Bonnevlllg A 
Cintra» Ltée.

3803 rue Rmleau, 
angle Lacordaire.

à R h 43. pour *e rendre A l'église 
Notre Dame-des-V'ictoire*. ou ie ser 
vu e sera célébré a 9 h . et de là. I 
au cimetière de l'Est, heu de la 
sépulture. Parent* et ami» «ont prie» 
d y assister sans autre invitation

real, le 7 mars 19«fi. a l'Age de 39 
an* e»t décédé M Louis l.esrar 
beault. autrefois rte St-Henri-de Mas- 
couche, epoux de Laurette Archam­
bault. Le» funeraille* auront lieu 
Jeudi, le 10 courant Le convoi fu 
nebre partira de» salon»

J. H Benoit 
2102. rue Fuilum

a 9 hi» 43. poui -e rendre A I eg|i*e 
St-Euseba-de-V erc eil. ou le service 
aéra célébré A 10 hr». et de la au 
cimetière de CAte-rir» .Neigea, lieu 
de la sepulture. Parents et ami» 
sont prie» d'y asalster «an* autre ROCHON Gaston

l'Age de fil ans. est décédée Mme 
Mont Dollard Riendeau. nm libertine I 

Reauchemln. demeurant Rang de la 
CAte. a Ste-Julie Le» funeraille* 
auront lieu jeudi, le 10 courant Le 
convoi funèbie partira de» aalon» 

Demn ».
Rue Principale. Ste-Julir, 

à 9 h. 43. pour »e rendie a l'eglise 
paroissiale, ou le service sera cele 
hre * 10 h . et de la. au rimetière 
du même, endroit, lieu de la »#pul 
ture Parent* et ami* «ont prié» d'y 
assister san* autre invitation

invitation.
A Montreal, le 7

an». e*t decedee Mme -i El/e.ir 
Benoit, nee Zeléma Blanche Manon, 
demeurant au 3260 rue Sherbrooke 
est. appt 1 Le* funérailles auront 
lieu Jeudi. 1# 10 courant Lé convoi 
funèbre partir» de* salon»

T Sanaregiét Ltee.
3198 rue Ontario est. 

pour »# rendre a l'église si Emile, 
on le service sera célébré * 9 h . 
et de |A. au cimetiere de l'Est, heu 
de la sepulture. Taienl* et .mus 
•ont prié* d’y assister *an* autre 
invitation.

real, ir fi mai* 1066. a l'Age de RO d'ANDRIEU Anna — \ Veidun.
an», c*t décédé Joseph Emile Bou-| 
chard, epoux de Gertrude Brother* t 
demeurant au 46 ;3 Papineau !.#» 
funérailles auront heu Jeudi, le 10 
murant. Le convoi funèbre partira 
des salon*

-In* Lussier A Fils,
4733 rue Papineau, 

à 8 h. 13. pour *e tendre A l'église 
St-Piene ('laver, où le service sera 
célébré a 8 h J0, et de IA. au cime 
Dére rie la CAte rie.v.Neige*, heu de 
la sepulture. Parent* et ami* sont 
pue* d'y assister san» autre invita-‘ 
tion.

n mai» lOflfi, a l'ge de fil ans. r»i 
décédée Mme Anna I.angevin, epou 
*# du capitaine Daniel d'Andricti. 
de la Police de Verdun, met# de 
MM Gabriel, .lean. Julien. < lande, 
demeurant A 4043. Gertrude I.e» 
funeraille* auiont lieu «.imcrii [p 12 HAMELIN Alm4) — subitement

GUERTIN (J. A ) — a Montreal, le fi 
mai* I96fi. s l'Age de 79 an*. e«t 
dri-ede .1, A Gtiertln. époux d'Em: 
lia Lanoie. demeurant a Ste Helene 
d# Bagot Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 9 murant Le convoi 
funéhie partita de la résidence lu 
néralrc

Magnu* Poirier Inc.,
8320 rue St-Denis. MAJOR

i 9 h 10. pour *e rendre A l'église 
St Jean de la-C'roix. ou le service 
*n a » elébre a 10 h . et de la. au 
cimetiere de la CAte-rtes-Neiges. lieu 
de la Sépulture. Parente et ami*
«ont prié» d'y assister sans autre 
invitation

LUSSIER 'Jos#pb> A Chambly 1#
7 mar* 1968, a l'Age de 83 ans. fi 
mois, est rieeede M Joseph Stanislas 
Lussier, epoux de feu Anna Mailhot. 
demeuiant A 1307. Bourgogne. I.e.s 
funciailles auront lieu jeudi. I# 10 
murent. I.# convoi funèbre partira 
de* salons

E. Daube K Fil*
.330. ru# Martel

pour «# rendre a l'eglise paroissiale 
M-Joaeph de Chamhly. nu le servo# 
xeia rélebre à 11 hr» 13. #t d# u 
au rimetière du même endroit, lieu 
de la Sépulture Parent* el am" ST-CYR 
■ont piles d'y a.*«l*ter san.» autre m 
vltation.

mar* 1966. a l'Age de 38 ans. e*t 
riéredé M. Gaston Rochon, epoux de 
Beatrice St-Jarque». demeurant au 
4)120 Adam Les funeraille* auront 
lieu vendredi le II murant Le con­
voi funebre partira de* »alon»

L'rgel Bonifie Ltee.
4933 lue Adam

pour s# rendre a l'eglise St Clément 
\iauville. ou le service *era célenré 
et de là au rimetieie de M Augustin 
heu de la sépulture. Parents et 
ami» «ont prie* d’y assister »*n* 
autie invitation

BENSON Allan — A l.achine. le 3 
mai* 1988 A l'Age de 78 an*, est

ziï: B^.JD*,*$„,A7r,hur’ - a i hA",ai -
«on. pere d# Rnbeit. Donald, Loi 
1 aine -Mme Edouard Manor*#'. Rav 
mond. Ivan. Ro*e Marie 'Mme 
Raymond Henault'. demeurant au 
20 De* Erable». Larhine. Le* fune 
taille* auront lieu mercredi. I# 9 
murant Le convoi funebre partir* 
de» salon* mortuaire*

Raoul Bout cie Inc 
1343 rue Notre-Dame l.achine, 

à R b 30. pour *e rendre a l>gh*e 
v»elnt-PI#rre aux Lien*, d# \ ilie st 
Pierre, nu le »ei\;<e *er;i iclrbré a 
9 b. et d# la. au cimetiere de 
Hudson, lieu de la sepulture, nu un 
libéra «era chante Paient* et ami*
»ont nues d'y assister san* autre breton Alberta

mai* 1986. a l'Age rie 
68 an», est decode M Arthur Bon 
dnas. époux de Giaua Gauthier, de 
meurant 128-A. Bouthllller. Nt Jean 
le* funérailles auront lieu Jeudi, 
le 10 courant. Le convoi funèbre 
partira des »alnn*

Langlois
280, rue Jacques-Cartier 

St-Jean
pour »# rendre A l églie* St-Edmond 
de St-Jean. ou le service sera cele 
hre n 10 I - et de IA au nmetiei# 
rlil même endroit, lieu de la sepul* 
ture Parent» et ami* sont pries 
d y assister sans autre Invitation.

courant. Le convoi funèbre partira 
de la résidence funéraire 

L Theriault Enrg 
312. rue de l'Eglisp 

A 9 br* 43 pour «e rendre A l'egli 
ve N'ntic Dame de.» Sept-Douleui s 
oé le service »eia célébré à 10 br» 
et de la au cimetiere de la ente 
de» Neige*, heu de la sepultuie Pa 
ient* et ami* «ont priés d'y assister 
sans autre invitation.

OAWES Carmen» A Montreal, le 
7 mai* 1966 à 1 Age de 38 ans. e«t 
decedee Mme Robert Passes, nee 
Carmen Labelle, anciennement 1039. 
rue Bern, l es funérailles auront HOUGHTON

Monti eal, le 6 mar» 1988. S l'Age de 
36 an», est rterérié Aime Hamelin. 
epoux de feu Berthe Laroche, pere 
rie Francine et Ginette Le» fune 
taille» amont lien mercredi, le 9 
courant Le convoi funèbre partira 
de* salon*

J A. Guilbault Inc .
3330. Uème ave. Rosemont, 

a 9 h 43. pour >e rendie a l'egllie k,.
Me Biblane. ou le service aeia cele M^NC,NI Olindo) A 
hre » 10 h . et de la. au rimetière !..m5'.* J0"":.,* . 1 **.' 
de l'Est, heu de la «épuituie Patenta 
#' ami* sont prié» d'y assister sans 
autre invitation

JotePh> A Montréal, le 
7 mars ipfifl, a I Age de 87 an». 8 
moi». e«t riérédé M Joseph Major, 
époux en 1ère* nores de Rose Marie 
Dagenai», et en 2eme« noces de l’a 
mlha Lanivee. i’e# de Fernand.
Horace. Damien. Aimé. Paul. Mme 
N a/a ire Lacas «Bibiane'. et de Vu 
tor Le* funérailles auront Heu 
Jeudi, le 10 courant- Le convoi fu­
nebre naitua des aalon*

Roland Ri«*nn inc 
1413. rue Fleury Est 

à 9 hrs 43. pour «e rendre à l'eglise
St-Charles-Garnier, ou le service «•■ THERRIEN (Bernadette) — A Mont­
ra célébré a 10 hrs. et de la au 1 1 real, le 3 mat* 1068. a l'Ace de 38 
metière de St \ incent-de Paul, heu «n*. e»t deredee Mme Albert Ther

Estelle' A Verdun, le 7 
mar* 1966 a l'Age de 80 an», est 
decedee Mme veuve George» St-Cyr. 
nee KNtelle I.'Espérance, demeurant 
au 3388 Gertrude Le* funeraille* 
auront lieu ieuril le 10 murant Le 
convoi funéhie partira de.» »a]cna 

l'rgel Bourgie Ltée 
3363 Bout LaSalle 

à R br» 4*i pour s# tendre a l’église 
Notre Dame de l.i Paix où le servir# 
«era célébré a 9 hrs et de là au 
cimetiere de la Côte-de* Neige», lieu 
de la sépulture Parent» et amis sont 
pue* d'y assister sans autre Invita­
tion.

Dévotion eucharistique
Le cardinal Paul-Lmile Léger, archevêque de Montréal, a communiqué hier 
soir aux membres de l’Adoration nocturne un message sur la dévotion 
eucharistique inspire par le concile Vatican II. 1.200 personnes s’étaient 
reunies au Plateau pour la circonstance. Sur la photo, de gauche a droite, M. 
(iaston (liasson, president de la soirée. M. Raoul Gagnon, p s.s, directeur 
national de l'Adoration nocturne, le cardinal et M. -lean C'oallier. président 
diocésain. Une autre réunion, tenue dimanche, constituait une avant-première 
du congres mondial de l’Adoration nocturne qui aura lieu à Montréal durant 
la deuxième semaine de juin en 1967.

Le Grand Prix littéraire de Montréal: 
neuf auteurs sont encore en lice

de la «epultuie Parent» et ami* 
«ont prié* d’y assister san» autre 
invitation S. Y P pas de fleur*

invitation.
BERGERON Aueuïfm' — A Monlna!. 

le 6 mai* 1966 a l'âce de 80 at" Il 
mois, e*i décède Augustin Bergeron. 
#pnu\ de feu Lconida (’hahot. pète 
de Léopold. Annette et Gabrieli#
I es funérailles auront lieu Jeudi. le 
'.n murant- Le convoi funèbre par-l 
tira des salon»

J. S Vallée Liée.
1111 rue Laurier ouest, 

à 8 h 30. pour »r rendre à l'église 
M-Jarques. ou le service aeia rele 
brè a 9 h . et de la. au rimptlère d# 
la CAle-des-Neige*. lieu de la sepul 
ture Parent* et ami« «ont prié» d'y 
assister sans autre invitation

A Montreal, le

Iteu jeudi, le 10 courant Le convoi 
funebre naitira de» salons 

Georges A'andelac Ltée 
4.140. rue St-Denis 

à 7 hi* 43. pour *e rendre à l'église 
Not re-Dame-du Tree-Sainl-Sarr f ment 
"u le service «era célèbre à 8 hr*. 
et de la au cimetière de l'Est, heu 
de la sépulture Parent* et ami* 
sont pries d'y assister san* autre 
in\ dation.

Germaine) — A Mont-

fi mai* 1938. .1 l’âge de 84 an*, est 
décédé# Mme veuve Eugène Breton, 
nr" A1 ber ta I.about# (feme ant DESLAURIERS Gilles)
au 2270 rue \ auquelin. Les funé 
1 aille» auront lieu mercredi, le 9 
courant. Le convoi funèbre partira 
des salon*

l rue! Bourgie Ltée. A 
Société Coopérative 
de Frai* Funéi aires.

2231 rue Jean-Talon est. 
à 8 hrs 43. pour »e rendre a l'église 
St Barthélémy, ou le service sera 
célébré a 9 hr«. et de la au cime 
lier# de la CiVe de* Neige», lieu 
de U sepultuie. raient» et ami* 
sont priés d'y assister sans autre 
invitation.

Accidentel-

■ eal le 7 mar» I96fl » l'Age ne 70 
an* e«t decedée Germain» l.efe 
bvie. epou.se de .lame» Houghton, 
meie de Mildred (Mme F For 
ton- Halan (.Mme P Guenett#'. 
E'ivun Patrick et Léonard. Le» 
funérailles auront heu Jeudi le 10 
courant. Le convoi funebre partira 
de* salon*

Robert M White A Son 
4484 rue Me Catherine Est 

pour «» icndtr a l'église St-Alov- 
sin* ou le soi vu e sera célébré à 
R b et de là au cimetière de la 
( (Me^es-Neiges. ],eu de la sépuîtu- 
te Parent* et ami* «ont priés d'y 
assister sans autre invitation.

Irment a Montreal, le 7 mai* 1966. 
à l'âge de 27 an». #.«t décédé M 
Gilles Deslauriers, fil* de George*
DealaUrlers, ei de Lucille Mallette.
demeurant 82J-6e avenue Verdun. ---------
I.e* funeraille* amont lieu v#n , Ai #v*jnc

*»ni LAL0ND* «Albertine — A Hawke* 
bury, le fi mars 1968. a l’âge de 83 
an*. e«t decedee Mme Henri Lalnn

#«t riecéd# M Albeit Rrisehoi*. fils 
d# Albert Briseboi» cl de Maria 
Miank. demeurant 1280 Notippa 
mp. ouest te* funeraille* autant 
li# i me i-redk le 9 coulant L# cnn 
voi funehie partira de la résidence 
funéraire

L Theriault Enrg.
1270 rue I.api aine 

a 7 h 43 pour «e rendre a I #g|i*e ! 
St# Helen# ou le service *rra cele 
hre a 8 h et do la au cinietiei# 
«I# Cote-riC' Neiges, heu de la 
sépulture Parents et ami* «ont i 
nié* d'y assister san* autre m»i 
tation.

boni St Laurent et Dante. 
43.

DECES

BISANTE 'Lucie' — Subitement. .<
PHOpital Général do Moniioal. le 6 BRISEBOIS Albert 
mars lOfifi, a l’Age de .37 an-, est j* 7 mj,)S 
decedee Mme veuve Angelo Bi'-anle, 
nee Lune Délie ato. nie»e «t# Bell», 
soeur de Mme Loui* Bisante Antoi 
nette1 Mme Al Stoddart KNimc 
Mme R Lachance 'Juliette'. *oeui 
de Johnny et Loui* Délicat" I #« 
funeraille* amont h#u Jeudi, le 10 
murant Le convoi funebre pajtna 
de* salon*

J A Guilbault !n<
3339. Hem» ave. Rosemont 

* 9 h 13. pour «# tendre a l'eglise 
Notre-Dame-de-la-Défense. nu le «n 
vue «et a célébré a in h . et de la 
au cimetiere rte la C'ote-de» Neige* 
lieu de la «epuPure Paient» et 
ami* «ont priés d’.v assister ».«n«
autre invitation RaUiément angle BROSSEAU Paul Apre* une Ion 

i) glie maladie a l’HAtel-Dieu. le 7 
mars l!)fi*» a l'âge de 34 an* r«t 
décédé .AI Paul Rrosscau fil* de 
leu Euclid# Rrosscau et de Marie- 

I Louise Godin, il laisse se* soeur* ; 
Thérèse 'Mn e l.ehrurv Mlle Ger­
maine Brosseau. .Annette. (.Mme Jean 
Meunier), et son ficre Charles Bros­
seau. de Portland Oregon Le* fu­
nérailles auront lieu jeudi I# in 
courant. Le convoi funebre pat tira 
des salon*

Le Sieur A- I 1 n e* l.tee 
114 rue St Jacque . a St Jean 

pour *e rendre à l'eglise paroissiale 
de Laeadie ou ie service sera cele 
hre a 3 hr* p.m et de la au cime­
tière paroissial, heu de la «eptiitu- 
ie Paient* et ami* *ont prié* d’y 
assister sans autre invitation.

PRUNELLE 'Georg#* E — A Mont 
mal. ie 3 mai* 1968. à l’âge d# 73 
ani e«t decode Georges F Brunelle. 
employe de < anadian Import Ltd, 
époux de feu Alice Chevrier, pere 
de Maurice, taequ#». Pierre et Jac­
queline Aime Claude Rlntiin1. demeu­
rant au 840 est, boni. Gouin I.e* 
funérailles auront lieu mercredi, le 
9 1 mirant. I.e convoi funehie pailira
de* salon*

Ci gel Bourgie Ltée,
4oq boni. Hcnrl-Boura*** #«t. 

a 8 h 4.3. pour «p rendre a l'eglise 
Ste Madeleine-Sophie, ou le service 
«era célébré a 9 h . et de là. au 
cimetière de la < oie de* Neige*, heu 
d# la «enultute Parent* et amis «ont 
mie* d'.v assister .«an* autre invita 
tion.

dredi le 11 murant. I.e convoi 
funèbre partira de» salon* 

l'rgel Bourgie Ltee 
2630. rue Notre-Dame nu#») 

pour »e rendre A l'église Notre- 
Dame-de-Lmirdet, ou le »ei»tre 
«pi« célébré, et de la au cimetiere. 
lieu de la sepulture Paient* et 
ami* «ont prié* d’y assister »*n* 
autie invitation

Montreal. le 
Age de 63 an», 

e«t dérede Olindo Alancim. epoux 
de Atarla Canmrrhin peie de 
Gabriel. Mme Tony Rlrrlo (Rose. 
John, Loui» Le» funérailles auront 
lieu vendredi le 11 courant Le 
convoi funèbre partira rie* *alon* 

Granato Enrg..
292. rue Jean-Talon est 

pour »e rendre a ]'égli*e Notre 
Dame de ta Défense, nu le service 
sera célébré a 10 hres. et de la 
au cimetière de COte de* Neige* 
lieu de la aépulture. Paient» et 
amis sont pries d'y g»«i«tcr «ans 
autre invitation.

MARINIER Svlvaim — Accidentelle 
ment. A Laval Ouest, le 7 mai» lDflfi. 
A l'Age de 2 ans. 6 mol». e*t déc ede 
Sylvain Marinier, fil» de Marcel 
Marinier et de Fernande Mnrrlsset 
te. demeurant 8400 . 21e Avenue. La 
val Ouest. La cérémonie de* ange* 
aura lieu mercredi. le 9 coûtant 
I.e convoi funebre partira des salons 

Donat Martin et Fila 
3333. Roui, Ste-Rnae,

Laval Ouest
A 2 hr» 43. pour »e icnriie A I église» 
Ste Théophile, ou la cérémonie *eia 
célébrée a 3 hr* p m . et de la au 
cimetière de Laval Ouest, lieu de 
la sépulture Parent» et ami* *ont 
nnés d'y assiater san» autre Invi- 
tation.

A Montréal.
I âge de 0 an1 DESROCHES (Charles AJ A \1nnt-!

1 cal. le 6 mar» 1966. à I Age de 30 
an*. e*l décédé Charles A. Desrn- 
‘ be* ( A . epoux d# Julienne Cor­
mier. nei # d# Guy . Paul et Loui*. 
demeurant au fiOl rue A'illerav l es 
funeraille* auront lieu mercredi, le 
9 courant Le convoi funebre partira 
des salon*

t rgel Bourgie Ltee.
743 boni Créma/i# #«t, 

a R his 43. pur *e rendre a l'églUe 
.Notre-llame-riu-Rnsaii p. ou 1» s#r. 
vue sera célèbre a 9 hr». et de la 
au cimetière de la COte-dc* Neiges, 
lieu de u sépulture, Parent» ci 
ami* »ont Pilé* d'y assister san» LAMARRE

rte. nee Albertine Lalnnde. demeu 
rant RR No 1. \ankle#k 11111. me 
i# rte MM et Mme* Laurier I alonde,
'Kvsi, de Monlieal. Eugene I alonde 
(Jeannette), de Hudson. Ren# La 
londe 'Ida), de A'ancouver. de Aime»
Alriema l.afiaru# ' Atargiientei B# 
noit Lafrance (Thérèse), de Ste Anne-
dr Prescott. Médnrd De Beiiefeuille GABION Aueuitine' ~ A Montieal. 
(Andreri. de Ste .Marthe, ci \«pn Je * mais 1966 e«- décédé# Mlle
leon Marthe 'Beithe1. de St Rériemp- Au*u»tlne_.Marion. fille de feu le 
leur. Le* funeraille* auront lieu 
mercredi 1# 9 minant i.« convoi 
funèbre partua d#< salon*

Noel Lté#
416 m» McGill. Hawkesbilrv 

à 9 h 30. pour *# rendre A l'eglise
st Gièjmie d# Na/Janee A ankleek 
Hiil. ou le service sera célébré à 
10 h »t de la au cimetière paroi» 
sial, lieu de la «epultuie Parents 
ei ami* «ont pries d'y assister sans 
autre invitation

notaire J P Marion et de feu Man# 
Louise Campeau Lé* funeraille* 
auront lieu mercredi. le 9 courant. 
Le convoi funebre partira de* salons 

Société ( nnpeiative 
de Frai* Funéraire».

802 rue Me-Catherine e«t.
A R h 40. pour *# rendie a l'eglise 
St Edouard, nu le servire sera ede- 
bi# a 9 b. et de |a. au cimetiere 
de la ('mo des Neige*, lieu de la 
sépulture Paient* et ami* «ont prie-» 
d'y assister sans autre invitation.

lien, née Bernadette Fnstei demeu ! 
rant a St-Calixte. comté Montcalm 
Les funérailles auront lieu mercredi., 
le 9 courant. Le convoi funehie par­
tira des salon*

Alfied Dallaire Inc ,
2390 rue Rouen.

A R b 43. pour *0 rendre à l'ég!i«e 
St Anselme, ou le service scia célé­
bré a 9 h . et d# la. au cimetière 
rlf la CAte-dr»-Neige*, lieu de la 
sepulture Parent* et ami» «ont prie* 
d’y assister san» autre invitation

VALLEE René' A Rigaud. le 7 
mar* lOfifi. k l’Age de 42 an*. e*t 
décédé René Vallée restaurateur! 
à Rigaud. epoux de Franmise Bus- 
stère* I.e* funétaille* auront lieu 
Jeudi, le '9 courant Le convoi fu 
nebre paitira de» «alon* mortuaires 

Aubry et Fil» 
à Rigaud

à 9 hi« 43. pour *e tendre A l>gli»e 
paroissiale, où le service »era cèle 
hré a 10 hrs. et de la au cimetière 
du même endroit, lieu de la «êpul 
tuie Parent* et ami* sont priés d'y 
assister «ans autie invitation.

VENDITTOLI Maria. — A Montréal.! 
le 6 mars 19flfi. a l’Age de 83 an*. 
e»t décédée Mme veuve Basilin' 
Vendittnli. née Maria Leone, mère 
de Giuseppe Le* funérailles auront 
lieu mercredi, le 9 courant Le con­
voi funèbre partira de* salons 

Granato F.nri.
292 rue Jean'lalnn e*t. 

poui se tendre à l'égh*# Notre 
Pame-de-la Defense, ou I# servie# 
seta «elébre a 10 b e< de la. au 
cimetiere de la fVu#-rie*Aeices. lieu 
de la sepulture Parent* et ami* «ont 
Pii-'» d'y assister «ans autie invita 
tion.

autre invitation.

DROUIN Paul-Emile. A Monlieal, 
le 7 mai* 1966. à l'Age de 3a an*, 
est decode M Paul-Emile Drouin, 
epoux d'Alice Dupra.» Le* funeiail- 
|e* auront heu vendredi, le 11 cou 
rant. Le convoi funebre partira de* 
salons

A Savana l.tee 
8078. rue Drolet, coin Jarr.v 

A R hi« 30. pour «e rendre a l’église 
St-\jncent-K>111er. ou le service «e 
ia célébré a 9 hr*. el de la au cime 
tlère de l'Est, heu de la sepulture 
Parent* et ami* sont priés d'y a» 
sister «ans autre invitation.

Emile — A V.ll, d, Brn. ;MA"Tl'JE*u IJ«»n Victor, — \ Mon,
1966. a l'âge de 37' ,r mar.» I960 à l'âge de 62

ans e»t décédé M Jean Vh-tor Mai 
tlneau. vendeur Office Stationer* 
l.iri. époux de Simone Rivard, de 
meurant a 3882 Rrunftièie St Léo 
naid Peie de Jean Edouard. Ray 
mond et Jocelyne Le* funérailles 
auront lieu Jeudi le 10 courant Le 
convoi funèbre partira de* salons 

l'rgel Bourgie Lté#
743 ru# Crèma/i# c*t

à 9 b 43. pour «e rendre a l'eglise MAILLOUX 
Notr e Dame du-Roxan e. ou le «em 
ce *ei a célébré a 10 h et de la au 
cmPtièie ri# l’Est, lieu d# la «é 
pultuie Parents et ami* sont pries 
d’.v a**i«ter san» autre invitation

said, le fi mai 
an*, est decerie Emile Lamarre, ex ' 
nroprielaue de Marvel < leaner* N ei 
riun. epoux de Simone Lacoste de 
meurant 7033 boni. Aljlan. Aille de 
Brossard. Le* funeraille* auront lieu 
mercredi, le 9 (mirant. Le convoi 
funebre partira de.» salon*

I rgel Bout tie Ltee.
8383 boni LaSalle.

A 9 h 47. pour «e rendre à l'église 
Notre-Dame de la Paix, où le service 
sera célébré a 10 h . et de la. au 
cimetière de la C6te-des-Neiies. lieu 
de la sepulture Parent» #f ami* sont 
prie» d'y assister sans autre invita 
tion.

VIN E T Roméo A Montreal, le 7 
mar* 1 DF *3. a lige de 38 an», est 
decerie AI Romeo Minet, epmix 
de Lucienne Lalande demeurant 
1929 M-Dément Le* funérailles 
auront lieu leudl le 10 mirant 
Le convoi funebre partira de* 
salon*

l i gel Rotlfgie l.tee 
4933. rue Adam

à R hre» -13. pour *e tendre à 
l’eglis* M Clément ou le service 
sera célébré a 9 hre*. et dp la au 
cimetière de FF»», lieu (Je la *4 mil 
ture Paient* et ami* «ont prie» 
ri'v ««sister san* autre imitation.

BAPTEME

DROUIN Man# Ange

MME EUGENE BRETON
A Montieal. 1# fi mar* |9firt est de 

rédee Aime Eugene Breton inèr \ 
berta î.abont#' a l'Ag# de H4 „n« Ll|.» 
lat«*e dan» le deuil. »e* fi||#«. Mme 
Arthur Foi tin 'Adrienne1 Mm# Finest 

.McKay 'Geoigette' Malvina. Mm# 
Orner t.amoureux •( ta,ie> Mm# \, 
mand 1. alonde (Lucille) Mine Avon 
Brunet (Estelle» scs (il* Romuald 
Gaétan. .lean Paul. Raymond, ►#« 
bru» Mm#« l#an l'aul 'Fernande A;» 
(bon* Raymond (Clair# ( hantelo y 
Plusieurs petit* en. an'» et ai neies 
petits-enfan' «

La dépouillé mortelle r«t expose# 
au salon Funérane t reel Hou # 
2231 #»t. nie Jeun-Talon. le service
funebre «era chante en I egi *# si 
Raithelemv mercredi matin a 9 hre* 
Lieu de sepulture au cimetiere de 
( At# de*-Neiges. «

Remerciement
LATOUR Mm# Armand Latour et 

«e* enfant* désirent exprimer leur» 
remerciement» à toute* le» person 
ne* qui leur ont témoigné leur» 
«vinpathie». soit par de» offrande* 
de me*.*#- dp fleurs, bouquet* «pi 
rituel*. \i«ite* au «alon ou assis­
tance aux funérailles

Décès de
Mme Angelo Bisante

ASSEMBLEE DOLLARD 
DE MONTREAL

ci onnoncer le d*r*t 
rie '1 re Chevnher

CHARLES A DESROCHES. C A.
il u Co#** J Cr email*

Il Y AURA GARDE D HONNEUR

(E SOIP, MARDI a 8 hrs
Sals# UtOEl ROURGIE L'** 

743 EST CREMA2IE
Funerarilf» m*rcr#d, 9 hf». 

Fqlit* Notr*-D«m* du Rstair*
J M CONTANT, f'dèl* navigateur

FLEURISTE

lOfifi. est decedee subitement. « ,
demeure. Marie-Ange Trembla\.| 
#nous# bien aime# do Jt Arthur, 
Drouin, mere de Aime Jean-Guy I 
I auzon « lacquelinr '. Mme Clement 
Ducheeneau (Thérèse*. Exposée en 
la chapelle de

J P Feron A Son».
22.32 rue St Antoine 

Service funebre en l>gli*e Ste- 
('iineconde. Jeudi a 9 a m Inhuma 
tion au cimctie,-e ('Ote de* Neige*

DUBOIS André» — Accidentellement.' 
.< Montréal, le In mars 1966. »
1 âge de 22 ans. est décédé Anritr 
Duboi«. demeurant R993, 13# Avp 
nue. A ill# St Michel.

DUCHARME Evelln#' — A Aille l a
S-'lle. le 8 mar* 1986 à l’âge de 70 
an* est decedée Eveline Héon. epou 
«e de Delphi» Durharm# (ancien 
in*pe#teur d'école et directeur, 
de 1 etude de Aerdun). demeurant

. 764.7 Bou.L LaSalle.. Aille LaSalle 
Le* funérailles amont lieu vendredi 
le II courant Le convoi funèbre 
partira de la residence funéraire . 

I Tbeiiaiilt Enrg 
312 rue de l'Eglise 

à 9 hrs 40 pour se rendre à l'éflise 
Sarre Coeur. Aille LaSalle nu le 
seivice scia eclcbré a 10 hr* et de 
la au (Imctiere de Cote de* Neige* 
heu de la sepulture Parent* et 

[ anus «ont prie» d'y assister sans 
autre invitation.

FOURNIER Joseph Clovis' — \ Mont 
teal, le 3 mar* 1966. a l'âge de 30 
an*, est rieeede Joseph Clovis Four­
nie' epoux en 1ère* noce* de 
Oxiha (asgiain. et en 2eme* noce* 
de Germaine Perron I#* funetail 
les auront lieu mercredi, le 9 cou­
rant. Le convoi funèbre partira de* 
salon*

J H. Benoit.
2102 rue Fuilum.

à R b 47, pour »e rendre A l'église 
St-Eusebc de-\>1 ceil, ou le service 
sera célébré a 9 h . et de |a »u 
cimetière de la CiSte-rir*-Neiges, lieu 
d# la sepulture. Paient* et ami» 
«ont pue* d'y assister san* autie 
invitation.

Le 7 mars LANGLOIS Guy» — A Montréal. 1#

A Al («ntl cal. le 27 fé- 
v : : e r lOfifi. a #te hapti*## Mar,#. 
Mignonne, ' hantai, enfant de Mon 
sieur et Madame Jacques Mailloux 
Parrain et marraine. Monsieur et 
Madame Eugene Mailloux- si and* 
paient* d# l'enfant I .1 porteuse. 
.Mademoiselle Marcelle Barbeau, cou­
sine de l'enfant

3 mai» 196fi. à l'Ace de ?9 ans. #«t 
décédé Guy Langlois, fil» de feu 
Jo»#ph Langlois et d'Eva Lacomh# 
demeurant au 2263 rue Cuvillier 
Le* funeraille* auront heu mercre­
di* I* R courant Le convoi funehie 
partira de» «alon»

T. Sansregret l.tée.
319R rue Ontario e«t, 

po.ir »# rendre a l'église Notre 
Dame-de-l'A**omptlon. ou le »er 
vice »ei a célébré a 9 h . et de la. 
au cimetière d# l'E«t. lieu d# la 
«êpultuir Parent* et ami* sont pi je» 
d'y assister «an* autre invitation

LAURIN Marie Louise) \ Sl-Anol 
linair#- comté l.otbinière. le 4 mai* 
1966. a l’âge d# su an*. e«t décédée 
Mme Jn*#ph Dvila Laurin, ne# Ma 
ti#-Loui«e Ginsra* Le» funeraille* 
amont lieu mercredi, le 9 courant 
Le convoi funèbie partira de* salon* 

Eugene Reaudoin A Fil*
38. rue De l'Eglise 

M-Apollinalre
à l'bi» 20. pour «e >enrir'e à l'eglise 
de St-Apollinaire, ou le service seia 
(elehie a 9 hr» 30. et de là au orne 
tieie paroissial, heu de la aépulture 
Parent* et ami* sont nue* d'y a* 
suter san* autre invitation.

MEIANCON 'Jeen Haul) - \ Mont
real. I# 7 mai * 1966. a I âge de 46 
an*, e»* décédé M Jc«n-Paul Me 
lanvon. DC., docteur en chuopiac 
tie epoux de l.u< irnne I.alonde. de 
meuran* au 4471 Delorimier Les 
funeraille* auiont lieu vendredi le 
Il murant Le convoi funebre par­
tira des «alon*

l'rgel Bourgie l.*o#
4737 rue Delnrimier 

pour »# rendie a l'église Immaculée 
Conception ou I# servic e «ri a cele 
hre et de là au Cimetiere de la 
( me-drs-.Neigf*. heu de la sepulture 
Parent* e» ami» «ont prie* d'y as­
sister «an* autre Invitation.

MUNN Eglantine A .Montré il. le 
6 nvai* 1966. est decédèe Mme Fred 
d» Muim nee Eglantine Venn# 'le 
re de Louis- Victm. Gaston. Jac­
ques. May. Mariette. Marcelle, Lau­
re et Ghislaine. Le* funeraille» au 
ront lieu jeudi, le 10 courant Le 
convoi funerehre partira de» salon*

J > '’aller Ltee 
6662. rue St-Denis 

à 9 br« 47. pour «e rendre à l‘église 
St-Edouard. ou le service sera ce 
lébre a 10 bis. et de la au rtmetiei# qu'un homme Qlli IVH jamais 
de St -Jacques. Comté Montcalm nu cmiffrrt . «.-...I* 11... 1- auuii' 1 1.

WHITEHEAD LEPAGE A I hèpital 
Général# de Larbin#. I# fi mai» 19,7. 
a M et Madame Stewart Whitehead, 
né# Lise Lepage, rst nee un# fill" 
La mèi# et I enfant »e portent bien

GREGOIRE 'Elysée), vétéran de I* 
guerre 1714-1911 En souvenir de 
mon cher epoux, une grand-mevse 
«era 1 hanter pour 1er anniversaire, 
le 9 mais son épouse Florida, et 
son fils Gérai d.

n’y a rien rte si infortuné

Dos oeuvres de neuf auteurs 
ont retenu l’attention du jury 
au Oranri Prix littéraire de la 
villp de Montréal

Ln second jury procédera 
sous peu à une deuxième éli­
mination et le lauréat sera pro­
clamé le mardi soir S avril pro­
chain. a f h. du soir, a la 
cérémonie de clôture du Salon 
du livre, au Palais du com­
merce.

Les neuf ailleurs encore en 
lice sont Hubert Arçuin. pour 
son roman "Prochain épisode . 
Marie-Claire Blais, pour son ro­
man "l'ne saison dans la vie 
d'Kmmanuel’’, Jean-Paul Fu- 
sère. pour "la-s terres noires"; 
Poland (iignore, pour "L'âge 
de la parole"; Françoise Lo- 
ranger, pour “Une maison, un 
jour"; Peter Collins, pour 
"Changing Ideals in Modern 
Architecture": Gerard Trudel, 
pour "Lésion et contrat"; Jean- 
Claude Dussault, journaliste a 
LA PHESSE, pour "Essai sur 
l'hindouisme”; Claire Martin, 
pour "Dans un gant de fer”.

Au fonds de 
pension des 
policiers

Le sergent-détective Boger 
Laviguetir vient d '«’tic élu pre­
sident de l’association de bien­
faisance et rie retraite du Ser­
vice de la police de Montréal.

Il a obtenu 1,081 votes et son 
adversaire, le sergent Jean- 
Claude Riotix. 513.

Le 'crgi-nl Roger Lasnier a 
été élu vice-président, et le lieu­
tenant Jean Bernard, directeur.

La caisse de retraite de la 
police municipale, dont le ca­
pital atteint $33 millions, grou­
pe 3.500 policiers. Elle est ad­
ministrée par un bureau rie di­
rection dont une partie est élue 
par les policiers et l’autre, 
choisie par la Ville rie Montréal.

Le détective Langueur, qui 
remplissait les fonctions de 
vice-président, remplace le ca­
pitaine Jean-Paul Lapointe, re­
traite.

Les deux jurys sont sous la 
présidence d’honneur de l’écri­
vain bien connu Hugh MacLen- 
nan. el sous la présidence de 
M Léon Lortie.

Au total, 55 oeuvres étaient 
éligibles.

L’ouvrage primé doit avoir

été édité a Montreal 
Le Grand Prix littéraire de 

Montréal consiste en une bourse 
de $3,000. et le Conseil des arts 
paiera en plus le coût de la 
traduction en français ou en 
anglais, selon le cas. si le jury 
en recommande la traduction.

Réfection du pavé 
en vue de l'Expo

A Montreal. I# 7 mar* 198« à l àg# 
d# 68 an» #»t décédé AT J_Arthur Gin pi/zoïONGO Roi#

1# 7 mur* 1P66

Mm# veux# Angelo Bisante, ne# I u 
ri# Delicuto. #»t dérede# dimsnrh# 
I# 6 mar* 1968 a Fis# d# 39 an*

El!# la iss# *a fill# Relia, «r» frèr#* 
MM Johnnv et Loui* Delirato, «e* 
soeui* Me»>:amo* Louis Bi*an*# «An­
toinette1. Al s*n Iri.irt ■( irm#n> et R 
Lachance 'Juliette', plusieurs beaux-

I ; depo

3033e. SHERBROOKE
|l'jlilllllllllllllTilBB!îri||||!i;ill!l!l|iJi!iî!!iiîIi

matin a 10 
Dame-rte la D 

i b 43 angle
Laurent,

# c*t expoxee au salon 
9- llèm# ave. Rosemont 
ilfc* auront lieu ieurti 
leur#* en l'égh*# Notre 
f en*# Ralliement a 9 
des rues Dante cl i»)

GAUDREAULT Alphonse' —• A Mont 
real, le 7 mar* lOfifi a | àg# d# 7fi 
»n« est décédé Mphon*# Gàudr#*ult. 
epoux d# Marte-Ann# Gauthier, de­
meurant au 4463 Zotique Le« fu­
nérailles auront lieu mercredi- I# 9 
murant I # convoi funebre partira 
de* «alon*

r Sansregret l.tee.
4419 ru# Beaubien e*t. 'gia*. époux d# Clara Gauthier

pour «# tendre a l>g|i*# St-Jean Gingras est un retraité du Canadien 
Baptiste Mane-Viannev. nu ]# »#r- National
'"# seia celrht# a 9 h . #t d# la. Il lai»«# pour Pleurer sa peit#. 
au rimetière d# Cnattrook lieu de se* fil«. René, ing . Paul. T P «e* fil ' 
la sepulture Parent* et ami» «ont 'r«. Yolande. Madeleine et Huguette. 
rn#« d'y a»*i»ter «ans autre invita un frere. Al Guillaume Gincia*. inc. 
tion. un# «oeur. soeur St# Mar##Pe, c.N D

------ - un# belle-soeur. Mm# Guillaume Gin-'
rrsmocA.i „ u , , . *** hell#*flll#i. Aime R#n#OENOCEAU Wilfrid* V MP. H Gin,,», rt Mm« Cul cm,,,., rt MX

I .*ur#nt'd#«. le n mars !9«6 * 1 *r# prtit«-enfant«
;,p r'' I d depou.lh. mortelle e.t rxposee au
Gendreau, epoux de Rose Alma Du *a|nn 1 rgel Bourgie. 400 e»«. Henri 
va, autrefoi* de s. Henri de A|a« Raura*«a I e« funeraille* auront lieu 

dépouille mortelle aéra jeudi le 10 mai*, a 9 3n

un hheia sera chante. lieu de la 
sépulture. Parent* el ami* «on* 
prie* d'y assister san* autre Invita 

[ tion.

PAOUIN Ubalrtin# A Montreal. I# 
7 mai* 196fi. à l'âee d# 33 an*. 
e«t decedre Mme Marcel Paqum. 
nee 1 halriine Leduc, demeuiant 
1963 De» Erable* Le* funeraille* 
auront heu Jeudi le 10 courant 
Le convoi funèbre partira des 
«alon»

Bonnier. Duclo». Bonnier 
3303. ru# Papineau 

à 8 hie* .'«0. pour *e tendie â 
l'église M-Eusèbe. ou le .service 
sera célèbre a 9 hre*. et de là 
au cimetière de |'L*l. lieu de la 
sepulture Parent* et ami» «ont 
prie* d'y assister «ans autre invi­
tation.

PELLETIER J René- A T.a. hme. 
le 7 mais i960, à l'âge de 60 ans. 
est décède M .1 René Pelletier, 
epoux de l.ticiii# Notseilx. et pere 
rie Jean, etudiant en Droit à 1T ni 
servile de .Montréal. Les funérailles 
auront lieu jeudi. I# 10 courant. 
Le convoi funebre partira de* salons 

Haoul Bourgie Inc 
1343. rue Notre-Dame. I arhine 

à Rhrs 43. pour »e tendie à l'eglise 
d#» st* Ane#', ou le service sera 
célébré à 9 hrs. et de là au cime 
tière dr l.achine, heu de la sepul­
ture. Tarent* et ami* sont prie* 
d'.v assi.ster sans autre invitation

Jnsrph de Maistre |

Pour une querelle n'allez pas 
au tribunal, ni pour la moindre 
soif au cabaret

Proverbe anglais j

REMERCIEMENTS

RENE FORTIN

expose# au «alon
A'ictor Duboi* Fnitf.

1730 iue Amherst 
Av t» de» funeraïUe» plu.*, tard.

am. en
l’eglise^ >t-\ -ola* d'Ahuntair, anüle 

iFvoi11 Gouin et l.aveidure
I. inhumât on »e fera au cimetiere 

(de l est. #

A Atonlréa- 
l’âge de 30 ans. 

est deeédée Rom lapoce. '«ecrélai 
ie trésorier du North and Iule.* Cn.
Ltd.». épousé (le Gaétan Piirojongo.
Mer# d# l.ina Eli# lai««# «on pere 
et «a mere M el Mme Albert 
lapoce. rl I soeur. Aime Louis T* famille M. Ben# toi tin de«ir#
Alaria 'Giactnta Les funérailles remeiciei sincèrement toute» le* pei 
auront lieu Jeudi. I# 10 murant «nnne» qui lui ont témoigne des mai 
Le convoi funèbre partira de* que* de «empathie à I'occa*ion (te la 
salon.* mort de M Ren# Fortin. 728. 13eme

J R Deal au rie rt* Ltr# 'avenue Larbin#, décédé !e .".o Janvi#i.
3630. chemin ('Ote d#« Neige* a 1 âge de 66 an«. soit pat offrande»

A 9 hr* 30. pour e* rendre a l'edi»# ne messes, bouquets «Pirttuel*. fleur*. 
Italian Christian Pentecostal 6724 télégramme*, sympathie*, visite* ou 
F abre1 ou le service *era c élébré «*i*tanc7> aux lunn aille» I#- pet 

10 hr*. ét d# la au cimetière mne* qui auraient oublié d'in«ctiie
'lont-ftoval. heu d# la «-pi 
Paient* el ami* ««mt prie* Uj 
t»ster san» autre invitation.

>ur nom au jesistie «ont pii e* de 
onsirtncr ccs icmcrciements comme 

FCisonnels. • ,

Les sculptures dans 
le parc du Monl Royal 
propriété de la ville

F.B.' — Le parc du Mont- 
Royal. près du lac aux Castors, 
s'ôtait enrichi do plusieurs 
oeuvres a la suite du Sympo­
sium International de 1984.

Ccs sculptures demeuraient 
toutefois la propriété de la So­
ciété du Symposium, bien 
qu elles aient trouvé socle sur 
un terrain municipal.

Hier soir, les membres du 
conseil municipal ont autorisé 
la ville à devenir propriétaire 
de ces oeuvres Montréal de­
vra toutefois payer certaines 
dettes, entre autres un compte 
de la maison A Belanger Liée 
pour la tonte d'un monument, 
au montant de $9,397. Elle 
payera également le coût rie 
l'impression d'un catalogue- 
souvenir de luxe qui ne devra 
pas excéder $1,500.

Vols commis dans 
neuf remorques

Les propriétaires de neuf re­
morques immobilisées sur deux 
terrains de stationnement si­
tués aux nos 0200 et 0500, rue 
St-Patrick. s'évertuaient re 
matin a fixer le montant des 
portes qu’ils avaient subies au 
cours de la nuit.

Ils venaient de découvrir 
que des rôdeurs s’étaient in­
troduits dans les cours et 
avaient pillé une partie du 
contenu rie cinq remorques ap­
partenant a Tremblay Express; 
de trois à Maislin Transport et 
ri une flernièrc a la Intcr-City 
Trucking. .

'F.B.'—S’il n>n tient qu'aux 
membres du conseil municipal 
les rue* de Montréal seront 
exemptes rie trous lors de l'Ex­
position universelle en 1907 ! 
Ils l'ont prouvé hier soir en 
autorisant la ville à dépenser 
prés de $2 millions, cette an­
née, pour la réfection des rues, 
la réparation des trottoirs- et 
l'élargissement de certaines 
artères.

Aux seules fins de pavage, la 
ville dépensera d'ici 1907 plus 
d'un million de dollars. Des 
travaux sont prévus dans tous 
les secteurs de la ville, depuis 
l'est jusqu'à l'ouest, du nord 
au sud et dans les v illes de la 
banlieue.

Plusieurs trottoirs seront 
également construits, surtout 
dans les districts neufs nu ils 
n’exisfenl pas présentement

Il faut dire qu'une partie du 
coût de ces travaux sera ab­
sorbée par les riverains, sur­
tout en ce qui concerne les

Campagne de 
souscriptions 
de la SCPA

La Société canadienne de 
protection des animaux, pour 
la première fois, lance un ap­
pel a la population rie l'ile de 
Montreal afin d'obtenir une 
aide financière.

Le but rie cette campagne rie 
souscription est bien précis : 
contribuer a la création d'une 
•société humaine la plus moder­
ne et la plus efficare au Cana­
da "pour ne rien avoir a envier 
aux autres sociétés similaires 
du continent nord-américain".

Sauf à quelques rares excep­
tions et pour ries raisons bien 
spécifiques, la SCTA n a jamais 
fait un appel au publie aussi 
généralisé.

Cette souscription se fera par 
la poste au moyen de chèques 
dont les montants pourront être 
déduits rie l'impôt sur le reve­
nu. Des lettres-circulaires se­
ront malices en conséquence 
aux Montréalais et aux rési­
dants des villes de banlieue.

L'aide financière ainsi appor­
tée permettra egalement a la 
SCPA rie continuer son oeuv re 
éducatrice et son travail en col­
laboration avec les corps poli­
ciers. les services publics et les 
autres sociétés humanitaires.

trottoirs A l'article concernant 
les pavages, la ville dépensera 
$l,f)49.noo. tandis que les rive­
rains débourseront une somme 
de $479.000.

Ces montants de réfection 
font partie d'un montant total 
de $50 millions dont l'emprunt 
a été autorisé hier par les 
membres du conseil munici­
pal.

Expérience
de
rattrapage
scolaire

I np experience de rattrapa­
ge scolaire, auprès d'une soi­
xantaine d'écoliers du cours 
élémentaire, est en cours depuis 
quelques semaines a Montreal 
et les autorités de la CECM 
l'estiment encourageanie

La Commission des écoles 
catholiques de Montréal a en 
effet autorise en janvier der­
nier le regroupement, dans 
quatre classes spéciales, d'une 
soixantaine d’éleves les plus en 
relard dans un même district 
île N'o 2'.

Bien qup l'expenencp ne soit 
en cours que depuis quelques 
semaines, elle se révèle de.ia 
très encouragcanfè. affirme un 
communiqué de la CECM. tant 
pour ses responsables que pour 
les élèves "dont l'intérét. voire 
l'enthousiasme, créent un cli­
mat psychologique tout a (ait 
favorable".

Les quatre classes sont une 
Some rie garçons, une 4eme 
mixte et deux Sèmes : une de 
garçons et -me de filles Toutes 
sont logées à l'école Jacques- 
Viger.

On a limité à 15 le nombre 
d'élèves par classes pour per­
mettre aux enseignants ri ac­
corder. de façon suivie, une 
attention personnelle a chacun 
de leurs élèves, dont les re­
tards ne portent pas tous sur 
les mêmes matières

On a aussi révisé l’horaire 
régulier de façon a accorder 
70^ du temps au français el a 
l'arithmétique et 30 v aux au­
tres matières Le recours a de 
nouveaux manuels et a rensei­
gnement audio-visuel contribue, 
en outre, a susciter un renou­
veau d'intérêt chez les élèves.

Voici pour tous ceux 
qui désirent faire un beau voyage, 

une autre bonne raison 
de lire

A COMPTER DU 14 MARS

. . . #t Huron! un moi». IA PRESSE

oHrira à »#» lecteur» lo chanc®

H# qnpn«r un m#'v#ill*ui yéjour gratuit 

H un# i#mom® pour 7 p#rtonn®| 

dont la period* du 1er ou 

15 juin a un endroit d# villégiatura
_____ i_ .. j j ki. «______
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Cardin boycotte reunion
cabinet et confère avec M. Favreau
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Bains en série à Palomares
I. ambassadeur des Etats-Unis en Espagne, M. Angier Riddle Duke (à droite), 
s < st baigné aujourd hui pour la seconde fois de la journée, à Palomares, pour 
prouva que les eaux de la mer ne sont pas contaminées par suite du séjour, 
a cet endroit, d une bombe "11". Pour cette baignade qui a duré six minutes, ii 
( tait accompagné du ministre espagnol de l'Information et du Tourisme, M. Ma­
nuel i'Taga Iribarne là gauche), ainsi que par plusieurs personnalités espagnoles 
et américaines. M. Duke s était déjà baigné au large de Mojakar, en compagnie 
de ses enfants et de ceux de M. Iribarne.

Québec est parvenu à une 
entente avec les médecins

QlT.'BEC lPO — I.e minis­
tre de la Santé, M. Eric Kie- 
rans a confirmé, à midi, qu'une 
entente de principe était inter- 
vonue entre les représentants 
du monde médical de la pro­
vince et ceux du gouvernement, 
relativement à l'instauration 
d'un programme d'assurance- 
santé pour les indigents.

Interrogé par des journalistes, 
pendant une séance du cabinet, 
le ministre a cependant pré­
cisé qu'il restait des détails à 
régler, ".le veux cependant dire 
qu'une entente de principe est 
intervenue”, de déclarer le mi­
nistre. se refusant a tout autre 
commentaire.

Tout indique cependant que 
les négociateurs provinciaux et 
médicaux en viendront a une 
entente définitive au cours de 
la journée. Le programme d'ai­
de médicale aux indigents doit 
entrer en vigueur le ter avril.

Les négociations entre les re­
présentants du ministère de la 
Santé et ceux de la Fédération 
des omnipraticiens et de la Fé­
dération des syndicats de spé­
cialistes se sont poursuivies tou­
te la journée à Montréal.

Hier, une entente de principe 
était intervenue et les juristes 
devaient au cours de la journée 
mettre la dernière main au pro­
jet de loi qui réglera la mise 
en application du programme.

C'est la première fois en 
Amérique du Nord que la pro­
fession médicale négocie une 
entente collective avec un gou­
vernement. Les négociations, 
liote-t-on, se poursuivent dans 
une atmosphère agréable et 
constituent une fructueuse expé­
rience pour les groupements 
intéressés.

On apprend que l'entente était 
complète entre le gouvernement 
et la Fédération des spécialis­
tes, mais qu'il restait quelques 
points a éclaircir avec la Fédé­
ration ries omnipraticiens.

La mise en oeuvre de l’assu- 
rancc-médicnlc pour les indi­
gents constitue en quelque sorte 
une première étape vers l'appli­
cation d'un programme d'assu­
rance-maladie a l'échelle de la 
province et on pourrait dire la 
deuxième ctape de l'èlnhoration 
d'un programme d assurance- 
santé, la première ayant été
I assurance-hospitalisation, il y 
a quelques années.

Le “medicare partiel" con­
cernant les indigents ne béné­
ficiera qu’à environ 340,000 Qué­
bécois. soit environ 7 pour cent 
de la population. Cela ne signi­
fie pas que les autres Québé­
cois peuvent tous subvenir eux- 
mèmes a leurs soins medicaux.
II s'agit d'une étape seulement 
vers la réalisation d'un pro- 
f ultime dans lequel non scule-

. Jtpen; te. jninièlre de Ja Santé, 
mais légalement le ministère de

ia famille et du Bien-être, sont 
concernés.

Les négociations qui portent 
sur (tes points importants com­
me les principes généraux du
medicare", les honoraires 

des médecins, et la formation 
d un comité de cinq membres 
chargé d'administrer le pro­
gramme, auront duré deux 
mois.

Le comité gouvernemental 
de négociateurs a été formé 
le 3ii décembre et comprend 
Me 11. Cari Cloldcnberg, le Dr 
Laurent Lizotte, sous-ministre 
adjoint à la Santé et M. G. 
Gagnon, comptable agréé.

Lorsque les négociations se­
ront complétées entièrement, 
l'entente sera signée par le mi­
nistre de la Santé, M. Eric Kie- 
■ ans. et les représentants des 
deux associations médicales.

L'entente ne mettra pas fin 
cependant aux négociations. 
Celles-ci se poursuivront au

X
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f.c loader du coup d’Ètat raie contre le president Sukarno, 
le 1er octobre dernier, le lieutenant colonel Untung. a clé 
condamné à mort hier à Djakarta. I,‘ancien commandant 
de la garde personnelle du président a été reconnu cou- 
pab c de I dilative de renverser le gouvernement.

Les étudiants saccagent 
le ministère indonésien 
des Affai res étrangères

t n.lAKAR f \ Af P-PA-Beuter • — l ne foule de plusieurs 
milliers d'étudiants ont occupé et saccage aujourd'hui les 
bureaux du ministère indonésien des Affaires étrangères 
pendant que le ministre. M. Suhandrio. assistait a une 
réunion de masse aux côtés du président Sukarno.

Malgré l'intervention rie la police, qui utilisa des gre­
nades lacrymogènes, les étudiants ont occupé le ministère 
ou ils ont brûlé en grande pompe un drapeau de la Chine 
communiste. Six des manifestants ont été blesses et hospi­
talises.

_________ Voir ETUDIANTS en paqe ?

par Pierre O'Neil

OTTAWA — Le ministre de la Justice M Lucien 
Cardin a boycotté, ce matin, la réunion%u cabinet et 
le suspense dure toujours quant à l'éventualité de 
sa démission.

Ott dit par ailleurs qu’il a conféré, ce malin, 
avec le président du Conseil privé et leader des

et l'avenir immédiat du parti.
Aussi paradoxal que cela 

puisse paraître, il n>st pas 
certain qu'en se sacrifiant et en 
subissant l'humiliation qu'il a 
subie en chambre hier le mi­
nistre de la Justice ait atteint 
ces buts. • •

Le leadership du premier mi­
nistre est plus que jamais 
contesté. Au fait, certaines per­
sonnes proches du cabinet 
n'hésitent pas à dire qu'il

liberaux du Québec. M. Guy Favreau.
La rumeur veut qu'il lui ait indique son inten­

tion de démissionner malgré les pressions qui se font 
sur lui pour qu'il reste.

Le premier ministre continue toutefois de nier 
cette rumeur. A sa sortie du cabinet, ce matin, les 
journalistes lui ont demandé s’il avait reçu la lettre 
de démission de M. Cardin. 11 a répondu : “Non".

cours de l'année pour complé­
ter le programme d'assurance- 
santé en entier. Les observa­
teurs prévoient qu'on pourra 
mettre le programme complet 
en vigueur en juillet 19(17.

11 avait été convenu, souli­
gne-t-on. que rien ne devrait 
transpirer des négociations en 
cours, mais, semble-t-il, une 
indiscrétion a été commise 
quelque part au cours de la fin 
de semaine.

Cette consigne du silence, dit- 
on, avait pour but d'enrayer 
toute pression sur les négo­
ciateurs, tant sur le projet de 
convention collective que sur 
la nomination des membres du 
comité de surveillance qui sera 
chargé d'administrer le pro­
gramme gouvernemental. Ce 
comité comprendra évidem­
ment des représentants des 
parties en cause, soit du gou­
vernement et des médecins.

Nous lui avons ensuite de­
mandé s'il l'attendait bientôt. 
Il a répondu : “Certainement 
pas".

De son côté, le président du 
Conseil privé a, à sa façon, con­
firme qu'il avait rencontré M 
Cardin, ce matin, tl a déclaré 
que les ministres du Québec se 
"rencontrent chaque jour soit 
en groupe soit autrement.”

Puis, questionné sur les inten­
tions véritables de M. Cardin, 
il a dit : "Vous savez comme 
moi que les conversations en.re 
membres du Conseil privé doi­
vent demeurer confidentielles".

La crise, entre-temps, est 
loin d'être résolue, lin ministre 
nous confiait, ce matin, que si 
lous les libéraux sont comme 
lm, ils doivent être proprement 
furieux de la tournure des évé­
nements.

C'est une allusion évidente 
au geste de M Pearson qui leur 
a tous coupé l'herbe sous le 
pied dans l'affaire Spencer.

Les données ne la crise res­
tent donc les mêmes; si les 
conservateurs onl la tête de 
Cardin, des libéraux se promet­
tent celle de M. Pearson.

En fait, le parti libérai est 
de nouveau en pleine déroute, 
divisé el sans gouverne.

Un seul motif a empêché M. 
Lucien Cardin de lui porter le 
coup de grâce jusqu'à mainte­
nant : la crainte que sa dé­
mission n'entraine celle de M. 
Pearson et la chute du gou­
vernement.

C'est du moins l'interpréta­
tion que l'on donnait hier soir 
au fait que M. Cardin ait ac­
cepté de ne pas démissionner 
hier.

On dit. on effet, que tôt hier 
matin il s'est présenté à la 
réunion des ministres québécois 
avec l’intention ferme de donner 
sa démission.

Ses collègues du Québec l'au­
raient convaincu de rester en 
lui expliquant que son honneur 
n'était pas en jeu, qu'il porterait 
un dur coup à l'aile québécoise 
ri qu'il signerait publiquement 
la déconfiture du gouvernement.

il n'est jias facile de re­
constituer 1 e s événements
qui se sont produits hier matin 
au cours de la réunion des mi­
nistres québécois puis au cours 
de la réunion plénière spéciale 
du cabinet.

Tout ce qu'on en savait hier 
soir c'est que M. Cardin avait 
l’intention d e démissionner,
qu'on l'en avait dissuadé et que
plus lard, au cours de la réunion 
du cabinet, le premier ministre 
a fait appel a l'unité de ses 
troupes en prenant la plus large 
part des responsabilités d'une 
décision qui, si elle était logi­
que. a créé un profond remous 
dans le parti à cause des cir­
constances dans lesquelles elle 
a été prise, soit à la suite d'une 
bagarre qui durait depuis plu­
sieurs jours et au cours de 
laquelle plusieurs ministres 
avaient laissé entendre avec 
force que le cabinet ne change­
rait pas un iota a ses décisions 
précédentes.
Personne ne me 
fera dire que j‘ai tort

Quelques heures seulement 
avant la déclaration du premier 
ministre, M. Cardin avait tenu 
ses propos qui, à la lumière de 
ce qui est arrivé plus tard, 
justifiaient amplement sa dé­
mission: "Quoi que les vis-à- 
vis en pensent, j'ai dit ce que 
j avais a dire. .Te suis persuadé 
que j'ai pris la bonne décision.
Il n'y a personne ici qui me 
fera dire que j'ai tort quand je 
sais que j'ai raison".

Ces paroles donnent un carac­
tère presque indigne au traite­
ment qu'a infligé M. Pearson à 
son ministre de la Justice.

La fougue et l'acharnement 
qu'a mis M. Cardin à défendre 
les positions du cabinet don­
nent une idée de l'humeur qu'il 
devait avoir en se présentant 
hier matin devant ses collègues 
du Quebec qui disent de lui que 
c'est "un homme entier, d'un 
vrai courage et d une grande 
sincérité".

Que ces qualités ne se soient 
pas traduites en pratique dans 
une démission qui aurait pointé 
du doigt à l'inconsidération si­
non à la morgue avec laquelle 
le premier ministre traite ses 
\ is-à-v is au cabinet, on ne peut 
l'expliquer que d'une seule fa­
çon: la crainte qu'un geste pa­
reil n'entraine des réactions en 
( haine susceptibles d'affecter le 
leadership du premier ministre

n'existe plus, que le peu qui en 
restait s'est envolé avec la 
décision que M. Pearson a prise 
a la hâte vendredi après-midi.

An cas où certains en doute­
raient. des députés leur diront 
que l'éventuelle succession de 
M. Pearson faisait l'objet de 
toutes les discussions au lobby 
du parti hier après-midi.

Un certaine nombre de minis­
tres. surtout chez les Canadiens 

français en auraient définitive­

ment soupé des attitudes non­
chalantes du premier ministre 
et de l'habitude qu'il a prise, 
après s'être souvent fait trom­
per, de prendre ses décisions 
dans l’isolement de son bureau.

Quoi qu'il en soit, l'opinion 
générale a Ottawa veut que la 
démission de M. Cardin ne sau­
rait tarder. On prétend, en 
effet, que la crise passée, le

Voir CARDIN en p. I

LA PP RECHERCHE DEUX INDIVIDUS
Un vaste déploiement des forces policières de h. 
région de St-Jean-lbervillc a eu lieu ce matin apres 
que deux individus ardemment recherchés par la 
PI’ curent été vus près du Club de Golf de St-Jean. 
Toutes les routes ont été bloquées et chaque véhicule 
vérifié comme le démontre la photo du haut. L'hé­
licoptère de la PP était de la partie. Toutefois, les 
deux fuyards étaient toujours au large vers midi. 
ITexte et autres photos en page 46)

Pearson cède à l'opposition 
et ordonne une 2e enquête

Baggs

per Jacques Pigeon
OTTAWA —.Au tond de l'abî­

me politique, le gouvernement 
lih( ral a complété sa double 
volte-face et accédé, sans com­
promis, a toutes les requêtes 
de l’opposition.

Doux commissions (l'enquête 
seront ainsi créées.

Une première, composée d'un 
juge seul, devra determinfer si 
le présumé espion, Victor G. 
Spencer a été traité équitable­
ment par les autorités libera­
les.

L'autre sera formée plus lard 
et examinera des méthodes ju­
diciaires et nplicicres utilisées 
dans les cas d'espionnage, a 
savoir si elles respectent suffi­
samment les droits des indivi­
dus tout en assurant la sécurité 
de l'Etat.

Le débat passionné et enle­
vant de vendredi est resté sans 
suites. Hier, le monologue de 
M Pearson équivalait à une 
confession cl John Diefenbaker 
s'esl empressé de ürer profit 
de la situation.

Mais quelques instants plus 
tard, l'opposition a adopté les 
crédits du ministère de la Jus­
tice et accéléré l'étude de ceux 
des autres ministères.

La crise qui, au cours du 
week-end a atteint son sommet, 
a maintenant perdu sa grande 
intensité mais les plaies infli­
gées au gouvernement sont a 
peine pansées.

L'opposition lui consent un 
moment de répit, !e temps de 
reprendre haleine.

Vendredi, le gouvernement 
libéral aura probablement, en

poche l'argent nécessaire pour 
scs dépenses ordinaires.

En fin d'après-midi, le député 
conservateur Erick Nielsen a 
tenté de faire de l'épate en 
s'opposant, seul, au reirait (le 
la motion Lewis, présentée ven­
dredi pour réduire de $17.00(1 le 
salaire du ministre de la Jus­
tice.

Mais c'était du bluff Cinq 
minutes plus tard, le leader 
parlementaire des conserva­
teurs a rectifie la situation en 
déclarant que tous les membres 
de son parti consentaient à ce 
retrait.

Pour compléter sa volte- 
face. le premier ministre a fait 
savoir a la chambre qu’une 
commission d'enquête sera 
créée pour déterminer si les 
procédures, utilisées au Canada- 

Voir PEARSON en p. 2

LES RELATIONS ECONOMIQUES 
AVEC LES ETATS-UNIS

Selon le leader de l’opposition aux Communes, Af. 
John Diefenbaker, la declaration de AJ. Paul Martin, 
à la suite des discussions entre six ministres cana­
diens et des représentants américains, à Washington, 
en ]m de semaine, est une “simple déclaration di­
plomatique'. M. Diefenbaker ajoute qu’il est appa­
rent que le gouvernement applique à la lettre le 
rapport Merehant-Heency qui, selon lui. empêche 
le Canada de se faire entendre. IEn page 13).

LESAGE ET LA SSJB
Renouvelant sa cotisation à la Société Saint-Jean- 
Baptiste, le premier ministre du Québec, Af. Jean 
Lesage, a déclaré qu'il appartient aux corps apoliti­
ques. et non aux hommes politiques, d'aider 1rs 
“non-parlant français” des autres provinces à 
comprendre qu'il est bien question de “droits” dans 
les revendications des minorités françaises du reste 
du pays”. (En page 13).

explosion dans la soute à bagages peut 
la cause de l’écrasement du Boeing 707

TOKYO. (RA.UPD - Un 
haut fonctionnaire de l'aviation 
japonaise a dit. hier, que la 
possibilité d'une explosion dans 
le compartiment a bagages est 
une des hypothèses à retenir 
dans la minutieuse enquête en­
treprise pour détêrmincr la 
cause de l'écrasement d'un 
aérobus réacté Boeing 707 de 
la société British Overseas Air­
ways Corporation, qui a coûté 
la vie a 124 personnes.

Le chef adjoint du Service 
des vols, M.Jtlichi Naçahashi, 
a ajouté que l'enquête prélimi­
naire démontre qu'il y a trois, 
autres possibilités : violente 
turbulence de l'air, explosion 
d un moteur ou autre équipe­
ment défectueux a bord de 
l'appareil.

Les autorités japonaises ont 
contredit une déclaration du 
président de BOAC. sir Giles 
Guthrie, voulant que "l'enre­
gistreur de vol" de l'avion ait 
été trouvé. I.J!s recherches se 
poursuivent pour trouver cet 
instrument d'une extrême im­
portance, capable de fournir 
des indices sur les raisons pour 
lesquelles le gros avion s'est 
désintégré en plein vol et s'est 
écrasé |ieu après sur le flanc 
inférieur (ht ffiont Fuji.

Les recherches sont retardées 
sur la scène de la catastrophe 
par la pluie, le verglas et un 
épais brouillard.

A Londres, le ministre britan­
nique des Transports. M. Fred 
Mulley. citant les premiers ré­
sultats de l'enquête menée par 
les autorités japonaises, a dé­
claré que l'accident serait dû a 
une ‘'défaillance de structure" 
du 'Bnctng-707'.

I.cs enquêteurs de la BOAC 
qui se sont rendus au Japon a

la suite de la catastrophe, sc 
demandent aujourd'hui com­
ment le ministre peut parler de 
défaillance de structure. Ni le 
président, sir Giles, ni aucun 
autre responsable de la com­
pagnie, ndnt entendu parler de 
cette défaillance possible.

Un convoi de camions a 
transporté hier les corps de lit 
dos victimes Les experts pour­
suivent ia pénible tâche d’iden­
tifier les victimes : jusqu’ici 71 
corps l'ont été mats les auto­
rités sont d'avis que les autres,

Un DC-8 d'Air Canada 
doit atterrir en hâte

WINNIPEG (PC) — Un avion DC-8 d'Air Canada, partant 
tour Toronto al Montréal avec 54 passagers, a atterri hier 
quelques minutes seulement après le décollage apres qu'une 
panne se fut manifestée dans un moteur et que la capot du 
moteur eut tombé au sol.

Un porte-parole de la compagnie a déclaré que l'avion à 
réaction avait commencé à décoller, peu après 8 h. p.m. (HNEI, 
quand un de ses moteurs est tombé en panne. En meme temps, 
a déclaré le porte-parole, un capot de metal, qui recouvrait 
un moteur, s'est détaché et est tombé au sol.

Personne n'a été blessé et tous les passagers et l'équipage 
de six membres sont partis plus tard à bord d'autres avions.

On na connaît pas la causa da la panne du moteur.

horriblement mutilés, le seront 
difficilement.

Les enquêteurs japonais’soull- 
giient que l'avion dans sa chute 
à une vitesse vertigineuse a 
perdu la section arrière, le 
nez, les quatre moteurs et une 
partie des ailes.

Un des préposés à la tour 
de contrôle d une piste de,cour­
se, Yoshihartt Tachibara. 40 
ans, a dit que samedi il con­
templait le célèbre mont Fuji 
au moyen d'une lunette d'ap­
proche, qu'il a distinctement 
aperçu cinq redoutables trom­
bes d'air et que le Boeing 707 
a semblé pénétrer entre deux 
de ces trombes. C’est alors qu'il 
a vu l'appareil s'engager dans 
son plongeon mortel, suivi 
d'une épaisse fumée et de dé­
bris de toutes sortes. Une équi­
pe d'enquêteurs s'est installée 
dans un poste de police pour 
interroger une quarantaine de 
personnes qui prétendent avoir 
été témoins oculaires de la 
tragédie.

Jamais jusqu'ici l'écrasement 
d'un aérobus n'a été vu par 
autant de personnes. I,e temps 
était clair et ensoleillé. Los 
stations de télév ision ont même 
présenté une sequence filmée 
de la catastrophe, grâce à la

présence d'esprit d'une équipe 
qui se trouvait dans la région 
du mont Fuji au moment de 
l'accident.

Washington refuse de négocier seul avec 
Paris le statut de ses bases en France

WASHINGTON. 'PA. UPI. AFP) — Le president Johnson 
a fait savoir au général de Gaulle que les Etats-Uni* n'étaient 
pas prêts a saper les fondements de 1 OTAN en consentant rie 
négocier bilatéralement avec le gouvernement français le statut 
de leurs basgs en"*Fronce.

Dans une réponse d ifne rapidité inhabituelle au chef de 
1 Etat français, M. Johnson a. selon toute vraisemblance, 
rejeté sans ambages la requête du général de Gaulle pour 
1 ouverture immediate rie négociations en vue de placer les 
troupes et les hases des Etats-Unis en France sons commande­
ment et contrôle français. Les Etats-Unis, aurait fait valoir le 
président Johnson, ne négocieront pas sur cette question sans 
avoir au préalable consulté les 13 autres pays nui lont partie 
de l'OTAN.

Le ton et le contenu rie la réponse américaine ne laisse­
raient aucun doute sur l'attitude des Etats-Unis, à en croire te 
quotidien "Washington Post".

En outre. Ie<* milieux informés rie Washington soulignent 
la rapidité dp la réponse américaine. En effet, le message du 
général au président Johnson portant sur les questions de 
l'OTAN n'a été remis qu'hier à l'ambassadeur des Etats-Unis 
a Paris. M Charles Boîtier, par le ministre des Affaires étran­
gères de France. M Couve de Murville.

Toutefois, ces mêmes milieux indiquent que. contrairement 
à ce qu'affirme le “Washington Post ", le chef de l'exécutif 
américain na.pas répondu ppr un .fjMrt'' cMwnriqtt». au 
président de Gaulle, La<porte resté ouverte pour de* négocia­

tions. déclarent ces milieux Les Etats-Unis discuteront avec 
leurs alliés tous les problèmes soulevés par le messajje du 
général de Gaule, ajoute-t-on.

A Paris, un porte-parole du ministère français des Affaires 
étrangères a confirmé que le président Johnson avait fait 
parvenir sa réponse au généra! de Gaulle, mais qu'il s agissait 
d'une “réponse intérimaire" qui n'allait pas au fond du 
problème.

De leur côté. les milieux rie Washington soulignent qù'tine 
réponse plus élaborée au message du chef de l'Etal français 
devra êlrc précédée de consultations entre les Etats-Unis cl 
les autres pays membres de l'OTAN. Un porte-parole de 
1 administration a précisé que le président Johnson a répondu 
avec célérité au général de Gaulle pour que ce dernier ne se 
fasse pas d'illusions sur la détermination des Etats-Unis de ne 
pas discuter du statut de leurs bases en France derrière le 
dos des autres membres de l'OTAN.

Le général de Gaulle a déclaré à plusieurs reprises (qu'il 
entendait maintenir une forme d'alliance avec les Etats-Unis, 
mais que les accords actuels concernant la structure de l’QT \N 
devraient être révisés.

Selon l'ambassadeur américain à Paris, Af. Charles Bohlen. 
les exigences du chef rie l'Etat français porteraient sur trois 
points : l > le déménagement du sol français du quartier général 
de l'OTAN; 2‘ le reirait presque complet do loolos les forces 
américainesen.Frzmcej Hèles troupcçaméricaines qui seraient 

' Voir WASHINGTON^* pag» J^. L,

Séismes en 
Turquie et 
en Chine
d'apres UPI et PA

Doux tremblements de terre 
ont secoué le nord-est de la Tur­
quie et l’est de la Chine.

Kn Turquie, les rapports par­
venus à Istanbul attribuent 15 
morts et plusieurs blessés au 
séisme. Toutefois, le nombre 
des victimes pourrait être beau­
coup plus élevé, étant donné 
que l'on est encore sans nou­
velles de plusieurs villages iso­
les par la neige Dans quatre 
des villages sinistrés, 230 mai­
sons ont été détruites.

Selon l’agence Tass, le trem­
blement de terre qui a frappé 
1 est de la Chine avait son epi­
centre dans la région de Kai- 
feng. une grande ville de la 
province de Honan, environ 350 
milles au sud de Pékin.
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Le maire de Québec suggère de 
faire du "Morrin's College" la 
résidence de Hugues Lapointe

QFF.BKC IPO — I.c maire 
rte la ville de Québec. M. Gilles 
Lamontagne, s'est dit d’avis, 
aujourd'hui, que le Morrin’s 
Gnllegr, un édifier de trois éta­
pes situé dans le Vicux-Qucbcc, 
pouvait être avantageusement 
transformé en résidence offi­
cielle pour le lieutenant gouver­
neur de la province de Quebec.

M. Lamontagne estime <|ue 
la restauration de cet établisse­
ment, qui abrite actuellement 
les locaux de la Literary and 
Historical Society of Quebec, 
en plus de convenir au lieute­
nant gouverneur Hugues Là- 
pointe. stimulerait du fait la 
restauration du Vieux-Québec.

Le maire a affirmé que le 
domaine de Bois-de-(.'oulongc, 
où se trouvait l’ancienne resi­
dence du lieutenant gouverneur 
Paul Comtois, détruite par les 
flammes tôt le 21 février, pour­
rait alors être converti en parc 
publie.

Le Morrin's College est une 
maison historique, située sur la 
rue St-Stanislas, dont la cons­
truction remonte en 1805, sous le 
régime de feu le gouverneur du 
Canada, sir James Craig.

Sa construction achevée en 
1812, l'immeuble de trois étages 
dont les murs sont rie pierre, a 
logé la prison de Québec, jus­
qu'en 1867. ou elle fut vendue 
au Morrin’s College pour une 
somme de 512,000.

La "Literary and Historical 
Society of Quebec", dont le con­
servateur actuel est M. G. Ri- 
charri Parker, devait y aména­
ger ses locaux peu de temps 
après la prise de possession par 
le Morrin’s College, de nos 
jours encore, propriétaire de 
l'édifice.

La "Literary and Historical

Society of Quebec" sert en som­
me de bibliothèque de langue 
anglaise. Cette société existe 
depuis 182-1.

A plusieurs reprises depuis sa 
construction, lcdificc a été en­

dommagé par des incendies mi­
neurs.

Depuis le début de l’année, 
on a combattu deux débuts d'in­
cendie, mais qui ont fait des 
dommages peu importants.

La population française semble 
approuver l'attitude oaullisleU U
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I <r tondant rie LA PRESSE 
u Paris

PARIS — Les Français sa­
vaient que de Gaulle était ré- 
-i-lu a mellre fin au "protec- 
torat américain", mais ils ne 
s'attendaient pas que le pro­
cessus du reliait de leur pays 
de l'OTAN allait commercer 
si tôt.

C’est le sentiment que l'on 
recueille aujourd’hui à la suite 
du message de de Gaulle au 
président Johnson, que M. Cou­
ve de Murville a remis hier à 
l'ambassadeur de Washington 
en France. La majorité de la 
population parait approuver 
l'attitude gaulliste.

De l'avis général, ce mes­
sage ouvre la crise atlantique 
et marque le commencement 
de la fin de la participation 
française à l'OTAN. Passé 
avril P.I69, cslime-t-on, les trou­
pes étrangères actuellement sia- 
tionnées en France — y com­
pris le- canadiennes — auront 
été transférées dans d'autres 
pays de l'OTAN', en Allemagne 
probablement, ou seront sous 
commandement français. On 
va même jusqu'à dire que le 
depart de ces troupes pourrait 
sc lairc bien avant cette date, 
terme des obligations françai­
ses dans l’Organisation atlanti­
que.

La déclaration faite par de 
Gaulle a sa dernière confé­
rence de presse, selon laquelle 
des "éléments étrangers" pour­
raient être maintenus en France 
à condition de "relever des seu­
les autorités françaises", avait 
été accueillie avec scepticisme 
dans les milieux américains et 
canadiens.
En clair, le message de de 

Gaulle à Johnson signifie, se­
lon les observateurs : "Evacue/, 
les bases américaines en Fran­
ce'. Bien que le quai D'Orsay 
n'ait pas èncore convoqué 
l'ambassadeur du Canada en 
France, M. Jules Léger, on 
s'attend que les propositions 
françaises concernant la révi­
sion des accoids sur la présen­
ce de troupes étrangères se­
ront bientôt transmises à Ot­
tawa.

Dans les coulisses, on consi­
déré que Washington retirera 
tout bonnement ses troupes 
mais le maintien en France de 
certaines installations, notam­
ment le pipe-line qui va de 
Saint-Nazaire, à l'ouest de la

ANNONCE

Vie nouvelle 
pour les 

coeurs ralentis
Lisez comment un grand car­
diologue de Montréal a dé­
couvert et développé une 
nouvelle méthode chirurgi­
cale pour remédier aux in­
suffisances des artères coro­
naires. La jiortée de celle

France, à la frontière alleman­
de. pourrait faire l'objet de né­
gociations.

Selon des milieux non-gou- 
vernementaux, de Gaulle tenait 
à prendre les premières me­
sures de dégagement de la 
France de l'OTAN, avant son 
voyage officiel à Moscou, en 
juin prochain.

Au cours des prochains mois, 
lotis les officiers français se­
raient retirés du SHAPE, com­
mandement suprême des forces 
alliées en Europe, cl du com­
mandement centre-Europe.

La France quittera l'Organi­
sation militaire atlantique, sou­
ligne-t-on encore, mais demeu­
rera dans l’Alliance atlantique. 
En d'autres termes, Paris fera 
bande à part sur le plan mili­
taire, puisqu'il ne sera lié en 
aucune façon par les décisions 
de l'Otan, et conservera toute 
liberté d'action sur le plan po­
litique.

La France va donc recou­
vrir son indépendance à 
I égard de ses alliés occiden­
taux, sans toutefois devenir 
neutre.

Cette situation posera des 
problèmes compliqués, notam­
ment pour ce qui est des 
troupes françaises en Alle­
magne (effectifs de 70,000). 
Comme elle n'apparliendra 
plus à l'OTAN, dont les trou­
pes stationnées en Allemagne 
sont sous un commandement 
intégré, on croit que la Fran­
ce proposera un accord bilaté­
ral à Bonn.

Cependant, vu que l'Alle­
magne a choisi de s'aligner 
sur Washington au détriment 
de Paris, on ne cache pas 
que la nouvelle politique fran­
çaise va soulever de grandes 
difficultés et aggraver les 
divergences franco-allemandes.
des.

CARDIN
SUITE DE LA PAGE 1

ministre de la Justice n aura 
plus rien pour le retenir. A ce 
moment, ses collègues du Qué­
bec seront peut-être d'accord 
avec lui.

En Ions cas. il se trouvait 
des gens désillusionnés hier 
pour prédire qu'à plus ou moins 
brève échéance le premier mi­
nistre effectuerait un remanie­
ment de son cabinet. "Le mal­
heur, disent ceux-là, c'est que 
le premier ministre a toujours 
Fair de penser que c'est lui qui 
est indispensable alors qu'en 
vérité il est devenu à peu près 
inutile au parti."

Luire temps, on s'efforce de 
reconstituer les événements de 
vendredi dernier el de déceler 
comment M. Pearson a pu 
prendre aussi rapidement une 
décision aussi lourde de consé­
quences pour le parti. Certains 
prétendent que M. Cardin a 
bel et bien été consulté et les 
propos de M. Pearson le lais­
sent entendre. Mais ce dut

m

classeurs découverte est inappréciable! ! 1,1 s“ùvelle, derrière
«...w. Des centaines rie patients en d“ 1,1 Uinml,ru

ont déjà bénéficié et peuvent 
maintenant jouir d'une vie 
normale. Renseignez-vous 
ce sujet et sur bien d'autres en 
lisant Sélection du Render's 
Digest de mars!

car apparemment M. Cardin 
ne s'est, a aucun moment, 
éloigné de la Chambre.

On dit aussi que le leader 
parlementaire des libéraux, M. 
Macllraith, a pu être celui qui 
a incité le premier ministre à

laurentide 
accorde des taux 
encore pius avantageux 
pour les prêts 
personnels d'importance!
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Prêts jusqu'à 55,000 remboursables en 5 ans.

les taux de financement les plus bas
annoncé au Canada.
Voyez Is gérant, de la snccursalo 
laurentide de votre localité aujourd'hui meme.
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fiT SES BANLIEUES

Les USA n'ont 
pas demandé au 

Canada d'envoyer 
des militaires 

au Vietnam 

— Martin
OTTAWA. (PC, AFP) — 

Le ministre des Affaires 
extérieures, M. Paul Marlin, 
a déclaré hier que les Etals- 
Unis n’ont pas demandé au 
Canada d'envoyer des trou­
pes au Vietnam, lors des 
entretiens qui sc sont dérou­
lés à Washington durant le 
week-end.

M. Martin a fourni ces 
précisions en réponse à une 
question du chef de l'Opposi­
tion. M. Diefenbaker a en 
cflet demandé au ministre 
s'il estimait que la guerre au 
Vietnam pourrait éventuelle­
ment aboutir à un conflit 
avec la Chine populaire et 
si. d'autre part, les Etats- 
Unis avaient demandé au Ca­
nada de fournir un contingent 
de militaires pour le Viet­
nam.

M. Martin a précisé qu’il 
avait été entendu avec le 
secrétaire d'Etat Dean Rusk 
que le rôle du Canada se 
limitait à celui de membre 
de la Commission interna­
tionale de contrôle (CIC) au 
Vietnam.

Voir USA en p. 2

Les Américains effectuent 
leur attaque la plus dévas­
tatrice au Nord-Vietnam.

— page 37

USA
SUITE DE LA PAGE 1

Par ailleurs, le secrétaire 
au Foreign Office, M. Mi­
chael Stewart, a déclaré que 
le gouvernement britannique 
n'envisage nullement d’en­
voyer des troupes au Viet­
nam M. Stewart a affirmé 
d'autre part que la Grande- 
Bretagne n'avait pris aucun 
engagement d'ordre politique 
ou militaire à l'égard des 
Etats-L’nis quant à sa politi­
que en Extrême-Orient.

A Washington, le porte- 
parole du département d'Etat 
a déclaré hier qu'à sa con­
naissance le minage du port 
de Haiphong n'était nas en­
visagé par !'adhiinistr;ilion 
américaine. I! a fait celte 
déclaration a la suite des 
propos tenus par le général 
Maxwell Taylor, qui avait 
préconisé durant la fin de 
semaine la pose de mines 
autour du grand port nord- 
vietnamien.

Enfin, In Commission des 
Affaires étrangères du Sé­
nat a approuvé la demande 
de crédits supplémentaires 
de $413 millions présentée 
par le président Johnson 
pour financer l'aide écono­
mique au Vietnam pendant 
l'année en cours. Auparavant 
la Commission avait rejeté, 
par 13 voix contre 8, un 
amendement présenté par 
Sun président, M. William 
Fulbright, déclarant q u e 
l'aide économique ou mili­
taire fournie par les Ktals- 
I ais à un pays ne signifie 
nullement que les Etats- 
L'nis s'engagent à défendre 
ce pays par les armes. Elle 
avait également rejeté un 
amendement du sénateur 
(démocrate' George McGo­
vern affirmant que l'appro­
bation des crédits ne signifie 
nullement que le Sénat ap­
prouve la politique du prési­
dent Johnson dans le conflit 
vietnamien.

WASHINGTON
SUITE DE LA PAGE 1

maintenues en-France seraient placées sous commandement 
français.

Le général de Gaulle a déclaré le 21 février dernier que 
par suite d'événements nouveaux il était trop dangereux pour 
la France de maintenir de liens étroits avec les Klats-L'nis.

II avail ajouté que la "fameuse escalade" de la guerre 
du Vietnam était un exemple des risques qui pouvaient mener 
à une "conflagration générale".

D'après les milieux proches du président Johnson, le 
général de Gaulle souhaiterait revenir au système d'une confé­
dération de pays allies en vue d'assurer leur protection mu­
tuelle. Ce système avait cours avant la première guerre 
mondiale, précisent ces mêmes milieux.

ETUDIANTS
SUITE DE LA PAGE 1

Après avoir tout saccagé à l'intérieur, les étudiants 
posèrent une nouvelle plaque à l'entrce du ministère : 
"Quartier général du peuple qui souffre". Puis ils ont 
peint sur les murs un chien dont la tête ressemblait a 
celle de M. Subandrio, et dont la queue formait une 
faucille et un marteau.

Pendant cette manifestaion, des troupes et des blindés 
gardaient toutes les rues menant au palais présidentiel.

Une deuxième manifestation, celle-là conduite par un 
autre groupe d'étudiants, s'est déroulée à Djakarta. Les 
manifestants ont alors attaqué l’ambassade américaine en 
Indonésie, lis protestaient ainsi contre l'ingérence américai­
ne dans les affaires indonésiennes et contre la podiique de 
Washington au Vietnam.

Les manifestants étaient des membres de la "Jeunesse 
révolutionnaire progressiste".

Durant la réunion de masse au stade Scnayan, le prési­
dent Sukarno a notamment déclaré qu'il ne rencontrera pas 
le premier ministre malnysien tant que la Malaysia existera. 
Celle déclaration fait suite a celle laite hier par le du f 
malaysicn, le Uinku Abdul Rahman, qui avait affirmé, à 
propos d'une éventuelle réunion a trois suggérée par le 
président Marcos des Philippines, qu’il n'était disposé a ren­
contrer le président Sukarno que "si la sincérité de ce dernier 
était prouvée”.

A Kuala Lumpur, en Malaysia, une conlaine de per­
sonnes ont manifesté devant l’ambassade américaine pour 
protester contre la politique des Etats-Unis au Vietnam et 
contre la visite que se propose de (aire dans leur pays le 
secrétaire d’Etat adjoint William Bundy.

Les manifestants, des communislcs pro chinnC, ont cau-é 
quelques dommages a l'édifice de la banque qui abrite 
l'ambassade, en brisant plusieurs vitres.
Untung est condamné

Par ailleurs, le lieutenant colonel Untung, considéré 
comme le leader du coup d'Etat raté le 1er octobre dernier 
en Indonésie, a été condamné à mort par un tribunal 
militaire qui siégeait à Djakarta.

Le tribunal l’a trouvé coupable de lotis les chefs d'ac­
cusations retenus contre lui: tentative de renverser le gou­
vernement, organisation de la rébellion et tentative de 
s'emparer du pouvoir.

Au moment du coup d'Etat, Untung, qui est âgé de 41 
ans, commandait la garde personnelle du président Sukarno. 
Le condamné a un délai de 30 jours pour faire appel a la 
clémence du président.

PEARSON
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depuis une vingtaine d'années, 
sont vraiment efficaces dans 
les cas d'espionnage.

Le solliciteur général Larry 
Pennell sera chargé ri élaborer, 
en consultation avec les repré­
sentants de l'opposition, ses 
temps de référence.

11 s'agira de déterminer si la 
sécurité de l'Etat est telle 
qu'elle devrait être et si les 
droits des individus sont bien 
protégés.

II est probable que cette 
commission pourra scruter le 
cas "Munsinger", ébruité en 
chambre par le ministre de la 
Justice.

Jusqu'ici rien, aucun fait, 
n’est venu contredire la thèse 
selon laquelle un ou des minis­
tres conservateurs auraient eu 
des aventures avec cette jeune

premier ministre a fait con 
nailre les termes de référence 
de la commission d'enquête 
qui étudiera le cas Spencer.

La commission sera présidée 
par le juge Dalton Uourtright 
Wells, de Toronto. Le juge de­
vra. dans son rapport, dire si. 
selon lui, M. Spencer a été 
traité équitablement ou, sinon, 
quelles rectifications devraient 
être apportées pour lui rendre 
justice.

La procédure à suivre a été 
laissée à l'entière discrétion du 
président du tribunal. 11 aura 
le pouvoir de tenir ses sessions 
a huis-clos et d'adopter les 
procédures qu il jugera appro­
priées, dans le but de protéger 
la sécurité de l'Etat.

Enfin, le procès verbal du 
conseil des ministres précise 
que le juge devra faire rap­
port dans le plus bref délai 
possible.

On imagine facilement Fallu-
allemande, au moment où elle re triomphale du chef de l'op- 
occupait un poste dans une am- position lorsqu'il s'est levé 
bassade communiste de la cupi- l'ol,r décrire la victoire de l'ap­

prendre cetle décision hâtive. 
II aurait, dit-on, etc saisi de 
panique à la pensée que les 
crédits ne seraient pas adop­
tés et avec le peu de sens poli­
tique qu'on lui recommit il se 
serait précipité chez Pearson 
pour qu'il fasse "absolument" 
quelque chose.

D'autres prétendent que M. 
Pearson a craint que son gou­
vernement ne soit défait sur la 
motion de blâme de David Le­
wis. Mais cela tiendrait de la 
fable, car M. Grégoire avait 
laissé entendre que son parti 
appuierait le gouvernement, 
("était aussi l'intention de M. 
Robert Thompson.

La prochaine étape de cette 
crise qui secoue les libéraux et 
qui est loin d’èlre terminée se 
déroulera aux caucus de mer­
credi, caucus des Québécois et 
caucus général du parti.

Toute cette histoire aura mis 
en lumière les pouvoirs consi-

taie fédérale.
Evidemment rien n'est déci­

dé, mais on croit, dans les mi­
lieux informés, que cette en- 
quèle, tout comme la premie­
re. sera tenue à huis-clos. 
Seules des conclusions généra­
les pourraient cire rendues pu­
bliques.
Le tribunal : 
un juge seul

Au début de l'après-midi, le

dérailles dont jouit le premier 
ministre dans un système par­
lementaire comme le nôtre. 
En fait, il peut imposer à ses 
collègues du cabinet n'importe 
quelle décision.

On raconte ainsi que M. 
Mackenzie King disait souvent 
en pleine réunion du cabinet : 
"II y a une majorité en faveur 
de ce projet : je suis contre, 
les “confie" l'emportent.”

Le premier ministre est tout 
puissant. II l'est d'autant plus 
lorsque les crises sont impor­
tantes. Par la solidarité par­
tisane exigée alors, comme ce 
fut le cas cette fin de semai­
ne. qu'un ministre ait l'air ridi­
cule plutôt que de mettre en 
danger la vie du parti.

Ses collègues ont encore une 
fois sauvé M. Pearson d'une 
position inconfortable. Mais peu 
à peu on sent que le vide se 
fait autour de lui.
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position.
\ endredi, a-t-il déclaré, ils 

disaient lotis "jamais, jamais, 
jamais il n'y aura d’enquête". 
Je n'ai jamais vu une telle 
conversion, a ajouté M. Diefen­
baker, mais elle doit être bien 
embarrassante pour le ministre 
de la Justice.

I) ailleurs, le leader conser­
vateur n'a pas hésité à le ridi­
culiser. Vendredi il disait qu'il 
tiendrait son bout jusqu’à la 
fin. “aujourd'hui il est passé 
par-dessus bord”.

Le premier ministre n'n pas 
échappé aux sarcasmes du 
vieux tory. C'est incroyable, 
a-t-il dit. Imaginez, le premier 
ministre appelant un espion 
au telephone.

Le gouvernement, a-t-il con­
clu, a voulu taire l'opposition 
par le chantage. Quand il est 
devenu évident que nous y ré­
sisterions, il a changé de di­
rection.

Comme prévu, les néo-démo­
crates, par la voix de M. Da­
vid Lewis, ont bien accueilli 
la création des deux commis­
sions d'enquête. Mais, de son 
côté, le chef du Ralliement des 
rréditistes s'est surtout attar­
dé au cas "Munsinger" cl de- 
nianric vigoureusement au gou­
vernement d'en divulguer les 
détails.

Le ministre île la Justice. la 
tète entre les deux mains, 
n'était pas d’humeur à répon­
dre.

La PP interroge 
50 adolescents 
de Gatineau

G VIT NE Al — Les agents rie 
la PP procèdent actuellement a 
la vérification de l'identité de 
quelque 50 adolescents qui ont 
élé appréhendés, en fin de se­
maine, dans deux établisse­
ments de Gatineau, près de 
Hull, et dont les lènaneiers sont 
soupçonnés de leur avoir servi 
des boissons alcoolisées.

Les 50 clients "suspects” ont 
élé relâchés après avoir été 
interrogés au quartier général 
de la Sûreté provinciale, à Buc­
kingham. et ries sommations de 
comparaître seront adressées 
incessamment à ceux qui n'ont 

”* pas fourni rie preuve attestant 
I qu'ils avaient l fige requis par
I la loi.
I
I Celui que lu assieds sur Ion 
I épaulé essaiera de te monler 
I. sur la télé.
j Proverbe danois

L'indépendantisme a progressé parce que 
les Canadiens français sont plus fiers

L'indépendantisme a fait d'é- - 
normes progrès dans le Québec 
depuis cinq ans, el la meilleure 
preuve qu'on en puisse donner 
esl le fait que, maintenant, les 
Canadiens français sont en gê­
nerai fiers comme jamais d'étre 
Canadiens français.
Telle est la thèse qu'a soutenue 

hier midi le président du Ras­
semblement pour l'Indépendan­
ce Nationale, M. Pierre Bour- 
ganlt. au cours d'un débat au 
centre social de l'Université 
rie Montréal, devant quelques 
centaines d'étudiants.

Son antagoniste, M. Jean- 
Charles Harvey, rédacteur en 
chef du Petit Journal, a soutenu, 
il va sans dire, la ihù ■ contrai­
re, alléguant que l’indépendan­
tisme est statique parce que 
l'idée d'indépendance n'a pas 
liénétré 1 ensemble de la popu­
lation de la province.

Le sort a voulu que M Bour- 
gatilt parle le premier, au "dé­
bal-midi".

M Bourgault a énuméré les 
raisons qui lui font dire que l'in­
dépendantisme esl en progrès 
comme jamais, surtout depuis 
cinq ans.

Les tenants de l'indépendan­
ce, a-t-il dit se sont donné un 
instrument d'action et, éven- 
UK-llcment, de pouvoir : le parti

Ce n'est peut-être pas le 
meilleur parti qui soit, mais 
v est une organisation structu­
rée et efficace, a-t-il dit.

Les indépendantistes ont aus­

si un programme. I! compte 
228 articles dont un seul parle 
directement d'indépen dance. 
Los autres ont trait à des pro­
blèmes propres au Québec et 
indiquent les solutions que le 
KIN veut leur appliquer, solu­
tions qui ne sont pas réalisa­
bles, dans la plupart des cas, 
sans l'indépendance.

Les indépendantistes sc sont 
aussi donné un organe de dif­
fusion. le journal "L'Indépen­
dance", qui tire de 30.000 a 
50,000 exemplaires.

Le groupe a aussi des secré­
tariats. Le secrétaire général 
est à Montréal, et il s'en trouve 
d’autres à Hull et à Québec.

Un autre fait important mon- 
Ire la progression de l'indépen­
dantisme dans le Québec, selon 
le président national du parti : 
ce dernier, le RIN, a décidé de 
prendre part aux prochaines 
élections provinciales. Déjà, le 
RIN a choisi 23 candidats dans 
25 conventions, alors que l'Union 
nationale n'en a tenu que l(>, 
les libéraux 11, le Crédit social 
1 et le PSQ 0.

Au niveau de la population, 
l'indépendantisme a réussi au 
cours des dernières années à ré­
pandre beaucoup l'idée même 
d’indépendance, dont on ne par­
le pas seulement au Québec, 
mais a la grandeur du Canada.

Dans le domaine de l'unilin­
guisme ou de la priorité du 
français au Québec, le RIN a 
fait beaucoup de travail. On 
commence a en sentir les effets 
dans divers domaines nolam-

— Pierre Bourgault
ment dans la signalisation rou­
tière ou par exemple. la mau­
vaise traduction “cédez” est 
remplacés à bien des endroits 
par le mot français plus juste 
"priorité”.

Le RIN, par son action, force 
rie plus tous les partis politiques 
a être nationalistes La forme 
varie d'un parli à l'autre, mais 
P' rsonni ne peut plus faire de 
politique saris lenir compte de 
celle réalité.

Enfin, a declare M Bourgault, 
lu “victoire principale est que 
tous les Canadiens français sont 
maintenant plus fiers que ja­
mais d'etre Canadiens fran­
çais".

Quand a M, Harvey, dans son 
exposé plus bref et moins four­
ni que celui de M. Bourgault. ri 
a exprimé son accord avoc plu­
sieurs points de vue soulevés 
par le chef indépendantiste, 
mais il a affirmé que l'indépen­
dantisme esl statique.

Hour M. Harvey, le nationa­
lisme iqu'il a déjà défendu, 
notamment lorsqu'il a fondé

Le Jour' à Montréall et l'in­
dépendantisme ne sont pas 
nouveaux au Québec.

Mais 1 idée n'a pas encore 
pénétré les masses populaires.

Le Québec, a-t-il dit, vit gras­
sement, ayant le niveau de vie 
le plus élevé au monde "après 
les l-.tats-t ois et peut-être aus­
si 1 Ontario . et 1rs salaries, 
les travailleurs, les cla SSP S 

moyennes, ne sont pas in­
quiets.

//M\

Matériaux de construction en aluminium
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NOUVEAUX MODÈLES DE 
CHALETS VICEROY POUR 1966

LE "PIONEER" — L'un des nouveaux modèles Viceroy 1966

LES PLUS BEAUX CHALETS 
JAMAIS OFFERTS AU CANADA

Comment Viceroy peut-il construire ce 
chalet de cèdre à 3 chambres peur seulement $2527 érigé

La réponse est simple :
DES ACHATS MASSIFS DE MATERIAUX ET DES 
TECHNIQUES MODERNES DE CONSTRUCTION

les équipes d'élite Viceroy de maifresmenuisiers travaillent selon une 
méthode scientifique de manipulation el d'installation de matériaux. Cette 
efficacité qui élimine les pertes de temps vous font épargner tout en garan­
tissant un haut standard uniforme de main-d'oeuvre. De plus, les supervi­
seurs Viceroy accélèrent les travaux et vérifient la qualité de (ouvrage 
durant la construction. Nos camions sont charges la veille de la livraison; 
les hommes et les matériaux arrivent sur le chantier dès 8 heures et les 
travaux débutent immédiatement; le contremaître peut donc vous livrer la 
clé quelques jours après.

ACHETEZ AUX BAS PRIX DE 1965 
JUSQU'AU 15 MARS! VENEZ NOUS VOIR!

1365 BOUL. LABELS.2
CHOMEDEY (Voiim du Centra d achat» St-Martin)

ACATifli errrâtri n» mr’ernsN *»o muixfNft

Lici.no) cns.srnrcriov en. ltd.

PHILIPP GEERTS
AGENT AUTORISE

Tel. 688-9950 Catalogue en couleur de 1966 — 50é

TERRAINS
depuis 10c le pi. car.

LAURENTIDE! _ BOISES OU 
FACE AU LAC. ENVIRON 

59 MILLES DE MONTREAL

TELEPHONE

688-9952

ÉÉÉÜÜÉIfeÉÉÉÉÉ



J L_ f *»*-v- ' >4 ■ j. .-^ •■fYt"yjJ1»[

süi1

m „ 3?

Skyt®

■3p$

r L’HOMME ^8 
L'AUTRE BORD DU
PONT
k VEND MOINS A 
m. CHER J

AUTOS USAGÉES

AUTOMOBILE LÉ#
261 O. St.Charles; Unguauil - 6740571

DODGE

VALIANT
CORONET
SIMCA
CAMIONS

cf'aofoiu»<»g«îe«| Dependable^

location à court et long termes 674-4921

par Florian Bernard
Un débat soutenu s’est engagé hier soir, au 

conseil municipal de Montréal, sur les nombreux 
problèmes du taxi dans la métropole. Plusieurs 
conseillers ont profité de la lecture d’un règlement 
modifiant la procédure à suivre sur l’acquittement 
du prix des permis d’autos-taxi pour exposer leurs 
griefs. Le conseiller Paul-Emile Robert a même 
demandé a la \ille d’entreprendre l’étude de la 
création possible, dans un avenir rapproché, d’une 
régie du taxi.

Les travaux du métro à Tile Ste-Hélène vont bon train
La construction de la station de métro "ile Ste- 
Hélène” va bon train. Les travaux y sont exécutés 
à ciel ouvert, à proximité du pavillon des baigneurs 
(ci-haut). Ce sera la seule station de métro aménagée

sur
fera
sera

i'hoto J’atil Henri Talbot, LA PRESSE

'emplacement de l'Expo 1967. Cette station 
partie de la ligne ‘ ‘Montréal-Longueuil'’ qui 
inaugurée en avril 1967.

Première traversée officielle du tunnel 
de la ligne "Nontréal-Longueuii" du métro

par Raymond MASSE

Traversée mémorable que 
celle effectuée par deux jeeps 
— des familiales — à plus de 

so pieds sous le lit du fleuve 
St-Laurent, hier après-midi.

C'étail la première traver­
sée officielle du tunnel de la 
lisoe “Montréal-Longueuil’’ du 
melro, plus précisément à mê­
me le tronçon long d'environ 
un mille dont on avait termi­
né le creusage vers 5 h, du 
matin la veille, entre la sta­
tion "ile Sainte-Hélène” et le 
chantier établi dans le secteur 
ouest du square Viger. à proxi­
mité de l'intersection des rues 
Saint-Denis et Craig,

Profondeur maximum d u 
tunnel: 150 pieds, notamment 
sous la rue des Commissaires. 
Les pentes: de 1 à 6 p. 100.

Les travaux d'excavation du 
tronçon reliant le square Viger 
a la station "ile Slc-Hélène” 
'station en construction à ciel 
ouvert, dans le voisinage du 
pavillon des baigneurs) ont été 
exécutés en huit mois.

Moyenne d'excavation par 
jour: 13 pieds de tunnel. Maté­
riaux excavés (du schiste d'U- 
t ica i : 77,000 verges cubes.
Tous les tunnels 

sont creusés

Incidemment, a-t-on appris, 
hier, l'excavation de tous tes 
tunnels du métro estimée à 
$213,700,000 (y compris l'équi­
pement 1 est chose faite.

Les deux tiers du tunnel em­
prunté hier par les deux jeeps 
sont bétonnés, tout comme l'est 
le tronçon disponible entre la

station “ile Stc-Hélène” et la 
station “Rive sud" 'à l'est du 
pont Jacques-Cartier),

Ces deux tronçons constitue­
ront la ligne no 4 1 inauguration 
on avril 19G7' qui a son point 
de départ à l'angle des rues 
St-Denis de Montigny. suit, en 
direction sud, les rues St-De­
nis et Bonsecours, passant en­
tre l'historique église Notre- 
Dame-de-Bonsecours et l'édifi­
ce du Marché Bonsecours. puis 
ensuite sous le quai Victoria et 
sous le lit du fleuve, pour dé­
boucher à la station “ile Sle- 
Hélène” et se prolonger sous 
te chenal Lemoyne, file .Notre- 
Dame, le canal de la Voie ma­
ritime du Saint-Laurent jusqu'à 

la station “Longueuil".
Les deux jeeps utilisées hier 

n'en étaient toutefois pas a leur 
■ première traversée sous le fleu­

ve. Kites avaient atteint file 
Ste-Hélèpe en empruntant le 
"puits d’accès” aménagé au 
square Viger.

Les voyageurs "officiels", qui 
s'étaient rendus sur file en au-

lo, durent d’abord descendre 
dans la station "ile Ste-Hélè- 
ne” dont la construction va bon 
train, puis franchir une distan­
ce d’environ l.noo pieds, dans 
les flaques du tunnel, avant de 
monter en voilure.
Voyageurs de la 
traversée officielle

Avaient pris place dans la 
première familiale conduite 
par M Pat Davis, gérant de 
la construction de la société 
Kaiser: MM. Pierre Dupuy, 
commissaire général de l'Kxpo 
1937, Gérard-D. Lévesque, mi­
nistre de l'Industrie et du Com­
merce du Québec: Lucien 
Saulnier, président du comité 
exécutif de la ville de Mont­
réal: Michel Bélanger, sous- 
ministre de l'Industrie et du 
Commerce du Québec et An­
drew Kniewasser, directeur gé­
néral de l’Expo 1937.

Et dans la deuxième fami­
liale conduite par M Martial 
Quesnel, Ing , chef surveillant
Voir TUNNEL DU METRO p. 4

Il a déclaré que les Montréa­
lais sont de plus en plus mal 
servis par tes differentes com­
pagnies qui exploitent l'industrie 
du taxi. Par exemple, dit-il, il 
est absolument impossible d'ob­
tenir une voiture un jour de 
pluie. Il s'en prend également 
aux propriétaires qui dirigent le 
flot de leurs voitures vers le 
centre de la ville, négligeant les 
autres secteurs.

M. Robert a souligné que, 
lorsqu’une tempete survient 
dans la métropole, la plupart 
des propriétaires de Iaxis lais­
sent leurs automobiles au gara­
ge alors que la police, de son 
côté, invite les citoyens a ne 
pas sortir leur voiture person­
nelle. Il en résulte que plusieurs 
personnes doivent attendre des 
heures avant d'obtenir une voi­
ture et que, très souvent, ils 
arrivent en retard à leur tra­
vail. Selon lui. la meilleure 
façon de pallier la situation 
est de créer une régie du taxi 
qui verrait à obliger certaines 
compagnies a maintenir un 
nombre suffisant de voitures 
dans tous les secteurs de la 
métropole.

Le conseiller John Lynch 
Staunton, pour sa part, s'est 
plaint des chauffeurs eux-mê­
mes. Il a déclaré que non seu­
lement beaucoup de voitures 
sont sales, mais que plusieurs 
chauffeurs sont mal vêtus, fu­
ment le cigare sans demander 
l'avis de leurs clients et of­
frent parfois l'exemple d'une 
conduite pas très rassurante.

Il a ajouté que plusieurs dé­
tenteurs de permis de taxis ne 
connaissent même pas la ville 
et qu'en plus certains d'entre 
eux, récemment arrivés au Ca­
nada, ne parlent ni le français 
ni l'anglais. Selon lui. les exa­
mens que fait passer le Service 
du tourisme de la ville sent

beaucoup trop faciles. Non seu­
lement M. Robert s inquiète de 
la situation présente, mais il 
se demande ce que penseront 
nos visiteurs lors de l’Exposition 
universelle en 1937 !

Autres nouvelles 
en page 9

Le président du comité exécu­
tif, M. Lucien Saulnier, a décla­
re que la situation actuelle a 
été causée par la mauvaise 
administration de la ville il y a 
10, 15 ou 20 ans. Il a accusé 
les anciens dirigeants de la 
ville d'avoir toléré ce qu'il a 
qualifié du "trust des permis", 
accordant le monopole du taxi 
a une quinzaine de propriétai­
res. De plus, a-t-il dit, les droits 
acquis à ces propriétaires para- 
ly-.-nt actuellement tout geste 
correctif que la ville voudrait 
entreprendre.

M. Saulnier précise que le 
"renouvellement automatique 
des permis” accordé par l'an­
cienne administration municipa­
le cause un réel problème. Par 
ailleurs, dit-il, il est pratique­
ment impossible aux policiers 
d exercer une surveillance com­
plète dos autos-taxis en raison 
de leur trop grand nombre. Car, 
explique-t-il, il y a présentement 
dans la métropole 4,295 autos- 
taxis . . . contre une équipe 
composée d'un nombre ridicule 
de 15 policiers assignés a cette 
surveillance I

M. Saulnier a promis toutefois 
que le comité exécutif entre­
prendra une étude sérieuse du 
problème et que les correctifs 
qui s'imposent seront apportes. 
Il a conclu en disant qu'il est 
impossible de régler en trois ou 
quatre ans une situation que 
certaines personnes ont mis 20 
ans à gâter.

La présentation du budget de 
Montréal retardée au 15 avril

(F.B.’ — Le comité exécu­
tif de la ville de Montréal de­
mandera au cabinet du Qué­
bec de prolonger jusqu'au 15 
avril le délai pour déposer au 
bureau du greffier le Livre 
blanc des prévisions budgétai­
res de la ville, pour l'année fi­
nancière 1966-1937.

La date prévue était le 15 
mars, mais M. Lucien Saulnier 
a déclaré que certaines rai­
sons majeures obligent la \ il- 
le à demander que le délai soit 
prolongé d'un mois.

La demande sera adressée 
ees jours-ci au lieutenant-gou- 
verneur-cn-conseil.

Profef d'émissions de TV en direct entre Moscou 
et Pile Ste-Hélène, ù l'occasion de l'Expo

MOSCOU (d’après AFP) Il 
est possible que les visiteurs 
du pavillon soviétique à l'Expo­
sition universelle et internatio­
nale de Montréal aient droit à 
un coup d'oeil "en direct" sur 
Moscou et les principaux at­
traits touristiques, économi­
ques ou artistiques de la Rus­
sie soviétique.

On rapporte en effet de Mos­
cou que les entretiens que pour­
suit le maire de Montréal. M. 
Jean Drapeau, dans la capitale 
de l'URSS ont notamment pour 
objet d'ajouter un élément ex­
trêmement intéressant a la par­
ticipation soviétique à l'Expo 
37 : une liaison en direct d'é­
missions télévisées entre Mos­

cou cl Pile Ste-Hélène par l’in­
termédiaire du satellite sovié­
tique “Molnya”.

Ce serait la première fois 
qu'une telle liaison serait réa­
lisée entre le Canada et l'URSS, 
mais on précise de même sour­
ce que les émissions retrans­
mises par "Molnya" ne se­
raient diffusées qu'à l'intérieur

Dégâts de $100,000 dans un 
violent incendie à St-Jean
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par Lucien RIVARD

Les pompiers rie St Jean, as­
sistés des pompiers d'Iberville 
et d'une équipe de militaires 
de la base locale de i'ARC, 
ont mis plus de six heures 
a circonscrire un violent incen­
die qui faisait rage, hier soir, 
dans un immeuble de deux éta­
ges abritant deux établisse­
ments commerciaux et trois 
logis, rue St-Jacqucs. près do 
l'intersection de la rue Cousin.

L'alerte a été donnée vers 
7 h , et à 1 h , ce matin, une 
soixantaine d'hommes travail­
laient toujours sur les lieux du 
sinistre.

Personne n’a été blessé sé­
rieusement dans la lutte mais 
les pertes matérielles dépasse­
raient les $100.000. Cependant, 
un pompier du Service des in­
cendies d'Iberville a été trans­
porté à l'hôpital de St-Jean, 
après avoir ele asphyxié par 
la lumee. Toutefois, il a pu 
revenir plus tard sur les lieux 
de l'iqcendie et reprendre son 
travail.

Le directeur du Service ries 
Incendies de St-Jean. M. An­
toine Morin, a révélé que les 
flammes, d'origine inconnue, 
avaient pris naissance dans la 
cave de l'épicerie I.eclair, au 
335 rue St-Jacqucs.

la? directeur Morin a égale­
ment ajouté que c'était la 
deuxième fois en un peu plus 
d'un an que cet immeuble était 
la proie des flammes. Après le 
premier sinistre, il avait été 
complètement reconstruit.

Au début, les pompiers ont 
eu beaucoup de mal à localiser 
le foyer de l’incendie car au­
cune Ilamme ne se dégageait

du brasier: seule une fumée 
très dense enveloppait l'im­
meuble. U'cst à l'aide de mas­
ques à gaz que les pompiers 
ont pénétré dans l'épicerie pour 
tenter de poursuivre leurs re­
cherches.

Quand les flammes ont sur­

gi, elles ont rapidement gagné 
le deuxième étage, se commu­
niquant au restaurant Chez 
Bruno, au 339 rue St-Jacques.

Pour combattre ies flammes, 
les pompiers ont utilisé deux 
camions à échelles rie l'Hydro- 

Voir INCENDIE en p. 4

Le "chef syndical" Elide 
Allard condamné à 2 ans 
pour une fraude de S13,839

par Léopold LIZOTTE

Elide Allard, un organisateur 
ouvrier qui a créé de nombreux 
remous dans le monde syndi­
cal, ces dernières années, par 
ses méthodes pou orthodoxes 
de procéder, a été condamné, 
hier après-midi, a deux ans de 
pénitencier par le juge Jacques 
Trahan.

I.e prévenu s’était lui-même 
reconnu coupable d'une fraude 
de $13,339, vendredi dernier, au 
beau milieu de son procès.

C’est un employe de Sanitary 
Refuse Collectors, qui, en son 
nom et en celui de scs quelques 
350 compagnons de travail, 
avait porté plainte, il y a linéi­
ques mois, reprochant a Allard 
de les avoir frustrés de cette 
somme entre le 1er octobre 
1932 et le 30 avril 1964.

Devant la cour, le procureur 
de la Couronne. Me Andre Cha- 
loux, a expliqué que c'est en

tirant des chèques personnels 
sur le compte du syndicat qu'il 
dirigeait et en utilisant d'autres 
méthodes semblables, que le 
prévenu avait volé cette impor­
tante somme.

II a aussi fait état des con­
damnations antérieures du pré­
venu. qui, sans être d'une gran­
de gravité, démontraient lout 
de même qu'il n'était peut-être 
pas la personne la mieux dési­
gnée pour administrer des 
fonds syndicaux surtout lors­
qu'il s'agissait de modestes em­
ployés comme nos boueurs.

On sait qu'Allard attend par 
ailleurs de subir son procès 
sous l'accusation d'avoir tenté 
d'obtenir frauduleusement quel­
ques milliers de dollars d'un re­
ligieux de Jonquière en agis­
sant apparemment de concert 
avec un avocat montréalais 
qui avait eu certains démêlés 
personnels avec ce membre 
du cierge.

du pavillon soviétique.
Les discussions de M. Dra­

peau en rapport avec la parti­
cipation russe à l'exposition ne 
sont qu’un "a côté" de la mis­
sion du maire de Montréal qui 
poursuit en Europe un voyage 
de bonne entente destiné prin­
cipalement à favoriser la can­
didature de la métropole du 
Canada pour l'obtention des 
Jeux Olympiques de 1972. Et 
c'est dans ce but premier, du 
moins semble-t-il, que M. Dra­
peau a inscrit Moscou au nom­
bre des étapes de cette tour­
née européenne.

L'avion du maire rie Mont­
réal, un avion polonais, s'est 
posé a midi à l’aéroport inter­
national de Cheremictievo. M. 
Drapeau a été salué à son ar­
rivée par M. Vladimir Pro- 
mysslov, maire de Moscou.

Le maire de Montréal avait 
séjourné durant trois jours à 
Athènes et a fait le voyage 
\ ia Vienne.

A Athènes. M. Drapeau a eu 
des entretiens avec des repré­
sentants du Comité olympique 
grec on vue de la réunion olym­
pique qui doit sc lenir en avril 
prochain et au cours de laquel­
le sera choisie la ville qui ac­
cueillera les Jeux Olympiques 
de 1972.

Le maire d'Athènes, M. Geor­
ges Plytas et plusieurs person, 
«alités ont offert des réceptions 
en 1 honneur de M. Drapeau, au 
cours de sa v isite dans la capi­
tale grecque.

-ça va donner un peti'ta!r pélab

Les étudiants des Beaux-Arts lancent 
un ultimatum; grève possible lundi

par Bernard Morrier 
et Gilles Gariépy

Grand branle-bas. aujour­
d'hui. chez les étudiants de ren­
seignement artistique, particu­
lièrement chez ceux de l'Ecole 
des Beaux-Arts de Montréal qui 
viennent de servir un ultimatum 
au ministère de l’Education 
concernant la création du Co­
mité d'étude sur les arts plas­
tiques et les arts appliqués.

Entre-temps, des assemblies 
spéciales d’urgence doivent être 
tenues aujourd'hui chez, les étu­
diants des Arts appliqués, des 
facultés de musique cl du con­
servatoire d'art dramatique.

Dans un télégramme qu'ils 
ont fait parvenir ce matin au 
ministre rie l'Education, M. 
Paul Gérin-Lajoie, les étudiants 
des Beaux-Arts, à l'issue d'une 
assemblée générale tenue dans 
la matinée, font part de leur 
désaccord concernant le man­
dat tel qu'il a été défini par les 
journaux d'hier et confirmé par 
le communiqué officiel du mi­
nistère.

Ces étudiants demandent que 
le ministère s'en tienne à l'en­
tente négociée entre les parties 
concernées, entente définie par 
la lettre du ministère, signée 
par M. Gilles Bergeron, le 24 
décembre 1935, et confirmée 
par M. Germain Gauthier, a la 
rencontre du 10 lévrier der­
nier.

Les étudiants des Beaux-Arts 
exigent, d'une part, que le man­
dat du comité d'étude porte sur 
l'enseignement des arts au Qué­
bec à tous les niveaux et dans 
loutcs les disciplines et, d'autre 
part, sur l'organisation maté­
rielle et les structures adminis­
tratives des écoles d'art rele­
vant directement du ministère 
de l’Education.

On précise en outre que cette 
étude devra tenir compte des 
nouvelles structures préconisées 
par le rapport Parent et des 
perspectives auxquelles celles- 
ci donnent lieu.

Le même groupe demande au 
ministère, selon l'entente inter­
venue antérieurement, de con- | 
server la date du 1er septembre 
1936 pour la remise du rapport 
final.

De plus, on exige que ce rap- ! 
port soit rendu public dans les | 
deux mois qui suivront la fin des 
travaux du Comité.

Les étudiants des Beaux-Arts 
déplorent l'attitude du ministère 
qui a modifié unilatéralement le 
mandat négocié par toutes les 
parties concernées et deman­
dent au ministère de se confor­
mer a ce mandat de la même 
façon qu'il Ta fait pour la com­
position du Comité d'étude.

Aussi, vu l'urgence rie la si­
tuation, le groupe des Beaux- 
Arts exige que, d'ici 9 heures 
lundi matin, 14 mars 1936. le 
ministère revienne a l'entente 
négociée sur le Comité d elude.

"Si d'ici ce temps, mande le 
télégramme, nous n'avons pas 
obtenu pleine satisfaction à nos 
demandes, nous nous verrons 
dans la pénible obligation d'en­
trer en grève à l'heure et à la 
date précitées."
Le fonds du litige

Rappelons que les étudiants 
avaient demandé, il y a quel­
ques mois, une enquête en pro­
fondeur sur toutes les questions 
relatives a l'enseignement des 
arts ait Québec, qu'il s'agissp

rie renseignement ries arts plas­
tiques. des arts appliqués, de 
fart dramatique, de la musi­
que, et même de la formation 
artistique générale dispensée 
dans les écoles élémentaires et 
secondaires, voire jusqu'à l'uni­
versité.

Or, le mandat annoncé ven­
dredi. en même temps que la 
composition du Comité d’étude, 
est loin d'être aussi étendu 
puisqu'il se limite à l’étude des 
questions relatives à l'enseigne­
ment des arts plastiques et des 
arts appliqués.

Le Comité ne fera enquête 
que dans les écoles relevant di­

rectement du ministère de 
l'Education : les écoles relevant 
des Affaires culturelles (com­
me les Conservatoires' ou des 
universités 'telles les Facultés 
de musique) ne seront pas tou­
chées.

En outre, le comité, aux ter­
mes du mandat confié par le 
gouvernement, devra avoir ter­
miné son travail avant le 1er 
septembre prochain, ce qui lais­
se croire aux étudiants qu’ils 
ne peuvent espérer qu'une étu­
de sommaire ou superficielle 
des problèmes qu'ils ont signa-

Voir BEAUX-ARTS en page 4

Appui total de l'UGEQ
Le président de l’Union géné­

rale des étudiants du Québec, 
M. Robert Nelson, a déclaré ce 
matin au cours d une conféren­
ce de presse que l’UGEQ endos­
sait totalement la position des 
étudiants de l'enseignement ar­
tistique dans le différend qui 
les oppose au gouvernement.

M. Nelson a dit que son Union 
envisageait de poser des actes 
concrets pour ne pas laisser 
passer te "mépris de la parole 
donnée" dont ces étudiants ont 
été victimes. Toutefois, le pré­
sident de l'UGEQ a tenu à ajou­
ter que. selon lui, le ministère

rie l'Education et ses fonction­
naires ne seraient pas complè­
tement en faute dans cette af­
faire.

M. Nelson croit plutôt que 
l'accord préliminaire survenu 
entre le sous-ministre Bergeron 
et les représentants étudiants 
n'a pas été respecté à cause 
d'une querelle de juridiction 
entre le ministère de l'Educa- 
tion et celui des Affaires cultu­
relles.

"L'UGEQ n’acceptera pas. a- 
t-il conclu, que les étudiants rie 
l'enseignement artistique soient 
victimes de l'incohérence du 
cabinet".
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Le conseiller Paul-Émile Robert réclame 
la création d'une régie du taxi à Montréal
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7S7iontréal-Nord baisse sa taxe
foncière tout en absorbant 
la taxe de 16 cents du métro

Le garage Piédalue s’esl éga­
lement transformé en cantine 
improvisée, où des voisins 
“bons Samaritains” ont apporté 
sandwiches et café pour les 
pompiers et policiers q u i 
avaient besoin de se revigorer 

/ pour poursuivre leur travail.

par Thomas Duhaime

Un vrai tour de force : en 
plus de diminuer le taux de la 
taxe foncière de 1 cent <$1.10 
à $1.09 du $100 d'évaluation), 
la ville de Montréal-Nord a 
trouvé moyen d'absorber dans 
son budget de 1966 une somme 
de $242,531.20 représentant les 
16 cents du $100 d'évaluation 
réclamés aux 17 municipalités 
de banlieue, à titre de contri­
bution aux déficits de la Com­
mission de transport de Mont­
réal et au coût de construction 
et d’équipement du métro.

Il va sans dire que le maire 
Yves Ryan, chiffres en main, 
affichait une mine réjouie lors­
qu'il a commenté ce haut fait 
de son administration, à la der­
nière assemblée publique du 
conseil municipal.

Avec une verve habituelle­
ment abondante —• et davanta­
ge dans les grandes circons­
tances, le maire de Montréal- 
Nord a expliqué ce ‘'phénomè­
ne'' par le simple jeu d'une 
administration “marquée au 
coin de l’économie, de la pru­
dence et de l'austérité".

11 en avait d’ailleurs fait la 
promesse lors de son élection 
a la mairie (son premier man­
dat se termine l'automne pro­
chain*, ayant averti la popula­
tion que son parti, le Renou­
veau municipal, ne se propo­
sait pas de baisser les taxes, 
mais de “mettre un frein aux 
incessantes hausses de taxes 
établies en système par ses

2 étudiants de

prédécesseurs”.
Au cours des 28 mois de son 

administration, le maire Ryan 
est même allé au-delà de la 
marque qu’il s'était fixée : 
“Nous ne sommes donc pas en 
présence d’une réduction de t 
cent seulement, mais de 17 
cents en tenant compte du fait 
que les autres villes de la péri­
phérie de Montréal, frappées 
comme nous par la loi du mé­
tro, imposent cette taxe addi­
tionnelle à leurs contribua­
bles”.

Les contribuables de Mont­
réal-Nord sont choyés davanta­
ge : le taux de la taxe d'eau 
(résidants) a également subi 
une baisse de 1 p. 100 seule­
ment t de 8 a 7 p. 100», il est 
vrai, mais le taux étant cal­
culé sur la valeur locative cette 
réduction se traduit par un 
escompte de 12'ù p. 100 sur 
chaque compte des consomma­
teurs.

L'an dernier, la ville avait 
été obligée de “consentir" à 
une hausse en flèche de la 
taxe d'eau <44 p. ton* à la 
suite de l'augmentation du coût 
d'achat de l'eau, tarif exigé 
par Montréal dont Montréal- 
Nord est tributaire pour sa con­
sommation domestique.

Après une expérience d'un 
an, une telle mesure adminis­
trative financière a pu être res­
cindée, d'oû la diminution de 
1 p. 100 annoncée cette année 
par le maire, en même temps 
que celle du taux de la taxe 
foncière.

Ajoutons à cela que Mont­
réal-Nord a réalisé un surplus 
budgétaire de $134,000 a la fin 
de son dernier exercice finan-

locales, $1,494,000 ; taxe de 
vente, $1,500,000 ; taxe d'eau, 
$774,400 ; (taxes scolaires, 
$2,000,000'.

L'évaluation foncière impo­
sable s'élève à $147Vi millions, 
soit une augmentation de $12 
millions comparativement à 
1965.

Le taux de la taxe foncière, 
après la réduction en vigueur, 
est maintenant établi à 77 cents 
du $100 d évaluation.

TUNNEL du métro

Avocat battu dans 
son bureau, à Québec

fl fl___■ / I / - cier 'au 31 décembre 1965»,/Vionîrea! écop&nïou*un autre do $5.006 est
■ prévu au présent budget.

QUEBEC. — Les agents du 
détachement de Quebec de la 
Sûreté provinciale interrogent 
un individu qui se serait livré, 
hier, à de brutales voies de 
fait sur la personne d'un avo­
cat sexagénaire de la vieille 
capitale.

Me Jean-Louis Plante, 62 
ans, la victime, souffre de mul­
tiples contusions subies dans 
le bureau qu'il occupe près du 
Palais de justice. Il aurait été 
attaqué peu apres avoir refusé 
de remettre des dossiers et des 
renseignements relatifs à une 
affaire de succession pour la­
quelle le suspect, dont l'iden­
tité n'a pas été révélée, était 
venu le voir en compagnie 
d'une femme.

Le couple a d'ailleurs été ap­
préhende sur les lieux présu­
més de l'attentat et, précisent 
les policiers, alors que l'hom­
me était en possession de di­
vers documents confiés à la 
garde de Me Plante. Contrai­
rement à son compagnon, la 
femme a ete remise en liberté 
après avoir été interrogée.

SUITE DE LA PAGE 3
des travaux: MM. Jean Des­
champs, sous-ministre de l’In­
dustrie et du Commerce, du 
Québec: Gérard Gascon, ingé­
nieur en chef adjoint du mé­
tro; Roger Girard, ingénieur 
responsable de l’exécution du 
contrat; Pierre-Paul Arbic, in­
génieur chargé des projets; 
Maurice Giroux, attaché de 
presse auprès du ministre Gé- 
rard-D. Lévesque; ainsi que les 
journalistes Gilles Lesage (“Le 
Devoir”). Claude Masson 
("Métro-Express") et Ray­
mond Masse ("LA PRESSE”).

BEAUX-ARTS

M Berger&n a aussi prévenu 
les étudiants que la réouver- ! 
fuie du dossier risquerait d'en- 
trainer de nouveaux délais.

Les dirigeants étudiants esti­
ment de leur côté que ce se­
rait partir d'un mauvais pied 
que d'accepter un mandat aux 1 
tâches limitées en se promet- j 
tant d’outrepasser le mandat i 
aussi vite que possible. Ils exi­
gent une entente précise et 
sans équivoque au départ.

Ils soupçonnent en outre que j 
le problème vienne d'une ma­
noeuvre du ministère des Af­
faires culturelles qui. selon 
leur hypothèse, aurait empè- ] 
ché, jaloux de sa juridiction j 
sur les conservatoires, le mi- ! 
nistére de l'Education d'empié- j 
ter sur ses plates-bandes.

Ils pensent enfin que c’est 
sans doute au dernier moment 
que "quelqu’un" a sabré dans * 
le mandat du Comité d’étude, 
parce que le choix des person­
nes qui y ont été nommées in­
dique qu'on a voulu au départ 
voir grand.

SUITE DE LA PAGE 3

de $15 d'amende 
à Ottawa

OTTAWA. (PCf) — Les deux 
jeunes manifestants montréa­
lais qui s’étaient reconnus cou­
pables hier matin d'avoir trou­
blé la paix lors d'une manifes­
tation vendredi sur la colline 
parlementaire ont reçu leur sen­
tence et ont élé semoneés par 
Je magistrat Glenn E. Strike.

Paul Derkowitz, 17 ans, et 
Julius Henry Grey, 18 ans, tous 
deux élèves de premiere an­
née de la faculté des Arts de 
l'université McGill devront 
payer une amende de $15.

Le procès des 57 autres étu­
diants arrêtés a été remis au 
19 mai alors que leurs examens 
seront terminés. Deux autres 
jeunes personnes arrêtées at­
tendent toujours de comparaître 
en “cour juvénile”.

Le juge Strike a déclaré en 
prononçant sa sentence que 
personne ne refusait aux jeunes 
gens le droit d'exprimer leurs 
opinions ou de se rencontrer 
dans un endroit public. Il a ce­
pendant souligné que chaque 
droit s'accompagne d'un devoir.

Ils avaient la responsabilité 
de voir à ne pas violer les lois 
en exerçant leurs droits.

"On porte trop d'attention aux 
droits et pas assez au devoir",

En chiffres ronds, ce budget 
a atteint un sommet de $8,- 
093.843. dont il faut déduire un 
montant de $2 millions repré­
sentant les taxes scolaires per­
çues par la municipalité, au 
lieu et place de la Commis­
sion des écoles catholiques de 
Montréal.

L'un des services les plus im­
portants, celui de la dette, acca­
parera un montant de $1,863,- 
410, tandis que celui des tra­
vaux publics drainera une som­
me aussi qjevée, soit $1,800,500.

Dans leurs grandes lignes, 
les autres dépenses prévues 
s'établissent comme suit : fi­
nances, $595,000 ; santé, $190,- 
000 ; sûreté publique, $654,200 ; 
incendies, $376,200 ; parcs et 
récréation, $270.000 : Cour mu­
nicipale, $50,000 ; autres dé­
penses, $165,462.

Par ailleurs, les principaux 
revenus proviendront des sour­
ces suivantes : taxes généra­
les, $1,135,750 ; taxes spéciales, 
$472,000 ; taxes d’améliorations

INCENDIE
SUITE DE LA PAGE 3

Québec, (es camions avaient 
été amenés sur les lieux pour 
couper des fils à haute tension. 
L'Hydro-Québéc a consenti à 
laisser ces camions a la dis­
position des !>ompiers.

Le Service des incendies de 
St-Jean n'a plus d'échelle ae­
rienne depuis le 23 février der­
nier, alors qu'un mur de bri­
ques s’est abattu sur le véhi­
cule au cours d'un incendie qui 
avait fait plus d'un demi-mil­
lion de dollars de dégâts, sur 
la rue Richelieu.

Une équipe rie l'Ambulance 
St-Jean, de même qu'une autre 
de la Défense civile, étaient 
également sur les lieux pour 
prêter assistance aux pompiers.

Au plus fort du sinistre, les 
pompiers se sont surtout appli­
qués à empêcher les flammes 
de se communiquer au garage 
Piédalue, un immeuble voisin, 
dans lequel plusieurs camions 
étaient entreposés.

lés à l'attention du ministère de 
l'Education.

Hier soir, les représentants 
des divers groupes d'étudiants 
impliqués ont tenu une rencon­
tre au sommet. Plusieurs diri­
geants de l'Union générale des 
étudiants du Québec y ont par­
ticipé, de même que les porte- 
parole des professeurs de l'Eco­
le des Beaux-Arts de Montréal.

Le groupe a pris connais­
sance du communiqué officiel 
annonçant la formation du Co­
mité d'étude et des propos 
échangés au téléphone hier ma­
tin entre un porte-parole étu­
diant et le sous-ministre ad­
joint, M. Bergeron.

Les dirigeants avaient résolu 
de soumettre à leurs membres, 
au cours d'assemblées d'ur­
gence qui se tiennent aujour­
d'hui, l'attitude suivante :

1 ) rejet du mandat attribué 
au comité et retour au projet 
d'accord adopté en janvier.

2) extension du délai prévu 
pour te travail du comité, en 
conservant toutefois la date du 
1er septembre pour la remise 
de recommandations sur les 
questions les plus urgentes.

3) envoi d'un ultimatum en 
ce sens au ministre de l'Edu­
cation, exigeant satisfaction 
d'ici à lundi prochain.

De toute façon, il était évi­
dent. hier soir, à Tissue de la 
rencontre "au sommet", que 
les étudiants n'endossent pas 
les vues — jugées optimistes a 
l'excès — du sous-ministre Ber­
geron. •

Ce dernier a reconnu, au 
cours d'un entretien télépho­
nique, que le Comité qui vient 
d etre formé n'avait pas un 
mandat aussi large que celui 
que Ton avait tout d’abord en­
visagé, mais il a exprimé l'a­
vis qu'il était néanmoins pos­
sible d'accomplir, même dans 
le cadre officiel de ce mandat, 
un travail tout aussi efficace 
et d'une envergure compara­
ble.

Si cette enquête, raisonnent- ! 
ils, n'avait pour but que d'ex- ! 
plorer les petits problèmes de 
l'Ecole des Beaux-Arts et de 
l'Institut des arts appliqués, 
plutôt que tout le problème de 
l’enseignement des arts au j 
Québec, pourquoi y avoir nom 
mé un architecte, un sociolo­
gue, un réalisateur, un publici- ; 
taire, un fonctionnaire du mi­
nistère de l'Industrie et du 
Commerce, un autre des Fi­
nances, un autre des Affaires 
culturelles ?

Enfin, les dirigeants élu- * 
diants, qui se plaignaient déjà 
des retards accumulés au cours 
des dernières semaines dans j 
des discussions menées assez ! 
rondement au début, n’acccp- i 
tent pas qu'on ait substitué \ 
sans les consulter un mandat S 
plus étroit au mandat général 
qu’ils avaient proposé et que 
le sous-ministre avait promis 
de défendre auprès des autori­
tés compétentes.

Un bambin se 
noie dans un 
étang à Laval

a conclu le juge.

Plombier déchiqueté 
sous les roues d’un 
train, a St-Henri

Un plombier de 27 ans a été 
tue et son corps a été affreuse­
ment mutilé, vers 7 h. 40 hier 
soir, par un train des Chemins 
de fer nationaux chargé de mar­
chandises qui aurait happe le 
malheureux au passage a ni­
veau traversant la rue Rose- 
de-Lima, entre les rues St-Jac- 
ques et Notre-Dame, dans le 
quartier de St-Henri.

Les policiers ont identifié la 
victime comme étant M. Gilles 
Deslauriers, un plombier qui 
habitait au 823 de la 6e Avenue, 
à Verdun.

Le corps a été découvert par 
un préposé à la signalisation 
ferroviaire et le coroner de 
Montréal, Me Laurent Lapointe, 
doit présider aujourd'hui l'ins­
truction d'une enquête sur les 
circonstances de cette mort tra­
gique.

■' -y-V fv - V

Sauté au boeuf 
bourguignon

Succulent* cube* de boeuf 
mijoté* dan* un* savou­
reuse sauce au vin rouge 

servis avec notre t 
meus* salade 
italienne

Tous les soirs 
GUS VISEUR 
Accordéoniste

'LES CROULANTS
fini*

•* ' “■ 
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> ST HUBERT «t ST-ZOTIQUE 
271-0855

STATIONNEMENT GRATUIT 
S1 André

oussi coin Cnofeoubriand. 
faites esfompil!#r 

vorfe b,//*f

A partir du 2 mai, Montréal aura 
une place plus importante que 
jamais sur la carte du monde ! A 
partir de cette date, vous pourrez 
quitter l'aéroport international de 
Dorval, à bord d'un somptueux 
réacté irlandais, pour traverser 
l'Atlantique sur un faisceau vert 
brillant d'hospitalité. Vous pourrez 
vous détendre en Irlande — pour 
le plaisir de la chose et sans frais 
additionnels d'avion — avant de

•Tarif «n

vous rendre à l'un des 26 points 

d'arrivée en Angleterre ou sur le 

Continent. (De Dublin, nous avons 

un service de réactés Shamrock 

One-Eleven tout neufs de notre 

flotte Irish-Aer Lingus qui vous 

relient aux principales villes d'Eu-

m/m nnmmmmm
miment

Tope). Les prix n'ont jamais été 
aussi bas : Montréal à Shannon, 
par exemple, seulement $263* 
aller-retour, tarif économique d'ex­
cursion de 14 à 21 jours. Pour des 
premières envolées directes de 
Montréal sur la ligne Irish — appelez 
votre agence de voyage, ou Irish 
International Airlines — Place Ville 
Marie, Montréal, Qué., Canada. 
Tél. 875-5350. Le temps passe si 
vite sur les ailes de la Irish 1

vigueur !• 14/2/66 suj.t 6 l'.pprobttion du gouvam.ment

Un bambin de deux ans, Syl­
vain Marinier, fils de M. et 
Mme Marcel Marinier, du 6400, 
21e avenue, dans le quartier ] 
Ste-Rose, à Laval, s’est noyé 
vers 11 h. hier matin en 
s'aventurant sur la mince glace 
d'un petit étang situé à proxi­
mité de la maison de ses pa­
rents.

Au moment de la tragédie, il 
jouait avec sa soeur Ginette, 
âgée de 4 ans, et d'une autre 
compagne de cet âge.

Les agents Richard Lefebvre 
et Kenneth Fahey, de l'ambu­
lance 13-15 de la police de 
Laval, ont pratiqué la respira­
tion bouche à bouche sur la 
petite victime avant de la 
conduire à l'hôpital Ste-Rose. 
Les médecins de cette institu­
tion ne purent que constater 
la mort du petit Sylvain.

.

COMMANDES
TELEPHONIQUES

288-0251

OUVERT
TOUS LES JEUDI 

ET
VENDREDI SOIRS 

JUSQU'A 9.30

Pour faciliter les alignements 
sur chantiers...

A LA FOIS PRATIQUES ET DECORATIFS 
LES CARILLONS MUSICAUX

"NUTONE"

Carillon (avec 
longs tubes)

NO L 34

* Beige ou 
acajou

L 22 "Jewel”
• Fini acajou
• Tubes dorés
• 2 notes avant 

1 arrière

> 3 tubes de 
cuivre sati­
né

7” x 9" x 3"

• 2 Notes 
avant 
1 arriéré

*1425
NIVEAUX DE CONSTRUCTION

>2425

L’équipement comprend :
• Trépied de bois franc ajustable

• Ecran empêchant le soleil de 
pénétrer dans la lentille

• Plomb d'oscillation et 
coffret de bois

• Télescope II"
• Sensibilité 40 secondes 

à 2 minutes
• Cercle horizontal de 3"
• Graduation en degrés
• Verrier pouvant se lire 

a 5 minutes

L 12 N "Champion"

A termes 
si désiré

L 24 “MAYFAIR"
• Ivoire ou acajou
• Couvercle de 

plastique
• Tubes dorés
• 2 notes avant 

1 arrière

1 Plastique blanc ou 
ivoire avec ornement 
et contour

• 2 notes porte avant

• 1 note porte arrière

• 7tt"x4%x244”

334 est, rue STE-CATHERINE *1295 $695

QUI POSSEDE LES APPAREILS 
INGLIS VOUS VANTERA 
LES AVANTAGES INGLIS

LESSIVEUSE
automatique

• 3 cycles de lavage 
pour les différents 
tissus.

• Fameux agitateur 
“Magimatic"

• 5 réglages automati­
ques pour la tempéra­
ture de l'eau.

• 7 rinçages sépat - -
• Grande cuve rie 12 

Ihs de capacité — fi­
ni acrylique en blanc 
étincelant.

Un an de service à do­
micile plus 4 ans de ga­
rantie sur le mécanis­
me.

Dimensions : 
29" x 36" x 25' z" 

Norm. 339.50

SECHEUSE
automatique

1 Réglage multiple de 
température pour sé­
cher tous les tissus.

• Période de refroidis­
sement pour les tissus 
à laver et porter et 
synthétiques.

• Filtre à charpie.

1 Cuve fini acrylique 
en blanc étincelant.

Garantie d'un an contre 
toutes défectuosités du 
fabricant.

Dimensions : 
29" x 36" x 25’ j" 

Norm. 239.50
16450

Aucun versement comptant 
(Taxe de vente payable à l'achat) 

SOLDE : 24 mensualités do $11.53

Aucun versement comptant 
(Taxe de vente payable à l'achat) 

SOLDE : 24 mensualités de $8.03

ST-DENIS, 2e étage seulement
r\\

VOICI LES NOUVELLES ECHELLES ET ESCABEAUX 
TOUT ALUMINIUM "REYNOLDS■ //

ESCABEAUX
• Articulations rivetées

• Marches antidérapantes

• Tablette porte-seau

51*- 1075 

$1 l755' -

6' -
$ 1275 j

EHTfiV t M
Avec l'achat d'une 
échelle Reynolds, un 
porte-seau gratuit d'u­
ne valeur de $1.95.
Il peut s'adapter à tous 
les échelons et de plus 
retient fermement, à 
l’aide d'un crochet, le 
gallon de peinture en 
place.

ECHELLES
★ De toute sécurité
★ Pieds caoutchoutés

★ Echelons dentelés

16' *2595 

20' $3095 

26 *3395 

*4295 

*44,95
$4795

28'

30'

32'

1406 RUE ST-DENIS 6955 RUE ST-HUBERT

CENTRE D'ACHATS WILDERTON 
(2785 VAN HOflNE COIN WILDERTON) 

STATIONNEMENT FACILE ET GRATUIT A 
TOUS NOS MAGASINS 

OUVERT LES JEUDI ET VENDREDI SOIRS 
JUSQU'A 9.30 HEURES 

COMMANDES TELEPHONIQUES - 288 0251
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La Tchécoslovaquie el l'URSS 
se partagent le premier rang

LA PRESSE, MONTREAL, MARDI 8 MARS 1966 /IS*

LJUBLJANA. Yougoslavie. 
lUPD — L'URSS et la Tchécos­
lovaquie ont remporté leur qua­
trième victoire consécutive, au­
jourd'hui, dans le championnat 
mondial du hockey amateur. 
Us se partagent le premier rang 
du classement, mais il n'est pas 
impossible que le Canada les 
rejoigne puisqu'il doit se mesu­
rer a l'Allemagne de l'Est, dans 
la journée.

Les joutes 
au tournoi 

mondial
AUJOURD'HUI 

(section "A")
URSS 13, Finlande 7 
Suode B. Pologne 2 
Tchécoslovaquie 7. Etats Unis 4 
Canada a Allemagne de l'Est

HIER

(section *'B")

Norvège *. Autriche 3 
Roumanie 4, Hongrie 2 
Allemagne de l'O. 10. Angleterre 4 
Yougoslavie 3, Suisse 2

«Section “A")

Photos Réal St-Jean. LA TRESSE

Le ballon, un appareil de la gymnastique Scandinave
Tel qu'on pouvait s'y attendre, les numéros de gymnastique Scandinave 
étaient à l'honneur, lors du spectacle des gymnastes norvégiennes hier. Et le 
ballon de couleur en est le maître absolu.’

J G P N P C Pts
URSS 4 4 0 0 42 3 8
Canada 3 3 0 0 22 3 6
Tchécosl. 4 4 0 0 27 é 8
Suede 4 3 1 0 20 S 6
All. de l’Est 3 1 2 0 4 17 2
Etats-Unis 4 0 4 0 7 31 0
Pologne 4 0 4 0 4 28 0
Finlande 4 0

(section

4

"B’

0

’)
5 35 0

J G P N P c Pt»
Ail. de l’O. 4 4 0 0 26 10 8
Roumanie 4 3 1 0 13 ? 6
Yougoslavie 4 3 1 0 13 13 6
Norvège 4 2 2 0 17 11 4
Autriche 4 2 2 0 20 18 4
Suisse 4 1 3 0 17 1 7 2
Hongrie 4 1 3 0 lé 18 2
Angleterre 4 0 4 0 10 36 0

La gymnastique assouplit les muscles
Le but primordial de la gymnastique est d'assouplir 
les muscles sous la forme d’un sport qui peut 
devenir de compétition. Mais le groupe de jeunes

norvégiennes présentement en visite à Montréal ne 
la pratiquent que pour leur propre plaisir.

La gymnastique: forme de 
divertissement en Norvège

par Guy Pinard
D'accord, lo groupe de gym­

nastes norvégiennes que nous 
venions de voir à l'oeuvre, hier 
soir, a l'université McGill, 
n'étaient pas du calibre des 
Japonais ou des Danoises, que 
nous avions vues précédem­
ment.

Mais avant de critiquer inuti­
lement. nous avions conclu 
qu'il fallait connaître “le fond 
du problème", comme disait 
Graham Greene dans un des 
volumes qui l'ont rendu célèbre.

Et apres avoir discuté longue­
ment avec Lisen Sandberg, nous 
n'étions que plus heureux 
d'avoir agi de la sorte.

En premier lieu, soulignons 
que le public ' 1.000 personnes 
remplissaient les gradins a 
capacité) s'était présenté sous 
une fausse impression. Il 
croyait assister à la perfor­
mance de l'équipe nationale, 
alors qu'il n'avait sous les 
yeux qu'un groupe de "gym­
nastes" (nos propos subsé­
quents expliqueront ces guil­
lemets de l'Université d'Oslo. 
La publicité n'était pas erro­
née, on avait tout simplement 
mal lu.
Pour lo plaisir 
de la chose

T est Lisen Sandberg, prési­
dente des Clubs sportifs de 
l'Université d'Oslo (section fé­
minine', et porte-parole du 
groupe qui a élucidé le mys­
tère.
"Il existe à l'Université d'Oslo 

plusieurs clubs sportifs où se 
retrouvent des étudiantes des 
différentes disciplines afin de 
pratiquer leur sport favori 
POUR LE PLAISIR DE LA 
CHOSE.
"Aussi, quand il a été ques­

tion d'une tournée en Amérique 
du Nord, nous avons choisi le 
meilleur groupe. Pour nous, la 
gymnastique ne représente pas 
une discipline de compétition. 
C'est purement et simplement 
une façon de nous détendre, de 
reposer notre corps et notre 
esprit."

Lisen, qui parle aussi bien 
l'anglais et le français que sa

peu

ont
de

langue natale, le norvégien, a 
précisé plusieurs points suscep­
tibles de nous éclairer. En 
premier lieu, les gymnastes du 
groupe i c sont pas des "enfants 
d'école”. Leur âge moyen est 
de 23 ans. Même, on compte 
deux jeunes épouses, et l une 
d'entre elles possède deux 
enfants.

Elles pratiquent très 
(quatre heures par semaine 
ce qui démontre qu'elles 
fout de même beaucoup ... 
talent, puisque seulement deux 
d'entre elles étudient à la facul­
té d'Education physique.
Une leçon à tirer 
de cette visite

Même si la gymnastique pour 
elle n'est qu'une forme de di­
vertissement. un peu comme le 
vulgaire ballon-balai pour cer­
tains de nous. Canadiens, elles 
y brillent tout de même.

Voilà ce qui manque chez 
nous. Trouver une formule de 
divertissement en groupe, un 
divertissement qui repose vrai­
ment au lieu de nous fatiguer, 
tant moralement que physi­
quement.

C est tellement vrai que 
chacune d'entre elles semblait 
s'amuser follement, hier soir, 
en présentant son numéro. 
Même la présence du public ne 
les inquiétait pas. au contraire, 
elle les stimulait.

Et c'est ce qui explique d'ail­
leurs leur désinvolture quand 
elles rataient un exercice, ou 
échappaient un appareil, bal­
lon. massue ou autre.

Elles le ramassaient aussi 
simplement qu’elles l'avaient 
échappe. Et le public, au lieu 
d'en être choqué, y voyait une 
occasion de plus d'applaudir. 
Une athlète crispée y aurait 
laissé et son sourire, et sa 
tranquillité d'esprit.

Du côté gymnastique, qu'on 
le veuille ou non, ces athlètes 
sont de classe. Leur seule 
sortie, sur la poutre d'équilibre 
par exemple, leur aurait permis 
d'accumuler nombre de points 
aux yeux des juges dans une 
compétition quelconque.

Et leurs numéros d'ensem­

ble ou Scandinaves, sortaient de 
l'ordinaire. Ils élaient vivants, 
variés, spectaculaires.

Person n e 11 c m e n 1, nous 
n'avions pas été déçu par leur 
performance, cl nous le som­
mes encore moins, maintenant 
que nous connaissons leur his­
toire.

Ce qui nous a déçu, c'est le 
refus d une poignée de specta­
teurs qui sc sont présentés avec 
un oeil critique, complètement

formé aux bonnes choses qu'ils 
auraient pu y puiser. Le Ca­
nada n'a pas le droil de criti­
quer dans le domaine de la 
gymnastique, il a trop de che­
min à franchir.

Tant et aussi longtemps que 
le Canada conservera cette 
attitude, il ne pourra jamais 
gravir les échelons. La gym­
nastique canadienne s'affirmera 
sur la scène internationale le 
jour où elle sera assez adulte 
pour admettre son retard.

33 étudiants cités à 
leur examen volontaire

Dans un bref jugement où 
l'expression “probabilité supé­
rieure" est revenue à une bon­
ne douzaine de reprises, le 
juge John O’Meara a cité à 
leur examen volontaire, hier 
après-midi, quelque 33 étu­
diants de l’Université de Mont­
réal. sous une accusation de 
recel.

Les trente-trois jeunes gens, 
on le sait, sont accusés d'avoir 
été en possession illégale d'au­
tant de chandails qui étaient la 
propriété du club de hockey 
Détroit.

La défense, dès le stade de 
l'enquête, avait tenté de faire 
rejeter l'accusation en soute­
nant qu'en se présentant au 
Forum, lors d'une joute subsé­
quente, les prévenus avaient 
démontré qu'il n'y avait eu 
aucune intention de garder les 
gilets, de leur part et qu'il 
s'agissait tout au plus d'une 
blague qui avait mal tourné.

Le tribunal s'est toutefois dit 
d'avis à ce que l’on a pu com­
prendre, en tout cas) que la 
preuve présentée par la pour­
suite. que représentait Me Mau­
rice Lavcrdure. l'avocat de la 
police municipale, était suffi­
sante pour citer les prévenus 
à leur examen volontaire

Cette procedure s'est toute­
fois instruite immédiatement, 
et les accusés choisissant de ne

L'ÜaÜa dans un 
nouveau circuit

TORONTO. (PC) - LTtalia 
de Toronto, de la ligue pro­
fessionnelle de soccer de l’Est, 
a demandé une franchise dans 
la ligue de soccer de l'Améri­
que du Nord, un circuit encore 
à l'état de projet.

Joe Peters, président de 
Soccer Holgings Ltd., proprié­
taire de l'Italia. a déclaré hier 
qu'il espérait se joindre aux 
clubs Vancouver, Chicago, Dé­
troit, New York, Baltimore, 
Pittsburgh, Minneapolis, Saint- 
Louis et Los Angeles dans cette 
nouvelle ligue.

La premiere joute aurait lieu 
en avril PJ67. dit-il. La ligue 
demande à la United States 
Soccer Football Association et 
a l'Association de socccr foot­
ball du Canada son affiliation 
officielle.

Les Soviétiques ont été très 
impressionnants en battant la 
Finlande au compte de 13-2. 
D'autre part, les Tchèques ont 
difficilement vaincu les Etats- 
Unis par 7-4 après avoir tiré 
de l'arrière au compte de 31 à 
l'issue de la première période.

Dans la troisième partie en 
classe A du tournoi, la Suède a 
eu raison de la Pologne par 8-2. 
Les Suédois, défaits par les Alle­
mands de l'Est, la fin de se­
maine dernière, ont donné une 
leçon de hockey à leurs adver­
saires Folke Bengtsson a brillé 
pour les vainqueurs en mar­
quant deux buts. Les autres 
marqueurs de la Suède ont été 
Nils Nilsson, Sven Tumba, Lars 
Sivertsson, Hans Lindberg, Len­
nart Svedberg et Bjorn Palm- 
qvist. Ceux de la Pologne : les 
frères Andrzej et Karol Fon- 
fara.

De leur côté, les Soviétiques 
ont eu la vie facile face aux 
Finlandais. Deux d'entre eux, 
Veniamin Aiexandrov et Vla­
dimir Breznev, un joueur de 
défense, ont réussi trois buts 
chacun. Un autre, Vyacheslav 
Starshinov, a fait allumer la 
lumière rouge deux fois. Finale­
ment, Victor Kuzkin, Alexander 
Ragulin, Lotev, Victor Yaku­
shev et Alexander Almetov ont 
enregistré chacun un filet. Las­
se Oksanen et Jorma Peltonen 
ont marqué les deux buts de la 
Finlande.
Courage des 
Américains

Les Etats-Unis ont donné la 
frousse a la Tchécoslovaquie en 
dépit de l'absence de plusieurs 
de leurs joueurs. En effet, qua­
tre Américains. Roger Maison­
neuve, Leonard Lilyholm, Mar­
shall Tschida el Emery Ruelle, 
ont du rester au lit à cause d'une 
grippe. Le joueur de défense 
Bob Currie, blessé à une che-

Schock rappelé 
par les Bruins

BOSTON. (UPD — Les 
Bruins de Boston, décimés 
par les blessures, ont rap­
pelé le joueur do centre 
Ron Schock des Seals de

Ron Schock

San Francisco. Schock sera 
dans l'uniforme des Bruins 
demain soir, au Forum et 
samedi, a Toronto.

Les blessures ont réduit 
la brigade offensive du Bos­
ton a neuf joueurs.

Les principaux problèmes 
résident à l’aile gauche. 
Bob Dillabough est blessé 
tandis que Ron Murphy a 
pris sa retraite. Les Bruins 
ont rappelé Wayne Maxner 
et on fait jouer Forbes Ken­
nedy à l'aile gauche au 
cours des dernières joutes.

Il est possible que Schock 
soit utilisé à cette position 
demain soir.

présenter aucune défense à ce 
moment là, ils on: été envoyés 
à leur procès, à la prochaine 
session des assises.

Brûlant une fois de plus les 
étapes de la procédure réguliè­
re, les prévenus ont immédiate­
ment fait option pour un procès 
devant un juge seul, procès 
dont la date sera fixée plus 
lard.

Joutes 
de
hockey

AUJOURD'HUI 

Ligue Américaine 

Cleveland a Québec 

Ligue Provtnciele senior

DrummondUlle k St-Hvacinthe 
(Si-Hyacinthe mène 3-1.
‘-emi-finale 4 de 7»
Vifloriaville a Sherbrooke 
(Sherbrooke mène 3-1. 
semi-finale 4 de 7)

Ligue Montréal junior

Rosemont à Ranger*.
(1-1. semi-finale 4 de 7)

Ligue Métropolitaine ir "B"
Ville Mt-Roya! à Verdun. 7 h. 
(11. seni-finale 3 de 3)

Ligue Métropolitaine ir "A"

Palestre k l.achlne. 8 h 15 
(Lai-hine mene 7 1. 
semi-finale de 8 points) 
Montréal-Nord à Verdun, 8 h. 30 
(Verdun mene «2. 
semi-finale de 8 points)

Ligue Provinciale iunior
T Mines à St-Jérème 
«T-Mines mene 2-1. 
semi-finale de 4 de 7)

HIER

Aucune Joute au calendrier

LIGUE AMERICAINE 

(Division Est)

G P N F C Pts
Québec 39 17 3 262 177 81
Hershey 27 25 4 195 171 88
Springfield 24 31 1 160 180 49
Baltimore 22 23 2 163 196 46
Providence 15 37 3 136 22R 33

(Division Ouest)
Rochester 37 16 4 238 175 78
Pittsburgh 32 25 1 193 171 65
Cleveland 29 27 1 186 172 59
Buffalo 23 33 3 167 199 1 *

LIGUE JUNIOR DE L ONTARIO

(final)
Peterborough 24 14 10 211 171 5fl
Canadien Jr 24 15 9 200 147 57
Niagara Fall* 23 15 10 210 162 56
Oshawa 22 IR R 217 17R 88
Toronto l’O 18 10 203 211 50
Hamilton 22 20 6 203 217 50
Kitchener Ifi 23 9 180 183 41
St. Catharines 15 26 7 1B2 231 :t7
London 12 29 7 149 235 31

ville, a dù être excusé du jeu.
Pourtant, les Tchèques ont 

connu de sérieuses difficultés à 
\aincre les Américains. Après 
20 minules de jeu, ces derniers 
détenaient une priorité de deux 
buts, 3-1. Ils ont enfilé deux buts 
en 10 secondes dans la dernière 
minules de jeu de la première 
période.

Au deuxième engagement, la 
Tchécoslovaquie a surclassé les 
Etats-Unis en réussissant cinq 
buts, dont deux en l’espace de 
34 secondes, au début de la pé­
riode. Cette poussée a scellé 
1 issue de la rencontre.
Opinion de 
Bourbonnais

Le Canada affrontera l'Alle­
magne de l'Est dans la jour­
née. Les représentants de no­
tre pays ont beaucoup de res­
pect pour cette équipe qui a 
causé une vive surprise en bat­
tant la Suède, par 4-1. Ils sa­
vent d'ailleurs qu'une défaite 
aux mains des Allemands pour­
raient signifier pour eux une 
quatrième ou une cinquième 
place au classement final.

"Il nous faut absolument 
compter le premier but, sinon 
nous pourrions rencontrer de 
nombreuses difficultés a les 
vaincre", a dit le joueur de 
centre Roger Bourbonnais.

Bourbonnais est prêt à ad­
mettre que les trois triomphes 
du départ ont stimulé ses coé­
quipiers, mais il a insisté pour 
dire qu'aucun club n'est facile 
a battre.

Four sa part, le R.P. Bauer 
est très heureux de la tenue 
de son équipe "Nous avons 
sous les yeux le meilleur club 
qu'il m'ait été permis de sui­
vre. Nous sommes toujours 
convaincus que nous pouvons 
détrôner les Soviétiques. Au­
trement, nous ne serions pas 
ici”.

avec André Trudelle

Huck fier de représenter le Canada

Ligua Junior da l'Ontario
Toronto à Peterborough
(le joute, quart de finale 4 da 7)
Kitchener k N.-Fall*
(le Joute, quart de finale 4 de 7)
St. Catharines k Oshaua
(la Joute, quart d« finale 4 da 7)

LJUBLJANA. — De tous les joueurs qui font 
partie de l'équipe canadienne, Fran Huck est 
probablement celui qui a connu le plus de dif­
ficultés à s'intégrer. L'an dernier, il a marqué 
77 buts avec les Pats de Régina de la ligue 
Junior de l'Ouest du pays. Il y a deux ans, il 
en avait enfilé 86. Agé de 20 ans, il étudie les 
sciences politiques au college St. Paul, a Win­
nipeg.

Nous l'avons rencontré à l'issue d'une pra­
tique du club canadien, au Tivoli Hall, alors 
que pour la première fois en une semaine, le 
soleil de Ljubljana avait réussi à percer les 
nuages. Ce temps de 60 degrés avait mis fin 
à l'hibernation des abeilles qui bourdonnaient 
autour de nous et nous ennuyaient.

"Certes, je tiens à joMer au. hockey profes­
sionnel pour deux raisons. D'abord comme 
défi à relever. Ensuite pour l'argent. Mais je 
ne veux pas jouer avant les Jeux Olympiques 
de 1968. J'appartiens au Canadien. Le hockey 
n'est pas tout dans la vie. Il existe d'autres 
façons, et de plus intéressantes, de gagner 
son pain. Le hockey international ne reçoit pas 
la même publicité que le hockey professionnel, 
chez nous.

Mais cela ne veut pas dire pour autant qu'on 
n'y joue pas de l'excellent hockey. J'ai choisi 
l'équipe canadienne pour l'honneur de repré­
senter mon pays. D'abord, pour le complément 
à mon éducation. Ensuite, je reconnais que le 
hockey junior et la publicité dont j'ai bénéficié 
avaient fait de moi un individualiste de plus. 
J'aime le hockey rude, tel qu'on le joue au 
Canada. Voila pourquoi j'ai eu peine à m'inté­
grer à l'équipe du Canada, mais je suis content 
de moi jusqu'ici. J'ai parfois peine à me conte­
nir, mais je fais de louables efforts."

Fran est d'ascendance allemande. Il est le 
cinquième membre d'une famille de huit en­
fants. Son père est a l'emploi de Molson, a 
Regina. Son frère cadet joue au hockey.

L'un des problèmes de Fran présentement 
est celui d'être trop absorbé par ses études. 
Il désire obtenir son bachot d'abord. Puis, une 
maîtrise. Ensuite, mais alors que certains 
étudiants font trop de hockey par rapport à 
leurs études, Fran s'adonne peut-être un peu 
trop à la lecture.

Après avoir conversé avec lui pendant quel­
ques instants, l'ambassadeur canadien Ross 
Campbell, à Belgrade, a dit : "Je mettrais 
Fran sous contrat immédiatement et sans dis­
cussion". Et il ne faisait pas allusion au hoc­
key.

La philosophie politique est devenue une pas­
sion chez Huck. "Faire partie de l'équipe na­
tionale devrait être le rêve de tout jeune Ca. 
nadien", nous a dit Huck. "Ce rôle n'est pas 
réservé aux étudiants seulement, mais a n'im- 
porte quel jeune homme capable de taire l'equi- 
pe. Un joueur en retirera une riche expérien­
ce. Il pratiquera un hockey de tort calibre quoi 
qu'on en pense au Canada. Il s'assurera un 
complement exceptionnel à son education. Un 
étudiant trouvera en plus la chance d'obtenir 
une bourse."

Son opinion sur le tournoi : "Même l'équipe 
polonaise est un adversaire de classe. Quant 
aux Russes, qu'on les oppose à une équipe de 
la ligue Nationale. En utilisant les règlements 
internationaux, ils ne gagneront peut-être pas, 
mais ils sauront bien se défendre. Et donnez- 
leur l'occasion, ils sauront aussi jouer du coude, 
du genou et du bâton."

Élèves du secondaire:
< - i

INSCRIVEZ-VOUS 
AUX EXAMENS 
OFFICIELS 
AVANT LE Ier AVRIL

INSCRIPTION DES ÉLÈVES 
DU COURS SECONDAIRE 

AUX EXAMENS DE JUIN 1966

INSTRUCTIONS GÉNÉRALES
A) Tous les élèves fréquentant une école d'une 
commission scolaire ou une école indépendante 
s'inscrivent par l'intermédiaire de la Direction de 
leur école.

B) Tous les autres candidats s'inscrivent au bureau 
régional de leur région respective (voir liste ci- 
dessous).

ADULTES
Les candidats qui remplissent les conditions requises 
pour être admis aux damans du soir et du samedi 
doivent suivre les instructions générales données 
ci-dessus.

EXAMEN DE REPRISE
Tous les élèves de 1964-65 qui prévoient reprendre 
des examens à la session de juin 1966 doivent suivre 
les instructions générales données ci-dessus.

FRAIS D'INSCRIPTION
Il n'y a pas de frais d'inscription à payer pour les 
examens de juin 1966.

LISTE DES RÉGIONALES ET ADRESSES DES BUREAUX INTERRÉGIONAUX
■ Les candidats de :
No 07: régionale La Chaudière (St-Georqes est)
No 09: régionale Des Iles (Havre Aubert)
No 15: régionale Chauveau (Loretteville)
No 23: régionale Louis-Fréchette (Lévis)
No 24: régionale Tardivel (Donnacona)
No 29: régionale De l’Amiante (Thetford Mines)
No 40: régionale Jean-Talon (Charlesbourg)
No 43: régionale De Charlevoix (Clermont)
No 44; régionale Orléans (Beauport)
No 45: régionale Du Grand-Portage (Rivière-du-Loup)
No 52: régionale Pascal-Taché (Montmagny)
No 55: régionale De Tilly (Ste-Foy)
Commissions scolaires: Québec, Québec-ouest, Sillery,
s'adressent à : QUÉBEC
1460, Chemin Ste-Foy, Québec 6
Tél.: code régional 418 527-4374

R Les candidats de :
No 34; régionale De la Matapédia (Val Brillant)
No 35: régionale De la Péninsule (Gaspé)
No 36: régionale De la Baie des Chaleurs (Carkton)
No 37: régionale Des Monts (Ste- Anne-des-Monts)
No 38: régionale Du Bas Saint-Laurent (Rimouski)
s'adressent à : RIMOUSKI
57, rue St-Louis, Rimouski
Tél.: code régional 418 724-4674

■ Les candidats de :
No 21 : régionale Du Lac St-Jean (Alma)
No 22: régionale Lapointe (Jonquière)
No 42: régionale Du Saguenay (Chicoutimi)
No 53: régionale Louis-Hémon (Normandm) 
s'adressent à: CHICOUTIMI 
168, rue Racine, Chicoutimi 
Tél.: code régional 418 543-1322

■ Les candidats de :
No 10: régionale Des Bois-Francs (Victoriaville)
No 32: régionale Provencher (Nicolet)
No 33: régionale St-François (Drummondville)
No 46: régionale De la Mauricie (Shawinigan)
No 47: régionale Des Vieilles-Forges (Trois-Rivières) 
s'adressent au : Cap-dc-la-Madeleine 
615, rue Notre-Dame — app. 2, Cap-de-la-Madeleine 
Tél.: code régional 819 378-2115

■ Les candidats de :
Nos 49 et 78: régionale De l’Estrie (Sherbrooke) 
s’adressent à : SHERBROOKE 
95, rue Camirand, Sherbrooke 
Tél.: code régional 819 567-9557

■ Les candidats de:
Toutes 'es écoles sous contrôle do îa Commission des
Écoles catholiques de Montréal.
s'adressent à: MONTRÉAL
3737, rue Sherbrooke est, Montréal 36
Tél.: code régional 514 525-6311
N.B. — Les élèves des écoles indépendantes situées sur le 

territoire de la C.E.C.M. s'inscrivent au bureau du 
Ministère de l'Éducation, 190, boulevard Crémazie 
est, Montréal 11.

DATE LIMITE D’INSCRIPTION;
1er AVRIL.

CORRESPONDANCE
Toute correspondance relative aux examens du cour9 
secondaire doit être adressée au bureau régional qui 
dessert la region où réside le correspondant.

fl Les candidats de :
No 04: régionale Duvernay (St-Vincent-de-Paul)
No 05: régionale Le Gardcur (Charlemagne)
No 06: régionale Des Mille-Iles (Ste-Rose)
No 08: régionale Vaudreuil-Soulanges (Dorion)
No 16: régionale D'Youville (Châteauguay)
No 17: régionale Lanaudtère (Joliettcj 
No 19: régionale Salaberry (Valleyfield)
No 41 : régionale Le Royer (Montréal-est)
No 50: régionale Maisonneuve (Chomedey)
Commissions scolaires: Mont-Royal. St-Laurent, St-Léon, 
Outremont, Lachine, Lasalle, St-Pierre, Verdun, Dorval, 
Pointe-Claire, Pierrefonds, Ile Bizard, etc....
N.B.— Font aussi partie de ce bureau toutes les écoles 

indépendantes situées dans les I mites de ces 
commissions scolaires régionales et locales et sur 
le territoire de la Commission des Écoles catho­
liques de Montréal. 

s’adressent à : MONTRÉAL 
190, boulevard Crémazie est, Montréal 11 
Tél.: code régional 514 389-8011 poste 218 
n Les candidats de :
No 01 : régionale Do Chnmbly (Jacques-Cahier)
No 12: régionale De Missisquoi (Cowans, lie)
No 13: régionale De l'Yamaska (St-Hyacinthe)
No 14: régionale Meilleur (Granby)
No 20: régionale Honoré-Mercier (St-Jean)
No 28: régionale Carignan (Sorel)
No 31: régionale Lignory (Candiac) 
s'adressent à: LONGUEUIL 
131. rue St-Charles ouest. Lonpueu,!
Tél.: code régional 514 674-1256 
H Les candidats de :
No 02: régionale Des Laurentides (Ste-Adèle-en-Haut)
No 03: régionale Deux-Montagnes (Cité de 

Deux-Montagnes)
No 48: régionale Dollard-des-Ormeaux (St-Jérôme)
No 51: régionale Hnnri-Bourassa (Mont-Laurier)
s'adressent à : ST-JÉRÔME
École Notre-Dame, rue Ouimet, St-Jérômo 
Tél.: code régional 514 438-6710 1
■ Les candidats de :
No 18: régionale Papineau (Masson)
No 27: régionale De l’Outaouais (Hull) 
s'adressent à : HULL 
École Pie XII —189. rue Archambault, Hull 
Tél.: code régional 819 771-4417
■ Les candidats de :
No 11 : régionale Lalondo (La Sarre)
No 25: régionale Harricana (Amos)
No 26: régionale La Vérendrye (Val d'Or)
No 54: régionale Du Cuivre (Rouyn) 
s'adressent à: ROUYN #
École Paul VI, 201, rue Dallaire. Rouyn 
Tél.: code régional 819 762-6151 
D Les candidats de :
No 30: régionale Du Golfe (Sept-lles)
No 39: régionale De la Côt?-Nord (Baie Comeau)
s'adressent à: HAUTERIVE
Ed fice Laflèc' e, Chambre 305, C.P. 1539,
£64, rue Puyjalon, Hauterive 
Tél.: codo régional 418 589-2409

DIRECTION GÉNÉRALE DES PROGRAMMES ET EXAMENS 
MINISTÈRE DE L’ÉDUCATION DU QUÉBEC
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riôtuit — 7 mars 165.10 149 91 122 63 158.19 129.44
C'Iôtuit 4 mars 165.55 150.09 122.39 158.52 124.22
Sem. dernière 187.15 150 40 123.94 159 88 125.35
Mois dernier 171.35 153 34 128.27 163 90 123 88
Hnut — 1966 171 39 158.41 132 91 164.02 125 35
Ras ■— 1966 163 59 149.24 122.03 158.28 119.40
Haut — 1965 174.05 161.78 138.56 166.93 147.43
Bas ■- 1965 151.81 143.06 118 03 147.25 112 39
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MONTREAL. (TO — Cours des
denrées transmis A Montréal par 
le ministère fédéral de l'Agricul­
ture

Oeufs : Prix moyens en carton 
d'une douzaine, du grossiste au dé­
taillant : extra-gros 55 0: A gros 33.1; 
moyens 49 7. petits 39.3.

Beurre : no 1, prix de venta du 
gouvernement a Montréal .57.

Fromaqc : livré A Montréal, ciré, 
arrivages courants, québécois blanc 
en gros 41 ; coloré 41 ’ *

Pommes «e terre : prix de gros, 
Québec $1.40 A SI.50 les 50 livres ; 
N R SI 35 a SI 65 les 30 livres. 37 
a 29 les 10 livres.

Poudre ae • Ait écrémé : procédé 
par vaporisation no 1 en sacs 
15' a A 17. procédé par rouleau, 

j no 1 en sars : 13V* A 15 ; autre 
I catégorie pour nourrissage 12'.' a 
! 14. poudre de lait de beurre: ll'-x 

a 12'.*. Poudte de petit lait. 4'*
I a 5 cents.
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19fl
25

5

39-4 — ’
23 -F V

1
30 
IV* 

7 00 
2’

25 
3 

35 
ÎW 

8 00

75 74’ 7
38’7 37'4 
53 4 52'

55'4 
107'.

’■4 Timrod 25 50
Upton Copper 69 72

’ q Watson Lake 10 12
l'/j William Leys 1 3

Young Dave 18 2)

95'4
14
40'«
3(H-4 
59’ 7

SECTION INDUSTRIELLE 

Source Kipper Co. Inc.

7'/*

4500
700

1700
1900
2000

11600
600

1000
10700

300
1100
900
500

3200
3600
3600

13400
2200

500
1300
2900
4100

23'n 23’» 
58’4 57»i

74V*
38 -F V
53 —IV 
97V» ♦ P
14’» F V. n _
40-i4 ♦ 1, Bq d Economie Que. 
3]3/4 4. I/, Chartered Credit 
60 Corpex wts
o1i._Corp Font de Mfl B 
Sfl 4. 1.! Corp Fane de Mtl A 
58 1 Credico

Cr Alliance prlv 
Cr St Lau B 

32l/j 3*1., 17' ■> Crown Lite
671. J7 4. Cons Theatre A
S1>. SI' ■ 51H r I?’1 s°*
44V. 44'. 44’, -1 Tea having

46', 46-, + ». fn?„n°C„h*
7B . 701, 4 1 income
7oi 7oi ? 1 Industrial Life

L7 + '' La Prévoyant.#
7»'! 76'' » , Lo Sot.dar.t.
78'. 76V, + »„ Lo stabilité

44'» 44’,* 44I4 — 1b ; 
24 24 24
22’ 4 22 4 22’4

46'» 
79’4 
79’ 7 
49'4
79’ 7 
39 387» 38'» —

499' 7 496' 7 499' 7 +2 • Les Prévoyants
48 
92; 
30'» 
68

47',

64’ 7

1700
100
300
400

21400
2700

500

92 
30'4 
67' , 
63*4
53’4 
39'» 
37' 4 

124

47-G 
92*4 
30» 4 
67P

Mad S Gar 21300

39’, 
72’ 7 
59
29V*

Taux
$0 07'i 
$0 10 
*C* 05 
$1 15 
*0.20 
$) 20 
$0 1ft 
$n 35 
*0.05 
$0 05
*0.05
*0 05 

$0.20 
$0 05

30- 4-66 
14-66 
1-4-66

31 3 66 
I 4 66 

31 3-66
31- 3-66 
15-4*66 
30-3-66 
1T.6 66 
1*1-0-66

15-12-66 
1-4-66 
1-4 «6 

30-4-66
— 30-3 66

Enrq.
15-4 66 
18 3-66 
11 3 66 
14 3 66
14 .3 66 
18-3-66 
18-3-68

1 4-66 
15-3 66 
16 66 
10 66 

1 12-66 
18-3-66 
18-3-66 
15-4 66
15 .3 66

ntafion S cents.
Mdende-action de 4 actions privilégiées ri# second rang ta’unt

vi'tvr au pair de 5 cents, pour chaque action ordinaire.

Valeurs
Asamera 
Beil Ph xd 
Brazil
Bunk Romo 
Campb Ch 
CS Pete 
C Javelin 
Cdn More 
Creole 
Crown CP 
Dome Pet 
Dorn Tar 
Ford Can 
Giant Yel 
Goldfield 

i Jupiter 
,L Shore 
Merrill 
Molyb C 
Nat Pet 
N C Oils 
Peel Elder 
Peru O M 
Rio Algom 

JScurry R 
j Seven Arts 
ITr Cent wt 
Unit Asb 
Wr Har

Ventes Haut
Cgm 

Bas 11.40 Net
1700 2 2 2
200 52'4 52 » 52', — ’ 4 j

1300 9'4 9', 9'« 1 "1
400 8' • 8'» 8'*

2300 7'4 7V, 7*4 -1-16|
31003! 7-16 2**;l 7-16
700 9’-, 9H 9’*

1200 7 6'. 6'» . 1
200 38'4 38-4 38-4 — Hi
200 25’* 25V* 25' a — V* j
500 16 16 16 — V4 j
300 19 19 19 — ' 4

10 144’* 144’ a 144’ j
2900 13 12*» 13 + »,
2700 2’* 2’* 2», — ’, ;
1900 5' * 5 5 — V4 •
600 2», 2*» 2», — ' *:

3200 1 3-16 D ■ 1 3 16 + V*
100 ’» 7» '•

1200 V'i 2 Hi 2! 7-16 -1 16
1200 :Î 7-16 3», 3H-1 -16

200 16', 16'* 16', — V»
1000 2 2 2

100 18 4 18’ 4 18» 4
1200 19', 19’4 19’.
2800 22», 22’4 22’» 4- ' 4
300 36-4 36'4 36 >4 — ’ 4
400 3 3 3

200 1 1 » + 1 •16

Marché des bestiaux
MONTREAL 'Pf ' — I.ex arrivages 

de bovins se composaient principa­
lement de vaches de qualité va­
riée. I.a demande était bonne et 
les prix réguliers aux marches à 
bestiaux de Montréal ce mardi.

Arrivages : 135 bovins. 128 veaux. 
20 porcs.

Les bons bouvillons rapportaient 
$26. les moyens $22. les communs 
$19 50.

Les bonnes eenlsses rapportaient 
$22 50. les médiums de $18 A $22. 
les communes de $14 a $17.

Les bonnes vaches se vendaient 
de $18 A $20. les mediums de $16.25 
A $17 75. les communes de $15 a 
$16. les prmluits destinés A la mise 
en conserve et A la charcuterie, de 
$10 A *14

Les bons tauraux se vendaient de 
$20 A $22. les médiums de $18 A 
*18 50.

Le» bons veaux rapportaient de 
$32 a $.3». les médiums de *25 à 
$31. les communs de $13 A $24

Aucun porc, agneau ou mouton 
n a ete vendu.

Mallory 
Maroth Oil 
Mar Mid 
Marq Cem 
Marsh Fld 
Marlin M 
McIntyre 
McKee 
Merck xd 
Massey-F 
Minn MM 
Mohasco 
Monsanto 

iMont Wrd 
iNat Cash xd 1R00
Not Dairy 1100
Nat Dist 3200
Nat Gyps 400

900
1700
600
300
700

23900
100

1400
4500

100
6200
2000
8.300
1100

24’» 24'» 24’» - i4 Steadman
33 33 33 ♦ '4 Super Seal

12'» 12'* — ’» Supersol
40 S/stcoms
74' 4 ~ '» Tnzec 
59'n F ’» Trust Gen 
79', .« Un Amus
5'» t 'h Id B"

50'» — '4 VflOk
52' - — », Well Bank
28'» Zodiac
20’ • I
52*4-1 
20V,
86

13 
40
74»,
59',
30 
5’,

50’» 49’»
52’, 52 «
28 » 28
20’» 20'•
53'» 52'«
2CV, 20',
86 86
34H 33'» 34'4—
71V* 70-4 71'4 -F '»
32 31V» 31» 7 — '4
63V, 62», 63
26'» 25», 26',
79', 78V, 79', -f »,

31»» 31»,
78», 78’4 -F % 
78’7 78’4 -f '4 
32»» 32», — 
35», 3514 — Vt

London Life 
Monarch Lf
NB Tel

t ?" MS Trust 
‘ " MW Lit.

Pacific Gas 
5" + 't Pcro
39’4 -F ’» Permeator 

Simard wts
124'4 —— 1' 7 soc d'Am et F id

31 »,
78’4
78'»
33
35»4

Dci-lsc* étrangère*
Source : Banq. Can. Nationale

, Afrique du Sud 
Allemagne 
Argentin© 
Australie 
Autriche 
Belgique 

, Brésil 
Chili
Danemark
Espagne
Franre
Hollande
Italie
Japon
Mexique
Norvège
Nouvelle-Zélande 
Pérou 
Suède 

i Suisse
1 Tchécoslovaquie 
i Venezuela

Rand
Mark
Pero
Dollar

1 51 
.2684 
.0058 

1 21
Schilling 041R
F ranc 02105
Cruzeiro .00050
Escudo .2530
f'nuronne .1561
reset* .OIRO
Franc .21P7
rlorin .2fl7R
Lire .001723
5 cn .OO2ftH0
Tcsn ORfi2
Couronne 1506
Livre 3.001R
Sol 0104
"nuronne .2084
Franc 1
Couronne .1300
Bolivar .2400

MONTREAL. 0*0 — Trix pavés 
aux producteurs et aux grossistes 
en fruits et légumes au marché 
central métropolitain. Ces prix sont 
fournis par la section de l’inspec­
tion du ministère de l’Agriculture 
et de la Colonisation.

Pomme*: McIntosh $2 25 A $2.50 
les 8 cellos de 5 livres, de fantaisie. 
Greening et Cortland $1.75 A $2.00, 
r $1 a $1.25. Russet et Délicieuses 
$4 a $4,50. la boite A verger

Betterave*: SI A $125 le» 50 li­
vres.

Carotte» : no 1 $2 50 les 50 livres. 
3 75 a 4 no les 24 cello* de 2 livres, 
ou lu cellos de 5 livres.

Choux: 1.50 A 173 le sac de 50 
livres, rouges $2 00 A $2 25. Savoie 
*2 25 A $2 50 le cageot

Navet*: no 1 en minot. lavés 
S2.50. en sac de 50 livres $2 00 A 
$2 25. no 2 $1 25.

Oignons : Jaunes $1 35 A $1.50, gros 
tl 75 A $2 00 les 50 livres. 10 A .35 
les 10 livres. $2.25 les 24 cellos de 
2 livres

Panais : $2.50 les 12 cellos de 24 
onces, $3 00 le minot.

Patate*: *140 A *130 les 50 li­
vres.

Poireaux : *100 A *125 la dou­
zaine

Radis: .00 à $100 la dobzalne.

Hardee 
Hard Carp 
Hawker S 
Hawker pr 
Hayes Stl 
Horne Pf 
Home A 
Home B 
Hur Erie 
Husky 
Husky Apr 
Husky Rpr 
Husky D w 
HBC
HB Oil G 
Imp Oil 
Imp Tob 
Ind Accep
|nd Mm 
Ind Wire 
Inglis
Inland Gas 
IMC
Inf Nickel 
Int Util 
Inti Util p 
nfpr P L 

Inf Stl P 
Ip Stl P pr 
Inv Grp A 
IT|_ ind 
ITL Ind pr 
James Sfl 
Jefferson 
Jeff Bw 
Jockey C 
Jock B pr 
Kelly D A 
K C ! '-r v Co 
Kelvinotr 
Labaft 
LOnt Cem 
LOCem w 
Lou Fin 
Lau F? 00 
Lou F 1.25 
Lau F 63w 
Levy
Levy A pr 
Levy B pr 
Life Invest 
Life Inv wt 
LobCo A 
LobCo B 
LobCo pr 
LobG 1 pr 
Loeb M 
Maclarn A 
Maclean H 
M B P R 
Manoir In 
M Leaf Ml 
Mass F 
Met Stores 

'
MPG Inv 
Milt Brick 
Molson A 
Montex 
Montex w 
Mont Loco 
Mont Trst 
Moore 
Morse A 
Morse B 
Murphy 
Nat Drug 

!Neon
(Nia Wire 
!Noranda 
Nor CM G 
Nor TarCh 
Nor Tar pr 
Nor Phone 
Ocean Cm 

! Ogilvie 
! Ont steel 
|Ont Store 
jOshawo A 
jOverlnd pr 
Pac Pete 
Porker 
Peel Eldr 
Pembina 
PC Jwl A

8800 78
230 $42’• 
540 56

30 $96 
925 $28' ; 

3400 315 
2601 519', 

125 $20

75
42

6 
96 
27' 4 

310
19
20

Z25 $11’* H’'7 ll’q 
992 514 13’4 13’*
Zl0 $52 52 57

75 $51’4 51’7 51’ 7 
725 665 665 . 665

1100 $15!4 15'» 15'a
2304 $1V*4 19 4 19’4 
1229 $53' 2 53' 2 53'2 
955 $15 14’4 14’4

1105 $2114 21’» 21*4 
300 $8 ‘4 8’4 8>4
950 335 325 330

3125 $10’* 10’* 10'*
200 $9', 9'» 9',

70 $02 82 82 —1
1889 5100'» 98’ 2 98'7—1 
2050 $31 ’4 3D« 31 »» — ’’» Frncoeur 

200 $33'» 33V* 33»*— », Frobex

Con Negus 
__1i ; Con Nichol
_ ^ i C Rambler

,C Red Pop 
4 ,■ Conwest
4 5 Cop Fields
_ 1 Cop Man 
_ . Coulee 

, Cowich 
Cstlond 

! Crowpot 
_ ,, Daerlng 

7 D'Araqon 
1 D'Eldona 

, . Denison 
Dlcknsn

* ( 7 Discovry 
J4 Dome

~~ 4 Donalda
* 4 Dunraine 

10 Duvon 
'* East Mai

East Still 
F Mar 
F Orenada

3300 16
2000 17
1200 237 

11500 17
500 650 

2700 146 
7000 14
3000 48
19600 06
2000
1375

10000
1500

52866

27

16 16 
17 17

235 235
16’2 16’7 

645 650
140 145
13V* 13’ 2 
47 47

104 105
27 27
8’7 8’2

J Place G 
~ ,7 Ponder

7 Prairie II 
-*■ 15 Provo Gas 
4 7 Ranger
— 7 Scurry Rn
+ * ! Spooner

1 Stanwel!
— Triad Oil 

Union Oil

6700 
366 7 

14600

800 
4500 11
535 9?

18 17V* 18 : U Canso
’ 7' 2 17 17'* 1 : Vandoo
81 76 78 — 3 Wespac

$38 38 38 — V* wsta'es
490 490 490 ; Wsburne
221 220 221 •F 1 w Decalt
$40’ * 40' 3 40' 2 — v« W Declf ’

14 14 14
43 42 43 4 1 j Ventes,
20 19 19 41 -

150 liO 150
875 855 875 ■F 15 Un,||
445 440 440 - s naU

30 30 30

1400 72 72 72
6900 178 175 176
1100 52 52 52
1000 330 330 330
3246 268 265 267
1100 271 220 721
2«r'3 $','?;

56385 75 73 74
3000 4 J 4 J
4139 245 ?40 341

300 $?6T'» 26'19 26’
1500 355 350 355
2000 9 9 9
5000 20 20 20
2075 725 725 725
3100 125 112 11?
4913 375 365 365
1600 211 210 210

h : 1,621,000

1
’ »
'J

10
5

10
92

10810

1206 
100 $10 
100 55’4
Z20 $18*» 

2100 $fl 4 
175 $17 

1100 55'»
900 170 

2160 $9
80 $28’

$83’ 2 83 83'* 4 >*l Genex 7700 43 40V* 41 -
$6’ 7 6' , 6'* 4 3» Giant Yk 802 $ 12 ’ 4, 12':» 12'*- 3,

$23», 23'a 23»» ! Glacier 3000 11 11 11
$14' 2 144 14’a Glenn Exp 3400 14 14 14 4 V»
$10»4 10’, 4 10’4 Goldray 2100 57 57 57
$22 22 22 Goldrim 6000 35 33 33 - 3
$10’* 1C 2 10' * Gortdrm 1000 300 295 300 -F 20
$32», 3D* 32' 4 4 1 q Gronisle 2600 455 445 455 4 5
$25' 4 24'4 24’, 4 V* Gronduc 1325 405 395 405 + 5
55' 4 5 5 • Grandroy 7200 72 22 22

de la production 
industriel!:10

10 
5’ 4 

18' 4 
8 ’ 4

17 
5’, 4 

173 
8’a 

28’ 2 28' 7

10 
5’ 4

18' 4 
8 4 

17 -
5'* 

170

150 $17'b ; 70, 171, 
400 195 175 195 
730 $18 18 18
150 $10'* 1C', 10'» -

'Green Pnf 
Gulch 
Gulf L 

iGunnar 
a Hard Rock 

Hasaqa 
I Headway 
j Heath 
1 Hiah-Bl 
Hollinger 

" Huds Bay 
Hydra Ex 
int Bib's T

8900 108 
1400 9 
2500

— 1
—1 !

610 205 20? 704 -f 2
7100 10 10 10

700 15 15 15
5000 18 17 17 -1
4000 7V;J 7’;ï 7’*
1700 850 815 815 4 5
375 $25», 25’ 2 25», ♦ 
145 SRI ’-a 81'4 81 '■» + 

7500 23 23 23
300 116 111 116 J-

z50

100 $24 
100 $35 .

$20’* 20'» 203, •F 3» 1 rvenviiit?
Irish Cop 1500 23 27'* 22V* - »*'

$8», fP, 8 ’ » Iron Bay 600 264 264 264 — 1
235 235 235 Iso 1100 185 180 182 - 3
$11'8 11 ID» 4- ’ 4 Jaye Exp 11500 22 21 71 —1 :
$11'4 ID 4 ID 4 Jelex 4600 38 37 37' 7 - ’ : ;
$46'* 45'4 45'« — ' 4 Jonsmith 13800 26'* 25 25V* 4 V*
$29'2 29’» 29'3 4- V* Joutel 2000 110 109 no
$15’4 15»» 15»* V» Jowsey 044 62 61 •

24
35'4

4965 $29», 28», 28»,—!'

Kerr Add 
Kelly Dsd 
K Anncon

2410 010’ 2 10' 4 
1000 59 59
2266 251 245

10’4
59

245

1900

160 160 160 — 5 Kirk Min 2000 13’* 13’* 13’ :
$16' 7 16 16’* 4- »'7 Kopnn 1000 14 14 14
$317 » 3D 4 31»4 4 y* Lob Min 345 $31 31 31
$13’ 4 13». * 13'3 L Dufaulf 2105 $12'* 12’4 12V
$21 21 21 j1nkeheod 6000 31 31 31

$5 5 5 I Lake Lyn 7286 26’: 26’ 3 26’
355 355 355 La Luz 760 $24 4 24-4 24 .

— 1 
— 10

FI

19'7
80 
18' 4
18 4

100 $31''» 31' 
750 $15’» 15’ 
500 $11», ID 
600 $14’, 14'7 
Z25 $19'
331 $80'
875 $18’ 
z25 $18»

1880 $8', 8 
320 $15’, 15' 
100 $8»,
100 $20'

2015 $52 
565 $32’
100 S7’4
760 $24 

1351 $10’2

8»,
20'4
511*
32

7*4
24
10'4

3Di 
15’t 
IP 
14’;
19' ;
80
18’4 -F V
18’4
8'4 

15’,
8»,

20*4
51W— 1 
32' » 4 ' 

7*4
24 
10'4

— y/n Langls 
Leitch

1100 32 32

— >/4 Liber ion 
LL Lac 
Lorado

4. t/4 Louvicrt 
Macassa 
Macdon 

__ 1, Madsen
Malarlic 

__ i. Marchant
Morton 
Martin 
Mattqml 

. " Maybrun 
4 Me irtfyre 

•• .Me Adam 
McKen

600 580 
rf 70 13 13

725 170 170
2500 120 118
2500 33Vj 32

600 255 253
2500 47 45
1400 212 210
7200 R0 80 

700 218 218
2000 A A 
5500 52

3?
575

13
170
119
32

255
45

210
80

218
8

51

— 5

1
-1

+ 3 

— 3

635 5165» b'i 16». 
3300 23 23 22

tOO S93'i 93'i 93'T 
8300 105 103 105

7000 Vi 10 10

— 1

-1 
—1 
— 1

OTTAWA. 1 PC) — L'indica 
de la production industrielle du 
Bureau fédéral de la stitistique 
a augmenté de 2 ? points pour 
atteindre 2122 au cours du 
mois de décembre lH6ü ; le 
gain enregistré au cours rie 
l'année s'établit ainsi a prés do 
8' .

L'indice, établi sur la base 
100 de la production industriel­
le de 1940. mesure environ le 
tiers du produit national total, 
ct est considéré comme le 
meilleur indicateur de la situa­
tion des affaires. Cet indice 
a augmenté considérablement, 
tons les mois, depuis l'ete der­
nier.

Le secteur manufacturier est 
celui qui a le plus contribué a 
la hausse enregistrée en dé­
cembre. Les mines ont aug­
menté d'une fraction, nlnrs que 
la production d'énergie électri­
que et de gaz a baissé. On 
constate une hausse aussi bien 
dans le groupe de la fabrica­
tion des biens durables (;uo 
dans celui des biens non dura­
bles.

Cote de l'er

$20'4 20’4 20’ » Mr Wat 30400 73 68 71
$15 15 15 Mentor 5000 70 70 70 — 2
$39 39 39 Merrill 750 107 99 102
280 280 280 — 10 Meta Uron 1000 1 11 11 - V*
$28'3 28'» 78’» Metal Min :?9 145 145 145
$10’3 10' 7 10' 3 4 ' » Midrim 13500 46 43’3 45
$12'* 12», 12 V* — Min-Ore 13500 14’ 3 14 14

$5 S 5 + ' » Mt Wright 1500 39 39 39
$18 18 18 - '/4 Multi-M 12742 222 716 722 4 2
$10't| 10 lOVs Nat Expl 7500 10V* 0 16 —1
$12 12 12 Neolon 1000 10 0 10 4 V*

LONDRES <PC’ r-S’a dp l'on-'©
d'or fin rn argent Américain «" mar- 
ché libre de l'or europern : » 3 13 A 
l'achat et $33.13'* •’ la vente

Prix de l'once Troy d'or A la pour. 
*c londonienne de» lingot» • $35.13 
31 50 <251 shillings. 3 pence).

LES INDICES DE LA BOURSE DE TORONTO

Ind. Aur. Met. Pet. Comb.

Clôture — 7 mars t™ « 168.70 86 87 Ill 09 159.16
Clôture — 4 mars 166 42 170 27 87.51 112 32 159.37
Scm. dornirre ITft.Ofi 173.91 87.99 117.01 161 04
Mois dernier 174 44 182.26 92.49 112 38 165.11
Haut — 1W6 17.VR0 J82 20 92.57 117.34 105.81
Bas — 1966 168.72 138.58 84 15 101.61 158 83

PARIS <PC ' Le p.-polf-ui an­
cienne piece d’nr française rir 20 F, 
ente 4B 10F au marché libre de l'or 
français.

I.'aigle nièce américaine de $10, 
vaut 107 20F

Cours du dollar
NEW YORK. Le d'U'.ir t 

I dien s'élève de î 32 A *0.92 63 R4 
en devise* américaines

La livre sterling fléchit rie 3 16 
A *2 79 31 O»

MONTREAL. — Le dollar amé­
ricain fléchit rie 1 16 A $1 07 17 32 
en devises canadienne'

La livre sterling fléchit de > 
A $J 001».
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Laos: des soldats du 
Nord-Vietnam tuent 

des centaines de civils
VIENTIANE. (AFP) — Les 

forces nord-vielnamiennes se­
raient montées a l'attaque con­
tre les forces royales station­
nées dans la région ri’Attopeu, 
a l'extrême sud du Laos, en 
poussant devant elles les popu­
lations civiles, provoquant ainsi 
la mort de plusieurs centaines 
de personnes, déclare le bulle­
tin Lao-presse. Ces forces se 
seraient ensuite mises a l'abri 
de la contre-attaque lancée par 
l'aviation royale, tout en for­
çant les villageois a sortir dans 
les rues du village et en assas­
sinant ensuite les rescapés sur 
place, ajoute le bulletin.

Du côté des forces royales, 
quatre - vingts militaires au­

raient trouvé la mort et une 
vingtaine d’autres auraient été 
mis hors de combat, indique-t- 
on d'autre part dans les mi­
lieux militaires de Vientiane, 
où l'on précise que la situation 
semble maintenant stabilisée 
mais que de nombreux réfu­
giés sont actuellement hébergés 
dans la ville de Pakse. sur le 
Mékong, principale aggloméra­
tion à l'extrême sud du Laos.

Selon les observateurs mili­
taires. l'opération déclenchée 
par les forces du Pathet Lan et 
du Nord-Vietnam aurait eu sur­
tout pour but de ravitailler les 
unités opérant dans la région 
située à proximité rie la fron­
tière du Sud-Vietnam et de la 
piste Ho Chi Minh.

Les Américains effectuent leur attaque
la plus dévastatrice au Nord-Vietnam

Réunion "révolutionnaire" au Caire
LK CAIRE PA1 — De sources égyptiennes, on rapporte 

aujourd'hui que le président Nasser se propose d'inviter le pré­
sident déchu du Ghana. M. Kwame Nkrumah, a une rencontre 
d'une semaine entre "chefs révolutionnaires" afin de mettre 
au point une politique commune contre l'impérialisme et contre 
les tentatives du néo-colonialisme de répandre la subversion en 
Afrique. Les mêmes sources déclarent que la rencontre, qui 
débuterait le 21, grouperait des délégués de la Guinée, de la 
Tanzanie, du Kenya, de la République du Congo (Brazzaville*, 
de la Somalie et d'Algérie. Tous ces pays sont ceux dont les 
représentants ont boycotté la dernière conférence de l'OUA.

Le traité militaire USA-Japon serait reconduit
TOKYO, (.AIT) — Le traité d'n- i-lance militaire nippo- 

américain sera probablement reconduit pour permettre au 
Japon de bénéficier du "long délai" qui lui est encore néces­
saire afin d'assurer lui-méme sa propre sécurité a déclaré au­
jourd'hui, devant le Parlement, le premier ministre japonais, 
M. Eisaku Salo.

Selon son article 10. ce traité peut en effet être dénoncé à 
partir de 1970 après préavis d'un an par les signataires.

De son côté, le minisire d'Etat Reizo Matsuno, directeur du 
département de la Défense japonaise, a déclaré, a l'occasion 
de la discussion budgétaire pour 1966-87, que le Japon serait 
certainement contraint à apporter "dos changements consi­
dérables" à son programme de défense si la Chine commu­
niste développait son armement atomique à une vitesse ac­
célérée.

Le Malawi prêche la modération
ZOMBA. *PA) — Le premier ministre du Malawi, M. 

Hastings Banda, a vertement critiqué aujourd'hui les chefs des 
pays d'Afrique qui parlent de partir en guerre contre la 
Rhodésie, pays qu' "ils ne connaissent pas plus qu'ils ne 
connaissent les planètes Mars ou Vénus". Il a ajouté qu'il 
préférerait se voir expulser de l'Organisation de l'unité afri­
caine iOUAi plutôt que d’écouter leurs conseils. "Je parle en 
connaissance de cause, a-t-il dit, tandis que ces chefs sont d'une 
ignorance crasse". Le Malawi a de solides liens économiques 
avec la Rhodésie.

La rébellion au Congo
LEOPOLD VI i .LE l f ’ l ■ — Plus de 100 personnes, dont de 

nombreuses femmes et enfants, onl été tués dans la region nord- 
est ilu Congo dans la rébellion qui s'y poursuit. L’armée natio­
nale congolaise a annoncé une importante victoire militaire 
sur les rebelles. 180 rebelles ont été lues el cinq fusils mitrail­
leurs de fabrication chinoise communiste ont été capturés dans 
un camp rebelle.

L'affaire Ben Barka

PARIS (AFP) — Le deuxième interrogatoire de Marcel 
Le Hoy-Finville, agent des services français du contre-espion­
nage arrêté le 10 février pour non-dénonciation de crime dans 
l'affaire Ben Barka. a été aussi parfaitement négatif que le 
premier. L'ancien agent secret persiste à affirmer qu'il ne peut 
aborder le fond de l'affaire sans que scs supérieurs aient au 
préalable répondu aux douze questions qu'il leur a fait tenir 
la semaine dernière.

téléphoto LTI

Un "profiteur" est condamné à mort à Saigon
SAIGON (UPI, AFP) - C'est 

la consternation dans la famille 
Ta Vinh. Ce Chinois, homme 
d'affaires millionnaire, vient 
d'être condamné a mort à Sai­
gon apres avoir été reconnu 
coupable de mercantilisme. Il 
s'agit du premier procès à se 
dérouler dans ce domaine de­
puis la récente adoption au Sud- 
Vietnam de nouvelles lois pour

parer aux crimes économiques.
Trois officiers militaires ont 

trouvé M. Ta Vinh, âgé de 35 
ans, coupable de spéculation sur 
les prix, d'accumulation de mar­
chandises et de corruption.

De sources gouvernementales, 
on a déclaré que si le condam­
né est fusillé, le peloton d'exé­
cution comprendra des fem­
mes. On espcrc que cette

mesure aura des effets psycho­
logiques.

M. Ta Vinh e huit enfants 
dont l'âge varie de un an a 14 
ans. Sa femme, âgée de 31 ans, 
a fondu en larmes en entendant 
les juges prononcer la sentence.
La cour a également annoncé 
que tous les biens du condamné 
étaient confisqués.

On estime dans les milieux 
gouvernementaux qu'un exem­
ple de ce genre est necessaire 
"pour inspirer la crainte dans 
les milieux commercants chi­
nois" dont l'influence est déter­
minante sur toute la vie écono­
mique du pays. Ceux-ci et leurs 
pratiques avaient ôte dénonces 
publiquement a plusieurs re­
prises.

Le Cubain qui a voulu tuer Castro 
un© incroyable autocritiquef? ® *

MK»
I.A HAVANE. (AFP* — "J’ai 

mérite le poteau d’exécution. 
Je suis un caractère instable, 
rempli de contradictions et de 
faiblesses, je me suis livré à 
la débauche et, cela, du jour 
où j'ai abandonné la révolution. 
C'est pour cela que, corrompu 
moi-même, je me suis allié aux 
ennemis corrompus de notre 
peuple el de notre révolution.”

Se frappant la poitrine, I li­
sant son mea culpa en un acte 
d ' au I o -ac c oration incroyable, 
l cx-chcf ries guérillas de 1E--

cambray, le leader des étu­
diants révolutionnaires qui abat­
tit lui-même à bout portant en 
pleine Havane ie chef de la sé­
curité militaire de Balirta, 
l'ancien président de la puissan­
te Federation universitaire, Ro- 
1 indo Cubela, ancien comman­
dant des forces armées révolu­
tionnaires, a lout confessé. Il a 
même terminé sa profession de 
foi — à nouveau rev olutionnti- 
re — par le cri célèbre de 
* si o La pâli e ou ia moi i ",

Evoquant son entrevue avec 
Fidel qui, en janvier, le con­
voqua jiour essayer — selon 
l'acte d'accusation — do le re­
mettre dans le droit chemin, 
Cubela affirma "qu'il n'avait 
jamais ressenti pour Fidel la 
moindre haine, tout au con­
traire".

Se frappant sur la télé, il 
cria au tribunal : "Je ne com­
prends pas pourquoi j'ai pu 
penser accomplir un acte aussi 
lâche et honteux que de vou­
loir assassiner le premier mi-

Harold Wilson promet aux électeurs
i ■« ■ ii .ii ■, i, f f

nistre, caché derrière une fe­
nêtre. en me servant d'un fusil 
à lunette télescopique.''

Rolando Cubela a laissé au 
soir de ce premier jour du pro­
cès qui a eu lieu devant le tri­
bunal militaire révolutionnaire, 
siégeant en la célèbre prison 
de La Cabana, line impression 
aussi désastreuse que pénible. 
■Son passé révolutionnaire et sa 
jeunesse plaidaient en sa fa­
veur. mais ce spectacle d'un 
homme qui fut un combattant, 
se couvrant de fange, s'accu­
sant de toutes les faiblesses, de 
toutes les lâchetés, de tous les 
vices, avait quelque chose d'ir­
réel ,

SAIGON. (RA, ITL AFP* — 
Les forces aériennes des Etats- 
Cnis ont attaqué le Vietnam 
du Nord avec une intensité sans 
précédent au cours des derniè­
res 24 heures. L'opération, que 
l'on dit être la plus dévastatri­
ce depuis le début des raids 
au nord du 17e parallèle, a 
entraîné la perte de quatre 
avions et des équipages de trois 
d'entre eux.

Les pilotes qui ont participé 
à l'attaque ont dit avoir détruit 
un dépôt rie pétrole et un em­
placement de missiles. Les 
appareils de l'armée rie l'air 
ci de la marine ont effectué 53 
missions de combats.

Des explosions et d'épais 
nuages de fumée indiquaient 
le succès du bombardement des 
réservoirs de pétrole de Son La, 
130 milles à l'est de Hanoï. Les 
pilotes américains ont aussi dé­
moli leur second emplacement 
de missiles en quatre jours, le 
dernier étant situé à 80 milles 
au sud de Hanoï.

Profitant du beau temps, les 
Américains ont aussi attaqué 
des routes, des voies ferrées, 
des ponts et des bateaux pas­
seurs sur un large front allant 
du 17e parallèle à la ville cô­
tière de Vinh.

Les avions perdus sont deux 
F-105 Thunderchiefs et deux 
F-101 de reconnaissance.

Cependant, les B-52 ont frappé 
une autre fois dans la province 
de Binh Dnong. 35 milles au 
nord-est de Saigon, la cible 
étant un quartier général mili­
taire du Vietcong. En porte- 
parole a dit que trois régiments 
ennemis opéraient dans ce sec­
teur depuis le 1er janvier. On 
n'a pas précisé les dégâts cau­
sés par les gros bombardiers.

Sur terre, la plupart des gran­
des operations menées par les 
forces américaines, sud v ietna­
miennes ci alliées onl pratique­
ment cesse, les Vietcongs 
étant devenus pratiquement in­
trouvables.

Le Nord-Vietnam 
proteste

De son côté, l'agence de pres­
se de libération du Sud-Viet­
nam rapporte que le 5 mars, 
le Vietcong a anéanti dans ie 
secteur de Ban Bang, province 
de Thu Dau Mot, toul un ba­
taillon de troupes américaines 
renforcé en artillerie, abattu 
tin avion F-105 et un hélicop­
tère et capturé une grande 
quantité d équipement militai­
re. Il s'agit la "d'une grande 
victoire", souligne 1 agence du 
Vietcong.

Par ailleurs, la mission de 
liaison de l'armée nord-vietna­
mienne a adressé à ia commis­
sion internationale de contrôle 
en Indochine lin message ur­
gent accusant les Etats-Unis 
d'avoir intensifié ces jours der­
niers les bombardements aé­
riens au Nord-Vietnam et d'a­

voir étendu le rayon d'action 
des “avions pirates qui atta­
quent sans discernement de 
nombreuses régions à popula­
tion très dense, les hôpitaux, 
les écoles et les barrages”. La 
mission de liaison proteste spé­
cialement contre le bombarde­
ment "sauvage", le 3 mars, de 
deux écoles situées dans le dis­
trict d’Ha lloa. affirmant qu'il 
y a eu des morts et des bles­
sés parmi les écoliers cl les 
instituteurs.

On annonce d'autre part à Sai­
gon que le gouvernement aus­
tralien a décidé d'accroitre le 
contingent de troupes combat­
tant au Vietnam. Le contingent 
actuel qui est d'un bataillon 
renforcé, soit 1,500 hommes,

sera porté à 4.500 hommes qui 
formeront un régimenl renforcé.

A Washington, la commission 
des relations étrangères du Sé­
nat entreprend aujourd’hui un 
débat sur la question des rela­
tions américaines avec la Chine 
communiste. Ce débat promet 
de rouvrir des blessures remon­
tant jusqu’à la deuxième guerre 
mondiale. Le président de la 
commission, le sénateur Wil­
liam Fulbright. a appelé comme 
premier témoin M. Doak Bar­
nett. un spécialiste des ques­
tions chinoises qui a déjà tra­
vaillé au département d’Etat. 
Le but de l’enquête, selon le sé­
nateur, est d'empêcher la guer­
re entre la Chine et les Etats- 
Unis.

Lord Astor, qui avait été 

mêlé au scandale Profumo, 

est décédé aux Bahamas
LONDRES, TA) — Lord As- 

tor, membre de la riche (amillc 
anglo-américaine Waldorf-Astor 
et l’un des principaux personna­
ges mêlés au scandale Profumo, 
en 1983, est décédé hier soir aux 
îles Bahamas d une crise car­
diaque.

Le troisième vicomte d’Astor 
était âgé de 59 ans. Il s'était 
rendu samedi par avion a Nas­
sau, capitale des îles Bahamas, 
pour des vacances d'un mois.

Lord Astor et son épouse, un

ancien mannequin, rendaient 
visile à sir Harold et a lady 
Christie quand lord Astor s'est 
plaint de douleurs à la poitrine 
Il est décédé a ! hôpital à 5 h. 43 
pu.

Lord Astor avait clé un hom­
me polilique important dans le 
parti conservateur jusqu'à ce 
qu'il hérite du titre de son 
père, en 1952.

("est a Cliveden, la demeure 
ancestrale de la famille Astor, 
que Stephen Ward avait pré­
senté Christine Keeier à l'an­
cien ministre de ia Guerre, M. 
John Profumo, à l'été de 1961.

Profumo a plus lard admis 
qu'il avail menti au Parlement 
relativement à ses relations 
avec Christine et il a démis­
sionné.

Ward étail un ostéopathe de 
la haute société qui s'est plus 
tard suicidé après avoir été 
reconnu coupable d'avoir tenu 
une maison de désordre. 
Impliqué par 
Christine et Mandy

Au cours du procès de Ward, 
Mlle Keeier avait raconté que 
lord Astor payait ie loyer d'un 
logement quelle partageait 
avec Mlle Mandy Rice-Davis, 
une jolie blonde qui est depuis 
devenue chanteuse de cabaret.

Mlle Rice-Davis, témoignant 
devant la cour, a raconté 
qu elle avait été ia maîtresse 
de lord Astor. ce que celui-ci 
avait nié catégoriquement.

L'année suivante, lord Astor 
avait subi une attaque car­
diaque.

Jusqu'à l'affaire Profumo, 
lord Astor possédait une longue 
carrière de services distingués. 
Il avait été élu aux Commu­
nes en 1935 et durant la Secon­
de Guerre mondiale avait servi 
dans la marine. Il était reve­
nu au Parlement en 1951. L'an­
née suivante, il avait été obli­
gé d'abandonner son siege pour 
succéder à son pere à la Cham­
bre des lords.

Il était considéré comme 
l'un des hommes les plus riches 
de Grande-Bretagne, partageant 
ia fortune amassée par John 
Jacob Astor.

L'héritier du litre est Wil­
liam Waldorf Astor, âgé rie il 
ans, son fils par son premier 
mariage. Il laisse aussi une fille 
de son second mariage, et deux 
filles de son mariage actuel. 
Ses deux premiers mariages 
s'etaient terminés par des di­
vorces.

britanniques
LONDRES (AFP, PA, l 

— Le parti travailliste, c 
son manifeste électoral, 
tulé "le temps des décisio; 
s'est fixé les principaux

Les terroristes décapitent 
la colonne Nelson à Dublin

DI RUN f AFP. EPD — La 
célèbre colonne Nelson qui se 
dresse dans O'Connell Street, 
au centre de Dublin, a été ren­
versée la nuit dernière par une 
violente explosion. Deux jeunes 
filles qui revenaient d’un bal 
ont clé blessées et hospitali­
sées.

La police a arrêté cinq jeunes 
gens, tous de Dublin, qui ont 
été interrogés au sujet de l'at­
tentat.

Los autorités policières disent 
que cet attentat est l'oeuvre 
d'experts puisque seulement 
quelques carreaux ont éclaté 
dans les rues voisines. Le spec­
tacles qui s'offre du sommet 
de la colonne est une attraction 
toute particulière pour les tou­
risms. On y parvient par un 
escalier aménage a l'intérieur 
de la colonne.

Un détachement du service 
de déminage de l’armée irlan­
daise s'est rendu sur les lieux 
pour s’assurer que d'autres en­
gins non éclatés ne sc trouvent 
parmi les débris. Selon les pre­
mières constatations, les artifi­
ciers estiment qu'il a fallu plu­
sieurs bombes pour couper la 
colonne en deux à line trentaine 
de pieds du sol.

O'Connell Street, la plus acha­
landée de la capitale irlandaise, 
a été complètement hloquéc 
par les chutes de pierres, et 
la circulation devra probable­
ment être détournée, pendant 
une bonne partie de la mati­
née. en attendant sur les ser­
vices de la voirie aient dégagé 
la chaussée.

Depuis quelque temps, la Ré­
publique irlandaise el les six 
comtés de l'Irlande du nord, 
qui fait toujours partie du 
Royaume-Uni, ont connu une

recrudescence d'actes d'extré­
misme. Jusqu'ici, l’armée ré­
publicaine irlandaise hors la 
loi a rejeté toute responsabilité 
des attentats à la bombe contre 
des institutions britanniques à 
Dublin et Belfast.

Cependant, les deux gouver­

nements s’atlendent à une es­
calade de l'activité terroriste 
en Irlande qui marquera, le 
mois prochain, le 50e anniver­
saire de l'insurrection de Pâ­
ques de 1918, qui a conduit la 
République à l'indépendance de 
la couronne britannique.

jectifs suivants : oeuvrer en 
vue de l'entrée do la Grande- 
Bretagne dans le Marché 
commun "tout en sauvegardant 
scs intérêts essentiels et ceux 
du Commonwealth", s’opposer 
a la dissémination des armes 
nucléaires et renforcer l’OTAN 
tout en multipliant les contacts 
avec l'URSS et l'Europe orien­
tale, garantir au peuple bri­
tannique une élévation du ni­
veau de vie de l'ordre de 25 
pour cent en 5 ans.

Commentant le manifeste 
électoral publié hier soir, M. 
Wilson a déeiaré que le gou­
vernement travailliste, s'il re­
vient au pouvoir, présentera 
ia loi sur la nationalisation de 
l ac' sur la base du Livre 
blanc publié il y a un an.

Le manifeste indique :

telephoto PA

La lèle de Nelson retirée des débris
La tête de l'amiral Horatio Nelson, le célèbre héros de la bataille de Trafalgar, 
est retirée des débris de la colonne Nelson a Dublin en Irlande, par des 
sapeurs, après qu’une partie de la colonne de 125 pieds sc fut effondrée 
sous la violence d'une explosion, hier soir. La police irlandaise est. d'avis que 
tet attentat est l’oeuvre de l'Armée républicaine irlandaise, hors-la-loi.

ire société
— Défense : "Les engagements 
militaires et politiques de la 
Glande-Bretagne seront déter­
minés par les limites de ses 
ressources".
— Relations avec l’Europe: La 
Grande-Bretagne, en consulta­
tion avec scs partenaires de 
l'Association européenne de 
libre - échange, devrait être 
prêle à entrer dans le Marché 
commun à conditions que les 
intérêts essentiels, notamment 
dans le domaine de l'agricultu­
re, du Royaume Uni et du 
Commonwealth soient sauve­
gardés lia référence à l'agri­
culture rend d'orcs et déjà 
impossible cette adhésion, esti- 
mc-t-orr.
— OTAN : priorité absolue à 
la non-dissémination des ar­
mes nucléaires.
— ONU : Londres doit oeuvrer 
pour renforcer l'ONU, qui est 
le principal instrument de 
paix dans un monde divisé.
— Vietnam : le parti trav ail­
liste s'engage à poursuivre ses 
efforts en vue d'un règlement 
négocié du conflit vietnamien.
— Chine ; le Labour s'effor­
cera d'assurer l'enlrée do 
Pékin a l’ONl
— Commonwealth : il doit évo­
luer "s'il veut demeurer une 
force cohérente dans le mon­
de".
— Economie : on dehors de la 
nationalisation de l'acier, créa­
tion d’une “commision fon­
cière" qui aura le pouvoir de 
nationaliser les terrains à 
bâtir: rationalisation de l'in­
dustrie aéronautique compor­
tant une prise de participation 
de l'Etat dans cette industrie.
— Domaine social : plein em­
ploi. réorganisation de la sé­
curité sociale, amélioration de 
l'éducation nationale, aide aux 
petits salariés pour l'achat de 
logements.

Commentant l'absence dans 
le manifeste de toute allusion 
a la Rhodésie, M. Wilson a par 
ailleurs dit que ce dernier 
problème était un problème de 
gouvernement à traiter au fur 
et à mesure de ses possibilités.

Un communiqué du Eoreign 
Office a d'autre part exprimé 
la coniiance de la Grande- 
Bretagne que l’OTAN survivra 
"avec ou sans la France".

Qui dit... RAMBLER dit ARBOUR
FAITES L'ESSAI D'UNE MAGNIFIQUE "RAMBLER 1966" e! 

OBTENEZ LA CHANCE DE GAGNER CETTE SUPERBE DPL

★ 10,000 PRIX
★ 10 PREMIERS PRIX,

à chacun uns Rambler Ambassador DPL

* 10 DEUXIEMES PRIX,
à chacun 1 sedan Rambler American

* 75 TROISIEMES PRIX,
appareils ménager» de marque Kelvinator

★ 9,905 4c PRIX
camera de qualité

de plus

10,000 GAGNANTS ★
★ Celle offre est valable 

jusqu'au 31 avril 1966

★ Avez-vous reçu votre clé chanceuse ?

★ Si oui ... venez la vérifier

DEMONSTRATEURS 1966 DE LA COMPACTEE: 
OFFERTS A DES PRIX DE RABAIS EXCEPTIONNELS

(Exemple)

RAMBLER 1966
Sedan Ambassador ÿ

NOMBRE D’AUTRES MODELES AU CHOIX

Un des plus grands dépositaires Rambler au Canada

Equipé
SEULEMENT

*3.050

POUR UN 
SERVICE 
ULTRA-PARFAIT 
C’EST CHEZ
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Gissanc® •KemG/tcicwent^Hfe:3^ wematiSll
AUC L AH 'Mtrt* Alice) _ A Mont BESSETTE 'Lou'» Eugene 

rê»l. I# 7 mar* IBM a l'âge de 81 .Jean, le 8 mai» 1966, 
ans est décade* Mme veuve l.eon 
Aurlair. n*e Mine-Alice Belleioae. 
demeurant 6015. 18e Avenue. Rove 
mont autrefois de Maisonneuve, et 
mere de la Rev Soeur l.eon rie la 
Croix, dea .Soeurs de la Provideme.
Marcelle. Jeanne 'Mme Théophile 
Bertrand». Jacqueline «Mme Marcel 
Bouchard», Gilbert# Paul, Raoul,
Luc, Léo, Charlr* Jean Les fune 
railles auront lieu vendredi le il 
courant. Le convoi funèbre partira 
des aalon*

Alfred Patlaire [ne.
3354 rue Fellerhasse 

pour »e rendre a l'égli*# St Rona
venture ou le service «rt* rêlehie BLANCMET -Lurlqer — 
et de la au cimetière de Longuetul 
L«U de la sepulture. Parent* ci 
amis son» prie* d'y assister sans 
autre Invitation

LA PRESSE, MONTREAL, MARDI 8 MARS 1966747

3Ü
a l’âge de

81 anv e»l décédé M. Louis Eugène1 
Besset*#, autrefois de Eavea ci 
Reisette. bijoutier*, epouv de feu 
Alice McNulty, demeurant a 160 
Lonsueuil. Les funérailles auront 
lieu mercredi, le 0 courant Le con­
voi funèbre partira des salons 

Le Sieur A Ftere Ltee 
114. rue Sl Jacques 

A 10 hr* 15. pour se icndie à la 
Cathednle. ou le service sera célé­
bré a 10 his JO, et de U au cime* 
t-#i# de Kt-Jena lieu de la sepul­
ture Parent* èt amis sont pries 
d’y assister aanv autre invitation.

— A St CARON Lucien» — Accidentellement SERVAIS lAlmé) — A Verdun, le r
Montreal, le 7 mais 1966. â !'âge 

de 42 an*, est décédé Lucien Caron, 
fil* de feu Hyacinthe Caron et de 
feu Corbella Richard, demeurant 
26.50 I.acordaire. appt 1 Les funé­
railles auront lieu jeudi le 10 cou­
rant Le convoi funehre partira dea 
talons

Dallai r** Bonneville et Gingra» j 
5805 rue Boileau

A R hr* HO pour «e lendre à l'eglise 
Notre Dame-de*A u-toire.s mi le ter 
vice seia célébré À 9 hi* et de là au 
cimetière de Warwick, comte Ar 
thahaska, lieu de la sepulture Pa­
rents et amis sont priés d'y assis­
ter tant autre invitation

mai* 1988, a l'âge de 87 ans. es 
décédé M. Aimé Gervais. epoux de 
Bernadette Larivieie. demeurant 3F 
rue Galt. peie de Jean-Louis, éche 
vin de Verdun Les funérailles au 
ront lieu vendredi le il courant 
Le convoi funehre partira de U 
residence funéraire

1. Thei iault Em s .
512 me de l'Eglise 

pour te rendie a l'église Sotie 
Dame de* Sept-Douleurs. mi le 
service sera céléhre a 9 hie*. et 
de la au rimetiere de Côte-de»- 
Neige*, heu de la sepulture Pa 
rents et amis sont prièt d'y assister 
sans autre invitation.

LEBRUN 'Marguerite» — A l'hApi 
tal Notre Dame, le 7 mars 1966, b 
l’Aae de 59 ans e*t décédée Mar 
guérite Relancer, épousé de Lu­
cien Lebrun, mere de Denis. Mai 
cel, Ronald. Claude. Mme A
Veaudry (Gisèle», belle mere rie
Solange Les funérailles auron» 
lieu vendredi le 11 courant l.r
convoi funehre partira «1e* salon» 

J R Deslauriers Ltee 
790 Boni Ste Croix 

pour se rendie à l'église St Laurent 
ou le service sera célébré a 10 n 
et de la au nmetieie de St Lau­
rent, lieu de la sepulture Parents 
et amis sont nies d'y assister sans 
autre invitation.

■»EPIN 'E*ild* — A Montréal. 1# 6 
mars 1966. a l'Age de 85 ans. est i 
riècedcc .Mme veuve Joseph Pépin 
nee Exilda Cloutier demeurant a 
8051 St Dominique. mère de Delphis.j 
Mme Léon Dufault (Fernande1. Mme 
Maurice Dupuis (Madeleine». Les fu-| 
neraillcs auront lieu mercredi le 9 
courant Le convoi funehre partira 
de* salons

A Savaria Ltee 
R07R rue Drolet coin Jgrrv 

a R hr* 45 pour se rendre a l’église 
St-Vincent-Ferrier ou le service 
ta célèbre a 9 his et de )a au i me. 
tière de Côte-de* Neige». lieu de la 
sepulture Parents et ami* sont priés 
d'y assister sans autre Invitation.

le « mar» 1966
#«t darerte Ledger Blanche!, op 
en 1ère* noces d# Marie Reine <«> 
neral. et en 2cmes noces «le Marie- 
Anse Alpin, demeurant 9 162
Bruché*i. I.es funérailles auront lieu 
mercredi, le 9 courant Le convoi 
funehre patina «tes salons 

L'nsr Ronrgie l.'cr,
5681 rue Jean Talon c»t. 

pour *e tendre a l'église Notre 
Dame-de la .Merci, ou le service *eia 
céléhre a 10 il cl de là, au cime 
itéré de ('humbly, lieu de la «#pul* 
turc Parent* #i amis sont pué» d'y 
«Mister tans autre invitation.

AUG8R (Loui»» A ( h»mhi' > 8 
mer» 1968 4 l’âge de 65 an». e*t
déredé M Louis Align, epoux de 
Ber’he VUlf metre- demeurant ”0 
haut de la Peine-Rivipi# i.#* fune 
raille» auront lieu te.idi ’» 10 cou 
rant Le renvoi funèbre partira de» 
aaleni

Y Darrhe K Fil*
MO, me Martel

peur »• rendre a l’é*li»e naroiasia
le St*Joseph de Chambl» ou le *f» — ■ —. j -------- .
• u^Hmetiere* rie * t *1 aui'eni Mont BONF.NFANT Mario' - Accidentelle- DAMF Maria» — A \crdun. le 8 mai

ment, a Montréal, le 5 mars 1080.

Montréal. '
l'Age do 74 ans. CHARTRAND Ro*arèo — A Montreal.

le 5 mai» 1966. a l'Age de 64 an», ç | NC R A S 
est décédé Rosario Chartrand. epoux 
de Simonne Cyr. père de Claire.
Denise. Léo, Roger. Real, demeurant 
au 85.19 !»•* Rrlgcs Le* funérailles 
auront lien mercredi, le 9 courant 
Le con» -1 funèbre psi tua des **lon* 

t rgel Rourgie Ltee.
745 boni Crema/ie es*, 

a 9 h 15. pour «e icndie a l église 
St Alphonse d'Youville, ou le «et 
vue sera celébié a .9 h 50. et de la, 
au cimetière de l'Est, lieu de ]a 
sepulture Tarent.* et ami» sont pries 
d'y assister san» autre Invitation.

real, lieu de la sépulture Parents 
et amis sont prié* d’y assister «ans 
autre invitation

BIAULIEU Blanche A Montre- 
le 8 mar* 1988. * l'âge de 65 »n» 
est decédee Mme veuve Philibeit 
Beaulieu, née Blanche Thomas 
meurent 4447 Bnyei Le» funérail­
les auront lieu vendredi le 11 (mi­
rent. Le convoi funehre partira 
rie» salon*

T San*regiet l tee 
5198 rue Ontario est 

pour «e rendie a Téflilf Nativité 
d'Hnchélaga où le service sera • 

lehre ei de là »'i nmetieie de 
( Ate-den-Neiges. lieu de la »ep-»l BOUASSALY

J Arthur) — A Montréal, 
le 7 mars 1966. a l'âge de 68 ans.' 
est décédé M J.-Arthur Gingra*. ex 
employé du C N.R . epoux de ('laia.
Gauthier, demeurant * 10.400. fterrl 
Prie «le Renc. Paul. Yolande. Ma 
deleine et Huguette Le* funérailles 
auront lieu jeudi, le 10 courant 
Le convoi funèbre partira des salons 

t iu«*l Bourne l.tee 
400. Boni. Henri Bout as** K-t 

a « hr* 15. pou j xe rendie a realise 
St-Nicola* d'Ahuntaic. nu le »ci»i«e 
sera célébré à 9 hr« 50. et «le la 
au cimetiere de l'Est, lieu de la LESCARBEAULT 
sepulture Parents et ami* *ont
pries d'y assister sans autre invi­
tation.

LEMIEUX 'Léandrei \ Montréal.
I» 7 mar» lDfifi. a l'»«» rtc 64 an». rOIRI^CR lOI'vlnn - A.",.™”™; 
est décédé M Lcandre Lemieux, j ** *
epoux de Simonne Deaauiniera. de 
meurant 47or Bern Les funérailles 
auront lieu jeudi le 10 courant Le 
convoi funèbre partira des *a|on* j 

Bonnier, Duclos. Bonnier.
3503 me Papineau, 

a R h 1 es 50 pour *e rendre a Trgli.se 
St Dénia, ou le aervice s#»a célébré 
a 9 hie» et de la ail cimetiere ( ôte 
des Neiges, lieu de la sepulture. Pa-
lents et ami* anni prié* d'y assiste» rienOEAU Alberflne 
sans autre invitation

le 6 mars 1968, e*t décède subite- 
nient Olivier Poirier, epoux «le (';»• 
lixta Janclle et peie de Ellen et 
Robert. La dépouillé mortelle est 
exposee *u salon

Clarke Funeral Home 
5580 rue Sherbrooke ouest 

Service funehre à l'église st Mo­
nica mercredi à 9 a m Inhumation 
au cimetière de Yalleyfield.

âge Ce H an* est décédé Mann! 
Ronenfant. enfant bien aimé de 
Noimand Rnnenfant et de Murielle 
Pelletici I «*« funérailles auront lieu 
ntei«ie«,'i. le 9 courant. Le convoi 
funehie paît, a des salon»

J A. Gullbault inr.
.5559, lie Avenue. Rosemont | 

à 1 hre 4'«. poui «e rendre a l'eglise 
btc Rihiannc. ou le service »eia «e 
lébre a 2 hr« p.m et de la au «1 ' 
jneliore de l'Est, lieu de la tépul-j 
turc Parent* et amis sont prié* d'y* 
assister sans autre invitation.

1968 a 1 âge de 89 an*. e»| decede#
Mlle Maria Dame, fille de feu David ____
Dame et de feu Marie Agnos Viens.,
demeurant au 857 rue Bielle. Le» GIRARD Stella» — 8 Montreal, le 6
funérailles auront lieu merrradi. le 
9 «mirant Le convoi funehre partira 
de la résidence funéraire 

L. Thériault Enrg.
M2 rue de l'Eglise, \erritin. 

à 8 h 45. pour »e rendre a Tegli.se 
Noire-Dame-des-Sept Douleurs, ou le 
service sera célèbre a !» h . et «te ta 
au cimetière de la (Tile de» Neige», 
lieu de la sépulture Parent* et amis 
sont pries d > assister sans autre 
invitation.

Louis’
ture. Parents et amis sont pue* 
ri'v assister «ans autre invitation 

BELLEVILLE (Ronald - A Chur­
chill. Man., est décédé arririeptei 
lament Ronald Belleville itl» de 
• Munit B«U«V|U, «I rtf Phrtli» 7 - 
r> Parker La dépouillé mnrieii" 
•era exnn»ee mardi *oir à 8 50 heu 
res su salon

Clarke Fune» al Home
9,580 lue Sherbrooke eue»! 

Servir» funehre s l'eglise St R-(' 
mnnd mercredi à R hr* 50 * m 
Inhumation au cimetieie de Côte
de» Neige*

A Montreal.
le
est decode Louis Houaxsal' epoux 
do Ro«e Elias 11 laisse 2 fine* 
Philip et Michael demeurant à 7027.; 
rue Boyer I « * funérailles auront 
Leu jeudi le 10 courant Le convoi 
funehie paitita ries salons 

J S. N allee Ltee 
6621. nie St-Huhert 

à 1 hic 4*1 pour xe ien«lie A |>gli»»‘ 
St C.eoifie* ou le servir# sera relé-‘ 
bi«* a 2 hr* et de la au cimetiere 
Mon! Royal lieu rie la sepulture , 
l’aient* et ami* sont prié* d'y assis­
ter san* autre invitation.

'bare 1968 a l'Agé de 84 ans DAIGNEAULT Fabiana) — \ Mont
leal, le 5 mar* 1966. s ) âge de 60 
an», est riecedee Mme Rosario Pai 
gncault, nce hahiana Sabourin, «le 
meuiant au .9167 St Ambroise Le* 
funérailles auront lieu meirredi. le 
P courant Le convoi funehre partira 
des salon*

t'rgel Rourgie Ltee.
4505 me Notre-Dame ouest. I 

à 8 h 45. pour »e lendie a l'eglise 
Ste ( lotilde. ou ]» service sera célé­
bré a 9 h . et de la. au cimetière; 
de la Côt».des Neiges, lieu de la. 
sepulture Parent* et amis *opi pim* 
d'y a»*uter sana autre invitation

mai» 1966 s l'âge de 57 an*, est 
riecedee Mlle Stella Girard, fille 
de feu Alfred Gnard et de (eu Ida 
Pelletier, demeurant au 3205 Louis- 
\euillot Le* funérailles auront lieu 
mercredi, le 0 courant Le convoi 
funehre partira rie* salons

Dallaire. Bonneville & 
Gimras Ltee.

5805 rue Boileau, 
angle Laonrriaire,

A 8 h 45, pour se rendre à l’église 
Notre-Dame-dea-Victoires. ou le »ei 
vice sera célébré a 9 h . el ri* la, 
au cimetière de l'Est, lieu de la 
sepulture. Parenta el amis sont pries 
d’y assister «an* autre invitation

'Louis- — A Mont 
real, le 7 mai* 1966, a l'Age «1e 59 
an* est décédé M Louis Leacar- 
beault. autrefois ri«* m Henri-de Ma« 
couche, epoux de Laurette Arrham-i 
hault Le* funérailles auront lieu 
jeudi. le 10 courant. Le convoi fu-| 
nèhre partira des salon*

J. H. Benoit 
2102. rue Fullum

à 9 hrs 45. pour se rendre à l'église 
St-Eusehe-de-Verceil. ou le service 
sera célébré a 10 hrs. et «le la au 
cimetiere d* Côte-desNeige*. lieu

A Sic Julie, 
comte Yerchere*. 6 mai* 1966. a 
l'âge de 85 ans. est riecedee Mme 
Pnllaid Riendrau. née Albertin» 
Reauihemin. demeurant Ranc de la 
('«Ste, a Ste-.lulie Les funérailles 
auront lieu Jeudi, le 10 courant Le 
eonvol funèbre partira des salons 

De mers,
Rue Principale. Rie Julie, 

à P h 45. pour se rendre a l'église 
paroissiale, nu le service sera célé­
bré a 10 h., et de la au cimetiere 
du même endroit, lieu de la sepul 
ture. Parents et ami» sont pii** d'y 
assister sans autre invitation.

de la sepulture. Parents et ami*
sont pries d’y assister san» autre ROCHON Gaston A Montreal, le 7
invitation.

f
4

BENOIT (Zâléma Blanche) — 5 Mon»- ,
r*al, le 6 ma'» • l d- BOUCHARD Jovnh Emile- — A Mont

I KDeai fe»^J, > R mars 1968, a l'Age de «0 d ANDRIEU
an». e»| décodé Joseph Emile Rou 
riiard. rpmix de Gertnide Rrolhers.i 
démentant au 4H.;5 l'apmeau. Le*' 
funeraillc» auront lieu jeudi. le in 
courant. Le convoi funèbre parlua 
de* *alon*

Jns L ussier A Fil*,
47 1 rue Papineau, 

a R h 15. pour *e lendre à l'eglise'
St Pierre ( laver, ou le servir# »eia 
célébré a 8 h 50, et «le là. au cime 
tière de la Gôte-de* Neiges, lieu rie 
la sepulture. Paient* et amis sont: 
prie* d'y assister sang autre invita 
lion.

• n*. e»t dereri** Mm*
F»iwt. n»« Z»l*ru» Bl.nrh» Mm -

,nt .il .. '«O m» Mipihm...»
e«t. aprt 1 ! e» funérailles a non»
lieu jeudi. |e 19 minant Le convoi 
funèbre partira de» »»lnn*

T Ransietret l.tee.
5108 ru» Ontario est. 

pour «♦ tendre à l'eglise St Emile, 
nu le service sera rélehr* 3 ° 1 • 
el de là. au nmetieie de l F-»', lieu 
de la sépulture Parent* et ami* 
sont prie» d’y assister sans autre 
invitation.

BENSON (Allant — A l.achine. le * 
mai* 1968 a l'âge de 7R an*, est 
dererie Allan Henson, époux rie 
Rertha Dagenai*. autrefois de Hun 
*on père de Rnbetl. Donald, Loi 
raine «Mme Edouard Marrnne». Ra- 
mond. Ivan. Rose Maria Mme 
Raymond HeraulD. demeurant au 
20 ne» Erables, l.achine l es fune 
rallies auront lieu mer. red- le 9 
murant. L* convoi funehre partira- 
des aalon» mortuaires

Raoul Bourgie Inr 
1545 nie Noire Dame, l.achine, 

à R h 50. pour xe rendie .. I egli*e 
xaint Pieire-aux I -enx. «le \ ille s'
Pierre, ou le service «e:a célébré a 
Q h . et de la. au cimetière de 
Hudson, lieu de la xepultuie. ou un 
hheia sera «hanté Parentx el ami»
»nnt nue* «1 ' a»xi«icr sans autre rr^TON 
invitation 6 mais

BFRGIRON Augustin- — A MmU-.-al 
le 6 mai» 1966 à l’Ace de R0 an*. Il 
mon ext dererie \ucu*tm Rn cernn. 
epoux de feu Lénnirta Chahoi. pc e 
de Leopold Annette et Gabr«*!!e 
Le» funérailles amont lieu teiul le 
19 roui an» Le convoi funehre pan 
tira de» salons

.1 .6 Yallee ! tee 
1111 rue Laurier ouest 

4 R h 30. pour »e rendie à l’église 
St-Jarque*. mi le *erv|re seia reir 
ore a 9 h . e» de la. au cimetiere «le 
I* ( «Me de» Neige». lieu de la sepul 
ture Parents et amis sont prié» d’y 
assister san» autre invitation.

Anna» — A Verdun, le 
« m»»* 1966, a I ge de 61 *n>. e«t 
décrite* Mme Anna I ..ngevin, epmi 
*e du capiiaine Damn d'Andricu. 
de la Police de Verdun, mere «le 
MM Gabriel. Jean. Julien. Claude, 
demeurant a 4045. Gertrude Les 
funérailles auront lieu samedi le 12 
courant. I e convoi funèbre partira 
d# la residence funéraire 

1. Thériault Enrg.
512, rue de TEgli.se

à 0 hr* 45 pou 1 *e rendre a 1 r:;i 
*e Notre Dame des Sept-Douleurs, 
né le service *pia . elehre a 10 his 
et de la au «imetieie de la Cote 
des Neiges, lieu «le U sépulture Ta 
rents et amis sont pries d'y assister 
•ans autre invitation.

GUERTIN J A.) — A Montréal, le fi 
mars J966. a l'Age d» 7P an*, est f 
décédé J. A Guertm, epoux «t'Emi 
lia Lanme. demeurant a ste Helene 
de Ragot Les funérailles auront lieu: 
mercredi, le 9 courant. Le convoi 
funehie partira de la residence fu­
néraire

Magnus Tomer Inr,
6520 rue St Denis, MAJOR (Josenh)

a 9 h 50. pour se rendie A l'église ? mar* 1966 
M Jean-de la Croix, ou le »e«vire 
,-mia reléhré à 19 h . el de la, au 
cimetiere de la Côte-de* Neiges, lieu 
de la sepulture Tarent* e» ami* 
sont mie» d'y assister sans autre 
invitation.

LUSSIER Joseph» — A Chambly. le 
7 mai* 1966. e 1 âge de 8.3 an» 6 
mon, ext décédé M. Joseph Stanislas 
I.uasicr, epoux de feu Anna Mailhot.l 
demeurant a 1307, Bourgogne. Les 
funetailles auront lieu jeudi, le 10 
murant. Le convoi funéhie partit.* 
de* salons

E Dart-he A Fils 
.530 rue Martel

pour se lendie a l'eglise p->-ois«ialr 
Si Joseph de f hamhly. ou le service 
sera céléhre a 11 hrs LA. et de U 1 
au cimetieie du même endroit, lieu 
de la sepultuie Paient* et ami* ST-CYR 
sont pilé* d'y »**i»ter sans autre in­
vitation.

mais 1966. a l'âge de 58 an*, est 
décède M Gaston Rochon, epoux «le 
Beatrice St-.laïques, demeurant au 
4 J0 Adam Les fune. ailles auront 
lieu vrndiedi le 11 murant. Le con­
voi funehie pattira des salons 

l'riel Bnurrie Ltee,
4955 tue Adam

pour *e tendre a l'eglise St-C'lément 
\ lauvtlle. nu le «ervue sera célébré 
et de la au cimetiere de st Augustin 
lieu «le la sepulture. Tarent* el 
airus sont plie* d'y as*»*ter «ans 
autre invitation.

BOUDRIAS Arthur A l'hôpital rie 
st Jean, le 7 mars 1986. a l'Age de 
68 aux ext decede M. Arthur Rou
drias. epoux de Grana Gauthier, «le raia/ea ,mffui.nl 128-A. Rmithillmr. M,l„„ °*WES A MnntrMl. Iff
1 e* funérailles auront lieu jeudi, 
le 10 cornant Le convoi funehre 
partira de» x^ion*

HAMELIN Aimé» — Subitement, a 
Montreal, le 6 mar* 1966 .v I âge de 
58 an*. e«i decede Aimé Hamelin 
epoux de feu Rerthe Laroche, peie 
de Francine et Ginette Le» fune 
raille* amont lieu merrrerii. le 0 
murant. L# convoi funehie partira 
des salon»

J A. Guilhault Ine .
5359. llème ave. Rosemont,

A 9 h 45. pour *e îendie a l'eglise 
Ste-Rlbiâne, ou le service sera cele 
biê u 10 h . et de la. au cimetière j 
de l'Est, lieu de la sépulture Parentx 
et ami* sont pries d'y assister aans 
autre invitation.

A Montreal, le 
l'àae de R7 an». H 

moi*, est décédé M Joseph Major, 
epoux en 1ère» nnrê.» de Ko.se-Manc 
Dasenai.*, et en 2eme* nn«-c* de l’a 
milia l.ariivee Père de Fernand. 
Horace. Damien- Aimé. Paul. Mme 
Na/aue Lacas (Hibiane*. et de \ ir 
toi. Les funérailles auront lieu 
Jeudi, le 10 murant Le convoi fu 
neiila partira des salons 

Roland Risson Inc 
1415. rue Fleury Est 

à 9 hr* 45 pour se rendre à TéeL** 
St •( harles-Gai nln . où le service s«* 
ra célébré a 10 hr«. et de la au « »- 
melière de St-\ineent-de-Taul. lieu 
de la sepultuie. Paient* el amis 
sont prie» d'y assister xan* autre 
invitation. S. V. P pa* de fleurs

Estelle» A Verdun, le 7 
mai» 1966. g l'Age de R0 an», est 
deceiiee Mme veii'e Georges Sl-f 'r. 
nce Estelle L F'.sperance. demeurant 
au 55-tR Gertrude Les lunei ailles 
auront lieu jeudi le M courant. Le 
convoi funehie partira de» salons j 

i igel Rourgie Ltee 
5365 Until LaSalle 

à g hr* 45 pour «e 1 nulle a i eghse 
Notre Dame.«le li Tn:\ ou le servir# 
*«•!* célébré a 9 hr* el de la an 
cimetière de la « «ite-dex Neiges, lieu 
de la sépulture. Tarent» et amis «ont 
pue» d'y a.X'ister sans autre invita 
tion.

Dévotion eucharistique
Le cardinal Paul-Emile Léger, archevêque de Montréal, a communiqué hier 
soir aux membres de l’Adoration nocturne un message sur la dévotion 
eucharistique inspiré par le concile Vatican II. 1,200 personnes s'étaient 
réunies au Plateau pour la circonstance. Sur la photo, de gauche a droite, M 
Gaston Giasson, president de la soirée, M. Raoul Gagnon, p.s.s., directeur 
national de l’Adoration nocturne, le cardinal et M. Jean Coailier, président 
diocésain. Une autre réunion, tenue dimanche, constituait une avant-première 
du congrès mondial de l’Adoration nocturne qui aura lieu à Montréal durant 
la' deuxième semaine de juin en 1967.

Le Grand Prix littéraire de Montréal: 
neuf auteurs sont encore en lice

280.
Lang loi*

rue Jac«iues Cartier 
St Jean

Pour *«• rendre a l’églies St Edmond 
rte St Jean, ou le service sera cele 
hie a 10 I -.x, et de la au rimetieic 
du même endroit, lieu de la sépul­
ture. Parent-- et amis sont mies 
d'y assister sans autre invitation.

Alberta- — A Montieal. le
fi mai* 1966. a l'âge de R4 art», r si ____ _
décédée Mme veuve Eugene Breton.î 
lire AFherla I..honte, demeuiant DESLAURIERS Gillet 
au 2270 rue \ auquclin. I es fune 
taille» auront lieu mercredi le 0 
murant Le convoi funehie paitlia 
des galons

l'rae] Rnutcie Liée. A<
Société Cooperative 
de Frai.» Funéraires.

2231 rue Jean Talon e.'. 
a R hi* 4.5. pour «e rendre a l'église 
Rt-Barthélémy, ou le service «ria 
relehié a 9 his. et de la au cime- 
lier# de U ( «Ve de» Neiges, lieu 
de la sepulture paient* et ami* 
xnnt prie* d'y atsitter «ans autre 
invitation.

7 mars 1 ?#H6. a l àce de 18 ans
déredee Mme Robert Dawes, nee ,
Carmen 1 abcllc. anciennement 10.:9
hip Bern Les funerailirs aumnt HOUGHTON 'Ggrmain*' 
lieu Jeudi. Je 10 courant. La convoi 
funèbre partira de» salon*

Gmises V an de lac liée 
4 140. rue SI-Denis 

à 7 his 45. pour »e tendre à l'eglise
Notre Dame du Tir s-Ssint Sari e ment 
ou le service sera célébré « H hi». 
cl «le la au cimetière de l'Est, lieu 
• le la sepulture Tarent* et amis 
xnnt pries d'y sskister sans autre 
invitation

BI5ANTE Lucie- — Subitement.
l'Hôpital General «le Montreal, le 6 BRISEBOIS 
mars 1966. a l'Ace de .59 ans, est 
deredee Mme veuve Angelo Misante, 
nee Lune Delieato. mne de Relia, 
soeur de Mme Loin* Misante \ntnt 
nette*. Mme Al Stoddart «Carmen*.
Mme R Laehance 'Juliette soeur 
de Johnny et Louis Delieato 1 ex 
funérailles auront lieu jeudi, le 10 
romani Le convoi funèbre paît 11 a 
de» salons

.1 \ Guilhault Inc .
5359. llcme ave. Rosemont, 

à 9 h. 15, p«>ut se rendie a l'église 
Nntie Dame-fle-la Defense, ou le xei 
vire sera célébré a 10 h . et de la. 
au nmetieie de la CôIp des Neige*, 
lieu de la sépulture. Parents et 
ami» sont pries d'y assister sans 
autre invitation. Ralliement angle 
boul. St Lament et Dante, à 9 h 
4.5

Ar » idenlel-
lement a .Montréal, le 7 mars 1966. 
a I âge de 27 ans, r*t décédé M 
Gilles Deslsuriei*. fil* «te George» 
Deilauritr». et de Lucille Mallette 
«lemeuiant 823 6e «venue Verdun 
Les funérailles auront lieu ven- . » ■ nxjnr 
d.edi le 11 romant le convoi L K
funehre partira de» »»lnn* 

l-’rael Rourgie l.tee 
2630. rue Noire Dame ouest 

pour *r rendra a l'église Non» 
l'ame-de Lourde». ou le service 
•pis célébré, et de la au nmetieie. 
lieu de la sépulture Paient* et 
«mis «ont prie* d'y assister «ans 
autre Invitation

. . _ — A Mon*.
iert| le , mai* 1986. à I âge de 70 
ans e«t décédée Germaine Lefe 
bvie. épousé «te Janie* Houghton, 
nine «le Mildred (Mme F Foi 
tom. Ft.-lan -Mme P Guenette». 
F du in Patrick et Leonard Le* 
funéiailles auront lieu jeudi le 10

1 - -• mv «n funèbre t-ei * 1
des salons

Robert M While A Son 
44R4 me ste Catherine f»i 

nour se r endre a I eglixe St Aloy- 
alu* «tu le service scia célébré a 
9 h el de la a-i nmetieie de la 
Côte-dex .Neige*, lieu de la sépultu­
re Parent* el anus «ont prié» d’y 
assister sans autrt invitation.

M ANC INI Olmdo- - A Montreal, le 
7 mar* 1966. a l'âge de 65 an». 
e»t décède Olindo Mannni. époux 
de Maria Cannicchio, père de
Gabriel, Mme Tony Ricrio (Rose».
John, Louis Les funéiailles auront 
lieu vendredi le 11 courant Le 
convoi funehre partira des salons 

Grannln F.nig .
292, rue Jean-Talon est 

pour se tendre a l'eglise Notre 
Dame de la Défense, ou le «ci vue VALLtt 
sera célébré â 10 hre*. et de là 
au cimetieie de Côte-dex Neige*, 
lieu de la sépulture. Paient» et 
ami* »ont pries d'y assister san» 
autre Invitation

I Dpi oeuvres de neul auteurs I,pf deux jurys sont fous la 
; ont retenu l'attention du jury présidence d'hnnneur rie Terri- 

THERRifN fB,rnadfft-*i — a vient ! au Grand Prix littéraire rie la sain bien connu Hush MacLen- 
toai. I« s m»r» in««. » »'»« j1* ss ville de Montréal. nan. et sous la présidence de
an*. e»t decede# Mme Mbert lhei-j
rien, ne# Bernadette F'ostn demeu l fl SPCOnn jUI'V prorcnprR
rant .a si-r'aUktff <'->niiff Mnntcalni sous peu a une rleuxieme éli- 
Les funei ailles auront lieu mercredi, *
le 9 courant Le convoi funehre par niillHtlon Ci 1C iflUTCR» SC 13 prO-
nra tie» »«ion« ; damé le mardi soir ô avril pro-

Alfred Dallaire Inc , . . . , , ,
2590 me Rouen, chain, a 9 h. du soir, a la

j « h 45. mur -ff -ffnrtiff » l'Hiiff cérémonie de clôture du Salon
SI An.ffln.ff, nu Iff sffrvirff «ffra rèlff , . r, , u
hrp a 9 h . rt rip la. a.i nmfftlffiff du livre, 3U PalalS du Com-
riff la ('etf-Oflf Nffik»-,. iiffu n, i, merce
«ffpullurff l'arrnt- rt ami. -nnl en,.
d«-.i.ttr »»n« «uir« in.iiaiinn ] cs nollf auteurs encore en

lice sont Hubert Aquin, pour

M Léon Lnrtie.
Au total, 55 oeuvres étaient 

élicihles.
L'ouvrase primé doit avoir

été édité a Montréal 
Le Grand Prix littéraire de 

Montréal consiste en une bour-e 
rie Sii.noo. et le Conseil des arts 
paiera en plus le coût de la 
traduction en français ou en 
anglais, selon le cas. si le jury 
en recommande la traduction.

René) — A R'Cauri. le 7 ,,ri . . . , .
ma,, me,r, « l'âse de Yi «n. e.t son roman Prochain épisode ; 
dererie item. \ «lie rc.iauraiffu, Marie-Claire Riais, pour son rn-
à Ricaud. epoux «le Fraru,oi*e Ru*- ... . .
mèie.x Le* funér,- ' r» ^urnnl 1-eu man l flC SR1S0F1 uflllS 13 51C 
jeudi, le 10 murant ie ,mum n, d'Kmmanuel"; Jean-Paul Ku-

Réfection du pavé 
en vue de l'Expo

MARINIER -Sylvain) — Accidentelle 
ment. » l.gval Ouest, le 7 mats 1066. 
a I â«» de 2 «ns. 6 mois, ext de« ede 
Sylvain Marinier, fil* de Marcel 
Marinier et d» Fernande Morrl**et 
te. demeurant 6400. 2ic Avenue. L« 
v*I Ouest. La ceremonie de* anges 
aura lieu mercredi, |» p courent 
Le convoi funehie partir» des usions 

Donat Martin et Fils 
3.53.5. Roui. Ste Rose,

Laval nue*)
à 2 hi» 45. pour »e tendre » realise 
Sie-Thenphile. ou I» réiemome xei» 
célébré# a 3 ht » n m . et «le I» su 
cimetieie de L«vsl Ouest, lieu de 
1» sepultuie Paient» et »mi* sont 
pries d’y assister sans autre Invi­
tation.

nèhre partira rie« salon* mortuaues
Aubr.v n 1 il* scie, pour Les terres noires ;

Itoland (iiKucrc, pour "Lace 
de la parole"; Françoise Lo-

à 9 ht* 45. pour «r* rendre à l églixr 
paroissiale, ou |c «ervue *er» tele

du même endroit, lieu de la sepul 
ture Paient* cl arm* «ont prié» d'y JOUI* 
assister san* «une invitation,

Albert- A Mnntré.sl. 
le 7 ni.vi * 1966 .1 l'âge «le 30 .«n* DESROCHES Charte* A3 - A
est decede \l Albert Hrisebms. fil*
«te Alhert Riiseboi*. e» «te Mari»
Shank, demeurant 1260 Notre Da 
me. ouest Le» funérailles auront 
lieu mercredi le 9 courant. Le «on 
soi funehre partira de la résidence 
funéraire

L. Thériault Enrg.
1270 rue Laniaine 

.«Th 45 pour >c tendre a l'église 
Me Helene ou le service seia cele 
hre a fi h et «le U au cimetieie 
de Côte-de» Neiges, lieu «le la! 
sepulture. Paient* et ami* sont 
nues d'y assister sans autre in>. 
talion

Albertin#- — A Hau-kes 
bury, le 6 mais 1966, a l'âge «te 83 
an*. e*t deeédeo Mine Henri l.alon 
de. ne# Albertin# Lalonde. demeu 
rant M R Nn t, \ankleek Hill, me 
1# de MM et Mmes Laurier l.alnndr.
'F.va), de Montiéal. Eugene Lalonde 
(Jeannette), «ie Hudson. Rene La 
Innde ’Ida», de Vancouver, «le Mme»
Alriema Lafrr.ice (Marguerite- Be 
n«-it Lafianre -Théie-e-, «le Me-Anne-
d.* Prescott. Medoid De Bellefeuille MARION (AugutHna 

Mont 'Andrée», de Ste Marthe, et Napo­
léon Marthe (Berthe*, de St Rédemp 
leur. Le* funetatlles amont lieu 
mercredi le 9 courant Le convoi 
funèbre pattira des «aloni 

N«*el l.tee
416 rue McGill. Il»** keshur.v 

â 9 h 30. pour se rendre à l'eglise 
N'-Gteïnlre de Nariance. Vankleek 
Hill, ou le set vu e »eia relehre â 
iO h et «le lâ au cimetiere paroi* 
sial, lieu de la sepulture Parent* 
et anil« sont pries d'y assister aans 
autre Invitation.

real, le 6 mais 1966. â l'âse de .50 
an*, est décédé Charles A. Pesrn- 
che* C A . epoux de Julienne Cor­
mier, prie de Guy. Paul et Louis, 
demeurant au 601 rue Vllletay Les 
funérailles auront lieu mercredi, le 
9 courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

t rgel Bourcie Liée,
745 boni. Ctema/ie est. 

â R bis 43. pur xe lendie à légli*e 
Notre pame-du Rosaire, ou le ser­
vice sera «elcbte a 9 hr*, et de la 
au cimetieie de la Côte des-Neiges, 
lieu de la sepulture Parent* et ».aotihca.. . 7, »
anus xnnt priés d'y assister sans LAMARRE Emile — \ Ville de Bros , "T , « 'J**n»*oi!«,0î'

\ Montréal, 
le 6 m»r* 1966. e*t déredee Mlle 
Augustine Manon, fille de (eu le 
notaire J. P Marion et de feu Marie- 
Louise Campeau. Le* funérailles 
auront lieu mercredi, le 9 murant. 
La convoi funèbre partira «t«-x aalona 

Société Coopérative 
de Kiai* Funéraire*.

302 rue Ste-C.ithertne «*st. 
à R h 40. pour xe rendie a Tég|i«e 
s- Edouard, ou le service *«-i^ «de- 
lire a 9 h . et de la, au cimetieie 
«le la Côte des Neige*, lieu de la 
sepulture Paient* et ami» sont pries 
d'y assister «ans autre invitation.

Pctpr Collins, pour 
| “Changing Ideals in «Modern 

Architecture Gérard Trudel, 
le 6 irais 1966. .« i'âg« de p« xn«. pom Lesion e! contra! : dean* 
est décède# Mme veuve Baaiim Claude Dussault, journaliste a
Vendittoli. née Maria Leone, nine . . nn. t-tr0l d# Giuseppe L*** funérailles auront! !*A « HI,SSL. pour 1,5531 SUT
lieu ment edi. i# 9 cnttrani Le con l'hindoui.knie"; (Maire .Martin,
vot funehre paitira de* salons _ rn,. <

G r a n a t o Enrg. P0Ur I,ans l,n Ranl fcr •
292 rue Jean-Talon est, J - ........... ................................. .... ■■ —

pour *e rendre à l'église N'otie 
Dame de là Défense, ou 1# servi« « 
scia rèlebte a 10 h et «le la. au 
cimetiere de la Côte-de* Neiges. lieu 
rie la sepulture Paient* et ami* sont 
prié» d'y assister «ans autre invita 
tion.

Au fonds de 
pension des 
policiers

autre invitation.
BROSSEAU Paul» \pirs une Ion

Eue maladie a l'H«»teI Dieu, le 7 „
mai * 1966 a i âge de .54 ans e.: DROUIN Paul-Emile) 
rlecedê \l Paul Rrns.seau file de 
feu FJldide Ruisseau et de Marié- 
Louise Gorlin, il laisse xe* soeurs 
Thete.se -Mme Lebrun'. Mlle fier- 
rrtaine Hrosxcau. Annette. «Mme Jean 
Metiniei ». et .son fine Châties Bros 
seau, de Portland, Oregon. Les fu­
nérailles auront lieu jeudi le 10 
courant. Le convoi funehre partira 
de» salon*

Le Sieur A Fines Lice 
114 ru# S* lacq ie». s st Jean 

pour *e rendre a l'ecli*# parnt**i»le 
de l.acadie nu service sera «rte 
hie â 3 hr* n m et rie là au cime 
tieie parni»*tal. lieu de la «épultu 
te Parent* et anus sont prié» d'y 
assister san* autre invitation.

A Montreal, 
le 7 mar* 1966 a l'âge de ,3R an». 
C't décédé 51 Paul Emile Drouin, 
epoux d'Alice Duprax l.e* funeiail- 
les amont lieu vendtedt. le il cou­
lant Le convoi funehre partira de* 
salon»

A Savaria l.tee 
R07R. tue Dmlet, coin Jarrv 

à fi hr« 50. pout se tendre a l'eglise 
St Vinceni-Fertter. ou le servir# *# 
ia céléhré a 9 his et de la au cime 
fine de | Est. lieu de la sepulture 
Parent* el amis son» prie* d'y as 
«inter «an* autre invitation.

sard ie 6 mat» 1966 a l’Age «le 57 
an». c»t décédé Emile Lamarre, ex j 
propriétaire «le Marvel Cleaner* 5 et 
dun. epoux de Simone l.acoste rie 
mentant 7035 boni. Milan. Ville de 
BrnRsard. Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 9 courant. Le convoi, 
funèbre partira des »alon« 

l icel Bourgie I ter,
3565 boul. LaSalle.

* 9 h 4.3. pour se rendre â l'église 
Notre-Dame de la Paix, nu le service 
sera relehié a 10 h . et de lâ. au 
nmetieie de la ( ôte ries-Neigc». lieu 
de la sepulture Parent* et ami* sont 
prie* d'y assister «ans autre invita 
tion.

réel, le 6 mr.r» 1966 à 1 Ak 
»-i* c*t décédé M Jean-Yirtnr Mai 
tineau. vendeur Office Mationcrs 
l.id, époux «le Simone Rivant, rie 
meurent a 5882 Brunet-ne. ni | c«» 
nairi Peie de Jean Edouard, lia* 
mnnd e| .Intel* ne Le* funet ailles 
auront lieu Jeudi le 10 courant I *• 
convoi funehie partira «ic* salons 

1 rgel Bourgie l.tee 
745 me Ciema/ie est 

à 9 h 4.5. pour *e rendre a l'église MAILLOUX 
Notre Dame-du Rosaire, nu le servi 
ce sera relehie a 10 h et d# la au 
nmetiera de PF.*' lieu «I# la *é 
pultiiie Parent» et ami* «ont pries 
d * assister »an« autie invitation

VINET Roméo, A Montréal, le 7 
mars 1966. a l'Age «le .58 an*. e»t 
decede M Romeo Yinet. epoux 
«'e I ucienne Lalande, demeurant 
1929 St-4 lenient. Les funérailles 
auront lieu jeudi le 10 courant I 
le convoi funèbre partira des 
salon*

l’rgel Bourgie Ltee 
49.57. rue Adam

à R hre* 45. pour *e rendre A 
1 r 2 li se St Clément ou le service 
sera «elehre a 9 hre*. et de la au 
cimetiere de TF!»', lieu de la sepul­
ture Parent* et ami* sont mes advcTsairp, lo sergent Jcan-
d'y assister «an* autre in* itatmn.

I.<i sprgcnl-dçlcclive Rnçrr 
Lavigueur vicni d'etre élu pré- 
sident de l'association de bien­
faisance et rie retraite du Ser­
vice rie la police de Montréal.

Il a obtenu 1,081 voles et son

BAPTEMZ
A Mr.nfie.tL le 27 f e 

M ter 1966 a de baptisée Marie 
Mignonne. Chantal, entant «ie Mon­
sieur et Madame Jacque* Mailloux 
Panain et mat «aine Monsieur et 
Madame Fusette Mailloux, gianri*

DROUIN Marie An q# Le 7 mar* 
19fi6. e*t deredee subitement, a sa 
demeure, Marie-Ange Trembla*, 
e pouce bien aimee de H Arthur 
Drouin, mere de Mme Jean-Guy 
Lattron «Jacqueline . Mme Clément 
Duchesneatt «Thetese» Exposé# en 
la chapelle de

J. P Feron A Son»,
2252 rue Sl-Antoine 

Service funehie en l'église Stp 
Cunégnnde. jeudi â 9 a m Inhuma 
lion au cimetiere Côte de* Neige*

MME EUGENE BRETON
5 Montréal, le 6 mat* 196fi est d# 

cede# Mme Eugène Breton nee v 
herta Labonte» a l'âge de R4 an* F'.lle; 
laisse dan» le deuil, ,«•* itlle* Mme 
Arthur Fortin 1 5drien.tr- Mme F!i nest 
McKay «Georgette» Milvim. Mme 
Orner Lamoureux (('laite- Mme 5i 
mand Lalonde «Lucille» 51 me Yvon 
Brunet tF'.stelle» »cs til* Romuald. 
Gaétan. Jean-Paul Raymond. ses 
hut* 51me« l»an I*.-.««I «F'etnande 5I«« 
chon* Raymond «Claire ('hantelnis' 
riusiêur* peti«*-en: ant» et aincics- 
petii»-enfan«*

! a dépouille moitelle c«t exposer 
au Salon F'uneraiie L'tgel Bourcie. 
7251 e«». nie Jean Talon, 1# seivire
funèbre sera chante en l'eglise Si 
Barthélemy meirrerii matin a 9 htes 
Lieu de sepulture au cimetiere de 
Côte de* Neige* •

BRUNELLE G*orq#» E.' — A M««n( 
real, le 7 rn.tr* 1966. a l'âge de 73 
an*, est déce«ie George* F Brunelle. 
employe de Canadian Import Lid. 
epoux de feu 51ice Chevrier, prie 
rie Maurice. Jerque*. Pierre et Jac­
queline «Mme Claude Rlouin». demeu­
rant au R40 est. boul. Gouin Le* 
funérailles auront lieu mercredi, le 
9 courant. Le convoi funèbre partira
de* sajou* DUBOIS André» — Accidentellement.

l'rgel Bourgie Idée. I â .Montréal, le 1er mar* 1966. a
4ô0 boul. Henri Routa*»a est. ! l'âge de 22 ans. est déeéde André 

i R h 45. pour »e rendre a l'eglise Dubois, 
site Vladeleine Sophie, ou le seivire nue
ser t célébré à 9 h . et de la. au ---------
cintetièie de U Côte des Neige*, lieu DUCMABME cv#.in. * 
delà sépulture Parents el «mis sont DUCMABME Ew#,,n#> — A 
pue* d'y assister «ans autie invita 
tion.

LANGLOIS r.uv» — A Montt#*!, le 
5 mais 1966. a l'Age de 59 an*. r*t 
decede Guy Langlois fil» de feu' 
Joseph Langlois et d'Eva Laromb#. 
demeurant au 226.7 rue Cuvillier 
Le* funérallle* auront lieu mercre­
di. le 9 murant Le convoi funehre 
partira «le» salon*

T Sansregret Liée.
319R rue Ontario est. 

pour *e rendre â l'eglise Notre 
Damede-TAs.snmptinn. ou le *oi 
vice sera célébré a 9 h . et de ia. 
au cimetiere de l’Est, lieu de la 
sepulture Parent* et ami* sont prie» 
d'y assister «an* autre invitation. j

MELANÇON (J«anr«ut) A Mont-
teal, le 7 m»r» 1986, a 1 âge d*’ 4rt 
an*, est décédé M Je„n-Patil 51e. 
lançon. D.C , docteur en chiroprac­
tie. «poux de Lucienne Lalonde, rie 
meurant au 4471 Delorimiei Le* 
funérailles aumnt lieu vendredi le 
Il courant l.e convoi funèbre par 
tua de* *alnn*

I igel Bourcie Liée 
4737 rue Pelorimier 

pour »e rendre a l'eglise Immaculée 
('«inception nu le service sera cele 
hré et de la au cimetiere de la 
Côie-de« Neige«. lieu de la sépulture 
Parent* et ami» sont prie* d'y as­
sister «an.» autre invitation.

Claude Rioux. 51.1.
I.o soi'ïonl Roger Lasnier a 

été élu vice-président, el ie lieu- 
lenanl .loan Rornarri, diroelotir.

La caisse do retraite do la 
pnlico municipale, dont le ca­
pital atteint $13 millions, grou­
pe 1.500 policiers. Kilo est ari-

р, i,m-, -i. l'enfint i.. pn,1.1,,. mioislrée par un bureau rie rii*
ïlM'Sr'îcnî.nt"""' rn" renion dont une partie est élue

. . t par les policiers et l’autre, 
choisie par la Ville de Montréal.

Le détective Lavigueur, qui 
remplissait les (onctions rie

WHITEHEAD.LEPAOE A l'hAPIt.C 1 , , ........ ,, ...
с. ff npi alp ,!ff Uphinr. i. E , mflfi. vice-president. remplace le c.i-
à M et Madam# Stewart Whitehead, 
nee Lis# Lepage. e«t née une fille 
La mne et l'enfant se portent bien

Ot/'XjCxIssc

pilaine Jean-Paul Lapoinle, re­
traité.

Remerciement
LATOUR Mme Armand Latour e! 

*e» enfant* désirent exprimer leur* 
remerciement* â toute» le* prison 
ne* qui lent ont témoigné leur* 
xvmpathie*. «oit Par «le* offrande* 
«le messe*, d# fleur*, bouquet» spi­
rituel*. visite* an xalon ou a**ix 
tance aux funêraille*

5i.ue,2rUVt7he.8993, 136 AVf LAURIN M.rl.-Loul.tl - A St-Apol • 
Mlle St Michel. linaire. romt# Lothmiere. 1# 4 mai*!

1966. â l'âge d# flO an*. e*t deredee 
Mme Joseph Ovila Laurin, ne# Ma 
ite-Lnuise Gingra*. l.e* funérallle» 
auront lieu mercredi, le 9 murant 
Le convoi funèbre partita de* salon* 

Eugene Reaudoin A Fil»
38. rue De l'Eglise 

St-Apollinaiie
â Q ht* 20. pour se «endre à Tecli.se 
de Sl-Apolhnaire. ou le service xria 
célébré â 9 hrs 30. et de là au cime­
tière paroissial, lieu rie la sépulture 
Paient* et ami* «ont prie* d'y as­
sister «an* autre invitation.

MU N N Eqlantin») ~ A Montréal, le 
6 mar* 1966. est décédé# Mme Fred­
dy Munn. nee F.glantine Senne 5|è GREGOIRE «Elysée

Décès de
Mine Angelo Bisante

ASSEMBLEE DOLLARD 
DE MONTREAL

fi nnnnnt»' I• ri»'»% 
fi• i (• Cfi#vo/i#(

CHARLES A. DESROCHES, C A.
du Cen»#il Cr#<*«»t«*

Il Y AURA GARD! D HONNEUR

(E SOIR, MARDI a 8 hrs
Salon URGEl ROURGIE lt#« 

745 EST CREMAZIE 
funeraill»» mercredi 4 hrt 

Eqln# Notr#-D#m# du Ro«»ir«
J M CONTANT f.dèle navigateur

3033 e. SHERBROOKE

Ville La
Salle, le R mar* 1966 a l'Age de 7(1 
an* est decedée Eveline Heon. eprtu 
se de Delphi* Ducharme «ancien
inspecteur d'e«-ole et directeur 
de l'etude de Verdun), demeurant 
7645 Roui. I aSalIc. 5'ille LaSalle 
Le* funérailles auront lieu vendredi
le 11 courant. Le convoi funehre
partira de la resident e funéraire 

I Thériault F.nig.
.712 rue de l'Eglise

à 9 ht* 40 pour *e rendre â l'eglise 
Sarré-Corut. 5 ille LaSalle nu le
*etvi«-p sera célebié a 10 hr* et de 
la au nmetieie de r'ôie rie* Neige* 
lieu rie la sepulture Parent* el 
ami* sont prie* d'y assister san* 
autre invitation.

FOURNIER Joseph Clown» — A Mon» 
teal, le 5 mai* 1966. â l'Age de .50 
an*. e«t deced# Joseph Clovis Four­
nier epnux en lere* noce» de 
O/ilia c .«*grain. et en 2ème» nn«-e« 
de Germaine Perron. Le» funérail­
les auront lieu mercredi, le 9 cou­
rant. Le cnnvnt funèbre partira de* 
salons

J H. Benoit.
2102 rue Fullum.

à 8 h 4.5. pour »e rendre à Tégli«e 
St Euvèhe-de 5'erreil. nu le service 
sera célébré a 9 h . et de la. au 
cimetiere de la Côle-de«-Neige*. lieu 
de la sépulture Parents et ami* 
son! prie» d'y assister »an* autre 
invitation.

n|n|i|Ka9guMgxsgn$ LCS SClilptUfCS ddîlS

mamm le parc du Mont Royal
propriété de la villevétérar de la

guerre 19141918 — En souvenir de 
mon « hei époux, une grand-messo 
«era chanter pour ier annivers.»ire. 
le 9 mat* Son époute Florida, et 
son fil* Gérard.

Il n'y a rien Ho si infortune 
qu'un homme qui n'a jamais

Joseph rlc .Maistre

F.B.' — Le parc du Mont- 
Royal. près du lac aux Castors, 
s'était enrichi de plusieurs 
oeuvres à la suite du Sympo­
sium International do 1964.

Ces sculptures demeuraient 
toutefois la propriété do la So- 
ciété du Symposium, bion

re de Louis. 5'ictor. Gaston. Jai 
que». Ma*. Mariette. Vlarrelle. Lan 
re ei Ghislaine Les funeraille* au­
ront lieu jeudi, le 10 courant Le j 
convoi funerehre partira de* salons 

.1 s Vallée Ltee 
6662. me St-Denis 

à 9 hr* 4.5. pour xe rendie â l'eglise 
Sl-fcdouard. ou le service .«era cé­
lébré â 10 hr*, et rie la au cimetière 
de Si Jacques. Comté Montcalm, ou souffert, 
un libéra «ci a chante, lieu de la : 
sepulture Parent* et ami* *<»n* 
prie» d'y assister aans autre invita
x0'- I Tour une querelle n'allez pa«

PAOUIN ub.idin.) A Mnnirfffii. Iff au tribunal, ni pour la moindre qu . ^l™t 's°l ^ >ur
7 m.r» infifi. « i »cr e» vv «n*. sojf au cabaret
r«t derêdee Mme 51arcei Taquin. .
ne# t haldin# Leduc, demeurant t l'OVOrDO anglais
1963 lie* Erables. Le» funérailles 
auront lieu Jeudi 1# 10 coûtant
L# convoi funehre partira de* 
salon*

Bonniei. Durlns. Bonnier 
3503. rue Papineau 

à 8 hie* 30. pour *# rendre â 
Tegliip St Euaèbe. ou le service 
•era reléhré a 9 hre*. et de |a 
au rimeitere d# l'Eal. lieu de la 
aeputture Patent* et ami* «ont 
prie* d'y assister sans autrê invi­
tation.

PELLETIER U René - A l.achine. 
I# 7 mars 1966. a l'âge de 60 an*. 
e*t décédé 71 J. Mené Pelletier, 
epoux «le Lucille Noiseux. et prie 
de Jean, etudiant en Droit à Tl ni 
versité de Montréal. Le» funérailles 
auront lieu Jeudi, le 10 courant 
Le convoi funehre partira de* salon* 

Kamil Rouigie Inc.
1345. rue Notre-Dame. Lachine 

à Hhr* 4.5. pour xe rendre a Teglise 
de» Sts-Anges. ou le service *era 
célébré â 9 hr* et de là au cime 
liete de Lachine. lieu de la sepul­
ture. Parents et amis »onl prié» 
d'.v assister san» autre invitation

Mme veuve Aneelo Bisante, nee l u­
ne Delieato. est riered.-e dimanche 
le 6 mar* 1966 a î'âce de 59 an*

F ile lai*»# »a fille Relia «e* frère* 
•I '1 Johnnv et Loin» Delieato .r* 

soeur* Me* - «m--* Lmu* Bisante «An 
toniette«, Ai S'odd«rt (Carmen) et R 
Larhanr# 'Juliette plusieurs beaux- 
frere* et belle «-«netii «

I a dépouillé r*' e\pn«ee au *alon 
Guilhault. 5339. 1 terne ave. Rosemont 

L#« funérailles auront lieu ieudl 
matin à 10 heure* en l'eglise Notre- 
Dame delà Dêfen»e Rilliemen' a 9 
h 45 anile dea rues Dante et S' 
Laurent. •

GAUDREAULT Alphon** — A Mont 
real, le 5 mar* 1966. à l'âge de 78 
an*, est decede Alphonse Gaudreault, 
epoux de Marie-Anne Gauthier, de 
meurant au 4465 St /ntlqur. I.es fu­
nérailles auront lieu mercredi, le 9 
courant l.e convoi funèbre partira
de* salon* A Montréal, le 7 mar* 1968. à l'Age _

T Sansregret Liée. an* ♦’** décédé M J Arthur Gin piZZOLONGO Rosa» — A Montréal.
4419 rue Beaubien est. «ra». époux de Clara Gauthier. 51

pour se rendre a l'eglise St Jean Gingra* est un retraité du Canadien 
Baptiste Marie 5 iannes. ou le sri National
vice *ci a relehié à 9 h . et de la. Il lai**# pour pleurer *a perle 
au cimetiere de Coaticnok. lieu de «r* fils. Rene. «n », Paul. T P «e* fil
la sepulture Tarent* et ami* sont lé». Yolande. Madeleine et Huguette
prie* d'y assister sans autre invita un fieir. M Guillaume Gircra*. tnt .
Don. une soeur, soeur ste Marcelle. C \ P

—.... — une belle-soeur. 51me Guillaume Gin
A.-*»..... iras. *e* belle*.fille». Mme Ren#
GENOREAU Wilfrid' — .5 SI Lin de* f.,ngras et Mme Paul Gingia», et six

REMERCIEMENTS

RENE FORTIN

Lanrentide». le 8 mar* 1968 a ! âge p#nts enfant* 
de R8 an* e«t decede 5t 55'ilfrrd L» dépouille mortelle est exposée au 
Gendreau epoux de Rose Alma Du «»lon I rgel Rourgie. 400 est. Henri 
\,il. autrefois rie St Henrt de Ma» Raura.**». Les funeraille* auront lieu 
courbe l a dépouillé mortelle «cra -#udi le to mars, a 9 30
expose# au «alon

Victor Dt'bni* Tnig 
1750 rue Amherst 

Au» de» funérailles plu» lard.

l'eglise st-N-fi-ola* H \huntslr. angle 
houI. Gouin et Laseidtne 

L'inhuma*.on »e fera au rimetièt* 
Ide l est. •

le 7 niar« 1966. a l'Age de 50 an*, 
est décédée Ro»a lapoce, «secrétai 
re trésorier du Vuthend Tile t'n.
Ltd épouse de Gaétan Ptrgolongo.
Mere de l.ina Elle laisse son prie 
et »a mere M et Mme Albert
lapoce, et 1 soeur. Mme Louis T.a famille 71 René F'ortin désire
Marra (Giarinta* Le» funeraille* remercie! sincèrement toutes le* pc« 
auront lieu Jeudi, le 10 courant sonne* qui lut nnt témoigné de* m»- 
Le convoi funehre partira de» que* de sympathie à |'orra«ion de la
aalon* mort de 51 René Fortin. 72R- I terne

J R Pfslaurter* ltee avenue l.achine. décédé le ;n ianvicr
imsn. rh-mln CAI, rtff. Nrisff. •» |-*te <iff «* fin-- «Alt P*r "««rjndfifi. , ., r„mftrnu«. «n.

fi Q hr. 30. pou, ff. rffndir * Iffili-ff Hff nifffi.rfi. hftuoufftfi .ptritupl* flffur». COnirnll HP Cinq T in I n 1
iiaimn rhruiifin Pffnii-rn.nl '«72t triffiramniff. ..mpaihto", vi.iiff. nui paiirnanl a Tremblay Express:
( fihtff- nu Iff mill. "»ra rfflffhiff ff fin. (nnffrfilllp. l-ff» m" , . Mai.lin Ti an.nni l Pt
a 10 hr. ffl ,1. 1. nu rlmffl iff iff mnnr* nut fiuiffirnl nuh'i- ,1 "--i"ff f’r « * °'s a -’ S 11 an. | 01 P
Mnn'-Rnifil. Iiffu O- Jfi .ffpul'uiff leur n.m fin Iffsr.'iff «nnl priffr. -iff (|'u0P dernière 3 la IlUer-CltV
Pfirenl. fft uni* .ont prim d> «a- ronfildfirnr ce, remerciement, comm-
«nier ,an, «utre invileilon. per,onnel,. • I

lin terrain municipal.
Hier soir, les membres du 

copseil municipal ont autorisé 
la ville à devenir proprietaire 
rie ces oeuvres. Montréal de­
vra Inulefnis payer certaines 
dettes, entre autres un compte 
rie la maison A Bélanger liée 
pour la fmile d'un monument, 
au montant rie SI.IÜT. Elle 
payera également ie coût rie 
l'impression d'un calalnque- 
souvenir de luxe qui ne devra 
pas excéder si.son.

Vols commis dans 
neuf remorques

T.i's propriétaires de neuf re­
morques immobilisées sur deux 
terrains de stationnement si­
llies aux nos 5200 el 0100, rue 
St-Patrick, s'évertuaient c c j 
matin à (ixer le montant des ! 
pertes qu ils avaient stihies au 
cours rie la nuit.

lis venaient de découvrir 
que des rôdeurs s'étaient in­
troduits dans les cours et 
avaient pille une partie du

-F.B.-—S'il n'en tient qu'aux 
membres du conseil muninpal 
les rues rie Montreal seront 
exemptes de trous lors de l'Ex­
position universelle en !%î ! 
Ils l'ont prouvé hier soir en 
autorisant la ville a dépenser 
près de $2 millions, cette an­
née. pour la réfection des rues, 
la réparation des trottoirs et 
l'elargissement ri« certaines 
artères.

Aux seules fins de pavage, la 
ville dépensera d'ici 1067 plus 
d'un million de dollars. Iles 
travaux sont prévus dans tous 
les secteurs de la ville, depuis 
l'est jusqu'à l’ouest, du nord 
au suri et dans les villes de la 
banlieue.

Plusieurs trottoirs seront 
également construits, surtout 
dans les districts neufs où ils 
n'existent pas présentement.

II faut dire qu'une partie du 
coin rie ces travaux sera ah- 
sorbée par les riverains, sur­
tout en ce qui concerne les

Campagne de 
souscriptions 
de la SCPA

La Société canadienne de 
protection ries animaux, pour 
la première fois, lance un ap­
pel â ia population de Pile de 
Montréal afin d'obtenir une 
aide financière

Le but rie celle campagne de 
souscription est bien précis : 
contribuer a la création d'une 
snciélé humaine ia plus moder­
ne et la plus efficace au Cana­
da "pour ne rien avoir a envier 
aux autres sociétés similaires 
du continent nord-américain".

Sauf a quelques rares excep­
tions el pour des raisons bien 
spécifiques, la SCPA n'a jamais 
fait un appel au public aussi 
généralisé.

Cette souscription se fera par 
ta poste au moyen de chèques 
dont les montanls pourront être 
déduits rie l impnt sur le reve­
nu. Des lettres-circulaires se­
ront malices en conséquence 
aux Montréalais cl aux rési­
dants des villes de hanlietie

L aide financière ainsi appor­
tée permettra également à la 
SCPA rie continuer son oeuvre 
éducatrice et son trav ai! en col­
laboration avec les corps po1’- 
ciers. les serv ices publics el les 
autres sociétés humanitaires.

trntlnirs A Particle concernant 
les pavages, la ville dépensera 
$1.049.000, tandis que les rive­
rains débourseront une somme 
rie $479.000.

Ces montants de refection 
(ont partie d'un montant total 
ri» $50 millions dont l'emprunt 
a été autorisé hier par les 
membres du conseil munici­
pal.

Expérience
de
rattrapage
scolaire

t'no expérience de rattrapa­
ge scolaire, auprès d une ^oi- 
\antame d'emliers du cours 
élémentaire, e-t en cours depuis 
quelques semaines a Montreal 
et les autorités de la CECM 
l'estiment onreurascante

La Commission des écoles 
catholiques de Montreal a en 
effet autorisé en janvier der­
nier le recroupement, dans 
quatre classes speriales. d'une 
soixantaine d'élèves les plus en 
retard dans un meme district 
1 le \'n ?

Rien que l’expérience no -oit 
rn cours que depuis quelques 
semaines, elle se révèle déjà 
très encouracpanle. affirme un 
communiqué de la CECM, tant 
pour ses responsables que pour 
les élèves "dont l'intérêt, voire 
l'enthousiasme, créent un cli­
mat psychologique tout a fait 
fav orahle".

Les quatre classes sont une 
3eme de garçons, une 4eme 
mixte et deux .Vines une de 
garçons el me d4» filles Toutes 
sont logées a l'école Jacques- 
Niger.

On a limité à 15 le nombre 
d’élèves par classes pour per­
mettre aux enseignants d'ac­
corder. de façon .suivie, une 
attention personnelle a chacun 
de leurs rle\es. dont les re­
tards ne portent pas tous sur 
les memes matières

On a aussi révisé l'horaire 
régulier de façon à accorder 
70% du temps au français et a 
l'arithmétique et 30% aux au­
tres matières. Le recours â de 
nouveaux manuels et à l'ensei­
gnement audio-visuel contribue, 
en outre, a susciter un renou­
veau d intérêt cher. 1rs elèves.

Voici pour fous ceux 
qui désirent faire un beau voyage, 

une autre bonne raison 
de lire

A COMPTER DU 14 MARS

. . #1 Huron! un mois, LA PRESSE 

offrira o »#» l#c)#t««» lo ekonen 

d# qntjner un m*rv#illeu* »êjour gratuit 

H un# »#mo«n« p«»ur 2 p#r»o«n#»

— don* lo p#««od# du 1 «r au

13 juin — à un #ndro'«! d# vill#gia!urf

réputé d# la cot# »ud du N#w J#rj§y.

Trucking^


